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Résumé  

Ce rapport présente une synthèse de la recherche sur le sort des immigrants dans le marché 

canadien du travail et sur la reconnaissance des titres de compétences étrangers. La synthèse 

couvre la période de 2009 à 2013 et au-delà de 400 sources ï ce qui témoigne de lôampleur de 

lôintérêt quôa suscité le domaine au cours des dernières années.  

Alors que de nombreuses études reposent sur une recherche qualitative ciblée, dôautres 

présentent des analyses statistiques plus larges à partir de sources de données à grande 

échelle. Les microdonnées du recensement de 2006 ont été rendues publiques au cours de la 

période de référence; or, ce recensement comportait pour la première fois une question 

importante concernant le « lieu des études ». On a également beaucoup analysé des enquêtes 

antérieures, comme lôEnquête longitudinale auprès des immigrants du Canada (ELIC), ainsi que 

lôEnquête sur la diversité ethnique. Bien que ces sources offrent des données inestimables, 

elles sont maintenant désuètes, en particulier compte tenu de la récession économique et de 

lôévolution du marché du travail depuis le dernier recensement. LôEnquête nationale auprès des 

ménages de 2011 nôa encore fait lôobjet dôaucune analyse approfondie, mais elle présente par 

ailleurs des problèmes de comparabilité compte tenu de sa méthodologie. Au nombre des 

nouvelles sources de données prometteuses ayant donné des résultats appréciables, 

mentionnons lôEnquête sur la population active, réalisée mensuellement, qui comprend depuis 

2006 une question relative à lôimmigration, ainsi que la Base de données sur les immigrants 

(BDIM), qui offre un couplage des fiches dôétablissement des immigrants et les dossiers fiscaux. 

Cette synthèse aborde en premier lieu lô®volution du profil et de la r®partition des immigrants 

formés à lôétranger qui sont arrivés au Canada au cours des deux dernières décennies. Une 

analyse des résultats sur le marché du travail doit reconnaître que les caractéristiques des 

immigrants et leurs emplacements géographiques ont grandement changé en raison des 

nouveaux programmes dôimmigration et critères de sélection. 

La synthèse présente les approches clés dôanalyse de la réussite sur le marché du travail. Plus 

particulièrement, nous précisons cinq indicateurs différents utilisés afin dôévaluer les résultats 

en emploi : lôad®quation entre le domaine dôétude ou dôexpertise dôun immigrant et son rôle 

professionnel sur le marché canadien du travail; lôad®quation entre le niveau de scolarité atteint 

par un individu et son emploi au Canada; les modèles dôemploi, de chômage et de participation 

au marché canadien du travail; le niveau des gains des immigrants, peu importe lôad®quation 

entre les compétences et lôemploi; ainsi que le prestige professionnel ou la satisfaction au 
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travail des immigrants (même sôils se trouvent dans un domaine sans lien avec la formation 

quôils ont reçue). 

Nous examinons ensuite les données récentes sur lôinfluence de différents facteurs lorsquôil 

sôagit de déterminer la réussite des immigrants sur le marché du travail. Nous constatons quôil 

faut tenir compte des facteurs suivants pour comprendre les résultats en emploi des 

immigrants : le pays ou la région dôoù ils viennent (même sôil peut aussi traduire plusieurs autres 

facteurs); les endroits où les immigrants ont obtenu leur niveau de scolarité le plus élevé, en 

particulier leurs diplômes postsecondaires; la compétence des immigrants dans une des 

langues officielles du Canada; le domaine particulier dôétude ou dôexpertise quôils apportent ou 

quôils acquièrent au Canada; le moment où ils sont arrivés au Canada (et les conditions 

économiques qui prévalaient à ce moment) ainsi que la durée de leur résidence; la catégorie 

dôimmigration dans laquelle ils ont été admis au Canada; leurs caractéristiques dôidentité, tout 

particulièrement le sexe et le statut de minorité visible, deux caractéristiques qui demeurent des 

axes fondamentaux dôinégalité sur le marché du travail; leur lieu dôétablissement au Canada, qui 

sôest diversifié en délaissant les villes dôétablissement traditionnelles; lôemploi occupé avant leur 

arrivée au Canada; ainsi que la mesure dans laquelle ils se sont prévalus des services de 

reconnaissance des titres de compétences étrangers ou des programmes dôorientation avant le 

départ. Nous soulignons également certains des principaux coûts associés à la sous-utilisation 

des compétences des immigrants (qui vont au-delà des coûts économiques du capital humain 

inutilisé).  

Nous énumérons dans la dernière section du rapport les sept principales lacunes au niveau des 

données, ainsi que dôautres questions de recherche. Premièrement, nous constatons quôil 

faudrait aligner la collecte des données sur les besoins en mati¯re dôanalyse, processus 

complexifié ces dernières années par lôabsence dôenqu°tes spécialisées telle lôELIC et 

lôannulation de lôobligation de remplir la version longue du questionnaire de recensement 

en 2011. Deuxièmement, nous soulignons le besoin dôaccroître la portée des études qualitatives 

pouvant donner un aperçu des obstacles à la reconnaissance des titres de compétences et de 

la réussite sur le marché du travail dans certains domaines professionnels et au sein de 

certaines communautés ethniques. Troisièmement, nous notons quôil faut sôattarder aux 

questions dôéquité dans les situations dôemploi où les immigrants travaillent dans leur domaine, 

mais sont mal utilisés ou sous-utilisés en raison du poste auquel on les a affectés. 

Quatrièmement, nous attirons lôattention du lecteur sur les effets intergénérationnels de 

lôinad®quation entre les compétences et lôemploi des immigrants et des faibles résultats sur le 
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marché du travail. Même si les enfants de deuxième génération des immigrants ont 

généralement réussi au Canada, nous devons garder ¨ lôesprit que les données actuelles 

concernent des enfants élevés au sein de familles immigrantes arrivées dans des vagues 

dôimmigration pr®c®dentes, alors que r®gnaient des conditions diff®rentes sur le marché du 

travail. Nous devons nous demander si les enfants des immigrants dôaujourdôhui pourront se 

réaliser pleinement. Cinquièmement, nous en savons encore relativement peu au sujet de 

lôincidence des services offerts avant le départ et après lôétablissement sur les résultats des 

immigrants, aussi bien ceux qui y ont recours que ceux qui sont incapables de les obtenir. 

Sixièmement, la récession de 2008-2009 semble avoir touché tout particulièrement les 

immigrants récents; nous devons donc comprendre comment leurs trajectoires dôemploi à long 

terme sôen trouveront modifi®es. Nous pourrons peut-être en tirer des leçons sur la façon dont il 

faut modifier lôadmission des immigrants ou les services aux immigrants au cours des périodes 

de ralentissement économique. Enfin, étant donné que les immigrants ont plus tendance 

quôavant ¨ sôinstaller dans des villes secondaires et des régions périphériques, il sera important 

de comprendre la variabilité géographique des expériences dôintégration dans les économies et 

les marchés du travail diversifiés des régions du Canada. 
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Introduction 

Au cours des cinq dernières années, la reconnaissance des titres de compétences étrangers 

est demeurée un secteur actif de lôélaboration des politiques, de la prestation des services et de 

la recherche. Les gouvernements provinciaux et fédéral ont pris des mesures afin de sôattaquer 

au problème, alors que les critères de sélection des immigrants ont évolué dans le but dôassurer 

des processus plus productifs dôadaptation au marché du travail et dôintégration des nouveaux 

arrivants. Les organisations de la société civile ont cherché à offrir des services et à militer pour 

lôutilisation complète des compétences des immigrants. Les établissements dôenseignement ont 

élaboré des programmes de transition et autres afin de faciliter la conversion ou la mise à 

niveau des compétences acquises ¨ lôétranger. Pendant ce temps, on a tenté (sans toujours 

réussir) de faire en sorte que la collecte de données et les études dôanalyse restent adaptées à 

ce paysage changeant.  

Le volume de travaux de recherche qui continuent dôémerger sur la question témoigne de 

lôintérêt quôelle suscite chez les universitaires, les d®cideurs et les membres de la population en 

général. Et de nombreux autres pays dotés de vastes programmes dôétablissement des 

immigrants permanents sôy int®ressent aussi (par exemple, les États-Unis, le Royaume-Uni et 

lôAustralie), bien que le présent rapport traite principalement de la situation canadienne, compte 

tenu de la quantité dô®crits propres ¨ celle-ci. En tout, au-delà de 400 écrits ont été examinés et 

stockés dans la base de données bibliographique en ligne de cette synthèse. 

Ce rapport porte sur les différentes formes de résultats sur le marché du travail, au-delà dôune 

inadéquation entre les compétences et lôemploi, et sur lôéventail de déterminants dont 

dépendent ces résultats. La synthèse est organisée de la manière qui suit. La première section 

décrit lô®volution du profil et de la r®partition des immigrants formés à lôétranger qui sont arrivés 

au Canada au cours des deux dernières décennies. Alors que nous tentons de comprendre les 

facteurs qui influencent la réussite des immigrants sur le marché du travail, il est important de 

reconnaître que les caractéristiques des immigrants au Canada ont changé de manière 

considérable. 

La deuxième section énonce les principaux thèmes qui circonscrivent la réussite sur le marché 

du travail, soit lôad®quation entre le domaine dôétude ou dôexpertise dôun immigrant et son rôle 

professionnel sur le marché canadien du travail; lôad®quation entre le niveau de scolarité atteint 

par un individu et son emploi au Canada; les modèles dôemploi, de chômage et de participation 
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au marché canadien du travail; le niveau des gains des immigrants, peu importe lôad®quation 

entre leurs compétences et leur emploi; ainsi que le prestige professionnel ou la satisfaction au 

travail des immigrants (même sôils se trouvent dans un domaine sans lien avec la formation 

quôils ont reçue). 

La troisième section de la synthèse recense les données probantes sur lôinfluence de différents 

facteurs lorsquôil sôagit de déterminer la réussite des immigrants sur le marché du travail. Nous 

abordons ici le pays ou la région dôorigine; les endroits où les immigrants ont atteint leur niveau 

de scolarité le plus élevé; la compétence des immigrants dans une des langues officielles du 

Canada; le domaine particulier dôétude ou dôexpertise quôils ont apporté ou acquis au Canada; 

le moment où ils sont arrivés au Canada (et les conditions économiques qui prévalaient à ce 

moment) ainsi que la durée de leur résidence; la catégorie dôimmigration dans laquelle ils ont 

été admis au Canada; leurs caractéristiques dôidentité, tout particulièrement le sexe et le statut 

de minorité visible, deux caractéristiques qui demeurent des axes fondamentaux de la 

segmentation sur le marché du travail; leur lieu dôétablissement au Canada; lôexpérience de 

travail acquise avant lôarrivée au Canada (et le secteur dans lequel cette expérience a été 

acquise); ainsi que la mesure dans laquelle ils se sont prévalus des services de reconnaissance 

des titres de compétences étrangers ou des programmes dôorientation avant le départ. 

Dans la quatrième section du rapport, nous relevons brièvement certains des coûts associés à 

la sous-utilisation des compétences des immigrants (qui vont au-delà des coûts économiques 

du capital humain inutilisé). Dans la cinquième section, nous indiquons les principales lacunes 

dans les données et les domaines devant faire lôobjet dôune recherche plus poussée. Les 

ressources bibliographiques sont commentées dans la mesure du possible (et lorsque cô®tait 

pertinent) et sont réparties entre plusieurs appendices en fonction du type de publication : 

articles de revue consultés; littérature grise; documents de conférence; livres et sections de 

livres; et dissertations. 
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Le profil changeant des immigrants formés à 

lôétranger  

Une partie de la complexité, lorsquôil sôagit de déterminer les résultats des immigrants formés à 

lôétranger, découle du fait que leur profil a évolué de manière très importante au cours des 

dernières décennies, compte tenu des changements dans les catégories dôimmigration et les 

critères de sélection, des vicissitudes dans les pays dôorigine, ainsi que la dynamique du 

développement économique et de lôévolution du marché du travail au Canada. 

Entre autres changements, on constate clairement depuis 2000 une baisse de la proportion des 

immigrants qui sôétablissent en Ontario. Même sôil sôagit toujours de la province qui accueille le 

plus dôimmigrants, sa part annuelle du total national a diminué pour passer dôenviron 59 % 

à 45 % entre 2000 et 2008. Les principaux bénéficiaires ont été le Québec, le Manitoba et 

lôAlberta, dont les parts ont augmenté pour passer de 14 % à 18 %, de 2 % à 4,5 % et de 6 % 

à 10 % respectivement (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012a). 

Un autre changement concerne la répartition des immigrants dans les différentes catégories 

dôimmigration (Picot et Sweetman, 2012). Ce changement a également suscité des différences 

entre chacune des provinces. En 2008, par exemple, lôOntario (43 %) et le Québec (32 %) ont 

reçu la majorité des demandeurs et des personnes à charge dans la catégorie des travailleurs 

qualifiés, alors que la Colombie-Britannique et lôAlberta nôen ont accueilli que respectivement 

14 % et 8 %. Dans lôOuest, les programmes des candidats de la province, qui sont apparus 

en 1999, ont été bien plus importants que dans le centre du Canada (Citoyenneté et 

Immigration Canada, 2012a; Lewis, 2010; Pandey et Townsend, 2011; Stobbe et Harris, 2013). 

Le profil du capital humain des immigrants en matière de compétences et de scolarité a aussi 

évolué de façon importante au fil du temps. Par exemple, Reitz, Curtis et Elrick (2014) 

soulignent que la proportion des immigrants qui possèdent un diplôme universitaire a augmenté 

de 20,8 % chez ceux arrivés en 1994 à 45,6 % en 2001 (et ce niveau est demeuré inchangé 

jusquôen 2009). Par conséquent, les immigrants récents des recensements successifs ont été 

de plus en plus instruits par rapport à la population des Canadiens de naissance : 

[traduction] « Parmi les immigrants arrivés 5 ans avant 1996, la proportion de diplômés 

universitaires était presque le double de celle des Canadiens de naissance (24,5 % par 

rapport à 12,8 % pour les hommes; 19,2 % par rapport à 11,6 % pour les femmes). 
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Chez les immigrants les plus récents en 2006, la proportion de diplômés universitaires 

était presque trois fois celle des Canadiens de naissance pour les hommes (44,2 % par 

rapport à 15,0 %) et presque deux fois et demie plus élevée pour les femmes (38,7 % 

par rapport à 15,2 %) » (Reitz, Curtis et Elrick, 2014, p. 9). 

Autrement dit, non seulement les immigrants sont-ils plus instruits que les Canadiens de 

naissance, mais cet écart va croissant.  

Côest dans le recensement de 2006 quôon a demand® pour la premi¯re fois aux r®pondants 

lôendroit o½ ils avaient atteint leur niveau de scolarité le plus élevé. Xue et Xu (2010a) utilisent 

cette donnée pour établir une comparaison entre les immigrants et les Canadiens de naissance. 

Alors que la grande majorité (98 %) des Canadiens de naissance ont obtenu leur diplôme le 

plus élevé au Canada, près de la moitié des immigrants possédant un diplôme dôétudes 

postsecondaires détenaient également un diplôme canadien (47 %) ï ce qui reflète en partie la 

cohorte de personnes ayant immigr® ¨ lôenfance avec leurs parents et ayant fréquenté le 

système canadien dôéducation. Il nôest pas étonnant de constater que cette proportion diminue 

considérablement chez les immigrants récents.  

Des différences intéressantes existent dans le domaine de formation chez les immigrants et les 

Canadiens de naissance, comme lôa révélé le recensement de 2006 (Xue et Xu, 2010a). Près 

dôun immigrant sur cinq a étudié au niveau postsecondaire en affaires, en gestion, en marketing 

et dans des services de soutien connexes (21 %), ce qui est très comparable à la proportion de 

leurs homologues canadiens de naissance (20 %). Le génie est le deuxième domaine dôétude 

en fréquence chez les immigrants (12 %), alors que pour les Canadiens de naissance, ce 

domaine représente à peine 3 % des diplômés. Les immigrants étaient également plus 

susceptibles de posséder des compétences en informatique et en sciences de lôinformation et 

services de soutien connexes (5 %) comparativement aux Canadiens de naissance (3 %). Par 

contre, à peine 5 % des immigrants ont étudié dans le domaine de lôéducation, 

comparativement à 8 % des Canadiens de naissance qui sont diplômés (Xue et Xu, 2010a).  

Au moment dôévaluer les enjeux de la reconnaissance des titres de compétences étrangers et 

de lôintégration sur le marché du travail, il est important de prendre en compte lôévolution de la 

richesse relative du capital humain chez les immigrants et les Canadiens de naissance et dôêtre 

conscient des tendances temporelles et des modèles géographiques. Ces dynamiques 

signifient que les analyses des résultats dépendent toujours des caractéristiques particulières 

des cohortes et des lieux dôétablissement. 
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Intégration sur le marché du travail : Évaluation des 

résultats et des tendances 

La recherche récente a fait appel à des ensembles variés dôindicateurs afin dôévaluer les 

résultats sur le marché du travail des immigrants ayant suivi leur formation à lôétranger. Chen, 

Smith et Mustard (2010), par exemple, déclarent que la surqualification fréquemment observée 

chez les immigrants par rapport à leur emploi peut dans les faits refléter différentes formes 

dôinadéquation, que ce soit avec les études, avec lôexp®rience de travail ou encore avec les 

attentes à lôarrivée au Canada. En faisant appel à lôEnquête longitudinale auprès des 

immigrants du Canada (ELIC), ils ont calculé que ces trois dimensions de surqualification 

présentent des degrés différents de prévalence : après quatre années de résidence au Canada, 

parmi les immigrants couverts par lôELIC, 51,6 % étaient surqualifiés pour leur emploi par 

rapport à leur niveau de scolarité, 44,4 % par rapport à leur expérience de travail et 42,8 % par 

rapport à leurs attentes (Chen, Smith et Mustard, 2010). 

Les façons dont on mesure les résultats des immigrants sur le marché du travail ont des 

répercussions sur la façon dont on comprend et on aborde le problème. Nous soulignons ici 

cinq indicateurs différents qui ont été utilisés : adéquation du domaine/des compétences; 

adéquation du niveau de scolarité; emploi, chômage et participation; gains; et prestige 

professionnel/satisfaction. 

Adéquation du domaine/des compétences 

Lorsquôils arrivent, les immigrants ayant été formés à lôétranger possèdent des compétences 

dans des domaines particuliers, que révèle habituellement le domaine de leur diplôme le plus 

élevé. Il y a inadéquation lorsque la profession actuellement exerc®e nôexploite pas ces 

compétences. Il sôagit là peut-être de la forme la plus choquante dôinad®quation, puisquôelle 

signifie que les compétences ne sont même pas utilisées dans une occupation connexe. Par 

exemple, les infirmières qui travaillent comme aides-soignantes sous-utilisent leurs 

compétences, mais celles qui travaillent à titre de commis de détail ne les utilisent aucunement.  

Lo et coll. (2010) font appel aux données du recensement de 2006 afin de démontrer que, peu 

importe où ils ont obtenu leur diplôme le plus élevé, la plupart des Canadiens de naissance et 

des immigrants travaillent à lôextérieur de leur domaine dôétude principal. On constate 

néanmoins une variation considérable : 46,3 % des titulaires dôun diplôme canadien travaillaient 

dans leur domaine dôétudes, alors que les personnes ayant obtenu leur diplôme le plus élevé en 
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Asie du Sud étaient les moins susceptibles (à peine 23,7 %) de travailler dans leur domaine 

dôétude (Lo et coll., 2010). 

Xue et Xu (2010b) utilisent également les données du recensement de 2006 et examinent 

lôinad®quation de lôemploi de tous les immigrants qui possèdent un diplôme dôétudes 

postsecondaires. Ils considèrent quôil y a adéquation si un individu exerce une profession 

spécialisée et une profession liée à ses études. Ils constatent quôil y a inadéquation de la 

profession pour toutes les cohortes dôimmigrants, mais que ceux qui sont au Canada depuis 

plus longtemps ont de meilleurs résultats que leurs homologues arrivés plus récemment dans 

presque tous les grands domaines dôétudes. Ils constatent également que le taux dôad®quation 

entre les compétences et la profession augmente plus le niveau de scolarité est élevé, par 

exemple chez les immigrants détenant un diplôme dôétudes supérieures (Xue et Xu, 2010b). 

Adéquation du niveau de scolarité 

On peut évaluer un autre aspect de lôinad®quation en comparant le niveau de scolarité dôun 

individu au niveau dont il a besoin pour faire son travail, dôapr¯s ce quôa d®clar® lôindividu, 

dôapr¯s une analyse objective du travail, ou dôapr¯s lôinad®quation « réalisée » (ce qui consiste 

à comparer les années dôétudes dôun employé au nombre moyen dôannées dôétudes 

nécessaires pour le travail). 

Reitz, Curtis et Elrick (2014) font appel aux données des recensements de 1996 et de 2006 afin 

de démontrer quôil existe une inadéquation considérable et croissante entre la scolarité et 

lôemploi chez les immigrants sur le marché canadien du travail. Ils examinent le pourcentage 

dôimmigrants diplômés qui occupent un poste de gestion ou de professionnel (présumant que 

ceux-ci exigent un diplôme) par rapport au pourcentage de Canadiens de naissance. Des 

immigrants récents (< 5 ans) de sexe masculin qui occupaient un emploi et qui détenaient un 

diplôme en 1996, 50,4 % occupaient un poste de gestion ou de professionnel, comparativement 

à 70,7 % des hommes nés au Canada. En 2006, les chiffres équivalents étaient de 43,5 % 

et 70,8 %. Chez les femmes, la même comparaison présente un changement bien moins 

radical, mais un plus grand écart entre les immigrantes et les non-immigrantes. En 1996, 

34,6 % des femmes ayant immigré récemment titulaires dôun diplôme et dôun emploi occupaient 

des postes de gestion ou de professionnel, comparativement à 64,5 % des femmes nées au 

Canada. En 2006, 34,4 % des immigrantes récentes occupaient un tel poste, comparativement 

à 66,9 % des femmes nées au Canada (Reitz, Curtis et Elrick, 2014).  
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Autrement dit, alors que les hommes ayant immigré récemment étaient plus instruits en termes 

absolus et par rapport à leurs homologues canadiens de naissance en 2006, leurs résultats en 

ce qui concerne les postes de gestion ou de professionnel sô®taient d®grad®s. Dans le cas des 

femmes, leur désavantage considérable par rapport à leurs homologues nées au Canada 

(presque deux fois plus susceptibles dôoccuper un poste de gestion ou de professionnel) avait 

persisté. Reitz, Curtis et Elrick nôont pas neutralis® lôinfluence de lôâge (utilisant une vaste 

cohorte de 20 à 64 ans), ce qui pourrait contribuer aux écarts, puisque les immigrants sont en 

moyenne plus jeunes que les Canadiens de naissance. Néanmoins, il sôagit là de résultats 

frappants, en particulier ¨ une ®poque o½ lôon tentait de modifier les politiques et les 

programmes pour régler les problèmes dôévaluation et de reconnaissance des titres de 

compétences. 

Gilmore (2009) utilise les données de 2008 provenant de lôEnquête sur la population active. Ses 

résultats nous portent également à croire que lôinadéquation sur le plan de la scolarité demeure 

un problème. Il constate que 42 % des travailleurs dôorigine étrangère présentaient des niveaux 

de scolarité plus élevés que ce quôexigeaient leurs emplois, comparativement à 28 % des 

Canadiens. De plus, les immigrants récents ayant étudié à lôuniversité étaient deux fois plus 

susceptibles dôoccuper des emplois pour lesquels ils étaient surqualifiés par rapport aux 

Canadiens de naissance. 

Emploi, chômage et participation 

On peut envisager la pleine exploitation de la scolarité et des compétences des immigrants du 

point de vue de lôutilisation optimale de leurs talents, mais il est également possible de mesurer 

leurs résultats en fonction de leur participation à la population active et des taux 

dôemploi/chômage. Ces résultats peuvent varier considérablement en fonction de la catégorie 

dôimmigration, du temps passé au Canada depuis lôadmission, des choix familiaux et dôautres 

caractéristiques socioéconomiques (Kustec, 2012). 

Preston et coll. (2010) examinent les taux de chômage chez les immigrants possédant un 

diplôme universitaire dans la région métropolitaine de recensement (RMR) de Toronto en 

faisant appel aux données du recensement de 2006. Le taux de chômage moyen pour les 

immigrants diplômés (6,5 %) est presque deux fois plus élevé que le taux de chômage chez les 

diplômés nés au Canada (3,8 %), et ce, même si les deux groupes présentent des taux de 

participation comparables (respectivement 80,1 % et 84,2 %). Le taux de chômage est à son 

plus élevé chez les immigrants récents. Dans le cas des immigrants qui sont arrivés durant les 
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années 1980, le taux de chômage était de 4,7 % en 2006, comparativement à 11,1 % chez 

ceux qui sont arrivés après 2000. Chez les diplômés universitaires, le taux de chômage des 

immigrants récents est presque trois fois plus élevé que celui des Canadiens de naissance. 

Yssaad (2012) utilise les taux de chômage (pourcentage dôadultes de 15 ans ou plus qui 

occupent un emploi rémunéré) dans son analyse des tendances révélées par lôEnquête sur la 

population active de 2008 à 2011. Elle remarque une amélioration des taux dôemploi au cours 

de la période ayant suivi la récession, mais celle-ci est inégale à plusieurs égards. Lôemploi 

chez les immigrants dans le groupe dô©ge actif principal (de 25 à 54 ans) a connu une 

augmentation considérable en 2011, après une reprise timide en 2010. Le taux de chômage de 

ce groupe a ainsi chuté de 1,1 point de pourcentage pour atteindre 8,4 %, alors que son taux 

dôemploi a progressé à 75,6 %. Pendant ce temps, le taux dôemploi des Canadiens de 

naissance a augmenté de 0,5 point de pourcentage pour atteindre 82,9 %. Lôécart dans le taux 

dôemploi entre les immigrants et les Canadiens de naissance est demeuré inchangé en 2011 

comparativement à 2009, année où le repli économique a eu le plus de répercussions sur le 

marché du travail. Cependant, lôécart du taux de chômage sôest rétréci légèrement au cours de 

la période. La majeure partie de lôaugmentation du nombre dôemplois chez les immigrants de 

2010 à 2011 a été attribuable aux immigrants qui étaient au pays depuis plus de 10 ans. Les 

immigrants dans les Prairies et en Colombie-Britannique ont représenté plus de la moitié de la 

croissance de lôemploi chez les immigrants en 2011. La croissance de lôemploi chez les 

immigrants de 2010 à 2011 sôest effectuée principalement dans le domaine des soins de santé 

et de lôaide sociale, ainsi que dans lôinformation, la culture et les loisirs. De 2010 à 2011, 

lôemploi a augmenté chez les immigrants possédant un diplôme universitaire et chez ceux qui 

résidaient au pays depuis plus de 10 ans. Dans le cas des Canadiens de naissance possédant 

un diplôme universitaire, le taux dôemploi est demeuré essentiellement inchangé. Par 

conséquent, lôécart entre les deux groupes en ce qui concerne le taux de chômage et le taux 

dôemploi sôest rétréci comparativement à 2009. Les immigrants du groupe dôâge actif principal 

nés aux Philippines présentaient le taux dôemploi le plus élevé de tous les groupes dôimmigrants 

(même plus que les Canadiens de naissance), suivis des immigrants nés en Europe. Les 

immigrants nés en Afrique présentaient le taux dôemploi le plus bas et le taux de chômage le 

plus élevé de tous les groupes dôimmigrants et ces tendances étaient particulièrement évidentes 

chez ceux dôentre eux qui étaient au Canada depuis 5 ans ou moins (Yssaad, 2012). 

Un autre indicateur des résultats sur le marché du travail en rapport avec lôemploi repose sur les 

périodes de chômage et sur le temps nécessaire pour se trouver un emploi. Aboubacar et Zhu 
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(2013) utilisent les données de lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu (EDTR) 

de 1996-2006 pour analyser les périodes de non-emploi chez les immigrants des pays en 

développement et pour comparer leur situation à celle des immigrants des pays développés et 

des résidents canadiens de naissance. Ils constatent des différences considérables dans la 

mobilité sur le marché du travail entre ces trois groupes, les immigrants des pays en 

développement étant particulièrement désavantagés. Ces immigrants connaissent davantage 

de périodes de non-emploi que les immigrants venant de pays développés et les membres de la 

population dôorigine canadienne. Les immigrants étaient de manière générale également moins 

susceptibles de changer leur situation dôemploi, alors quôils étaient susceptibles de connaître 

des périodes de non-emploi plus longues que les Canadiens de naissance. Cela révèle des 

niveaux moins élevés dôaccès au marché du travail et de mobilité sur le marché du travail chez 

les immigrants (Aboubacar et Zhu, 2013).  

Alors que lôemploi constitue un indicateur important de lôintégration au marché du travail pour 

les immigrants formés à lôétranger, il est également possible de préciser la qualité de lôemploi en 

déterminant sôil sôagit dôun emploi à temps partiel ou à temps plein. Faisant appel aux données 

du recensement de 2006 pour le Québec, Boulet (2012) compare la fréquence de lôemploi à 

temps partiel chez les hommes et les femmes. Elle constate que, bien quôelles soient plus 

instruites que les hommes (49,8 % des immigrantes détenaient un diplôme comparativement 

à 41 % des immigrants), les femmes, et tout particulièrement les femmes des minorités visibles, 

occupaient davantage dôemplois à temps partiel. Chez les immigrantes qui étaient membres de 

minorités visibles, 20 % occupaient des postes à temps partiel (le pourcentage le plus élevé) 

comparativement à 5,7 % des hommes nés au Canada ne faisant pas partie des minorités 

visibles. Les hommes qui appartiennent à un groupe des minorités visibles (11,2 %) sont 

presque deux fois plus susceptibles de travailler à temps partiel que les hommes nés dans le 

pays qui nôappartiennent pas à un groupe des minorités visibles (5,7 %) (Boulet, 2012). 

Gains 

Peu importe si la situation dôun immigrant sur le marché du travail correspond à son niveau de 

scolarité ou à ses compétences, côest ultimement sa rémunération qui détermine son bien-être 

économique. Buzdugan et Shiva (2009) utilisent le revenu en tant quôindicateur de résultat et 

fondent leur analyse sur lôEnquête sur la diversité ethnique de 2002. Ils démontrent que la 

scolarité, lôexpérience de travail et la maîtrise dôune langue officielle présentent toutes une 

corrélation importante et étroite avec les résultats chez les immigrants. De ces déterminants, 
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cependant, lôexpérience de travail au Canada est une variable explicative plus efficace du 

revenu pour les immigrants que la scolarité, surtout à long terme. De plus, lôexpérience de 

travail antérieure à lôarrivée ne fait pas lôobjet dôune corrélation étroite avec le revenu ï ce qui 

porte à croire que cet aspect du capital humain est grandement sous-évalué. Fait intéressant, 

Buzdugan et Shiva considèrent que les diplômes dôEurope occidentale et dôAustralie sont les 

plus appréciés (encore plus que les diplômes canadiens). Ils en viennent à la conclusion quôil 

existe des processus véritables de discrimination fondée sur le pays dôorigine du diplôme 

universitaire dôun immigrant. 

Plante (2010) fait appel aux données du recensement de 2006 pour examiner les gains chez les 

immigrants qui détiennent un titre postsecondaire obtenu à lôextérieur du Canada (la question 

quant au lieu des études a été posée pour la première fois en 2006 dans le recensement). 

Même après avoir obtenu un emploi, les immigrants possédant un diplôme dôétudes 

postsecondaires de lôétranger gagnaient généralement moins que les immigrants instruits au 

Canada ou que les travailleurs canadiens de naissance ayant fait des études postsecondaires. 

En 2005, les immigrants ayant étudié à lôétranger, travaillant à temps plein tout au long de 

lôannée et faisant partie du groupe dôâge actif principal des 25 à 64  ans présentaient des gains 

médians de 40 800 $ comparativement à 49 000 $ pour les immigrants instruits au Canada et 

à 49 300 $ pour les travailleurs canadiens de naissance ayant fait des études postsecondaires 

(49 300 $) (Plante, 2010). 

Reitz, Curtis et Elrick (2014) calculent la perte de gains à lô®chelle du Canada en raison à la fois 

dôun rendement inf®rieur des ®tudes et dôune sous-utilisation des compétences des immigrants. 

Ils constatent que la valeur en dollars dôun baccalauréat pour les hommes immigrants par 

rapport aux hommes nés au Canada a chuté, passant de 80 % en 1996 à 67 % en 2006. Chez 

les femmes, la valeur des études était moindre que pour les hommes, mais est restée plus 

stable. Ils constatent cependant que ce nôest pas seulement le manque dôaccès au travail 

spécialisé qui désavantage les immigrants sur le marché du travail. La faible appréciation des 

compétences des immigrants fait en sorte quôils sont moins bien rémunérés que les Canadiens 

de naissance possédant des compétences égales, et ce, même lorsquôils exercent des 

professions du même niveau de compétence (Reitz, Curtis et Elrick, 2014, p. 19). 

Bonikowska, Hou et Picot (2011) examinent les salaires des nouveaux travailleurs immigrants 

possédant un diplôme universitaire sur une plus longue période, de 1980 à 2005. Ils constatent 

que les salaires des hommes dans cette catégorie ont diminué par rapport à ceux des diplômés 
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universitaires dôorigine canadienne sur toute la période de lôétude (Bonikowska, Hou et Picot, 

2011). 

Les données de la BDIM constituent une nouvelle source dôinformation foisonnante sur les 

gains relatifs des immigrants, offrant un couplage entre les fiches dôétablissement et les 

dossiers fiscaux (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012b). Au cours des quatre années 

de 2005 à 2008, les revenus dôemploi initiaux moyens de tous les immigrants (un an après 

lôadmission) ont augmenté de 20 543 $ pour la cohorte de 2004 à 23 862 $ pour la cohorte 

de 2007. Cette augmentation de 16 % peut être comparée à une augmentation de 4,5 % pour 

tous les Canadiens au cours de la même période. Par conséquent, on a assisté à une 

augmentation des revenus dôemploi initiaux des immigrants par rapport aux revenus dôemploi 

moyens des Canadiens, de 51 % en 2005 à 58 % en 2008 (Citoyenneté et Immigration Canada, 

2012b).  

Prestige professionnel/satisfaction  

Adamuti-Trache, Anisef et Sweet (2013) soutiennent quôil est important de comprendre le 

sentiment de « prestige professionnel » que les immigrants tirent de leur emploi. Il sôagit du 

statut social ou de la distinction quôattribue la population à un emploi, souvent sans égard au 

revenu quôil procure. Cette considération importe dans les analyses puisquôen somme, elle est 

très importante pour les immigrants eux-mêmes : elle nous aide à comprendre et à expliquer les 

stratégies quôils adoptent afin de rehausser leur employabilité et les décisions quôils pourraient 

prendre quant à leur carrière. Les chercheurs constatent (sans grande surprise) quôon accorde 

aux professions davantage de distinction quôaux métiers et aux emplois inférieurs (Adamuti-

Trache, Anisef et Sweet, 2013). Cette considération influe également sur les décisions que 

prennent les enfants des immigrants quant à leurs études et à leur carrière. 

Lôexercice dôune profession réglementée est un aspect important du prestige professionnel, et 

les obstacles à lôagr®ment professionnel occupent une place importante dans la recherche 

qualitative sur la reconnaissance des titres de compétences étrangers (par exemple, Blythe et 

coll., 2009; Guo et Shan, 2013; Ingram, Friesen et Ens, 2013; Kelly, Astorga-Garcia et 

Esguerra, 2009; Shan, 2013; Walton-Roberts, 2012). Cependant, il vaut la peine de souligner 

quôil existe une disparité considérable au Canada quant au nombre de professions 

réglementées. Girard et Smith (2013) font appel aux catégories professionnelles du 

recensement de 2006 afin dôexaminer le nombre de gens qui exercent des professions 

réglementées. À une extrémité de la ventilation, ils constatent quôau Québec et en Alberta, 
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respectivement 17,8 % et 16,3 % des professions sont réglementées, alors quôà lôautre 

extrémité, soit à lôÎ.-P.-É. et à Terre-Neuve, à peine 9 % et 8,5 % respectivement le sont.  

Il convient aussi de noter quôil existe maintenant de nombreuses études fondées sur des 

entrevues qualitatives ou des sondages à petite échelle portant sur les niveaux de satisfaction 

au travail déclarés par les professionnels immigrants. Par exemple, Zikic, Bonache et Cerdin 

(2010) donnent à penser que les immigrants déprofessionnalisés adoptent un éventail de 

stratégies et de trajectoires afin de définir leurs cheminements de carrière. Dans certains cas, 

les immigrants peuvent occuper des emplois qui nôont aucun lien avec leur formation, mais en 

tirer quand même une certaine satisfaction. Shields et coll. (2010), se fondant sur lôEnquête sur 

le milieu de travail et les employés de 2005, indiquent que dans lôensemble, il nôexiste que de 

faibles différences dans la satisfaction au travail chez les travailleurs canadiens de naissance et 

les travailleurs immigrants. 
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Déterminants des résultats  

Les chercheurs ont relev® et mis ¨ lôessai différentes variables en tant que déterminants des 

résultats sur le marché du travail pour les immigrants formés à lôétranger. Nous abordons ici 

11 variables importantes :  

¶ Pays/région dôorigine  

¶ Lieu des études 

¶ Aptitudes linguistiques 

¶ Domaine des études 

¶ Moment de lôarrivée et durée de la résidence 

¶ Catégorie dôimmigration 

¶ Sexe 

¶ Statut de minorité visible  

¶ Expérience de travail  

¶ Emplacement au Canada  

¶ Services de RTCE ou préalables au départ 
 

Pays/région dôorigine 

On reconnaît de plus en plus que les immigrants sont loin de constituer un groupe homogène 

lorsquôon parle dôexpériences et de résultats sur le marché du travail. Effectivement, le statut 

dôimmigrant nôest pas en soi un facteur clé qui détermine les résultats. Des différences nettes 

existent entre les immigrants qui viennent de différents pays et régions du monde. Bien que ces 

différences soient elles-mêmes liées à des facteurs tels le lieu des études, les compétences 

dans les langues officielles, les identités racialisées, et les voies dôimmigration utilisées, il vaut 

la peine de reconnaître, dès le départ, quôil existe des modèles de résultats variés selon la 

provenance dôun immigrant. 

Les résultats sur le marché du travail des immigrants venus de pays en développement nous 

portent à croire quôils souffrent des cas les plus aigus de dévaluation des compétences 

(Aboubacar et Zhu, 2013; Buzdugan et Shiva, 2009). Des études donnent des exemples de ce 

phénomène pour lôAmérique latine (Hakak, Holzinger et Zikic, 2010) et lôAfrique subsaharienne 

(Creese et Wiebe, 2012).  

Preston et coll. (2010) examinent lôeffet du pays dôorigine sur les gains dans la RMR de Toronto 

en faisant appel aux données du recensement de 2006. Les diplômés universitaires dôorigine 

canadienne présentaient des gains annuels moyens de 61 900 $, alors que les gains des 
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immigrants très instruits variaient en fonction du pays dôorigine et étaient tous situés bien en 

deçà du groupe de comparaison des Canadiens de naissance. Les immigrants nés en Guyane 

(50 419,30 $), en Jamaïque (42 743,50 $) et à Hong Kong (42 613,00 $) présentaient les gains 

annuels moyens les plus élevés de tous les immigrants possédant un diplôme universitaire sur 

le marché du travail de Toronto. Les immigrants du Pakistan (23 140,90 $) et de lôIran 

(26 384,10 $) affichaient les traitements les moins élevés. Preston et coll. ont également 

constaté que les taux de chômage et de participation variaient en fonction du pays de 

naissance : les taux de chômage chez les immigrants détenant un diplôme universitaire étaient 

les plus élevés pour les immigrants nés en Iran (9,3 %) et au Pakistan (9,0 %). Les taux de 

chômage se rapprochent le plus de ceux des diplômés universitaires nés au Canada (3,8 %) 

pour les immigrants nés en Pologne (4,3 %), en Jamaïque (4,6 %), à Hong Kong (4,8 %) et aux 

Philippines (4,8 %). Les immigrants détenant des diplômes universitaires qui sont arrivés 

après 2000 sont bien plus susceptibles de se retrouver au chômage que ceux qui sont arrivés 

dans les années 1990 et 1980. Parmi les immigrants possédant un diplôme universitaire qui 

sont arrivés après 2000, ceux qui sont nés au Sri Lanka, en Iran et en Guyane présentent les 

taux de chômage les plus élevés, respectivement 15,7 %, 13,6 % et 13,0 % (Preston et coll., 

2010).  

Ainsi, les données du recensement de 2006 nous portent à croire quôil existe des distinctions 

claires entre les groupes venant de régions et de pays différents. Bien que cette variable 

pourrait, dans les faits, traduire dôautres facteurs, il sôagit dôun point de départ important pour 

lôanalyse, lôune des raisons ï et non la moindre ï étant que les communautés dôimmigrants et 

les réseaux sociaux sont formés le plus souvent en fonction du pays dôorigine. 

Lieu des études 

La première étape lorsquôil sôagit de nuancer la variable du « pays dôorigine » consiste à noter 

lôendroit où ces immigrants ont étudié. Girard et Smith (2013) utilisent les données du 

recensement de 2006 afin de préciser que 50 % des immigrants ayant fait des études 

postsecondaires les avaient effectuées (en totalité ou en partie) au Canada. Cela nous rappelle 

de manière importante que les immigrants nôont pas nécessairement étudié à lôétranger, mais 

également que la catégorie « immigrant » comprend aussi les individus qui sont arrivés au 

Canada en compagnie de leurs parents pendant leur enfance. Girard et Smith se préoccupent 

de lôaccès aux professions réglementées en tant quôindicateur de la réussite sur le marché du 

travail. Ils constatent que cet accès est plus élevé chez les gens qui ont étudié en partie au 
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Canada, aux États-Unis et en Europe. Ceux qui ont atteint leur niveau de scolarité le plus élevé 

en Asie, en Amérique latine et dans les Caraïbes présentaient des taux dôaccès moins élevés 

aux professions. 

Faisant appel à des données légèrement plus anciennes de lôELIC, Adamuti-Trache, Anisef et 

Sweet (2013) notent également que le pays source présente une incidence statistiquement 

significative sur le prestige professionnel. Les immigrants venus de pays non anglophones 

affichaient un prestige professionnel très inférieur, les immigrants dôAsie du Sud présentant le 

pire résultat. Ces chercheurs soutiennent que les études faites à lôétranger ne sont 

généralement pas prises en compte au Canada, les acteurs canadiens entravant ouvertement 

la reconnaissance des titres de compétences étrangers, ou rejetant en secret la valeur des 

études et de lôexpérience de travail préalable.  

Sôappuyant sur les données de lôELIC (celles de la troisième vague de lôEnqu°te, r®alis®e en 

2004), Shields et coll. (2010) montrent que les immigrants ayant obtenu des titres de 

compétences canadiens après leur arrivée étaient bien plus susceptibles (quatre années après 

leur admission) dôavoir trouvé un emploi dans leur domaine dôétude ou de formation. Le taux 

dôad®quation entre la formation et lôemploi variait de 63,0 % à 79,7 % chez les immigrants qui 

étaient retournés à lôécole, selon le niveau de la formation ou des études en question (le 

meilleur résultat étant obtenu par ceux ayant décroché un diplôme universitaire canadien). Ces 

chiffres se comparent aux taux de référence de 43,2 % et de 32,2 % respectivement chez les 

immigrants hommes et femmes qui nôont suivi aucune formation additionnelle au Canada. Les 

différences entre les immigrants qui sont retournés à lôécole et ceux qui nôy sont pas retournés 

sont considérables. Parmi ceux qui sont retournés à lôécole, lôobtention dôun diplôme 

universitaire représentait la voie la plus susceptible de mener à un emploi correspondant au 

domaine dôétude ou de formation (Shields et coll., 2010). 

Anisef et Adamuti-Trache (2010) sôinspirent également des données de lôELIC pour vérifier si 

les immigrants récents détenant des diplômes étrangers qui entreprennent divers 

cheminements dô®tudes postsecondaires au Canada obtiennent de bons résultats en emploi. Ils 

définissent quatre cheminements possibles pour les immigrants formés à lôétranger : 

1. Recyclage ï Les immigrants qui cherchent à approfondir leurs études et leur formation en 

rapport avec leur emploi en acquérant des titres de compétences au sein dôétablissements non 

universitaires (comme les collèges communautaires et les collèges professionnels, les instituts, 

les écoles de métier) (29 % de lôéchantillon). 
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2. Valeur ajoutée ï Les immigrants qui sôinscrivent à lôuniversité afin dôobtenir un diplôme dans 

le même domaine (8 % de lôéchantillon). 

3. Nouveau départ ï Les immigrants qui tentent dôobtenir un diplôme universitaire dans un 

domaine différent (9 % de lôéchantillon). 

4. Non-participation ï Les immigrants qui ne possèdent aucune scolarité, ou une scolarité ou 

formation qui nôest pas de niveau postsecondaire (54 % de lôéchantillon). 

Les auteurs constatent que tous les groupes améliorent leur situation dôemploi au Canada après 

leur arrivée, mais que lôamélioration est moindre chez les non-participants et chez les 

immigrants qui optent pour la voie du recyclage, et supérieure chez les deux groupes qui 

entreprennent des études universitaires (valeur ajoutée et nouveau départ). De plus, les 

immigrants de ces deux dernières catégories ont également affiché une amélioration plus 

grande de leur prestige professionnel. Les principaux gains ont été réalisés par les membres du 

groupe à valeur ajoutée, qui ont été en mesure dôentreprendre des études universitaires au 

Canada.  

Il y a plusieurs raisons pour cela. Notamment, les employeurs sont mieux en mesure de 

déterminer la valeur des titres de compétences obtenus sur place et tendent à considérer quôils 

sont plus légitimes (Adamuti-Trache, Anisef et Sweet, 2013, p. 183). De plus, alors quôils 

étudient sur place, les immigrants consolident leurs réseaux sociaux et augmentent les 

ressources qui leur sont accessibles en interagissant avec des étudiants et des professeurs nés 

au pays, ainsi quôen créant des « réseaux dôaccointances » grâce à la participation à des 

activités parascolaires. Par conséquent, les études dans le pays hôte procurent aux immigrants 

un capital social et culturel. Néanmoins, un très grand nombre dôimmigrants récents se 

retrouvent dans des programmes dôétudes non universitaires ou dans des collèges 

communautaires, et ce, a) afin de suivre un programme plus court (et moins dispendieux); 

b) afin de suivre les cours nécessaires à la reconnaissance de leurs titres de compétences; 

c) afin de suivre des cours qui sont des préalables aux programmes universitaires; ou d) afin 

dôapprendre à connaître les termes techniques, de mettre leurs compétences à niveau ou 

simplement dôobtenir un titre de compétences canadien auquel les employeurs feront 

davantage confiance.  

Lo et coll. (2010) utilisent les données du recensement de 2006 afin dôexaminer lôincidence du 

lieu des études sur lôad®quation entre le domaine des études et le domaine de travail. En 
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neutralisant plusieurs autres variables (âge, sexe, statut de minorité visible, période 

dôimmigration, maîtrise des langues officielles, exercice ou non dôune profession réglementée, 

et région métropolitaine de recensement du lieu de résidence), ils constatent que pour les 

immigrants qui possèdent un diplôme universitaire, la probabilité de détenir un emploi pertinent 

était semblable chez ceux ayant obtenu leur diplôme dans un pays anglophone (probabilité = 

0,926) et ceux titulaires dôun diplôme canadien (probabilité = 1). Les immigrants titulaires dôun 

diplôme dôAsie du Sud présentaient cependant la probabilité la plus faible de détenir un emploi 

pertinent (probabilité = 0,432). Les titulaires dôun certificat de m®tier ou dôun dipl¹me coll®gial 

obtenu à lôétranger présentaient des probabilités encore moindres de trouver un emploi 

pertinent par rapport aux immigrants ayant étudié au Canada. Le fait dôavoir obtenu leur niveau 

de scolarité le plus élevé aux États-Unis, au Royaume-Uni, en Australie, en Nouvelle-Zélande et 

en Afrique du Sud avait un effet positif sur les gains des immigrants (même comparativement à 

ceux ayant étudié au Canada, ayant la même profession et travaillant dans la même ville). À 

lôexception des diplômes universitaires obtenus en Asie du Sud-Est, les titres de compétences 

obtenus de pays non anglophones avaient un effet négatif sur le traitement. Une fois neutralisés 

dôautres facteurs, lôeffet négatif le plus considérable concernait les diplômes dôAsie de lôEst, 

suivis de près des diplômes dôAsie de lôOuest/du Moyen-Orient/dôAfrique et dôAsie du Sud. Les 

effets négatifs les moins importants sur les traitements sont produits par les diplômes des 

Caraïbes, de lôAmérique centrale et du Sud, ainsi que de lôEurope continentale (Lo et 

coll., 2010). 

Plante présente des résultats comparables tirés des données du recensement de 2006 (2010). 

Il constate que plus de 60 % des immigrants ayant étudié à lôétranger titulaires de titres de 

compétences dôIrlande (70 %), de Nouvelle-Zélande (66 %), dôIsraël (64 %) et dôAustralie 

(63 %) ont déclaré travailler dans leur domaine dôétudes ou dans une profession demandant 

des compétences de niveau comparable ou supérieur. En revanche, avec des taux 

dôad®quation études-profession inférieurs à 45 %, les immigrants détenant des titres de 

compétences de régions autres que lôEurope, lôOcéanie, lôAmérique du Nord et lôAfrique australe 

ont eu plus de difficulté à trouver un emploi dans leur domaine dôétude ou une profession 

équivalente. Le rôle joué par le pays des études varie également en fonction du titre de 

compétences. Alors que plus de 90 % des immigrants détenant des titres de compétences en 

médecine de Nouvelle-Zélande, de Suède, dôAustralie, des États-Unis et du Royaume-Uni ont 

déclaré travailler en tant que médecins ou dans une profession demandant des compétences 
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comparables ou plus élevées, tel était le cas pour moins du quart des personnes détenant des 

titres de compétences semblables du Japon et de la Corée du Sud. 

Alors que les études universitaires au Canada semblent présenter une corrélation avec de 

meilleurs résultats à certains égards, il est également important de noter que les programmes 

offerts aux professionnels immigrants évoluent rapidement (et vont en sôaméliorant). Dans 

plusieurs études, on souligne lôimportance des compétences générales et de nature qualitative 

dans la mise à niveau des individus formés à lôétranger (par exemple, Friesen, 2010). Dans un 

autre document, Friesen (2011) examine lôexpansion dôun programme universitaire de 

reconnaissance des qualifications professionnelles acquises à lôétranger au Manitoba pour 

couvrir des enjeux comme la compréhension culturelle, le réseautage professionnel et le 

perfectionnement linguistique. Étant donné ces changements qui se produisent, il faut 

continuellement évaluer lôincidence des programmes dôéducation suivis au Canada. 

Aptitudes linguistiques 

Une partie des effets attribuables au lieu dôorigine et au lieu des études découle probablement 

de la maîtrise de la langue. Cao et Boyd (2009) font appel aux données du recensement 

de 2001 afin de confirmer une corrélation positive entre la maîtrise du fran­ais ou de lôanglais et 

les gains des immigrants. Ils révèlent également que lôabsence de compétences dans une 

langue officielle est associée au chômage et au sous-emploi. Cao et Boyd font valoir que les 

programmes linguistiques offerts au moment de lôarrivée, comme les Cours de langue pour les 

immigrants au Canada (CLIC), peuvent ne pas être suffisants, puisquôils peuvent ne pas offrir 

les aptitudes linguistiques propres au milieu de travail, et ne joignent quôune petite partie des 

immigrants (dôaprès les données du pendant anglophone des CLIC, « Language Instruction for 

Newcomers to Canada » [LINC], à peine 20 % des nouveaux arrivants participent au 

programme). De plus, ces programmes sôadressent aux immigrants qui sont arrivés il y a 

de trois à cinq ans, mais les études révèlent que certains immigrants qui sont au Canada depuis 

de nombreuses années présentent encore de faibles aptitudes linguistiques (Cao et Boyd, 

2009). 

Kelly et coll. (2010) utilisent lôEnquête internationale sur lôalphabétisation et les compétences 

des adultes (EIACA) de 2003 afin de déterminer si un seuil en matière dôaptitudes linguistiques 

est nécessaire pour garantir des résultats positifs sur le marché du travail. Ils constatent que 

même si les immigrants présentent généralement des gains moins élevés que les Canadiens de 

naissance, les gains horaires font un bond considérable entre les niveaux linguistiques 2 et 3 
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chez les immigrants de longue date (de 18,44 $ à 26,47 $) et chez les immigrants récents 

(de 13,23 $ à 26,08 $). Il semblerait donc que la maîtrise linguistique de niveau 3 représente un 

point déterminant pour lôam®lioration des résultats des immigrants sur le marché du travail. À 

des niveaux de maîtrise plus élevés (niveaux 4 et 5), les données de lôEIACA révèlent que les 

gains des immigrants excèdent même ceux des Canadiens de naissance.  

Il faut mentionner néanmoins que les immigrants récents qui possèdent des aptitudes 

linguistiques marquées présentent quand même des taux de chômage qui sont environ trois fois 

ceux des Canadiens de naissance ou des immigrants de longue date. Cela signifie que pour 

certains immigrants, les faibles résultats sur le marché du travail ne sont pas nécessairement 

liés à la faiblesse des aptitudes linguistiques. Lorsquôils examinent lôad®quation entre lôemploi et 

les compétences professionnelles, Kelly et coll. (2010) constatent que les immigrants récents 

présentaient des niveaux bien plus élevés de surinstruction que les Canadiens de naissance, 

ou les immigrants de longue date à des niveaux de littératie moins élevés. Cela semblerait 

révéler lôimportance des aptitudes linguistiques au moment de trouver un emploi qui correspond 

à la formation des immigrants. Les fr®quences les plus ®lev®es dôinad®quation se situent 

continuellement aux niveaux les plus faibles dôaptitude linguistique (niveaux 1 et 2), ce qui 

signifie que les immigrants instruits qui ne possèdent pas des aptitudes linguistiques adéquates 

sont incapables de mettre leurs compétences à profit au sein de la population active.  

Alors que lôEIACA fait appel à des évaluations objectives des aptitudes linguistiques, il est 

également possible dôétablir des comparaisons au moyen des données de lôELIC, qui incluent 

une auto-évaluation des aptitudes en lecture, écriture et expression orale. Tufts et coll. (2010) 

utilisent les données de lôELIC touchant les aptitudes dôexpression orale afin de démontrer quôil 

existe des différences considérables des gains en fonction des aptitudes linguistiques. En outre, 

plus de la moitié des immigrants qui parlent français ou anglais très bien ou couramment 

trouvent un emploi dans un domaine correspondant à leurs études ou leur formation, 

comparativement à moins de 20 % des immigrants dont les aptitudes linguistiques laissent à 

désirer. Après quatre années au Canada, de faibles aptitudes linguistiques donnent lieu chez 

les hommes comme les femmes à des taux de chômage deux fois plus élevés que chez les 

femmes et les hommes immigrants qui parlent français ou anglais « très bien ». Tufts et coll. 

(2010) constatent également que les différences des résultats sur le marché du travail en 

fonction du sexe sont plus aiguës chez les femmes qui possèdent de mauvaises aptitudes 

linguistiques, alors que celles qui possèdent des compétences linguistiques solides affichent 

des résultats qui sôapprochent davantage de ceux de leurs homologues masculins. 
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Domaine des études 

Des données indiquent que le degré dôinad®quation entre lôemploi et les compétences ou les 

études varie en fonction du domaine en question. Girard et Smith (2009) font appel aux 

données du recensement de 2006 afin de démontrer que la sous-représentation des immigrants 

dans les professions réglementées est plus grande chez ceux qui ont étudié dans certains 

domaines que dôautres. Par exemple, 33,5 % des immigrants ayant étudié en santé, en 

sciences sociales et en éducation exercent des professions réglementées comparativement 

à 49,2 % des Canadiens de naissance. Une situation passablement différente prévaut chez les 

personnes qui ont étudié en sciences naturelles et en sciences appliquées : 37,85 % des 

immigrants exercent des professions réglementées par rapport à 35,9 % des Canadiens de 

naissance (Girard et Smith, 2009). Adamuti-Trache, Anisef et Sweet (2013) constatent 

également que le domaine dôétudes influence le prestige professionnel : un prestige plus grand 

est associé aux études dans les domaines de la santé, des mathématiques, de lôinformatique et 

du génie.  

Xue et Xu (2010b) utilisent également les données du recensement de 2006 pour montrer que 

des disparités considérables existent sur les plans de lôemploi et de la profession en fonction du 

domaine dôétudes, mais ils combinent cette variable à la prise en compte du lieu où lôon a 

acquis le titre de compétences. Comme on pouvait sôy attendre, les immigrants qui possèdent 

un diplôme dôétudes postsecondaires du Canada avaient davantage de chances de trouver un 

emploi et dôexercer une profession cadrant avec leur niveau de scolarité et leur domaine 

dôétudes. Cet avantage est plus apparent dans les domaines des affaires et de la gestion, du 

marketing et des services de soutien connexes, des sciences sociales et de lôéducation. Pour 

les immigrants diplômés à lôextérieur du Canada, les perspectives sont plus reluisantes sôils ont 

obtenu leur diplôme dôuniversités situées aux États-Unis, au Royaume-Uni et en France, tout 

particulièrement dans des domaines comme le génie, lôinformatique et les sciences de 

lôinformation ainsi que les services de soutien. Les diplômés de Chine et dôInde réussissent 

également mieux dans ces domaines. Cependant, certains groupes doivent surmonter 

davantage dôobstacles pour accéder aux professions spécialisées (CNP O, A et B), y compris 

les immigrants possédant des diplômes des Philippines, ainsi que les immigrants de Chine, 

dôInde et du Pakistan qui ont étudié dans des domaines autres que le génie et lôinformatique. 

Alors que les immigrants détenant un diplôme des Philippines présentaient un taux de chômage 

très bas de 4,2 %, ils affichaient également la plus faible proportion de travailleurs occupant des 

emplois spécialisés dans tous les pays dô®tudes analysés (42,1 %). 
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Moment de lôarrivée et durée de la résidence 

Les immigrants tentent dôintégrer les marchés canadiens du travail, mais les conditions qui y 

prévalent évoluent au fil du temps. Cette évolution peut avoir des répercussions sur les gains 

immédiats et sur lôad®quation entre les compétences et la profession, ainsi que sur les 

trajectoires à plus long terme de lôemploi. Il existe également des signes que les conditions en 

période de récession ont les conséquences les plus graves sur les immigrants récents, qui sont 

les plus susceptibles de perdre leur emploi. 

Abbott et Beach (2011) utilisent les données de trois cohortes dôimmigrants de 1982, 1988 

et 1994 afin de démontrer que les récessions économiques ont eu des répercussions négatives 

majeures sur le niveau des gains des immigrants et sur les taux de croissance de ces gains. 

Ces effets étaient bien plus prononcés chez les hommes que chez les femmes. Les taux de 

croissance des gains médians chez les femmes et les hommes immigrants étaient 

généralement moins élevés pour la cohorte dôadmission de 1988, qui a vécu la récession du 

début des années 1990 peu après son arrivée au Canada, et les plus élevés pour la cohorte 

de 1994 ï qui nôa fait les frais dôaucune récession officielle et qui a bénéficié de conditions 

macroéconomiques plus favorables au cours de ses dix premières années au Canada (Abbott 

et Beach, 2011). 

Kelly et coll. (2011) utilisent les données de lôEnquête sur la population active pour démontrer 

que les immigrants ont ressenti le plus durement les effets du ralentissement économique 

de 2007-2009 sur le marché du travail, tout particulièrement les immigrants récents. Il sôagit là 

dôune des quelques études ayant évalué jusquôà présent lôeffet du plus récent ralentissement 

économique. Ils constatent que lôécart entre les niveaux de chômage des immigrants et ceux 

des Canadiens de naissance sôest accru au cours de la récession, mais que le schéma est 

inégal sur les plans social et géographique. Au cours de la récession, les taux de chômage ont 

atteint des niveaux bien plus élevés chez les hommes que chez les femmes, et les immigrants 

récents dans le secteur de la production de biens ont été particulièrement touchés. Les 

données indiquent également une baisse du nombre dôemplois à temps plein et une 

augmentation du nombre dôemplois à temps partiel, en particulier chez les immigrants récents 

pendant et après la récession (Kelly, Park et Lepper, 2011). 

Alors que le moment de lôarrivée influence clairement lôintégration au marché du travail, le 

temps depuis lôarrivée est peut-être la variable la plus importante de toutes. Girard et Smith 

(2013) sôappuient sur les données du recensement de 2006 afin de démontrer que la durée de 
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la résidence influe beaucoup sur lôaccès aux professions réglementées. Ils indiquent 

que 23,5 % des Canadiens de naissance exercent une profession réglementée, 

comparativement à 19,5 % des immigrants. Cependant, lorsquôon ventile les immigrants en 

fonction de la durée de la résidence, certaines distinctions importantes deviennent apparentes. 

Chez les immigrants récents (moins de cinq ans), à peine 14 % exercent des professions 

réglementées; chez les immigrants de plus longue date (de cinq à dix ans), la proportion atteint 

17 %; et chez les immigrants de très longue date (dix ans et plus), ce chiffre est de 21,44 % ï 

un taux relativement près de celui des Canadiens de naissance.  

Par conséquent, la durée de la résidence constitue une variable importante qui détermine les 

résultats sur le marché du travail, lôattente ®tant quôen g®n®ral, plus les immigrants vivent 

longtemps au Canada, plus ils am®lioreront leur situation ®conomique et dôemploi. Cependant, 

lôextrapolation des expériences passées afin de définir les tendances futures présente certains 

dangers : les immigrants qui arrivent aujourdôhui se retrouvent dans des circonstances 

passablement différentes par rapport à ceux qui sont arrivés il y a 10 ans ou plus, et ce serait 

donc faire une erreur de présumer que la tendance à lôamélioration de lôintégration au fil du 

temps est une constante. 

Catégorie dôimmigration 

La diversité des programmes dôimmigration au Canada signifie que la sélection des immigrants 

repose sur des critères différents (qui ont eux-mêmes grandement évolué au fil du temps). 

Certains de ces critères, mais non la totalité, concernent les niveaux de capital humain et 

dôadaptabilité au marché canadien du travail. De plus, les vagues dôimmigrants dans chaque 

province et territoire ont présenté des compositions très différentes du fait des programmes 

utilisés, ce qui complique dôautant plus la situation. Et les flux dôimmigrants en provenance des 

principaux pays sources ont aussi varié dans leur composition. 

Une analyse des données de la BDIM (qui regroupe lôinformation des fiches dôétablissement et 

des dossiers fiscaux) nous procure une image longitudinale des résultats économiques selon la 

catégorie dôimmigration. Côétait impossible jusquôà récemment, puisque ni le recensement ni 

lôEnquête sur la population active ne comportaient de question sur la catégorie dôimmigration. 

Comme nous lôavons souligné plus tôt, une analyse de CIC révèle une amélioration des gains 

dôemploi initiaux des immigrants par rapport aux gains dôemploi moyens des Canadiens, 

de 51 % en 2005 à 58 % en 2008 (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012b). Cette 

amélioration est en majeure partie attribuable aux augmentations constantes des gains dôemploi 
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initiaux des demandeurs principaux de la catégorie des travailleurs qualifiés (TQDP) et des 

demandeurs principaux de la catégorie des candidats des provinces (CPDP). De 2005 à 2008, 

les gains dôemploi initiaux moyens des TQDP ont augmenté de 22 % pour passer de 27 801 $ 

à 33 839 $. Autrement dit, les TQDP gagnaient 71 % des gains dôemploi initiaux moyens des 

Canadiens en général en 2005, mais 82 % en 2008. Les CPDP ont connu une augmentation 

de 6 %, alors que leurs gains sont passés de 40 144 $ en 2005 à 42 717 $ en 2008. Leurs 

gains dôemploi initiaux moyens ressemblent grandement à la moyenne canadienne ou la 

dépassent (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012b). 

Les résultats pour les autres catégories dôimmigration, comme celles du regroupement familial, 

des réfugiés, et des époux et personnes à charge des immigrants économiques, se sont révélés 

très différents. Ces catégories présentaient des gains dôemploi initiaux moins élevés et des 

gains dôemploi moyens plus faibles. Bien que leurs gains dôemploi moyens se soient également 

accrus dans les années suivant leur admission (mais à un rythme moins rapide que ceux des 

deux groupes susmentionnés), leurs gains dôemploi initiaux moyens sont demeurés plutôt fixes 

au cours de la période (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012b). Ces résultats des données 

de la BDIM révèlent lôimportance des critères de sélection des différentes catégories 

dôimmigration dans la définition des résultats économiques après lôadmission. Ils donnent 

également lieu à un certain optimisme compte tenu de lôamélioration des résultats chez les 

CPDP et les TQDP.  

Abbott et Beach (2011) font également appel aux données de la BDIM, mais analysent les 

gains au cours des dix premières années dôétablissement des cohortes dôarrivée admises au 

Canada en 1982, 1988 et 1994. Ils examinent les résultats chez les demandeurs principaux 

indépendants sélectionnés en raison de leurs compétences dans la composante économique, 

les personnes accompagnant les immigrants de la composante économique, les immigrants de 

la catégorie du regroupement familial, ainsi que les réfugiés. Ils constatent que les immigrants 

économiques sélectionnés en raison de leurs compétences touchaient constamment, et par une 

marge considérable, les revenus annuels les plus élevés de tous les immigrants, hommes et 

femmes, des quatre catégories dôadmission et des trois cohortes. Les niveaux de gains 

médians moyens sur dix ans des immigrants économiques sélectionnés en raison de leurs 

compétences dépassaient ceux de tous les immigrants dans les trois cohortes de 30 % à 37 % 

chez les hommes et de 39 % à 56 % chez les femmes. Les immigrants du regroupement 

familial et les réfugiés présentaient généralement les niveaux de gains les plus faibles au cours 

de leurs dix premières années au Canada. Les réfugiés, tant les hommes que les femmes, ont 
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connu des baisses de leurs niveaux de gains véritables sur les trois cohortes dôadmission 

successives. Partant de ces données, les auteurs en viennent à la conclusion quôon devrait 

accorder encore plus dôimportance aux immigrants sélectionnés en fonction de leurs 

compétences dans la composition du flux dôimmigrants au Canada (Abbott et Beach, 2011). 

Il est relativement rare quôon se penche sur les effets qualitatifs des différents programmes 

dôimmigration, mais on a accordé une attention considérable aux effets du Programme des 

aides familiaux résidants (PAFR). Le PAFR est dominé par les femmes des Philippines et exige 

des participantes quôelles travaillent au moins deux années à offrir des soins dans le domicile 

de leur employeur avant de pouvoir demander la résidence permanente (Kelly, Astorga-Garcia 

et Esguerra, 2009). Même si les participantes au Programme sont bien instruites, la contrainte 

évidente qui entrave leur expérience de travail au Canada, les restrictions entourant le 

recyclage ou la mise à niveau pendant leur participation au Programme, ainsi que les stigmates 

dôun emploi quôon voit comme étant peu prestigieux contribuent ensemble à produire des 

résultats économiques qui laissent à désirer après leur établissement. De plus, les effets du 

Programme se font sentir chez les membres de la famille et dôautres membres de la 

communauté philippine, et pas seulement chez les personnes admises dans le cadre du 

Programme. 

Sexe 

Le sexe est un différenciateur persistant des résultats sur le marché du travail (Creese et 

Wiebe, 2012; Preston et coll., 2010). En calculant les gains que les immigrants ont perdus en 

raison du manque dôaccès aux professions très spécialisées, Reitz, Curtis et Elrick (2014) 

constatent que 65 % des pertes totales de 11,37 milliards de dollars en 2006 ont été absorbées 

par les femmes. 

Preston et coll. (2010) font appel aux données du recensement de 2006 dans la RMR de 

Toronto pour calculer que les Canadiennes de naissance possédant un diplôme universitaire 

gagnaient un revenu moyen de 44 278 $ en 2005, alors que les Canadiens de naissance 

possédant un diplôme universitaire gagnaient 81 416 $. Cette même année, les immigrantes 

possédant un diplôme universitaire gagnaient un revenu moyen de 28 346 $, alors que les 

immigrants possédant un diplôme universitaire gagnaient 44 908 $. Par conséquent, il existe un 

écart considérable entre les hommes et les femmes au sein de la population active, quôil 

sôagisse dôimmigrants ou de Canadiens de naissance. Cependant, lôécart entre les immigrants 

et les Canadiens de naissance est bien plus grand chez les hommes que chez les femmes. 
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Les taux de chômage varient aussi considérablement selon le sexe. Les Canadiennes de 

naissance qui possèdent au moins un diplôme universitaire présentaient un taux de chômage 

de 4,1 %, alors que celui-ci chez les immigrantes présentant des compétences égales était 

de 7,8 %. Le taux de chômage chez les hommes nés au Canada détenant un diplôme sôélève 

à 3,4 %, alors que les immigrants diplômés présentaient un taux de chômage de 5,4 % (Preston 

et coll., 2010). 

Discrimination ¨ lô®gard des minorités visibles 

Il existe des preuves convaincantes de processus discriminatoires sur les marchés du travail au 

Canada (Reitz, Zhang et Hawkins, 2011). Les études où sont neutralisées de nombreuses 

autres variables du capital humain révèlent que les immigrants qualifiés ayant une identité 

racialisée vivent un désavantage persistent (Skuterud, 2010). La démonstration peut-être la 

plus frappante de ce processus se trouve dans lôétude dôOreopoulos (2011) dôapr¯s les 

réponses des employeurs à des curriculum vitae fictifs. Oreopoulos a fait parvenir des milliers 

de curriculum vitae manipulés de façon aléatoire en réponse à des annonces en ligne de 

possibilit®s dôemploi à Toronto, puis a mesuré ensuite le taux de rappels quôil a reçus. Il a 

constaté une discrimination considérable au sein de différentes professions à lôégard des 

candidats possédant une expérience acquise à lôétranger ou de ceux dont le nom était indien, 

pakistanais, chinois ou grec par rapport aux noms anglais. Même dans les cas où les curriculum 

vitae faisaient état dôune maîtrise de la langue, dôune expérience au sein dôentreprises 

multinationales, dôétudes dans des écoles de prestige ou dôactivités paraprofessionnelles 

actives, il nôy avait aucune diminution de lôincidence délétère de lôexpérience acquise à 

lô®tranger et des noms « étrangers ».  

Bennett-AbuAyyash, Esses et Hamilton (2010) ont utilisé une autre méthode de recherche 

expérimentale : elles ont remis à un groupe dôétudiants universitaires des documents et des 

entrevues sur vidéo et leur ont demand® dô®valuer des candidats à un poste fictif de 

kinésiologue dans une clinique locale. Les candidats étaient identiques en tous points, sauf que 

certains présentaient des signes dôune affiliation religieuse chrétienne ou musulmane, et 

certains avaient ®t® form®s au Canada et dôautres, ¨ lô®tranger. Les résultats ont révélé 

clairement un parti-pris à lôégard des candidats chrétiens : les compétences spécialisées ont 

bénéficié dôune évaluation plus favorable dans ces cas, incluant les compétences acquises à 

lôétranger, alors quôun préjugé encore plus grand contre les musulmans et les individus formés à 

lôétranger sôest exprim® dans les évaluations des compétences générales. Côest signe que tant 
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lôaffiliation religieuse que le lieu de formation peuvent entraîner des préjugés, et que ceux-ci 

sont encore plus prononcés lorsquôon évalue les compétences générales (Bennett-AbuAyyash, 

Esses et Hamilton, 2010). 

On a aussi eu largement recours aux données de recensement pour évaluer les effets du statut 

de minorité visible sur les résultats économiques. Attewell, Kasinitz et Dunn (2009) utilisent les 

données du recensement de 2001 pour préciser que les écarts au niveau des revenus et des 

salaires des Noirs sont, en réalité, comparables aux États-Unis et au Canada lorsque les 

différences dans la structure générationnelle sont neutralisées (malgré lôid®e répandue que 

lôinégalité raciale est bien plus présente au sud de la frontière). Par rapport aux Canadiens 

blancs, les immigrants noirs et les hommes noirs nés au Canada subissent un désavantage sur 

le plan des gains, ce qui porte à croire que le problème repose sur lôidentité racialisée plutôt que 

sur le statut dôimmigrant (Attewell, Kasinitz, et Dunn, 2009). 

Banerjee (2009) utilise lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu (EDTR) de 1999 et 

de 2004 pour analyser le potentiel de croissance du revenu chez les nouveaux immigrants au 

Canada. Dans lôensemble, elle constate que peu importe le statut de minorité visible, les 

immigrants récents subissent dès le départ un désavantage sur le plan des gains. Cependant, 

les immigrants de minorité visible ne connaissent pas la période de « rattrapage » que vivent 

les immigrants dôorigine européenne. Au cours de leur vie, les immigrants de minorité visible 

peuvent ne jamais rattraper les salaires des résidents nés dans le pays. Il était également 

évident que les immigrants de minorité visible bénéficient moins des études, de lôexpérience de 

travail et de la syndicalisation. 

Dans une étude axée sur les immigrants dôAfrique du Nord au Québec, Lenoir-Achdjian et coll. 

(2009) soulignent quôen vertu des critères de sélection des immigrants au Québec, la majorité 

des nouveaux venus en provenance du Maroc et dôAlgérie dans la province possèdent une 

solide connaissance du français et un niveau élevé de scolarité. Malgré tout, leurs taux de 

chômage en 2001 étaient de 17,5 % pour les Marocains et de 27,2 % pour les Algériens 

comparativement à une moyenne de 8,2 % dans la province. Chez les Marocains et les 

Algériens qui vivaient au Québec depuis cinq ans ou moins, les taux de chômage étaient 

encore plus élevés, soit de respectivement 33,6 % et 35,4 %. 
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Expérience de travail 

Lôexpérience de travail est, en théorie, une caractéristique très prisée du capital humain. 

Cependant, selon une analyse des gains dôapr¯s lôEnquête sur la diversité ethnique de 2002, 

Buzdugan et Shiva (2009) déclarent que lôexpérience avant lôarrivée au Canada nôa que peu 

dôavantages. De même, Goldmann, Sweetman et Warman (2011) utilisent les données de 

lôELIC pour étudier les gains des immigrants et leur succès dans lôobtention dôun emploi qui 

correspond à leur profession avant dôimmigrer ou à la profession « souhaitée » quôils ont 

déclarée au cours du processus de migration. Ils incluent également la langue, la scolarité et 

dôautres variables. Leur analyse de régression montre que, tant chez les hommes que chez les 

femmes, le rendement de lôexpérience de travail préalable à lôimmigration est très négatif. 

Hall et Sadouzi (2010) abordent également cette question au moyen des données de lôELIC, 

mais en sôint®ressant particulièrement au secteur de la haute technologie. Ils constatent que les 

immigrants possédant de lôexpérience dans une profession non réglementée de haute 

technologie ont trouvé plus tôt un emploi correspondant ou à temps plein. Les immigrants 

possédant une expérience professionnelle dans le domaine de la haute technologie voyaient 

leur expérience à lôétranger acceptée plus souvent, ce qui est probablement attribuable à 

lôabsence dôobstacles institutionnels et à la transférabilité de leurs compétences dans dôautres 

secteurs. Les employeurs du secteur de la haute technologie sont aussi plus disposés peut-être 

à accepter lôexpérience des immigrants que les employeurs des autres secteurs en raison des 

marchés mondiaux de produits du secteur. Les taux dôemploi, lôad®quation entre la profession et 

les compétences et la fréquence de lôemploi à temps plein sont plus élevés pour les individus 

qui possèdent une expérience pr®alable ¨ lôimmigration dans lôindustrie des hautes 

technologies. Dans lôéchantillon de lôELIC, 30,1 % de ces immigrants avaient trouvé un emploi 

correspondant à leurs compétences dans les 6 mois, comparativement à une moyenne 

de 18,6 % pour les immigrants au travail dans tous les secteurs (Hall et Sadouzai, 2010). 

Emplacement au Canada 

Il est relativement rare quôon aborde la question de la différenciation géographique dans les 

écrits. Il sôagit là dôune omission importante, puisque les marchés du travail locaux et régionaux 

varient considérablement au Canada. De nombreuses études quantitatives ont une portée 

pancanadienne et ne sôint®ressent donc pas aux échelles géographiques plus petites (en partie 

parce que la qualité des données ne le permet pas). De nombreuses études qualitatives portent 
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en revanche sur des RMR en particulier, mais elles ne comprennent aucun volet comparatif qui 

placerait dans un contexte plus général les schémas constatés dans ces localités. 

Frank (2013) a fait appel aux données de lôELIC pour étudier le rythme auquel les immigrants 

récemment arrivés au Canada obtiennent un emploi correspondant à leur profession 

précédente ou souhaitée. Elle constate que les immigrants qui habitent dans une grande RMR 

(Montréal, Toronto ou Vancouver) sont bien moins susceptibles (de lôordre de 34 %) dôobtenir 

un emploi correspondant que les immigrants qui sôétablissent ailleurs, et ce, même lorsque 

dôautres variables sont neutralisées (voir également Frank, 2011). De plus, ceux qui trouvent un 

emploi correspondant le trouvent moins rapidement. Côest peut-être attribuable au fait que les 

immigrants vivant dans les grandes villes se heurtent à une concurrence plus forte de la part 

des autres nouveaux arrivants et des Canadiens de naissance qui entrent sur le marché du 

travail munis de titres de compétences canadiens. Les marchés du travail des communautés de 

petite taille offrent peut-°tre aussi lôavantage dôemployeurs qui accordent plus dôimportance aux 

immigrants instruits en tant que ressource indispensable. Cette constatation est importante, 

puisquôelle nous porte à croire que la taille et la diversité du marché du travail quôon trouve dans 

les grandes RMR nôaméliorent en rien lôad®quation des emplois pour les immigrants.  

Sôaventurant au-delà de la zone métropolitaine, lôanalyse de la BDIM que CIC a réalisée nous 

donne des aperçus des écarts entre les provinces dans les gains dôemploi initiaux des 

immigrants pour la période de 2001 à 2008 (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012a). Les 

gains dôemploi initiaux moyens en Alberta comptaient parmi les deux plus élevés après 2000 et 

étaient les plus élevés en 2007. Avec la Saskatchewan et la Colombie-Britannique, lôAlberta a 

connu les augmentations les plus importantes des gains dôemploi initiaux moyens 

(environ 7 000 $) au cours de cette période. En 2008, les gains dôemploi initiaux moyens 

sôélevaient à 32 280 $ en Alberta, et étaient environ identiques en Colombie-Britannique. Les 

gains en Saskatchewan arrivaient au deuxième rang, avec 27 000 $. Les gains dôemploi initiaux 

moyens en Ontario se classaient au milieu de la liste (environ 23 000 $), alors quôau Québec, ils 

étaient les plus faibles du Canada, sans compter quôils ont diminué légèrement au cours de 

cette période (pour atteindre à 19 390 $ en 2008). Cette variation considérable selon la province 

signifie quôil faut décomposer en fonction du lieu dôétablissement les analyses des gains des 

immigrants à lôéchelle nationale. 

Plante (2010) a recours aux données du recensement de 2006 pour démontrer quô̈ lô®chelle 

provinciale, la probabilité dôexercer une profession demandant des compétences semblables ou 
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plus élevées (par rapport à la profession pour laquelle ils ont été formés) était le plus élevée 

chez les immigrants form®s ¨ lô®tranger des provinces de lôAtlantique (51 %) et des régions 

jouissant de marchés du travail vigoureux en 2006, comme la Saskatchewan (47 %) et lôAlberta 

(45 %). Les provinces les plus grandes du Canada, soit lôOntario, le Québec et la 

Colombie-Britannique, présentaient dans lôensemble des taux dôad®quation compétences-

emploi qui étaient environ identiques à la moyenne nationale (de 40 % à 42 %) (Plante, 2010). 

Akbari et Aydede (2013) utilisent les six derniers recensements canadiens afin dôexaminer les 

résultats économiques des immigrants dans le Canada atlantique. Dans lôensemble, ils 

constatent que les immigrants y réussissent mieux que les non-immigrants selon des 

indicateurs tels les gains dôemploi. Cependant, côest probablement attribuable à la composition 

distincte de la population dôimmigrants récents dans la région. Jusquôen 2009, près de la moitié 

des immigrants arrivaient dans la région en tant que candidats dôune province, ce qui signifie 

que la plupart des nouveaux immigrants en âge de travailler se voyaient offrir un emploi avant 

ou immédiatement après leur arrivée (Akbari et Aydede, 2013; voir également Akbari et 

Aydede, 2010). 

Ces études nous portent à croire quôil faut comprendre les conditions et les marchés du travail 

locaux et que les circonstances entourant lôarrivée et lôétablissement des immigrants peuvent 

varier considérablement ¨ lô®chelle du pays.  

Programmes de RTCE ou préalables au départ 

Alors que les critères de sélection des programmes dôimmigration et les circonstances 

économiques qui pr®valent ¨ lôadmission des nouveaux arrivants ont évolué au fil du temps, il 

en est de même des programmes conçu pour leur venir en aide. Au cours des deux dernières 

décennies, la reconnaissance des titres de compétences étrangers (RTCE) a été un domaine 

dô®laboration des politiques et des programmes particuli¯rement effervescent ¨ lô®chelon tant 

fédéral que provincial. 

Reitz, Curtis et Elrick (2014) séparent en deux périodes la politique de RTCE. Au cours de la 

première, à la fin des années 1990, on sôest concentr® sur lôévaluation et la reconnaissance des 

titres de compétences, comme en témoignent la cr®ation dôorganismes provinciaux dôévaluation 

des titres de compétences et, plus tard, la mise en place du Programme de reconnaissance des 

titres de compétences étrangers du gouvernement fédéral afin de coordonner les efforts 

nationaux pour une évaluation et une reconnaissance justes des titres de compétences. La 
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période subséquente, depuis 2001, a été caractérisée par lôélaboration de programmes de 

réglementation de lôagr®ment, de formation relais et de mentorat. Les organismes 

communautaires et à but non lucratif, tel le Toronto Region Immigrant Employment Council 

(TRIEC), ont joué un rôle de chef de file en réunissant de multiples intervenants dans le but de 

faire progresser ces visées. Ces efforts sont à la fois diversifiés et locaux, de sorte quôon 

procède à très peu dôévaluations systématiques des résultats (Reitz, Curtis et Elrick, 2014). Ces 

programmes sont également dépourvus dôuniformité dôune profession r®glement®e ¨ lôautre : 

tandis que les professions de la santé et du génie ont été constamment sous les projecteurs, 

dôautres ont reçu moins dôattention (Ingram, Friesen et Ens, 2013; Friesen, 2011; Reitz, Curtis 

et Elrick, 2014; Walton-Roberts, 2009; Walton-Roberts, 2012). 

Un autre tournant a été le déploiement de programmes préalables au départ. Reitz, Curtis, et 

Elrick (2014) mentionnent la création du programme Orientation canadienne à lôétranger (OCE), 

offert en collaboration avec lôOrganisation internationale pour les migrations. De la création de 

lôOCE en 1998 à décembre 2013, 172 175 participants prêts à recevoir un visa ont assisté aux 

séances dôorientation préalables au départ. La participation aux séances de lôOCE sôeffectue 

sur une base volontaire et ne coûte rien; les séances sôadressant aux réfugiés sôétendent sur 

trois jours et celles destinées aux immigrants durent une journée 

(http://www.iom.int/cms/coa/about-coa [en anglais seulement]).  

Le Projet canadien dôintégration des immigrants (PCII) est un autre programme dôorientation 

préalable au départ. Il a été créé en tant que projet pilote dôune durée de cinq ans (2005-2010) 

financé dans le cadre du Programme de reconnaissance des titres de compétences étrangers 

de Ressources humaines et Développement des compétences Canada (RHDCC) et géré par 

lôAssociation des collèges communautaires du Canada (ACCC). Le projet visait la mise ¨ lôessai 

dôun modèle dôintervention outre-mer conçu pour aider les immigrants spécialisés à 

entreprendre leur nouvelle vie de travailleurs au Canada plus rapidement et efficacement. Situé 

en Chine, en Inde et aux Philippines, le personnel du PCII offrait des présentations, des 

consultations individuelles et une mise en contact avec les organisations canadiennes. Les 

participants au PCII étaient aiguillés vers des sources dôinformation essentielles, et recevaient 

des conseils et les noms de personnes-ressources, ce qui leur permettait de planifier leur 

trajectoire sur le marché du travail. Au cours des quatre premières années de prestation des 

services, plus de 9 000 nouveaux arrivants ont obtenu leur diplôme du PCII. Une évaluation du 

PCII a indiqué que celui-ci avait acc®l®r® lôobtention dôun emploi adéquat et que ses diplômés 

comprenaient de manière plus réaliste les possibilités et les défis que présente le Canada, 

http://www.iom.int/cms/coa/about-coa
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faisaient des choix plus éclairés quant à leur intégration et étaient mieux outillés pour préparer 

leur accession ¨ lôemploi en subissant les évaluations, faisant reconnaître leurs titres de 

compétences étrangers, perfectionnant leurs aptitudes linguistiques, améliorant leur 

employabilité et effectuant des recherches dôemploi cibl®es (ACCC, 2011). 

Malgré la réussite de lôOCE et du PCII, ceux-ci ne servent encore quôune faible proportion de 

tous les immigrants qui arrivent. Il semblerait également que le nombre dôimmigrants qui se 

prévalent des services préalables au départ est demeuré relativement faible depuis un certain 

temps. Zikic et coll. (2010) ont utilisé lôEnquête longitudinale auprès des immigrants du Canada 

(ELIC) afin de déterminer le nombre dôimmigrants qui ont tenté de faire évaluer leurs 

qualifications et leurs titres de compétences avant leur arrivée. Les chiffres variaient dôune 

catégorie dôimmigration à lôautre, les travailleurs qualifiés sélectionnés par le gouvernement 

fédéral étant les plus susceptibles de faire évaluer préalablement leurs titres de compétences. 

Cependant, même au sein de ce groupe, le nombre de cas de vérification préalable des titres 

de compétences était de constamment inférieur à 20 % (Zikic et coll., 2010). Il vaut cependant 

la peine de souligner que les données de lôELIC ne couvrent que la cohorte des immigrants 

admis en 2000-2001. On sôattendrait à une tendance à la hausse compte tenu de lôampleur du 

développement des sources dôinformation en ligne depuis ce temps et de la propagation de 

lôaccès à Internet sur la planète. 

Dans lôensemble, on a réalisé très peu de recherches sur lôefficacité ou sur les répercussions de 

la prestation de services avant le départ dans le domaine de la reconnaissance des titres de 

compétences étrangers. La seule étude prometteuse jusquôici serait lôexamen du processus 

dôautorisation dôexercice dans le domaine des soins infirmiers quôont réalisé Hobbins et Bradley 

(2013). Les auteurs se penchent sur un examen normalis® de pr®paration ¨ lôexamen 

dôautorisation NCLEX des États-Unis quôun immigrant peut subir avant de quitter son pays 

dôorigine. On a constaté que cet examen prédit de manière très fiable la réussite à lôexamen 

NCLEX en tant que tel. Lôaccès à un tel examen en tant quôexercice préalable au départ permet 

aux infirmières de cerner leurs faiblesses et de mettre leurs compétences/connaissances à 

niveau avant de quitter leur pays dôorigine (souvent à moindre coût). Si on appliquait un tel 

examen dôessai préalable au départ relativement aux examens dôautorisation canadiens et dans 

dôautres domaines professionnels, cela pourrait aider les immigrants à traverser les systèmes 

de réglementation canadiens et à accéder au marché du travail professionnel. 
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Coûts dôune reconnaissance incomplète des titres de 

compétences étrangers 

La recherche nous porte à croire que différents coûts sont associés à la reconnaissance et à 

lôutilisation inadéquates des compétences des immigrants ï certains étant évidents et dôautres 

moins. Comme nous lôavons déjà mentionné, Reitz, Curtis et Elrick (2014) utilisent les données 

du recensement afin de présenter un calcul des pertes attribuables à des gains moins élevés 

pour les immigrants et à la baisse de lôaccès à des emplois spécialisés. En dollars constants 

de 2011, ils estiment que ces pertes globales dans lôéconomie canadienne ont augmenté pour 

passer de 4,8 milliards de dollars en 1996 à 6,02 milliards de dollars en 2001 et 

à 11,37 milliards de dollars en 2006. De tels calculs présentent des problèmes, puisquôon 

présume que les salaires associés à une profession donnée resteraient constants si tous les 

immigrants spécialisés avaient accès à un tel travail. (On pourrait faire valoir que le maintien de 

salaires élevés est précisément attribuable à leur manque dôaccès.) Néanmoins, de tels calculs 

permettent de souligner de manière efficace la perte de productivité et lôiniquité sociale 

quôentraîne le problème de reconnaissance des titres de compétences étrangers. 

Au-delà des coûts économiques directs de la sous-utilisation des compétences des immigrants, 

la recherche a également mis en lumière dôautres conséquences, par exemple lôincidence de 

lôinad®quation de lôemploi sur la santé des immigrants. Chen, Smith et Mustard (2010) font 

appel aux données de lôELIC pour montrer que les répondants surqualifiés pour leur emploi 

étaient plus susceptibles de signaler une baisse de leur santé mentale en particulier (malgré 

que la santé physique générale ne soit pas touchée). Après quatre années au Canada, ces 

immigrants affichaient un état de santé mentale inférieur à celui des autres immigrants. Chen, 

Smith et Mustard mentionnent quôil est particuli¯rement pr®occupant que la surqualification 

mène à une détérioration de la santé mentale sur une période relativement brève de quatre ans, 

alors que la recherche passée laisse entendre quôil faut habituellement aux immigrants 

10 années avant dôobtenir sur le marché du travail des résultats comparables à ceux des 

travailleurs nés au Canada.  

Les résultats chez les enfants des immigrants représentent une autre conséquence de la sous-

utilisation des compétences. Dans lôensemble, les enfants des immigrants au Canada affichent 

des résultats très positifs en termes de réussite scolaire et de résultats dôemploi (Aydemir, Chen 

et Corak, 2009; Picot et Sweetman, 2012). Néanmoins, ces tendances générales 
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nôapparaissent pas au sein de certaines communautés dôimmigrants (par exemple, Kelly, 2014 

au sujet des jeunes Philippins). Même lorsque les résultats scolaires au sein de la deuxième 

génération sont positifs, Picot et Sweetman (2012) précisent que les gains chez les minorités 

visibles de la deuxième génération sont inférieurs à ceux auxquels on pourrait sôattendre 

compte tenu de leur niveau de scolarité qui est élevé en moyenne.  

Lacunes dans la recherche et questions à aborder 

i) Aligner la collecte des données sur les besoins en matière 

dôanalyse? 

Les données statistiques sur lesquelles on peut sôappuyer pour ®tudier les questions de RTCE 

et dôinadéquation des compétences sont très limitées. Beaucoup dôétudes ont recours à 

lôEnquête longitudinale auprès des immigrants du Canada (2000-2004), à lôEnquête sur la 

diversité ethnique (2002), à lôEnquête sur le milieu de travail et les employés (2005) ou au 

recensement de 2006, mais toutes ces études ont été réalisées il y a trop longtemps pour 

rendre compte des changements qui se sont produits depuis lors, comme la modification de la 

politique dôimmigration, les innovations au sein des institutions et les effets de la récession. 

LôEnquête nationale auprès des ménages de 2011 nôest pas encore accessible aux chercheurs 

sous forme de microdonnées, mais m°me lorsquôelle le sera, on remet grandement en cause sa 

fiabilité et sa comparabilité (par rapport à la version longue du formulaire de recensement qui 

était auparavant obligatoire).  

On a fait appel à la BDIM dans relativement peu dôétudes jusquô¨ pr®sent, alors que cette base 

de données offre la possibilité unique de coupler les voies dôimmigration avec les gains des 

immigrants qui déclarent des revenus, et de mettre ces renseignements à jour tous les ans. Les 

projets de lier cette source de données à lôEnquête nationale auprès des ménages (ENM) sont 

prometteurs, puisquôon pourrait ainsi évaluer lôincidence des titres de compétences canadiens, 

mais la nature non obligatoire de lôENM demeure problématique (Walton-Roberts et coll., 2014).  

On pourrait également exploiter davantage lôEnquête sur la population active (EPA), étant 

donn® quôelle comporte depuis 2006 une question sur lôimmigration. Cependant, la taille de 

lôéchantillon de lôEPA fait en sorte quôelle est moins utile lorsquôon ®tudie certains marchés du 

travail ou groupes démographiques en particulier.  



40 

 

Compte tenu des changements fréquents dont les programmes et les critères de sélection en 

vue de lôimmigration ont fait lôobjet au cours des dernières décennies, il est essentiel de 

disposer dôune méthode efficace de suivi et dôévaluation des résultats des immigrants. 

ii) Accroître la portée des études qualitatives 

De nombreuses études qualitatives ont porté sur les obstacles à lôexercice de certaines 

professions, mais on sôest concentré surtout sur quelques secteurs professionnels : les 

infirmières, les médecins et les ingénieurs ont reçu beaucoup dôattention, alors que tel nôest pas 

le cas des enseignants (par exemple) (mais voir Walsh, 2011). 

Alors que les obstacles à la reconnaissance des titres de compétences étrangers varient dôune 

profession à lôautre, il est également vrai que certains groupes (en fonction du pays dôorigine, de 

lôethnie ou de la minorité visible) vivent des expériences particulières. Les profils variés en 

termes de capital humain, de mode dôarrivée, de racialisation, de réseaux sociaux, 

dôantécédents historiques et de modèles dôétablissement influencent tous différemment les 

résultats sur le marché du travail. Les études à grande échelle nôabordent généralement pas 

ces détails, de sorte que nous en savons relativement peu au sujet des difficultés que vivent sur 

le marché du travail certaines communautés (un point soulevé par Hakak, Holzinger et Zikic, 

2010; ainsi que par Kelly, Astorga-Garcia et Esguerra, 2009). 

iii) Utilisation des compétences et équité dans les contextes 

dôemploi 

On présume généralement que le problème de la reconnaissance des titres de compétences a 

été résolu lorsquôun individu travaille dans son domaine de compétence. Cependant, il peut 

exister également des processus de segmentation au sein dôune profession, les immigrants 

étant concentrés dans certains domaines de pratique ou catégories professionnelles. On 

pourrait donner comme exemple la concentration des infirmières immigrantes dans les centres 

de soins aux malades chroniques, peu importe leur spécialisation dans le domaine des soins 

infirmiers (par exemple Blythe, 2009; Blythe et Baumann, 2009). Cela représente une sous-

utilisation plus subtile et plus difficile à évaluer du capital humain chez les immigrants. 
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iv) Effets générationnels des faibles résultats en emploi chez les 

immigrants? 

De manière générale, le Canada possède un dossier enviable de mobilité ascendante chez les 

enfants des immigrants, en particulier lorsquôon mesure celle-ci en fonction de lôaccès aux 

études supérieures (même si la situation est plus compliquée lorsquôon tient compte de groupes 

particuliers des minorités visibles) (Aydemir, Chen et Corak, 2009; Kelly, 2014). Dans les 

études passées, cependant, on sôest nécessairement penché sur les résultats des enfants 

dôimmigrants qui sont arrivés dans les années 1970 et 1980. Compte tenu de la dégradation 

des résultats des immigrants sur le marché du travail, il sera important de savoir, au cours des 

années à venir, comment les résultats de leurs enfants ont été touchés (Picot et Sweetman, 

2012). 

v) Évaluer lôefficacité des services 

Il y a manifestement une lacune dans la recherche sur lôefficacité des services et de 

lôinformation en matière de RTCE offerts avant le départ. Très peu dôétudes comportent des 

questions de ce genre dans leur cadre de recherche, à lôexception dôétudes dôévaluation 

administrative de ces programmes en tant que tels. Si on compte affecter des ressources à ces 

programmes (et il sôagit de fonds publics quôon pourrait sinon consacrer aux services après 

lôétablissement), il faut faire la démonstration de leur efficacité. Par ailleurs, il y a à ce jour très 

peu dôévaluations des autres programmes mis en place pour rendre la reconnaissance des 

titres de compétences plus transparente et accessible. Bien que divers programmes provinciaux 

et organismes constitués dôintervenants multiples aient clairement fait des avancées dans la 

modification des attitudes et de lôaccès en matière de reconnaissance des titres de 

compétences et dôemploi des immigrants, leurs effets à grande échelle sont difficiles à mesurer. 

vi) Analyser lôincidence de la récession 

Il est bien démontré dans les écrits que lôarrivée en période de ralentissement économique 

laisse des marques sur les trajectoires à long terme des immigrants dans le marché du travail. 

La récession de 2008-2009 nôa pas coµncid® avec une baisse du nombre dôarrivées 

dôimmigrants, de sorte quôil sera important dôévaluer ses effets sur les résultats des immigrants 

dans le marché du travail au cours des années à venir. Cela pourrait influer sur la façon dont il 

convient de modifier les admissions dôimmigrants en fonction de la situation du marché du 

travail. 
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vii) Évaluer les modèles géographiques changeants de lôimmigration 

Les flux dôimmigrants ont clairement commencé à délaisser les principaux centres 

métropolitains en faveur dôautres villes, ainsi que dôautres provinces (au-delà de lôOntario, du 

Québec et de la C.-B.). Les données nous portent à croire que des lieux géographiques 

différents présentent des différences assez distinctes, de sorte que les analyses devront suivre 

les modèles dôétablissement changeants et les résultats qui leur sont associés sur les marchés 

du travail locaux. 
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Conclusion 

Dans leurs écrits de 2009 à 2013, les chercheurs analysent abondamment les résultats des 

immigrants sur le marché du travail, explorant des définitions variées des « résultats » et un 

vaste éventail de facteurs déterminant ceux-ci. Nous vérifierons brièvement, dans cette 

conclusion, si la recherche récente a répondu aux questions précises posées dans lôébauche du 

cadre de connaissances de CIC sur la reconnaissance des titres de compétences étrangers. 

Même si la plupart des études récentes ne vont pas au-delà des données du recensement 

de 2006, les nouvelles analyses révèlent clairement que le probl¯me de lôinad®quation entre 

lôemploi et la scolarit® ainsi que les compétences persiste et m°me sôaggrave. Alors que 

lôanalyse de lôEnquête sur la population active de 2005-2008 montre une certaine amélioration 

des gains des immigrants par rapport à ceux des Canadiens de naissance, les données initiales 

sur les effets de la récession de 2008-2009 indiquent que les travailleurs immigrants ont été les 

plus durement touchés (Citoyenneté et Immigration Canada, 2012b; Kelly, Park et Lepper, 

2011). 

Il semble y avoir une dévaluation persistante des titres de compétences non canadiens, mais 

une analyse plus en profondeur nous permet de constater que le préjugé est bien plus grand à 

lôégard de certains pays sources et dans certains domaines dôexpertise par rapport à dôautres. Il 

est également évident que le statut de minorité visible, le lieu de résidence, les aptitudes 

linguistiques et la durée de la résidence sont tous des variables qui importent dans ce 

processus. 

Nous en savons toujours très peu sur les types dôinformation et de soutien préalables à lôarrivée 

que les immigrants jugent les plus utiles pour faciliter leur intégration au marché du travail du 

Canada, et les chercheurs nôabordent également pas avec des détails qualitatifs suffisants les 

obstacles à la reconnaissance des titres de compétences étrangers qui existent dans certaines 

professions. Par ailleurs, alors que les employeurs ne sont pas le point de mire de la plupart 

des études empiriques, des expériences ont révélé quôil existe une partialité considérable dans 

leur attitude à lôégard de lôexpérience et des titres de compétences acquis ¨ lôétranger, ainsi que 

des identités ethnoraciales ou religieuses minoritaires. 

La possibilité dôaccords de reconnaissance mutuelle afin de favoriser la mobilité des 

professionnels agréés dôun pays à lôautre nôa pas été assez évaluée au Canada, même si on 
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sôest penché sur la question à lôéchelle internationale (Sumption, Papademetriou et Flamm, 

2013). On trouve également peu de recherche sur les normes divergentes dôune province 

canadienne à lôautre, même si on a constaté que les provinces varient considérablement quant 

à lôampleur de leur réglementation des  professions (Girard et Smith, 2009). Les données 

disponibles au Canada nôindiquent aucunement si les professionnels immigrants retournent 

dans leur pays dôorigine ou sôils quittent le Canada pour vivre dans un tiers pays en raison des 

frustrations entourant la reconnaissance des titres de compétences. 
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Appendice A : Recherches importantes en cours 

 

THE GABRIELA TRANSITIONS EXPERIENCES SURVEY (GATES) [Enquête Gabriela sur 

les expériences de transition] 

http://www.gatesurvey.com/ 

La GATES est une étude de recherche à lôéchelle nationale réalisée par Rupa Banerjee 
(chercheuse principale, Université Ryerson) et Philip Kelly (Université York), en collaboration 
avec GABRIELA Ontario à titre de principale organisation communautaire partenaire. 
 
Au cours des deux dernières décennies, les travailleurs étrangers sont entrés au Canada en 
nombres croissants dans le cadre du Programme des aides familiaux résidants (PAFR) afin de 
répondre aux besoins en garde dôenfants des parents qui travaillent et aux besoins en soins aux 
aînés dôune population vieillissante. Un des principaux éléments du PAFR qui attirent les 
demandeurs est la possibilité de demander la résidence permanente après avoir satisfait aux 
exigences du Programme. Cependant, lôobtention du statut de résident permanent ne signifie 
pas la fin du parcours pour les immigrants du PAFR : il sôagit souvent du début dôune nouvelle 
lutte pour être réunis avec les membres de leur famille, se trouver un emploi intéressant et 
sôadapter à la société canadienne. Dans lôétude proposée, nous examinons les trajectoires des 
ex-travailleurs du PAFR sur le marché du travail afin de comprendre les obstacles à lôemploi 
auxquels ce groupe se heurte après avoir obtenu la résidence permanente au Canada. Cette 
étude a pour but de recueillir de lôinformation sur les expériences des femmes des Philippines 
qui font la transition du PAFR à la vie comme résidentes permanentes du Canada. Lôétude 
servira à améliorer les services sôadressant à cette communauté, à sensibiliser les gens, et à 
promouvoir le bien-être des femmes et de leurs familles. Elle se déroule dans les villes 
suivantes : Toronto, Montréal, Ottawa, Calgary, Edmonton et Vancouver. 
 

Financement : Subvention de développement Savoir du CRSH  

 
THE AGENCY DATA ON MIGRATION (ADMIG) PROJECT: A PILOT STUDY [Étude pilote 
sur les données des organismes en matière de migration]  
 
http://www.ceris.metropolis.net/?p=5292 
 
Chercheurs : Ann Kim (chercheuse principale), John Shields, Philip Kelly, Ann H. Kim, Luin 
Goldring, Luann Good Gingrich, Valerie Preston, Amrita Hari, Reem Attieh et Benjamin 
Christensen.  
 
Partenaires communautaires : Access Alliance, Ontario Council of Agencies Serving Immigrants 
(OCASI), Social Planning Toronto (SPT) et World Education Services (WES). 
 
Les organismes communautaires dôaide ¨ lôimmigration et à lôétablissement, présents sur la 
ligne de front de lôimmigration, recueillent de façon systématique de lôinformation et des 
statistiques sur les nouveaux arrivants et les migrants temporaires qui utilisent leurs services. 
Les données administratives que recueillent ces organismes ont été grandement utilisées dans 

http://www.gatesurvey.com/
http://www.ceris.metropolis.net/?p=5292
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les recherches en sciences sociales compte tenu de leurs nombreux avantages sur le plan 
méthodologique : elles nôimposent de fardeau ¨ personne, sont peu coûteuses et sont 
longitudinales. Cependant, peu dôétudes sur la migration ont été réalisées en faisant appel à 
cette approche. Compte tenu des possibilités quôoffrent les données des organismes et des 
compressions gouvernementales touchant le financement de la recherche fondée sur des 
données probantes, le projet ADMIG explore lôutilit® dôune source potentiellement riche de 
données ï les organismes dôaide aux migrants ï afin de combler de grandes lacunes dans nos 
connaissances, en particulier en ce qui concerne les expériences des résidents temporaires au 
Canada. Autrement dit, les migrants temporaires constituent un groupe vulnérable et moins 
visible dans les études de recherche en raison du manque de données et dôaccès aux données. 
Cependant, il serait possible dôexploiter les données que les organismes recueillent, ce qui 
améliorerait notre compréhension de ce groupe croissant et de plus en plus à risque et 
éclairerait ainsi les changements aux politiques et aux programmes. Le projet ADMIG explore 
également la possibilité de combler les lacunes dans notre connaissance des trajectoires et des 
transitions des migrants temporaires et permanents grâce à la collaboration intersectorielle. Il 
existe déjà des modèles innovateurs de partenariats entre des organismes communautaires et 
des établissements dôenseignement, tel le projet TIEDI, qui a offert aux organismes des 
analyses statistiques des données de Statistiques Canada, ainsi que le projet de lôOCASI 
intitulé Making Ontario Home, qui est le premier sondage réalisé à lô®chelle de lôOntario sur 
lôutilisation des services dôétablissement et dôintégration par les immigrants et les réfugiés. 
Reposant sur un partenariat de recherche entre les milieux universitaire et communautaire situé 
à lôUniversité York, cette étude pilote est financée grâce à une subvention de développement 
Savoir du Conseil de recherches en sciences humaines du Canada, et sôétend de juillet 2012 à 
mai 2015. Le projet ADMIG comporte trois phases qui se chevauchent, chacune adoptant une 
approche méthodologique différente. 
 
Première phase : Quelles sont les données que recueillent les organismes? Un survol des 
systèmes dôinformation des organismes. 
Méthode : Sondage auprès des organismes (années 1-2, actuellement en cours) 
 
Deuxième phase : Que pouvons-nous apprendre au sujet des migrants temporaires à partir des 
données des organismes? 
Méthode : Analyses des données administratives de deux organismes de la région du Grand 
Toronto (années 1-2, actuellement cours) 
 
Troisième phase : Élaboration dôun modèle de coopération et de collaboration à partir des 
données des organismes. 
Méthode : Discussions en groupe avec des experts des organismes (années 2ï3) 
 
Financement : Subvention de développement Savoir du CRSH  

 
VOIES VERS LA PROSPÉRITÉ : CANADA 
 
http://voiesversprosperite.ca/current-research/recherche-en-cours/ 
 
Chercheuse principale : Victoria Esses, Université Western 

Le Partenariat Voies vers la prospérité (VVP) est une alliance visant à favoriser des 
communaut®s accueillantes promouvant lôint®gration civique, ®conomique et sociale des 
migrants et des minorités au Canada. Nous aidons également les communautés à faire fleurir 

http://voiesversprosperite.ca/current-research/recherche-en-cours/
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leurs économies, renouveler leurs populations et redynamiser leurs marchés du travail en 
accueillant pleinement les immigrants, les étudiants étrangers et les travailleurs étrangers 
temporaires. Deux secteurs sont particulièrement importants pour nous : les communautés du 
Nord et les minorités francophones hors Québec. Le Partenariat inclut tous les ministères 
fédéral et provinciaux en matière de migrations; des municipalités; des organismes locaux, 
r®gionaux et nationaux impliqu®s dans lô®tablissement des nouveaux arrivants; et des 
chercheurs de plus de cinquante universités. Il est compos® dôun grand centre coordonnateur et 
de cinq modules régionaux. Les principales activités du Partenariat sont les recherches 
primaires et secondaires, le transfert des connaissances, lô®ducation et lôapprentissage mutuel. 
Nos activit®s rel¯vent ¨ la fois dôune dimension nationale et de sp®cificit®s r®gionales, avec un 
accent mis sur les perspectives comparées et les meilleures pratiques. Nos méthodes 
incorporent la recherche universitaire, lôexpertise locale et le savoir d®taill® des programmes 
gouvernementaux. Cela nous permet de fournir des conseils pratiques à fondement empirique 
sur les politiques, les programmes et les pratiques des organismes.  
 

Projets de recherche en cours : 

- Partenariats locaux en matière dôimmigration et réseaux de soutien en immigration 
francophone : stratégies pour augmenter lôharmonisation et développer des outils de 
mesure de performance. 

- Nouvelle série de vidéos consacrées aux pratiques prometteuse dans le domaine des 
PLI. 

- Partenariat entre VVP et Career Edge pour examiner les facteurs contribuant à lôutilité 
des stages pour les professionnels formés à lôétranger. 

- Utilisation par VVP de bases de donn®es actuelles afin dôexaminer lôint®gration des 
immigrants dans les communautés de langue officielle en situation minoritaire. 

- Développement par VVP dôune enquête examinant lôattraction, la rétention et 
lôintégration des immigrants dans les communautés de langue officielle en situation 
minoritaire. 

- £tude de VVP sur les pratiques prometteuses dôint®gration dans les communaut®s 
francophones en situation minoritaire. 

- Les déterminants aux niveaux individuel et communautaire dans la rétention des 
immigrants francophones à travers le Canada. 

 
Financement : Subvention de partenariat du CRSH  

DO IMMIGRANTS WITH PRIOR CANADIAN EXPOSURE PERFORM BETTER THAN THOSE 
WITHOUT? AN ANALYSIS USING THE LONGITUDINAL IMMIGRANT DATABASE (IMDB) 
[Les immigrants ayant déjà été exposés au Canada réussissent-ils mieux que ceux qui ne 
lôont pas ®t®? Analyse au moyen de la base de donn®es longitudinales sur les 
immigrants (BDIM)] 
 
Chercheur principal : Manish Pandey, Université de Winnipeg; James Townsend, Université de 

Winnipeg. 

Cette recherche sera la première à faire appel aux données récemment publiées de la BDIM 
afin dôexaminer les différences dans les résultats des immigrants qui travaillent ou étudient au 
Canada avant dôobtenir la résidence permanente par rapport à ceux qui ne possèdent quôune 
expérience et une scolarité acquises à lôétranger. En plus de sôajouter aux ®crits sur lôint®gration 
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des immigrants, cette recherche ®clairera lô®laboration des politiques dôimmigration. Plus 
particulièrement, nos constatations seront utiles pour déterminer si les changements récents 
aux politiques dôimmigration amélioreront le rendement des futurs immigrants au Canada. 
Compte tenu de lôintérêt que suscite le sujet chez les universitaires comme chez les décideurs, 
nous prévoyons que les résultats seront publiés dans les principales revues spécialisées. De 
plus, les résultats de la recherche nous permettront non seulement dôélargir lô®ventail des 
recherches envisagées sur les résultats des immigrants, mais également de procéder à des 
évaluations plus détaillées des programmes dôimmigration au Canada. 

 
Financement : Subvention de développement Savoir du CRSH 



55 

 

Appendice B : Principaux chercheurs et 

établissements de recherche 

Chercheurs 

Ather H Akbari 
Professeur en économie, Université Saint Maryôs 
Intérêts de recherche : Économie de lôimmigration, vieillissement et diversité 
 

Naomi Alboim 
Professeure auxiliaire, présidente du forum sur les politiques de la School of Policy Studies, 
fellow, Université Queenôs 
Intérêts de recherche : Politique dôimmigration, politique sociale 
 

Bridget Anderson 
Professeure en migration et citoyenneté, Université dôOxford 
Directrice adjointe du Centre on Migration Policy Society (COMPAS) 
Intérêts de recherche : Citoyenneté et appartenance; marchés du travail; grappes de lôaide 
sociale; travail à faible salaire; la migration et lôÉtat  
 

Abdurrahman Aydemir 
Professeur agrégé en économie, Université Sabanci 
Intérêts de recherche : Immigration; éducation; mobilité intergénérationnelle; incidence des 
réseaux sociaux des immigrants; conséquences de lôimmigration sur le marché du travail; effets 
des changements obligatoires aux lois sur les études 
 

Rupa Banerjee 
Professeure agrégée en gestion des ressources humaines et en comportement organisationnel, 
Université Ryerson 
Intérêts de recherche : Intégration à lôemploi des nouveaux immigrants au Canada; obstacles 
institutionnels; diversité sur le lieu de travail; discrimination ethnoraciale 
 

Aneta Bonikowska 
Intérêts de recherche : Résultats des immigrants sur le marché du travail; lacunes dans la 
scolarité; réseaux sociaux; gains des immigrants  
 

Ivy Lynn Bourgeault 
Professeure à la faculté des sciences de la santé, Université dôOttawa 
Directrice scientifique du Réseau panontarien de recherche sur lôamélioration de la santé des 
populations et du Réseau ontarien de recherche sur les ressources humaines en santé 
Intérêts de recherche : Professions dans le domaine de la santé; politique sur la santé; santé 
des femmes; migration internationale des professionnels de la santé 
 

Monica Boyd 
Professeure de sociologie, titulaire de la Chaire de recherche du Canada sur lôimmigration, 
lôinégalité et les politiques publiques, Université de Toronto (St. George) 
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Intérêts de recherche : Changements dans la famille, inégalité entre les hommes et les femmes, 
migration internationale (accent sur les politiques, lôintégration des immigrants et les femmes 
immigrantes), stratification ethnique, inégalité des immigrants dans la main-dôîuvre, migration 
des travailleurs très spécialisés, réalisations socio-économiques des enfants dôimmigrants, ainsi 
que migration et emploi des travailleurs du domaine de la prestation de soins 
 

Xingshan Cao 
Associé scientifique, Réseau universitaire de la santé 
Intérêts de recherche : Aptitudes linguistiques des immigrants; gains des immigrants; politiques 
linguistiques 
 

Barry R. Chiswick 
Professionnel des affaires internationales et de lôéconomie; président, département 
dôéconomique, Université George Washington 
Intérêts de recherche : Acquisition des compétences; adaptation au marché du travail et 
incidence économique des immigrants et de la politique dôimmigration; capital humain et 
comportement des groupes raciaux, religieux et ethniques sur le marché du travail. 
 

Victoria M. Esses 
Professeure en psychologie et directrice du Centre for Research on Migration and Ethnic 
Relations, Université Western  
Intérêts de recherche : Établissement et intégration des immigrants au Canada; rôle des 
menaces et de la concurrence sur les plans économique et culturel dans la détermination des 
attitudes à lôégard des immigrants et de lôimmigration; déshumanisation des réfugiés et des 
immigrants; formulation de lôidentité nationale et des attitudes du public à lôégard de 
lôimmigration et de la diversité culturelle; causes et conséquences du sous-emploi et du 
chômage des immigrants sur le marché canadien du travail 
 

Tony Fang 
Professeur agrégé en gestion des ressources humaines et relations dôemploi, département de 
gestion, Université Monash 
Intérêts de recherche : Rémunération et avantages sociaux; pratiques à haut rendement sur le 
lieu de travail; pensions; politique sur la retraite; main-dôîuvre vieillissante; éducation; 
immigration; salaire minimal; effet des syndicats sur les salaires; innovation et croissance des 
entreprises; paie et équité en matière dôemploi 
 

Eric Fong 
Professeur de sociologie, Université de Toronto 
Président de la Canadian Population Society  
Président de la section sur la migration internationale de lôAmerican Sociological Association 
Intérêts de recherche : Entreprises dôimmigrants dans les petites et les grandes villes 
 

Kristyn Frank 
Sociologue chercheuse pour la division de lôanalyse sociale de Statistique Canada. 
Intérêts de recherche : Résultats sur le marché du travail; immigration; réussite en emploi des 
immigrants 
 

Marcia Friesen 
Directrice du programme de lôIEEQ, faculté de génie, Université du Manitoba 
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Luann Good Gingrich 
Professeure agrégée, School of Social Work, Université York 
Directrice adjointe, Centre for Refugee Studies, Université York 
Intérêts de recherche : Inclusion/exclusion sociale au cîur de la migration transnationale; 
marchés du travail; politiques sociales; services humains 
 

Gustave Goldmann 
Professeur invité, département de sociologie et dôanthropologie, Université dôOttawa 
Intérêts de recherche : Flux démographiques et façon dont les immigrants sôadaptent à la 
société dôaccueil; mobilité ethnique ï facteurs qui influencent les changements à lôintérieur des 
générations et dôune génération à lôautre; situation démographique des peuples autochtones du 
Canada 
 

Luin Goldring 
Professeure agrégée, département de sociologie, Université York 
Fellow, CERLAC 
Intérêts de recherche : Immigration; sociologie; citoyenneté et non-citoyenneté; emplois 
précaires; migration transnationale 
 

Shibao Guo 
Professeur agrégé, faculté dôéducation, Université de Calgary 
Intérêts de recherche : Citoyenneté et immigration; immigrants chinois au Canada; relations 
ethniques; justice sociale et équité en éducation; éducation multiculturelle et antiraciste; 
éducation des adultes; éducation comparative et internationale 
 

Luciana Turchik Hakak 
Doctorante en études organisationnelles, Schulich School of Business, Université York 
Intérêts de recherche : Intégration des immigrants professionnels au marché du travail; diversité 
sur le lieu de travail; identité et identification professionnelles; travail identitaire 
 

Leah Hamilton 
Professeure adjointe en gestion, Université Mount Royal 
Intérêts de recherche : Résultats des immigrants sur le marché du travail; sous-utilisation des 
compétences des immigrants sur le marché canadien du travail 
 

Lesleyanne Hawthorne 
Doyenne associée, études internationales, Université de Melbourne (Australie) 
Intérêts de recherche : Migration des travailleurs très spécialisés, reconnaissance des titres de 
compétences étrangers, flux dôétudiants étrangers 
 

Feng Hou 
Chercheur principal, Statistique Canada; membre affilié du corps professoral, Université de 
Victoria 
Intérêts de recherche : Intégration socioéconomique des immigrants et de la deuxième 
génération; situation socioéconomique des minorités raciales; modèles résidentiels urbains; 
dynamique de la diversité sociale; effets contextuels dans les quartiers et les communautés; 
techniques statistiques appliquées 
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Philip Kelly 
Professeur, département de géographie, Université York 
Directeur, York Centre for Asian Research 
Intérêts de recherche : Géographie économique; main-dôîuvre; migration; jeunes; Asie du Sud-
Est; Philippines; trajectoires des immigrants philippins et de leurs enfants sur le marché du 
travail à Toronto; liens transnationaux créés avec les communautés et les familles aux 
Philippines; processus de changement socioéconomique dans les zones dôenvoi 
 

Ann Kim 
Professeure agrégée, département de sociologie, Université York 
Intérêts de recherche : Processus dôintégration des immigrants et des ethnies et façon dont il 
est influencé par les conditions et les institutions culturelles, économiques et politiques dans les 
lieux dôorigine et de destination; réseaux sociaux et capital social; familles; culture; 
communautés ethniques et raciales; capital humain et motivation; contexte de migration ï 
incluant les politiques dôimmigration et les relations internationales; manifestations spatiales de 
lôinégalité urbaine et conséquences pour les individus, les familles et les communautés; 
modèles résidentiels; ségrégation résidentielle ou intégration résidentielle; migration interne; 
mobilité résidentielle et accès à la propriété; quartiers 
 

Min-Jung Kwak 
Professeure adjointe, département de géographie, Université York 

Intérêts de recherche : Intégration socioéconomique des immigrants; mondialisation et 
transnationalisme urbain; géographies des économies ethniques; perspectives géographiques 
du développement dans la région de lôAsie-Pacifique; diaspora coréenne 
 

Patricia Landolt 
Professeure agrégée en sociologie, Université de Toronto 
Intérêts de recherche : Production et reproduction de systèmes dôexclusion et dôinégalité 
sociales associés aux migrations à lôéchelle mondiale; intégration politique des réfugiés et de la 
migration; emplois précaires et insécurité du revenu; non-citoyenneté et statut juridique précaire 
 

Lucia Lo 
Professeure en géographie, Université York 
Intérêts de recherche : Immigration, établissement, intégration et transformation urbaine; 
services dôétablissement; préférences des consommateurs et comportement en matière de 
magasinage; entrepreneuriat ethnique et économies ethniques; application des SIG en étude de 
lôimmigration; immigrants chinois à Toronto 
 

Garnett Picot 
Fellow de la School of Policy Studies de lôUniversité Queenôs, où il enseigne également et fellow 
de recherche à Statistique Canada, où il était jusquôà récemment directeur général de la 
recherche. 
Intérêts de recherche : Intégration économique des immigrants, inégalité des gains, pauvreté, 
stabilité de lôemploi, déplacement des travailleurs, et création et destruction des emplois 
 

Valerie Preston 
Professeure en géographie, Université York 
Intérêts de recherche : Sexe et marchés du travail locaux; immigration et villes canadiennes; 
géographie sociale et urbaine; transnationalisme et citoyenneté 
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Jeffrey G. Reitz 
Directeur des études ethniques, de lôimmigration et du pluralisme 
Professeur, département de sociologie, Université de Toronto 
Intérêts de recherche : Expériences sociales/économiques/politiques des populations 
immigrantes et ethniques 
 

Izumi Sakamoto 
Professeure agrégée, faculté du travail social, Université de Toronto 
Intérêts de recherche : Lutte contre lôoppression; processus de marginalisation et 
dôautonomisation; mondialisation; organisation communautaire; recherche qualitative; 
décolonisation des connaissances dominantes par la recherche communautaire éclairée par les 
arts; inclusion sociale des immigrants et des femmes/transfemmes qui ont connu lôitinérance; 
problèmes auxquels se heurtent les immigrants spécialisés au Canada, incluant les problèmes 
dôemploi, structuraux et psychosociaux; immigration et culture; travail social auprès des 
immigrants; examen critique de lôacculturation et de lôintégration des immigrants; processus de 
négociation culturelle, influence de la culture sur lôidentité de soi, sur identités culturelles 
multiples, et adaptation sociale/culturelle 
 

Hongxia Shan 
Professeur adjoint, département des sciences de lôéducation, Université de la Colombie-
Britannique 
Intérêts de recherche : Apprentissage professionnel; travail émotionnel; apprentissage sur le 
lieu de travail; construction sociale des compétences; évaluation et reconnaissance de 
lôapprentissage préalable; immigration et mondialisation; recherche participative; étude 
ethnographique institutionnelle 
 

John Shields 
Professeur, département des politiques et de lôadministration publique, Université Ryerson 
Intérêts de recherche : Administration publique et politique publique; les communications et la 
culture en politique, et les politiques à leur égard; économie politique du marché du travail et 
restructuration de lô£tat-providence; politiques et pratiques en matière dôétablissement et 
dôintégration des immigrants; études du secteur des organismes à but non lucratif 
 

Kara Somerville 
Professeure agrégée, département de sociologie, Université de la Saskatchewan 
Intérêts de recherche : Migration; transnationalisme; famille; race/ethnicité; la nouvelle 
deuxième génération 
 

Madeline Sumption 
Analyste principale des politiques, Migration Policy Institute 
Intérêts de recherche : Migration des travailleurs; rôle des immigrants sur le marché du travail; 
incidence des politiques dôimmigration en Europe, en Amérique du Nord et dans les autres pays 
de lôOCDE 
 

Arthur Sweetman 
Professeur en économie, faculté des sciences sociales, Université McMaster 
Intérêts de recherche : Économie de la santé; économie du travail; microéconométrie 
 

Steven Tufts 
Professeur agrégé et président, géographie, Université York 
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Intérêts de recherche : Géographies du travail organisé; renouvellement syndical; jeunes 
travailleurs et développement économique communautaire; travailleurs dans les lieux de 
production/consommation; adaptation et développement du marché du travail; travailleurs 
immigrants et inégalité 
 

Adnan Türegün 
Professeur et chercheur auxiliaire, département de sociologie et dôanthropologie, Université 
Carleton 
Directeur, CERIS (centre Metropolis de lôOntario), Université York 
Intérêts de recherche : Intégration économique des immigrants; accès aux professions et aux 
métiers; réglementation professionnelle et fermeture sociale; sociologie des professions; 
évolution historique du secteur de lôétablissement au Canada; professionnalisation du travail 
dans le domaine de lôétablissement; pratiques en matière de financement et de prestation des 
services dôétablissement au Canada 
 

Margaret Walton-Roberts 
Professeure agrégée, géographie; directrice adjointe, International Migration Research Centre, 
Université Wilfrid Laurier  
Intérêts de recherche : Migration sexospécifique, établissement des immigrants dans les petites 
villes, émigration des infirmières spécialisées de lôInde, rôle de lôimmigration et des envois 
dôargent au niveau de la formation et de lôentretien de la communauté transnationale, 
immigration et échanges entre le Canada et lôInde 
 

Casey Warman 
Professeur adjoint, département dôéconomie, Université Dalhousie 
Intérêts de recherche : Économie du travail; économie de la santé; économétrie appliquée 
 

Jelena Zikic 
Professeure agrégée, School of Human Resource Management, Université York 
Intérêts de recherche : Questions de gestion de carrière; transitions professionnelles; le stress 
et la façon de composer avec le stress; théorie du développement de carrière; transitions 
professionnelles des immigrants professionnels et obstacles personnels et structurels à leur 
réussite; stratégies dôadaptation sur le nouveau marché du travail 

Établissements de recherche importants  

CERIS ï Centre Metropolis de lôOntario 

http://www.ceris.metropolis.net/ 

¶ Réseau de création et de transfert de connaissances issues de la recherche qui 
sôintéresse à la réinstallation et à lôintégration des immigrants et des réfugiés en Ontario. 

¶ Financé par le Conseil de recherches en sciences humaines (CRSH) du Canada et par 
un consortium de 14 ministères et organismes fédéraux. 

¶ Intérêts de recherche : Citoyenneté et intégration sociale, culturelle et civique; 
intégration économique et sur le marché du travail; la famille, les enfants et les jeunes; 
santé et bien-être; justice, maintien de lôordre et sécurité; communautés accueillantes. 

¶ Publications de recherche : Série de documents de travail du CERIS; questions relatives 
aux politiques; sommaires de recherche; bibliothèque virtuelle; projets de recherche; 
rapports dôétudiants diplômés; projets de recherche externes; publications connexes. 

http://www.ceris.metropolis.net/
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Citoyenneté et Immigration Canada 

www.cic.gc.ca 

¶ CIC et ses partenaires élaborent et mettent en place des politiques, des programmes et 
des services qui facilitent la venue et lôintégration des personnes de manière à optimiser 
leur apport, tout en protégeant la santé des Canadiens et en assurant leur sécurité. 
(http://www.cic.gc.ca/francais/ministere/mission.asp) 

¶ Ensembles de données statistiques : Faits et chiffres; diffusion trimestrielle des données 
administratives; archives sur les statistiques de CIC. 

 

Institut de recherche en politiques publiques (IRPP) 

http://irpp.org/fr/  

¶ Organisme à but non lucratif indépendant, national et bilingue qui cherche à améliorer 
les politiques publiques au Canada en produisant des recherches, en proposant de 
nouvelles idées et en suscitant des débats sur les grands enjeux publics dôactualité pour 
les Canadiens et leurs gouvernements.  

¶ Publications de recherche : Études; cahier de recherche Choix  
 

Metropolis Canada 

http://canada.metropolis.net 

¶ Réseau international favorisant la recherche comparative et lôélaboration de politiques 
publiques sur la migration, la diversité et lôintégration des immigrants dans les villes au 
Canada et aux quatre coins du monde. 

¶ Publications de recherche : Nos diverses cités; Diversité canadienne; Thèmes 
canadiens; publications spéciales; Demander aux experts 

 

Migration Policy Institute (MPI) 

http://www.migrationpolicy.org/ 

¶ Le MPI est un groupe de réflexion indépendant, impartial et sans but lucratif situé à 
Washington, DC qui se consacre à lôanalyse des mouvements des populations à 
lô®chelle mondiale. 

¶ Sujets de recherche : Sécurité à la frontière; éducation; emploi et économie; immigration 
illégale et exécution de la loi ¨ lôint®rieur des fronti¯res; intégration des immigrants; 
profils et démographie des immigrants; politiques et lois en matière dôimmigration; 
gouvernance internationale; migration et développement; politiques en matière de 
réfugiés et dôasile. 

http://www.cic.gc.ca/
http://irpp.org/fr/
http://canada.metropolis.net/
http://www.migrationpolicy.org/
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¶ Ensembles de données statistiques : Statistiques internationales sur la migration 
(données comparatives sur lôAustralie, le Canada et les États-Unis); immigrants, 
émigrants et migration nette; tendances dans le temps. 

 

Organisation de coopération et de développement économiques (OCDE) 

http://www.oecd.org/fr/canada/ 

¶ Organisation internationale qui promeut des politiques qui amélioreront le bien-être 
économique et social des peuples du monde entier. 

¶ Les travaux de lôOCDE reposent sur une surveillance continue des événements au sein 
des pays membres ainsi quôà lôextérieur de la zone de lôOCDE, et comprennent des 
projections régulières des développements économiques à court et à moyen termes. Le 
Secrétariat de lôOCDE recueille et analyse des données, puis les comités discutent des 
politiques ayant trait à cette information, le Conseil prend des décisions et les 
gouvernements mettent en îuvre les recommandations. 

¶ Publications de recherche : Statistiques; Perspectives de lôOCDE sur les compétences; 
Perspectives des migrations internationales; Panorama des statistiques; rapports. 

 

Organisation internationale pour les migrations (OIM) 

http://www.canada.iom.int/fr 

¶ Organisation intergouvernementale de premier plan dans le domaine de la migration 
sôemploie ¨ promouvoir le principe selon lequel une migration humaine et ordonnée 
profite aux migrants et à la société.  

¶ Publications de recherche : Fiches dôinformation, rapports 
 

Réseau canadien de chercheurs dans le domaine du marché du travail et des 

compétences (RCCMTC) 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/ 

¶ Réseau de chercheurs universitaires désirant améliorer notre compréhension du marché 
du travail au Canada. 

¶ Créé grâce à des fonds du Conseil de recherches en sciences humaines (CRSH). En 
avril 2006, le RCCMTC est devenu un partenariat entre les chercheurs universitaires et 
Ressources humaines et Développement des compétences Canada (RHDCC), qui 
fournit le financement destiné à la recherche.  

¶ Publications de recherche : Questions relatives au marché du travail; recherche sur la 
main-dôîuvre canadienne; rapports de recherche du RCCMTC. 

 

Ryerson Centre for Immigration & Settlement (RCIS) 

http://www.ryerson.ca/rcis/ 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/
http://www.ryerson.ca/rcis/
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¶ Vise ¨ °tre un chef de file dans lôexploration transdisciplinaire de la migration 
internationale, de lôint®gration et des ®tudes sur la diaspora et sur les r®fugi®s. Le but 
général du RCIS est de faire progresser la recherche et le savoir touchant les politiques 
dans le secteur des études de lôimmigration et de lôétablissement, à lôéchelle nationale 
comme internationale. 

¶ Publication de recherche : Documents de travail du RCIS; exposés de recherche du 
RCIS; plans et rapports du RCIS; publications par des fellows et des chercheurs affiliés 
du RCIS. 

 

Statistique Canada 

http://statcan.gc.ca 

¶ Produit de lôinformation et des analyses statistiques sur la structure économique et 
sociale du Canada pour lô®laboration et lô®valuation des politiques et des programmes 
publics. 

¶ Collabore avec les provinces et les territoires pour accroître lôefficacité de la collecte des 
données. 

¶ Intérêts de recherche (en ce qui concerne la RTCE) : Comptes rendus économiques; 
éducation, formation et apprentissage; diversité ethnique et immigration; familles, 
ménages et logement; santé; revenu, pensions, dépenses et richesse; main-dôîuvre; 
langues; population et démographie; société et communauté. 

¶ Ensembles de données statistiques : Recensements; faits et chiffres; Enquête nationale 
auprès des ménages. 

 

Toronto Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI) 

http://www.yorku.ca/tiedi/ 

¶ Partenariat avec des organisations dont le mandat consiste, entre autres, à améliorer 
lôintégration des immigrants au sein de la main-dôîuvre torontoise. Le projet a pour but 
de fournir à ces organisations un accès libre à des données et analyses statistiques sur 
différents aspects de lôintégration des immigrants au marché du travail. 

¶ Financée par le programme Impact du savoir dans la société du Conseil de recherches 
en sciences humaines (CRSH) du Canada, ainsi que par lôUniversité York. Le projet a 
été mis sur pied en juin 2008 et sôest poursuivi jusquôen 2012.  

¶ Ensembles de données statistiques consultés : Recensement de 2006; Enquête sur la 
diversité ethnique (EDE); Enquête internationale sur lôalphabétisation et les 
compétences des adultes (EIACA); Enquête longitudinale auprès des immigrants du 
Canada (ELIC); Enquête sur la population active (EPA); Système de données sur les 
résidents permanents (SDRP); Enquête sur la dynamique du travail et du revenu 
(EDTR); Enquête sur le milieu de travail et les employés (EMTE).  

¶ Intérêts de recherche : Résultats des immigrants sur le marché du travail; discrimination 
au travail; travailleurs étrangers temporaires; évaluation des titres de compétences 
étrangers; revenu des immigrants; résultats chez les jeunes immigrants; inadéquation 
entre les études et les compétences; analyse comparative entre les expériences des 
Canadiens et celles des immigrants. 

http://statcan.gc.ca/
http://www.yorku.ca/tiedi/
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Appendice C : Autres établissements de recherche 

¶ Affiliation of Multicultural Societies and Service Agencies (AMSSA) BC 

¶ Agency Data on Migration (ADMIG) Pilot Project   

¶ Alliance canadienne des services dôévaluation de diplômes   

¶ Association dôétudes canadiennes 

¶ BioTalent Canada 

¶ Bureau du Commissaire à lôéquité 

¶ Caledon Institute of Social Policy 

¶ Calgary Catholic Immigration Society 

¶ Calgary Local Immigration Partnership (CLIP) 

¶ Canada Watch 

¶ Centre canadien de politiques alternatives (CCPA) 

¶ Centre dôétude des niveaux de vie 

¶ Centre dôinformation canadien sur les diplômes internationaux (CICDI) 

¶ Centre for Population, Aging and Health (Université Western) 

¶ Centre Metropolis des Prairies 

¶ Centre on Migration, Policy and Society (Universit® dôOxford) 

¶ CERIS ï Centre Metropolis de lôOntario  

¶ Cities of Migration (A Maytree Idea) 

¶ Citoyenneté et Immigration Canada (CIC) 

¶ Conseil des ministres de lôÉducation (CMEC) 

¶ Conseil économique des provinces de lôAtlantique 

¶ Conseil ontarien de la qualité de lôenseignement supérieur 

¶ Couronne du chef de lôAlberta 

¶ Diversity Institute (Université Ryerson) 

¶ Faits et tendances 

¶ Fédération canadienne des municipalités 

¶ Fondation Asie-Pacifique du Canada 

¶ Fondation Maytree 

¶ Forum des ministres du marché du travail 

¶ Gouvernement de la Colombie-Britannique 

¶ Gouvernement de lôAlberta 

¶ Gouvernement du Canada 

¶ Immigrant Employment Council of British Columbia (IECBC) 

¶ Immigrants and Precarious Employment Project 

¶ Immigration et Affaires multiculturelles Manitoba 

¶ Institut de recherche en politiques publiques (IRPP) 

¶ Institute for Social Research (Université du Michigan) 

¶ Institute for the Study of Labour (IZA) 

¶ Institut Fraser 

¶ International Migration Research Centre 

¶ Metropolis (Canada) 

¶ Metropolis ï C.-B. 

¶ Migration Policy Institute 
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¶ Ministère de lôEmploi, des Compétences, de la Formation et du Travail de lôAlberta   

¶ Ministère du Travail et de lôImmigration du Manitoba 

¶ Organisation de coopération et de développement économiques (OCDE)  

¶ Organisation internationale pour les migrations (OIM) 

¶ Orientation canadienne à lôétranger (OCE) 

¶ Programme canadien dôintégration des immigrants (PCII) 

¶ Province du Manitoba 

¶ Réseau canadien de chercheurs dans le domaine du marché du travail et des 
compétences (RCCMTC) 

¶ Ressources humaines et Développement des compétences Canada (RHDCC) 

¶ Ryerson Centre for Immigration & Settlement (RCIS) 

¶ Statistique Canada  

¶ Toronto Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI) 

¶ TransAtlantic Council on Migration 

¶ TUC Commission on Vulnerable Employment 

¶ UNDESA 

¶ Ville de Toronto 

¶ Working Lives Research Institute 
 

Organismes de réglementation des professions 

Du Réseau canadien des associations nationales dôorganismes de réglementation 

¶ Alberta College of Paramedics 

¶ Alliance canadienne des organismes de réglementation de la physiothérapie 

¶ Alliance canadienne des organismes de réglementation en orthophonie et en audiologie 

¶ Alliance des organismes canadiens de réglementation des diététistes  

¶ Alliance nationale des organismes de réglementation de la thérapie respiratoire. 

¶ Association canadienne des ergothérapeutes 

¶ Association canadienne des infirmières et infirmiers 

¶ Association canadienne des organismes de réglementation en ergothérapie 

¶ Association canadienne des technologues en radiation médicale 

¶ Association des comptables professionnels agréés du Canada  

¶ Association des infirmières et infirmiers psychiatriques autorisés du Canada 

¶ Bureau dôorientation relatif aux titres de compétences étrangers 

¶ Centre dôinformation canadien sur les diplômes internationaux ***** 

¶ Conseil canadien de réglementation des soins infirmiers auxiliaires 

¶ Conseil canadien des organismes de réglementation en travail social 

¶ Conseil canadien des professionnels en sécurité agréés 

¶ Conseil des services funéraires 

¶ Conseil interprofessionnel du Québec 

¶ Consortium canadien des ordres de sages-femmes 

¶ Fédération canadienne des associations de forestiers professionnels 

¶ Fédération canadienne des organismes de réglementation dentaire  

¶ Fédération chiropratique canadienne des organismes de réglementation professionnelle 
et dôagrément des programmes dôenseignement 
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¶ Fédération des ordres des médecins du Canada 

¶ Fédération des ordres professionnels de juristes du Canada 

¶ Géoscientifiques Canada 

¶ Ingénieurs Canada 

¶ National Association of Canadian Optician Regulators 

¶ National Association of Regulatory Authorities 

¶ Office des professions du Québec 

¶ Ontario Regulators for Access Consortium ******* 

¶ Ordre des éducatrices et des éducateurs de la petite enfance 

¶ Ordre des enseignantes et des enseignants de lôOntario 

¶ Real Estate Council of Alberta 

¶ Société canadienne de science de laboratoire médical 
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Appendice D : Bibliographie ï Articles de revue 

consultés 

ABOUBACAR, Said Ahmed, et Nong ZHU. 2013. « Episodes of Non-Employment among 

Immigrants from Developing Countries in Canada », Canadian Studies in Population, vol. 40, 

no 1, p. 9-22. 

ê lôaide des données de lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu (EDTR), nous 

analysons les épisodes sans emploi des immigrants provenant de pays en développement et 

nous comparons leur situation à celle des immigrants de pays développés et des Canadiens de 

naissance entre 1996 et 2006. Les méthodes employées nous ont permis de tirer la conclusion 

suivante : il existe des différences considérables entre ces trois groupes en ce qui concerne la 

mobilité sur le marché du travail, la durée moyenne dôun épisode sans emploi, ainsi que les 

facteurs qui influent sur la propension à se sortir dôun épisode sans emploi. Ces différences 

indiquent que les immigrants des pays en développement sont particulièrement défavorisés. En 

effet, ils vivent habituellement des épisodes sans emploi plus longs que leurs homologues des 

pays développés et que les Canadiens de naissance. 

 

ADAMUTI-TRACHE, Maria, Paul ANISEF, et Robert SWEET. 2013. « Impact of Canadian 

Postsecondary Education on Occupational Prestige of Highly Educated Immigrants », Revue 

canadienne de sociologie = Canadian Review of Sociology, vol. 50, no 2, p. 178-202. DOI : 

10.1111/cars.12011. 

Cet article se sert des données de lôEnquête longitudinale auprès des immigrants du Canada 

couvrant la période de 2000 à 2004 pour évaluer les emplois de courte durée et les réalisations 

professionnelles des immigrants récents qui, bien quôils aient obtenu un diplôme universitaire 

dans leurs pays dôorigine, ont décidé dôacquérir des titres de compétences additionnels dans un 

établissement postsecondaire au Canada. La principale constatation est que la réussite 

professionnelle des immigrants très instruits varie en fonction du type dôéducation 

postsecondaire choisie au Canada, et ce, peu importe les différences dans les caractéristiques 

sociodémographiques, ainsi que dans les conditions avant et après la migration. Quatre ans 

après leur arrivée, les immigrants occupaient des emplois présentant un prestige professionnel 

considérablement moins élevé que ceux quôils détenaient avant la migration. Les immigrants qui 
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ont suivi des cours universitaires au Canada ont atteint les résultats les plus élevés sur le plan 

professionnel lorsquôon les compare à ceux qui nôont pas suivi de formation et à ceux qui ont 

opté pour un collège communautaire. Néanmoins, la majorité des immigrants très instruits ne 

sont pas parvenus à accéder aux professions. 

 

AKBARI, Ather H. 2011. « Labor Market Performance of Immigrants in Smaller Regions of 

Western Countries: Some Evidence from Atlantic Canada », Journal of International Migration 

and Integration, vol. 12, no 2, p. 133­154. DOI : 10.1007/s12134-011-0180-x. 

Malgré lôintérêt suscité récemment par la régionalisation de lôimmigration dans les pays hôtes, la 

plupart des études ont analysé le rendement économique des immigrants en sôattardant dans 

une grande mesure sur leur rendement global à lôéchelle nationale. Une analyse régionale est 

nécessaire, puisque la distribution géographique changeante des immigrants peut influer sur 

leur rendement économique de manière positive ou négative. Le présent article porte 

principalement sur le Canada atlantique dont la part des arrivées annuelles dôimmigrants 

canadiens a toujours été faible, mais où les récentes initiatives stratégiques ont eu pour effet 

dôattirer et de retenir les immigrants en bien plus grand nombre. On constate également que les 

immigrants se débrouillent bien mieux que les non-immigrants sur le marché du travail régional. 

On y souligne lôimportance de lôanalyse régionale du rendement économique et de la 

contribution des immigrants dans les pays hôtes. 

 

AKBARI, Ather H., et Yigit AYDEDE. 2013. « Are Educational Credentials of Immigrant and Native-

Born Workers Perfect Substitutes in Canadian Labour Markets? A Production Function 

Analysis », Education Economics, vol. 21, no 5, p. 485­502. DOI : 

10.1080/09645292.2011.568700. 

Au cours des deux dernières décennies, la plupart des immigrants qui sont arrivés dans les 

pays évolués du monde occidental provenaient des pays les moins évolués du tiers monde. Un 

des principaux obstacles à leur intégration économique, dôaprès les cercles publics dans les 

pays hôtes, est lôabsence de reconnaissance de leurs diplômes, ce qui nous pousse à remettre 

en question la pertinence de lôéducation comme un signal de réussite des immigrants sur le 

marché du travail. Le Canada est un pays qui accueille énormément dôimmigrants et qui se fie 
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de façon plus importante quôavant ¨ lôimmigration pour pallier les pénuries de main-dôîuvre 

spécialisée, en particulier dans les provinces de petite taille et dans les régions rurales. Partant 

dôune approche axée sur la fonction de production, cette étude examine le degré de substitution 

possible des diplômes des travailleurs immigrants et canadiens de naissance. On y analyse des 

données personnalisées, fondées sur le recensement de 2001 du Canada, et ce, pour 

256 divisions de recensement. Alors que les travailleurs immigrants dans tous les groupes de 

scolarité sont des remplaçants imparfaits des Canadiens de naissance, ceux qui possèdent un 

diplôme universitaire sont les plus faibles des remplaçants. Cependant, la valeur dôélasticité de 

la substitution entre les travailleurs immigrants et les travailleurs canadiens de naissance est 

élevée dans tous les cas, ce qui révèle que les immigrants sôintègrent facilement à la main-

dôîuvre canadienne, et ce, peu importe leur niveau de scolarité. 

 

ALBERT, Sylvie, Pawoumodom TAKOUDA, Yves ROBICHAUD, et Rana HAQ. 2013. « Building a 

Self-Directed Process for the Development of Internationally Trained Professional Profiles in 

Canada », Journal of International Migration and Integration, vol. 14, no 4, p. 671­688. DOI : 

10.1007/s12134-012-0256-2. 

De plus en plus de professionnels formés à lô®tranger (PFE) qui arrivent au Canada ont de la 

difficulté à faire reconnaître leurs titres de compétences par les organismes de réglementation 

et les employeurs (Forum des ministres du marché du travail, 2009; Bureau du commissaire à 

lôéquité de lôOntario, 2011b). Il en résulte un niveau élevé de gaspillage de cerveaux, dont on 

estime le coût, pour le Canada, à 3,4 milliards de dollars par année (Evans, CGA Magazine, 

vol. 45, no 4, p. 26, 2011). Dans cet article, on se penche sur certains des défis entourant les 

évaluations de lôapprentissage antérieur, ainsi que les processus dôélaboration du portfolio en 

vue de lôévaluation des titres de compétences. De plus, on y explique certaines des raisons 

pour lesquelles le système et les outils actuels ne répondent pas aux besoins des PFE. En 

particulier, on compare les démarches des établissements postsecondaires et des organismes 

de réglementation lorsquôil sôagit de préparer les individus à leur évaluation, ce qui donne lieu à 

des conclusions sur le caractère commun et sur les orientations futures. Les auteurs terminent 

en proposant un nouveau modèle générique en ligne et modulaire de profil professionnel qui 

permettrait de mieux préparer les PFE à lôévaluation des titres de compétences. Un tel modèle 

serait particulièrement utile pour les organismes de reconnaissance des titres de compétences 
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qui disposent de moins de ressources. Il fournirait également un ensemble commun de 

renseignements aux organismes de première ligne qui viennent en aide aux PFE. 

 

ALLSOP, Judith, Ivy BOURGEAULT, Julia EVETTS, Thomas LE BIANIC, Kathryn JONES, et Sirpa 

WREDE. 2009. « Encountering Globalization », Current Sociology, vol. 57, no 4, p. 487­510. 

DOI : 10.1177/0011392109104351. 

Le marché des services professionnels sôinternationalise de plus en plus, mais aucune 

comparaison nôa ®t® ®tablie entre les différentes professions ou dans la façon dont les 

politiques des États influent sur les occasions de mobilité. Cet article porte sur trois 

professions : ingénieurs, médecins et psychologues. On y explore les similitudes et les 

différences dans la demande de main-dôîuvre ¨ lô®chelle internationale pour ces professions. 

On y examine la façon dont les politiques dô£tat dans quatre pays, soit le Canada, la Finlande, 

la France et le Royaume-Uni, visent à promouvoir et à contrôler la mobilité et la migration des 

professionnels, ainsi que les différences entre les trois professions. Le génie est une profession 

internationale et la mesure dans laquelle lô£tat encourage la migration vers lôintérieur varie. La 

médecine est très réglementée dans les quatre pays, mais la migration interne des médecins 

varie en fonction de la politique nationale. Les psychologues sont moins mobiles, alors que 

lôampleur du parrainage et de la réglementation des États varie dôun pays à lôautre. Dans les 

trois professions, les organisations internationales constituent une force qui encourage le 

respect de normes mondiales. En conclusion, les politiques dô£tat sont ¨ lôimage des intérêts de 

lô£tat et influent grandement sur les modèles de mobilité. 

 

ANDERSSON, Per, et Shibao GUO. 2009. « Governing through Non/recognition: The Missing óRô 

in the PLAR for Immigrant Professionals in Canada and Sweden », International Journal of 

Lifelong Education, vol. 28, no 4, p. 423­437. DOI : 10.1080/02601370903031264. 

Malgré les allégations voulant que lôévaluation et la reconnaissance des acquis (ERA) puissent 

servir de mécanisme social de transformation et de moyen dôinclusion sociale, on déclare, dans 

cette étude, que lôERA est devenue un obstacle sérieux à lôapprentissage adulte plutôt que de le 

faciliter. Partant de la notion de gouvernementalité de Foucault, les auteurs de lôétude 

examinent les difficultés auxquelles les professionnels immigrants ont été confrontés lorsquôils 
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ont tenté de faire reconnaître leurs titres de compétences et leur expérience de travail acquis à 

lôétranger dans le contexte du Canada et de la Suède. À partir dôanalyses de documents et 

dôentrevues, lôétude analyse la façon dont lôERA a donné lieu à un système de gouvernance 

faisant appel à des technologies de pouvoir et des technologies du soi qui fonctionnent comme 

des pratiques de division pour la décote et la dévaluation de lôapprentissage et de lôexpérience 

de travail préalables des immigrants. On conclut que lôERA est devenue un exercice technique 

et un outil de gouvernance plutôt quôune forme de transformation sociale. 

 

ANNISETTE, Marcia, et Viswanath Umashanker TRIVEDI. 2013. « Globalization, Paradox and the 

(Un)Making of Identities: Immigrant Chartered Accountants of India in Canada », Accounting, 

Organizations and Society, vol. 38, no 1, p. 1­29. 

Nous étudions les expériences des comptables immigrants sur le marché du travail au Canada 

afin dôy r®v®ler les tensions, les contradictions et les paradoxes inhérents à la mondialisation 

néolibérale. Partant de thèmes qui relèvent de la sociologie pragmatique (Boltanski et 

Thévenot, [1991] 2006), nous soutenons que la mondialisation a eu des répercussions 

différentes sur les ordres moraux qui sous-tendent les projets dôidentité de lô£tat canadien et le 

secteur élite de la profession comptable, ce qui, à son tour, a donné lieu à trois paradoxes, soit 

le paradoxe de lô£tat, le paradoxe du marché et le paradoxe du lieu. 

 

ARTHUR, Nancy, et Sarah FLYNN. 2011. « Career Development Influences of International 

Students Who Pursue Permanent Immigration to Canada », International Journal for 

Educational and Vocational Guidance, vol. 11, no 3, p. 221­237. DOI : 10.1007/s10775-011-

9212-5. 

Cette étude était axée sur les décisions de carrière et les besoins de planification dôun groupe 

unique de migrants, soit les étudiants étrangers qui terminent leurs études ¨ titre dôimmigrants 

temporaires et qui entreprennent le périple dôun emploi dans leur carrière et de lôimmigration 

permanente. Une entrevue semi-structurée faisant appel à la technique des incidents critiques a 

été utilisée pour évaluer les éléments qui ont influé sur la carrière de 19 étudiants étrangers de 

premier cycle et des cycles supérieurs dans une université canadienne. On a analysé les 

données en faisant appel à une méthode de comparaison constante et à un protocole en 
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matière dôincidents critiques. Les étudiants étaient motivés à demeurer au Canada en raison 

des possibilités dôemploi plus reluisantes et du niveau de vie élevé. Les obstacles à la migration 

comprenaient la crainte de ne pas obtenir dôemploi, ainsi que les barrières sur les plans culturel 

et linguistique. Les étudiants étrangers aimeraient que les services sur le campus et 

dôorientation professionnelle soient adaptés aux besoins des étudiants étrangers et diplômés 

pour les aider à atteindre leur but qui consiste à obtenir un emploi et ainsi accéder au statut 

dôimmigrant permanent. 

 

ATACK, Lynda, Edward V. CRUZ, Janet MAHER, et Sandra MURPHY. 2012. « Internationally 

Educated Nursesô Experiences With an Integrated Bridge Program », The Journal of Continuing 

Education in Nursing, vol. 43, no 8, p. 370­378. DOI : 

http://dx.doi.org.ezproxy.library.yorku.ca/10.3928/00220124-20120615-62. 

Contexte : Partout dans le monde, les pays sont aux prises avec une pénurie actuelle et 

projetée dôinfirmières. Les infirmières formées à lôétranger constituent une ressource humaine 

de grande valeur et sous-utilisée qui pourrait réduire cette pénurie. Un programme de transition, 

assorti de plusieurs innovations, a été élaboré précisément pour répondre aux besoins des 

infirmières formées à lôétranger. Méthodes : Une étude qualitative auprès dôinfirmières formées 

à lôétranger a ®t® men®e ¨ lôaide dôentrevues. Les données ont été recueillies au cours du 

premier semestre, à la fin du programme, ainsi quôaprès lôentrée en poste des infirmières. 

Résultats : Même si la connaissance du système de soins de santé est essentielle, il est 

également important de comprendre la philosophie en matière dôéducation dans le pays 

dôadoption. La formation linguistique axée sur la profession et un temps considérable passé en 

clinique sont essentiels à la réussite du programme et pour aider les participants à obtenir un 

emploi. Conclusion : Les programmes de transition où lôon retrouve tout sous un même toit et 

qui apportent un soutien pédagogique diversifié aux infirmières formées à lôétranger sont 

essentiels pour aider ce bassin dôinfirmières hautement spécialisées à se préparer à pratiquer 

dans leur nouvelle patrie. 

 

ATTEWELL, Paul, Philip KASINITZ, et Kathleen DUNN. 2009. « Black Canadians and Black 

Americans: Racial Income Inequality in Comparative Perspective », Ethnic and Racial Studies, 

vol. 33, no 3, p. 473­495. DOI : 10.1080/01419870903085883. 
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Partant des données du recensement, nous comparons la situation économique des personnes 

de race noire et de race blanche dans deux pays voisins, soit le Canada et les États-Unis, pour 

examiner les effets de la migration internationale des gens de couleur sur les systèmes de 

hiérarchie raciale. De prime abord, lôécart de revenu entre les races est considérablement 

moindre au Canada quôaux États-Unis. Cependant, cela est attribuable en grande partie à la 

taille relative des groupes dôimmigrants de première, de deuxième et de troisième générations 

et plus, quôon retrouve dans chacun des pays. Après avoir tenu compte de cet état de choses, 

nous constatons que les écarts sur les plans du revenu et du salaire entre les races sont 

passablement comparables dans les deux pays, de sorte quôil devient plus difficile de 

déterminer la raison pour laquelle des pays qui présentent des histoires aussi divergentes sur le 

plan institutionnel produisent des niveaux comparables dôin®galit® raciale. 

 

AYDEMIR, Abdurrahman, Wen-Hao CHEN, et Miles CORAK. 2009. « Intergenerational Mobility 

among the Children of Canadian Immigrants », Review of Economics and Statistics, vol. 91, 

no 2, p. 377­397. 

La mobilité intergénérationnelle des gains chez les Canadiens nés dôimmigrants est examinée à 

lôaide des donn®es du recensement de 2001. On y présente un portrait détaillé de la population 

canadienne, ainsi que des estimations du degré de mobilité générationnelle chez les enfants 

dôimmigrants provenant de 70 pays. Le degré de persistance intergénérationnelle est environ le 

même pour les immigrants que dans lôensemble de la population, alors que lôon constate une 

mobilité plus grande entre les générations dôimmigrants au Canada quôaux États-Unis. Nous 

faisons également appel à des régressions quantiles afin de distinguer le rôle du capital social 

des autres contraintes qui limitent la mobilité et nous constatons que de telles contraintes 

existent effectivement. 

 

BANERJEE, Rupa. 2009. « Income Growth of New Immigrants in Canada: Evidence from the 

Survey of Labour and Income Dynamics », Relations Industrielles = Industrial Relations, vol. 64, 

no 3, p. 466­508. 

Cette étude porte sur la croissance du revenu des immigrants nouvellement arrivés au Canada 

en faisant appel à la modélisation des données longitudinales sur la courbe de croissance. Les 
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résultats de cette étude révèlent que les immigrants récents, peu importe sôils font partie dôune 

minorité visible, sont désavantagés au départ sur le plan du revenu. Cependant, alors que les 

immigrants dôorigines européennes traversent une période de « rattrapage » au début de leur 

carrière au Canada, ce qui leur permet de contrer ce désavantage au chapitre du revenu, les 

immigrants des minorités visibles ne bénéficient pas dôun tel rattrapage. On constate que cette 

différence raciale dans la croissance du revenu des immigrants récents est attribuable au fait 

que les immigrants des minorités visibles retirent moins de bénéfices de leur scolarité, leur 

expérience de travail et leur syndicalisation. De plus, les immigrants récents des minorités 

visibles sont plus pénalisés que leurs homologues de race blanche lorsquôils parlent une langue 

maternelle qui nôest pas une langue officielle. 

 

BAPTISTE, Susan E., Paulette BLAIS, Christine L. BRENCHLEY, Dorianne E. SAUVE, Patricia A. 

MCMAHON, et Usha RANGACHARL. 2010. « Supporting (Re) Entry to Professional Practice: The 

SEPP Project », The Canadian Journal of Occupational Therapy, vol. 77, no 3, p. 144­150. 

Contexte : Au cours de la dernière décennie, on a assisté à une sensibilisation accrue aux 

difficultés auxquelles font face les professionnels instruits à lôétranger cherchant à sôenregistrer 

au Canada. But : Décrire un projet conçu pour faciliter lôaccès ou le renouvellement de lôaccès à 

la pratique active pour les ergothérapeutes et les physiothérapeutes qui ont étudié à lôétranger 

ou qui tentent de retourner à la pratique après une absence prolongée. Méthodes : Les 

principaux objectifs du projet consistaient à élaborer et à évaluer un modèle de réseau de 

mentorat afin dôappuyer les thérapeutes accédant pour la première fois ou de nouveau à la 

pratique en Ontario. Des ressources en ligne et autres ont été utilisées afin dôaméliorer les 

connaissances professionnelles et pour procéder à la mise sur pied de réseaux sous lôégide de 

mentors. On a également procédé à la recherche dôoccasions de placement supervisées pour 

de nombreux participants afin de répondre à leurs besoins en matière dôapprentissage et 

dôintégration. Résultats : Le projet a atteint ses principaux objectifs et permis de mettre en 

lumière les difficultés auxquelles font face les personnes qui cherchent à (ré)intégrer la pratique 

professionnelle en Ontario. Implications : Les résultats du projet peuvent largement être 

appliqués à de nombreuses professions du domaine de la santé. 

 



75 

 

BENNETT, Kayla Marie, Jennifer Marie SCORNAIENCKI, Jennifer BRZOZOWSKI, Suzanne DENIS, et 

Lilian MAGALHAES. 2012. « Immigration and Its Impact on Daily Occupations: A Scoping 

Review », Occupational Therapy International, vol. 19, no 4, p. 185­203. DOI : 10.1002/oti.1336. 

Les immigrants adoptent souvent de nouvelles professions quôils ne connaissent pas pour 

tenter ainsi de sôadapter à leur nouvelle culture. Ces professions leur permettent de sôimpliquer 

dans le pays hôte et de jouer un rôle concret lorsquôil sôagit de forger leur identité personnelle. 

Cet examen visait à cerner les connaissances actuelles en matière dôimmigration et leur 

incidence sur les professions. On a procédé à un examen dôétablissement de la portée sur des 

articles examinés par des pairs publiés entre 2000 et 2010 en anglais ou en français. Trente-

six articles répondent aux critères dôinclusion. Quatre thèmes ont été identifiés : 1) Changement 

de rôle; 2) Travail; 3) Identité; et 4) Santé et bien-être. Les limites comprennent lôabsence dôune 

définition uniforme de la profession, la recherche réalisée principalement dans un contexte 

nord-américain, ainsi que le nombre limité dôarticles consacrés ¨ lôergoth®rapie. La recherche à 

venir devrait être axée sur un examen systématique des expériences vécues par les immigrants 

et de leurs contextes professionnels, ainsi que sur le rôle dôun tel examen dans lôélaboration des 

politiques. 

 

BLYTHE, Jennifer, et Andrea BAUMANN. 2009. « Internationally Educated Nurses: Profiling 

Workforce Diversity », International Nursing Review, vol. 56, no 2, p. 191­197. DOI : 

10.1111/j.1466-7657.2008.00699.x. 

De nombreuses infirmières formées à lôétranger (IFE) considèrent quôil est difficile de réintégrer 

la profession après la migration. Dans cet article, on examine les facteurs qui contribuent à la 

réussite et à lôéchec des IFE qui tentent de remettre leur carrière professionnelle sur les rails. 

On y parle dôune étude à laquelle ont participé 39 IFE réparties entre 5 groupes de discussion et 

dans le cadre de 10 entrevues. En tout, 29 entrevues ont été réalisées auprès dôautres 

intervenants. Les IFE doivent surmonter des obstacles à chaque étape du processus de 

migration. De nouvelles stratégies sont nécessaires pour les aider à réintégrer la population 

active. Compte tenu des prédictions unanimes dôune pénurie extrême dôinfirmières, il est 

important de réduire au minimum le gaspillage des cerveaux des infirmières immigrantes. 
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BLYTHE, Jennifer, Andrea BAUMANN, Ann RHÉAUME, et Karen MCINTOSH. 2009. « Nurse 

Migration to Canada », Journal of Transcultural Nursing, vol. 20, no 2, p. 202­210. DOI : 

10.1177/1043659608330349. 

But : Les infirmières qui proviennent de divers milieux sur le plan de lôéducation et de la culture 

sont susceptibles de sôadapter de manière différente à leurs nouveaux effectifs. Cette étude 

avait pour but de présenter un profil des infirmières qui ont étudié dans différents pays et qui 

sont embauchées dans un lieu dôétablissement important. Contexte : Malgré les difficultés pour 

mesurer son ampleur, il est évident que la mondialisation a entraîné une migration accrue des 

infirmières. Parmi les principales destinations des infirmières formées à lô®tranger (IFE), 

mentionnons les États-Unis, le Canada, le Royaume-Uni, lôAustralie et les pays du Golfe. Les 

principaux pays sources comprennent les Philippines, lôInde et les autres pays dôAsie du Sud. 

La moitié de toutes les IFE autorisées au Canada travaillent en Ontario. Méthodes : On fait 

appel aux écrits publiés et à des données secondaires afin de déterminer le profil des cohortes 

dôinfirmières ayant étudié dans les différents pays et qui font partie des effectifs en Ontario. 

Constatations : Les statistiques disponibles au sujet des IFE en Ontario témoignent dôun modèle 

dôétablissement principalement urbain. Il existe des différences majeures entre les cohortes 

dôIFE en ce qui concerne lôâge, le sexe, la situation relative à lôemploi, ainsi que le type et le lieu 

dôemploi. Discussion et conclusions : Même sôil était impossible de quantifier les IFE qui 

résident en Ontario, on a pu décrire de manière relativement détaillée les IFE qui se trouvent 

dans la population active. Une comparaison des cohortes dôinfirmières a révélé quôon devrait 

sôadonner avec prudence à la généralisation au sujet des IFE. Les changements dans la 

réglementation ont eu des répercussions considérables sur lôemploi des IFE. Les difficultés 

associées aux différences internationales en matière dô®tudes et de réglementation témoignent 

du besoin dôélaborer des normes mondiales pour les soins infirmiers. Une étude plus poussée 

des différences que présentent les profils de main-dôîuvre devrait nous donner des idées en 

vue dôune meilleure utilisation des IFE. 

 

BONIKOWSKA, Aneta, et Feng HOU. 2010. « Reversal of Fortunes or Continued Success? Cohort 

Differences in Education and Earnings of Childhood Immigrants », International Migration 

Review, vol. 44, no 2, p. 320­353. DOI : 10.1111/j.1747-7379.2010.00808.x. 

On examine, dans cette étude fondée sur plusieurs années de données de recensement au 

Canada, les différences au chapitre du rendement scolaire et des gains entre les cohortes 
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dôenfants immigrants arrivés au Canada de 1960 à 1989. Entre lô©ge de 25 et de 34 ans, les 

cohortes successives dôenfants immigrants avaient complété leurs études universitaires en 

nombres de plus en plus grands que leurs pairs nés au Canada. Nous considérons que cette 

indication se trouve amenuisée par la diminution des gains des parents immigrants par rapport 

aux parents canadiens de naissance, en particulier au sein de la cohorte des années 1980. 

Malgré des taux de croissants de conclusion des études universitaires, les salaires des enfants 

immigrants hommes (mais non des femmes) tiraient de lôarrière par rapport à ceux de leurs 

pairs canadiens de naissance. Cet écart peut sôexpliquer en majeure partie par la part 

croissante des membres des groupes minoritaires raciaux et par la diminution de la fréquence 

de lôemploi à temps plein. 

 

BOULET, Maude. 2012. « Le degré de déqualification professionnelle et son effet sur les revenus 

dôemploi des femmes immigrantes membres dôune minorité visible du Québec », Revue 

Femmes et Droit, vol. 24, p. 53­81. 

Au cours des dernières décennies, la participation croissante des femmes sur le marché du 

travail et lôaugmentation du nombre dôimmigrants admis au Canada ont grandement contribué à 

transformer le marché de lôemploi. Cependant, plusieurs études ont révélé que les femmes, les 

immigrants et les membres des groupes des minorités visibles constituent toujours les 

segments les plus vulnérables du marché de lôemploi. La question que nous souhaitons aborder 

dans cet article concerne tout particulièrement la déqualification, ce qui consiste à occuper un 

emploi qui demande un niveau dôétudes inférieur à celui quôon possède. En fait, un individu trop 

compétent pour un poste nôutilise pas pleinement son capital humain, ce qui constitue une perte 

pour lôindividu en tant que tel, ainsi que pour la société. Lôobjectif de lôauteure consiste à vérifier 

si les compétences des immigrantes qui sont membres dôune minorité visible au Québec 

courent davantage de risques dôêtre déqualifiées que celles des hommes et des femmes des 

autres groupes, entraînant ainsi un croisement entre lôétat des immigrants et leur appartenance 

à une minorité visible. Lôauteure désire également analyser lôincidence de la déqualification sur 

le revenu dôemploi au sein de ces différents groupes afin de déterminer celui qui est le plus 

pénalisé sur le plan du revenu en raison de cette déqualification. Ses résultats, qui sont basés 

sur les fichiers du recensement de 2006, montrent que les immigrantes qui sont membres dôune 

minorité visible au Québec sont effectivement les plus touchées par la déqualification et 

présentent, en général, le revenu dôemploi hebdomadaire moyen le moins élevé de tous les 
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groupes. Cependant, ce groupe ne subit pas les pertes de revenu les plus élevées associées à 

la déqualification. 

 

BOURGEAULT, Ivy Lynn, Elena NEITERMAN, et Jane LEBRUN. 2011. « Midwives on the Move: 

Comparing the Requirements for Practice and Integration Contexts for Internationally Educated 

Midwives in Canada with the U.S., U.K. and Australia », Midwifery, vol. 27, no 3, p. 368­375. 

DOI : 10.1016/j.midw.2011.03.010. 

Les sages-femmes ont longtemps fait preuve de mobilité à lôéchelle internationale, mais on a 

accordé relativement peu dôattention aux exigences que les sages-femmes formées à lôétranger 

(SFFE) doivent satisfaire pour pratiquer et sôintégrer aux systèmes de soins de santé de leur 

pays de destination. On examine ainsi dôun angle comparatif, dans ce document, le contexte 

des politiques et les procédures dôintégration que les SFFE doivent suivre afin de pouvoir 

pratiquer au Canada et la façon dont cela se compare aux États-Unis, au Royaume-Uni et à 

lôAustralie. Les données ayant servi de base à la préparation de ce document proviennent en 

grande partie dôune analyse des documents et des sites Web dôorganisations clés qui 

participent au processus dôintégration, auxquels sôajoutent des entrevues avec des informateurs 

cl®s dôinfluence en mati¯re dôévaluation et dôintégration des SFFE. Ces données révèlent en fait 

que les défis auxquels les SFFE se trouvent confrontées découlent en grande partie des 

différences que présentent les exigences régissant lôaccès à la pratique : une formation au 

métier de sage-femme et en soins infirmiers dans trois cas, et un baccalauréat dans un cas. Un 

autre facteur essentiel consiste à déterminer si des programmes de transition ou dôadaptation 

sont disponibles (ce qui est rare aux États-Unis) et si ceux-ci sont davantage axés sur des 

objectifs dôorientation (comme côest le cas au Royaume-Uni et en Australie) ou également sur la 

mise à niveau des compétences (comme côest le cas au Canada) qui sont essentielles à 

lôint®gration professionnelle des SFFE. Ces approches différentes à lôintégration des SFFE ont 

des implications considérables sur lô« exode des cerveaux » et le « gaspillage des cerveaux » 

des sages-femmes compétentes si essentielles dans les pays dôorigine et de destination. 

 

BUZDUGAN, Raluca, et Halli SHIVA. 2009. « Labor Market Experiences of Canadian Immigrants 

with Focus on Foreign Education and Experience », International Migration Review, vol. 43, 

no 2, p. 366­386. DOI : 10.1111/j.1747-7379.2009.00768.x. 
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Les immigrants canadiens récents présentent des niveaux dôéducation croissants, mais des 

gains décroissants, et ce, partiellement en raison de la dévaluation de la scolarité et de 

lôexpérience de travail acquis à lôétranger. Cette étude fait appel aux données de lôEnquête sur 

la diversité ethnique de 2002 et on y examine la valeur attribuée aux études à lôétranger pour 

les immigrants en fonction de la durée de leur séjour au Canada, ce qui représente une 

distinction importante du point de vue méthodologique. Les immigrants des pays en 

développement connaissent la dévaluation la plus accentuée. Les constatations mettent en 

relief les limites de la théorie du capital humain lorsquôil sôagit dôexpliquer lôexpérience des 

immigrants canadiens sur le marché du travail et ont des incidences sur lôactuel « système de 

points » utilisé pour sélectionner les immigrants au Canada. 

 

CAO, Xingshan, et Monica BOYD. 2009. « Immigrant Language Proficiency, Earnings and 

Language Policies », Canadian Studies in Population, vol. 36, nos 1-2, p. 63­86. 

Ce document porte sur deux questions : 1) Quelle est lôincidence de la maîtrise de la langue sur 

les gains des immigrants canadiens adultes?; 2) En quoi consistent les réponses actuelles des 

pouvoirs publics? Faisant appel à une échelle en cinq points de lôutilisation de la langue 

anglaise/française, notre analyse du fichier de microdonnées à grande diffusion du 

recensement de 2001 confirme lôassociation positive entre la maîtrise des langues énoncées 

dans la Charte canadienne et les gains des immigrants. Comparativement aux résidents 

permanents qui maîtrisent grandement lôanglais ou le français, ceux qui maîtrisent moins la 

langue obtiennent un salaire hebdomadaire moins élevé. Les régressions quantiles révèlent que 

lôavantage relatif de la maîtrise de la langue anglaise/française est plus grand chez ceux quôon 

retrouve dans le quart supérieur de la distribution des gains; ¨ lôinverse, les immigrants qui 

maîtrisent moins bien la langue à lôextrémité supérieure de la distribution des gains sont 

davantage pénalisés. Les incidences probables des politiques fédérales sur une maîtrise accrue 

de la langue anglaise/française chez les travailleurs immigrants y sont abordées en sôattardant 

principalement sur deux initiatives du gouvernement fédéral en matière de formation linguistique 

et sur deux changements récents à la politique dôimmigration. 

 

CAO, Xingshan, et Eric FONG. 2009. « Effects of Foreign Education on Immigrant Earnings », 

Canadian Studies in Population, vol. 36, nos 1-2, p. 87­110. 
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Les auteurs de cette étude examinent les effets des études à lôétranger sur les gains. 

Auparavant, la recherche reposait en majeure partie sur une information estimative indirecte au 

sujet des études à lôétranger, et rendait compte des gains moins élevés des immigrants qui 

avaient étudié à lôétranger comparativement à ceux qui avaient étudié au pays. Faisant appel à 

lôinformation directe recueillie auprès des répondants lors dôun sondage récent, cette recherche 

va au-delà des études existantes en proposant trois facteurs pour expliquer la réduction des 

gains, à savoir 1) si le niveau de scolarité le plus élevé a été atteint à lôétranger; 2) le pays 

étranger où les études ont été faites; et 3) la réputation de lôuniversité étrangère. On précise 

également, dans notre étude, que les réseaux sociaux peuvent réduire la décote attribuable à 

une éducation à lôétranger, en particulier lorsquôil sôagit dôemplois non professionnels. 

 

CHEN, Cynthia, Peter SMITH, et Cameron MUSTARD. 2010. « The Prevalence of over-

Qualification and Its Association with Health Status among Occupationally Active New 

Immigrants to Canada », Ethnicity & Health, vol. 15, no 6, p. 601­619. DOI : 

10.1080/13557858.2010.502591. 

Objectifs. La surqualification professionnelle renvoie à une situation où le statut professionnel 

dôun individu est moindre que ce quôon pourrait espérer en raison de sa formation, de ses 

compétences ou de son expérience. Lôobjectif de cette étude consiste à examiner la prévalence 

de trois aspects de la surqualification au sein dôune cohorte de nouveaux immigrants au 

Canada, ainsi que les associations entre chaque aspect dôune surqualification et les 

changements dans lôétat de santé générale et mentale sur une période de quatre ans. Concept : 

Cette étude faisait appel aux données de lôEnquête longitudinale auprès des immigrants du 

Canada. Aux fins de cette étude, nous avons limité notre échantillon aux répondants occupant 

un emploi qui ont travaillé avant de venir au Canada, qui envisageaient de travailler après avoir 

immigré, qui étaient en bonne santé à la base et quôon a interviewés quatre ans après leur 

arrivée (n = 2 685). Nous avons défini trois mesures de surqualification à partir des réalisations 

professionnelles après quatre ans par rapport au niveau de scolarité, à lôexpérience de travail 

antérieure, ainsi quôaux attentes professionnelles au moment de lôarrivée au Canada. Les 

modèles de régression ont permis dô®tudier les associations entre chaque aspect de la 

surqualification et le changement dans lôétat de santé générale et mentale autodéclaré en 

tenant compte de différentes caractéristiques personnelles des immigrants ou liées à 

lôimmigration. Résultats : Quatre ans après leur arrivée au Canada, 51,6 % des immigrants 
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étaient surqualifiés pour leur emploi en regard de leurs niveaux de scolarité, alors que moins 

dôentre eux étaient surqualifiés en regard de lôexpérience (44,4 %) ou des attentes (42,8 %). Les 

répondants présentant un aspect quelconque dôune surqualification étaient plus susceptibles de 

signaler une baisse de leur santé mentale, mais non de leur santé en général. Ces relations 

nôétaient que légèrement atténuées après la prise en compte dôautres variables pouvant 

brouiller les résultats. Lôinclusion de la satisfaction au travail et des perceptions de la situation 

dôemploi a rendu compte de ces relations dans une grande mesure, portant ainsi à croire 

quôelles constituent les voies principales permettant à la surqualification dôinfluer sur la santé 

mentale. Conclusion : Les immigrants actifs sur le plan professionnel qui étaient surqualifiés 

pour les emplois occupés au Canada présentaient en moyenne un état de santé mentale plus 

faible que les autres immigrants quatre ans après leur arrivée au Canada. La présence de 

politiques et de services efficaces qui favorisent, pour les immigrants, les occasions dôutiliser 

leurs compétences de manière appropriée sur le marché canadien du travail a des 

conséquences considérables sur le plan du travail, de la société et de la santé. 

 

CHOWHAN, James, Isik U. ZEYTINOGLU, et Gordon B. COOKE. « Are Immigrantsô Pay and 

Benefits Satisfaction Different than Canadian-Born? », Relations Industrielles = Industrial 

Relations, vol. 67, no 1, p. 3­24. 

Cette étude contribue à la nouvelle documentation sur la satisfaction des immigrants à lôégard 

de leur vie, de leur emploi et de leur salaire en sôattardant sur des aspects relativement sous-

étudiés de lôexpérience des immigrants, soit la satisfaction à lôégard du salaire et des 

avantages. Le but de lôétude consiste premièrement à déterminer sôil existe des écarts en ce qui 

a trait à la satisfaction à lôégard du salaire et des avantages entre les travailleurs canadiens de 

naissance et immigrants et, si tel est le cas, à examiner les facteurs associés à la satisfaction 

des immigrants à lôégard de leur salaire et leurs avantages en faisant appel à des cadres 

théoriques dôécart et dôéquité. Lôexamen des immigrants repose sur quatre cohortes en fonction 

de leur année dôarrivée. Nous utilisons lôEnquête sur le milieu de travail et les employés (EMTE) 

de 2005 de Statistique Canada, qui constitue un vaste ensemble de données canadiennes 

contenant des réponses des employeurs et des employés pour nous permettre de neutraliser 

lôhétérogénéité des individus et des lieux de travail. Les résultats des régressions descriptives et 

à multiples variables ont permis de constater quôà lôexception de la cohorte dôavant 1965, toutes 

les cohortes dôimmigrants font état dôune satisfaction considérablement moins élevée à lôégard 
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du salaire et des avantages que les travailleurs canadiens de naissance. De plus, nous 

constatons que pour les travailleurs canadiens de naissance, les référents externes et internes, 

les avantages complémentaires, ainsi que la paie axée sur le rendement présentent un lien 

positif avec la satisfaction à lôégard du salaire et des avantages, alors que la paie axée sur la 

production est importante pour les cohortes dôimmigrants de 1986 à 1995 et de 1996 à 2005. 

Nous en venons à la conclusion que lôabsence dôuniformité des facteurs qui contribuent à la 

satisfaction à lôégard du salaire et des avantages au sein des groupes de Canadiens de 

naissance et dôimmigrants laisse supposer que les théories et les modèles traditionnels de 

satisfaction à lôégard de la paie et des avantages peuvent ne pas être aussi pertinents lorsquôon 

étudie les immigrants. Nous recommandons que de nouvelles études de nature qualitative 

isolent les facteurs associés à la satisfaction des immigrants à lôégard du salaire et des 

avantages et contribuent à peaufiner les théories actuelles. Les résultats peuvent également 

aider les gestionnaires de ressources humaines et les décideurs gouvernementaux à favoriser 

une meilleure intégration et un plus grand maintien des immigrants. 

 

CONNOR, Phillip, et Matthias KOENIG. 2013. « Bridges and Barriers: Religion and Immigrant 

Occupational Attainment across Integration Contexts », International Migration Review, vol. 47, 

no 1, p. 3­38. DOI : 10.1111/imre.12012. 

Cet article fait progresser la connaissance des incidences de la religion sur lôint®gration 

structurelle des immigrants en fonction du contexte. Partant des théories sur lôintégration 

intergénérationnelle des immigrants, on y dégage et décrit deux mécanismes dépendants du 

contexte par lesquels la religion influe sur lôintégration structurelle ï en tant que caractéristique 

ethnique provoquant lôexclusion et la discrimination ou en tant quôorganisation sociale donnant 

accès à des ressources concrètes. Les propositions font lôobjet dôessais empiriques à partir de 

données représentatives à lôéchelle nationale sur la réussite professionnelle dans 

trois contextes dôintégration différents qui varient du point de vue des configurations des limites 

religieuses et des caractéristiques du domaine religieux ï soit les États-Unis, le Canada et 

lôEurope occidentale. Fondé sur des données de la General Social Survey (enquête sociale 

générale) des États-Unis, de lôEnquête sur la diversité ethnique canadienne et de lôEnquête 

sociale européenne, cet article analyse les effets indirects et directs de lôaffiliation et la 

participation religieuses sur la réussite professionnelle chez les immigrants des première et 

deuxième générations. Les analyses ne permettent de dégager quôun nombre limité de données 
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probantes qui permettraient de présumer que dans les contextes assortis de limites religieuses 

prononcées (par exemple, en Europe occidentale et, dans une moindre mesure, au Canada), 

les immigrants sont pénalisés du fait de leur religion dans leur intégration structurelle. Par 

contre, les analyses confirment lôhypothèse selon laquelle, dans les contextes où la religion est 

florissante (par exemple, aux États-Unis et, dans une moindre mesure, au Canada), la 

participation aux événements religieux semble présenter un lien positif avec la réussite 

professionnelle, en particulier au sein de la deuxième génération. Pour la première fois, les 

auteurs procèdent à un essai empirique des arguments touchant les différences 

transatlantiques du rôle de la religion lors de lôintégration structurelle des immigrants, et ils 

suggèrent des façons de mieux intégrer la recherche sous forme de sondages micro-orientés à 

une analyse institutionnelle macro-orientée. 

 

COUSINEAU, Jean-Michel, et Rahim BOUDARBAT. 2009. « La situation économique des 

immigrants au Québec », Relations industrielles = Industrial Relations, vol. 64, no 2, p. 230­249. 

DOI : 10.7202/037919ar. 

Cet article passe en revue les r®cents changements dôorientation dans les politiques 

dôimmigration du Qu®bec et du Canada et leurs r®percussions sur le nombre et les 

caractéristiques sociodémographiques des nouveaux immigrants arrivés au Québec. Il effectue 

des comparaisons du taux dôemploi, du taux de ch¹mage et des revenus dôemploi entre les 

natifs et les immigrants pour des périodes comparables sur le plan de la conjoncture 

macroéconomique. Les données des recensements de 1981 et de 2001 sont mises à 

contribution. En accord avec lôhypoth¯se de lôh®t®rog®n®it® du capital humain et bien que 

dôautres facteurs aient pu intervenir, nos principaux constats sont que la situation ®conomique 

des immigrants sôest globalement d®t®rior®e et que le fardeau de cette d®t®rioration repose 

davantage sur les immigrants arriv®s ¨ lô©ge adulte disposant dôun fort contenu de capital 

humain acquis ¨ lô®tranger plut¹t que sur les immigrants et les immigrantes admises avant lô©ge 

de 18 ans. 

 

CREESE, Gillian, et Brandy WIEBE. 2012. « ôSurvival Employmentô: Gender and Deskilling among 

African Immigrants in Canada », International Migration, vol. 50, no 5, p. 56­76. DOI : 

10.1111/j.1468-2435.2009.00531.x. 
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Les récents travaux de recherche nous révèlent un écart croissant entre les résultats des 

immigrants et ceux des Canadiens de naissance sur le marché du travail canadien, alors que 

les processus de sélection mettent lôaccent sur le recrutement de nouveaux arrivants très 

instruits. Partant dôentrevues avec des hommes et des femmes très instruits qui ont migré en 

provenance de pays de lôAfrique subsaharienne, ce document examine les processus 

sexospécifiques qui donnent lieu à une faible intégration économique au Canada. Les trois 

quarts des participants à la recherche ont vécu une mobilité descendante sur le plan 

professionnel, la majorité occupant des formes dôç emplois de survie » peu spécialisés, offrant 

de faibles salaires et précaires. Dans un marché du travail différentié selon le sexe, où les 

demandes fréquentes dô« expérience canadienne », de « titres de compétences canadiens » et 

dô« accents canadiens » ne présentaient aucune uniformité dôun secteur à lôautre, les femmes 

se sont heurtées à des difficultés particulières lorsquôil sôagissait de dénicher un « emploi de 

survie »; à long terme, cependant, lôinvestissement supérieur des femmes dans des études 

postsecondaires supplémentaires au Canada les a placées dans une position légèrement plus 

enviable que celle des hommes. Les implications de cette étude pour les politiques sont 

quadruples : premièrement, nous soulevons des questions sur lôefficacité des politiques 

dôimmigration canadiennes qui accordent la priorité au recrutement dôimmigrants très instruits 

sans tenir compte des nombreux obstacles qui entraînent une déqualification; deuxièmement, 

nous remettons en question les politiques gouvernementales et les pratiques dôétablissement 

qui nuisent à une intégration économique plus équitable des immigrants; troisièmement, nous 

abordons lôimportance de sôattaquer au « racisme quotidien » que subissent les immigrants sur 

le marché du travail canadien; et enfin, nous évoquons le besoin de repenser les notions 

étroitement définies dôintégration économique pour tenir compte de la nature sexospécifique 

des marchés actuels du travail, ainsi que des définitions quôont les immigrants mêmes de ce qui 

constitue une intégration concrète. 

 

CROLLARD, Allison, A. B. DE CASTRO, et Jenny HSIN-CHUN TSAI. 2012. « Occupational 

Trajectories and Immigrant Worker Health », Workplace Health & Safety, vol. 60, no 11, 

p. 497­502. 

Lôabaissement du niveau de poste est une perte de statut professionnel entre le dernier emploi 

occupé par un individu dans son pays dôorigine et le premier emploi dans le pays dôaccueil, ce 

qui donne souvent lieu à une surinstruction ou à une surqualification. Même si on a caractérisé 
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lôampleur et les déterminants de ces trajectoires professionnelles, le lien avec la santé du 

travailleur immigrant nôa pas fait lôobjet dôun examen détaillé. Cependant, de nouvelles 

connaissances révèlent que des résultats néfastes sur la santé sont associés à la surinstruction 

et à la surqualification chez les populations de travailleurs en général, ce qui porte à croire que 

les travailleurs immigrants vivent des expériences comparables. Cet article nous présente un 

survol de lôampleur et de la conceptualisation de lôabaissement du niveau de poste 

professionnel, de la surinstruction et de la surqualification. On y traite également des 

implications sur la santé des travailleurs immigrants. Les professionnels du domaine de la santé 

au travail devraient chapeauter les efforts de recherche dans le domaine de lôabaissement du 

niveau de poste professionnel, sensibiliser la population à la question et se faire les défenseurs 

des droits des travailleurs immigrants. 

 

Dali, KEREN, et Juris DILEVKO. 2009. « The Evaluation of International Credentials and the Hiring 

of Internationally Trained Librarians in Canadian Academic and Public Libraries », International 

Information and Library Review, vol. 41, no 3, p. 146­162. DOI : 10.1016/j.iilr.2009.07.005. 

Dans cette étude, on examine la façon dont les bibliothèques au Canada abordent la question 

de lôévaluation des titres de compétences étrangers (TCE) que détiennent les bibliothécaires 

formés à lôétranger (BFE), ainsi que la pr®s®lection et lôembauche de ces personnes. Aux États-

Unis et au Canada, la bibliothéconomie, qui est une profession non réglementée, est régie dans 

une grande mesure par lôAmerican Library Association (ALA), mais les déclarations de lôALA 

concernant les TCE et les BFE sont souvent ambiguës. Par conséquent, il incombe souvent aux 

bibliothèques, chacune pour soi, de déterminer la meilleure façon de traiter les TCE et les BFE. 

À lôaide dôun questionnaire que nous avons fait parvenir aux gestionnaires des grandes 

bibliothèques universitaires et publiques au Canada, nous en venons à la conclusion quôun 

pourcentage élevé des bibliothèques canadiennes, en particulier les bibliothèques 

universitaires, sont ouvertes à lôembauche de BFE dans la mesure où ces bibliothèques et leurs 

gestionnaires ne considèrent pas le diplôme reconnu par lôALA comme étant obligatoire pour 

quôun postulant soit présélectionné pour un poste. Parallèlement, ces gestionnaires de 

bibliothèque détiennent très peu dôinformation sur lôétat de lôéducation dans le domaine de la 

bibliothéconomie et des sciences de lôinformation dans les pays autres que le Royaume-Uni, 

lôAustralie et la Nouvelle-Zélande, rendant ainsi leurs décisions sur lôembauche des BFE 

problématiques. Les organismes de réglementation dans le domaine de la bibliothéconomie 
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peuvent souhaiter envisager lôétablissement de directives nationales ou de programmes 

dôéducation de relais afin de faciliter lôintégration des BFE qui détiennent des TCE à la main-

dôîuvre nord-américaine. 

 

DEAN, Jennifer Asanin, et Kathi WILSON. 2009. « ôEducation? It Is Irrelevant to My Job Now. It 

Makes Me Very Depressed éô: Exploring the Health Impacts of Under/unemployment among 

Highly Skilled Recent Immigrants in Canada », Ethnicity & Health, vol. 14, no 2, p. 185­204. 

DOI : 10.1080/13557850802227049. 

Les immigrants représentent 20 % de la population et 60 % de la croissance totale de la 

population au Canada (Statistique Canada, 2001). La majorité des immigrants sont acceptés et 

admis au Canada au titre du Programme des travailleurs qualifiés afin de pallier les pénuries de 

travailleurs sur le marché du travail (CIC, 2007). La recherche effectuée récemment a révélé 

quôun nombre croissant dôimmigrants qui sont admis en vertu de ce programme doivent 

surmonter des obstacles considérables pour obtenir un emploi. Par conséquent, bon nombre 

dôentre eux demeurent au chômage ou acceptent un emploi extérieur et inférieur à leur domaine 

dô®tudes et de formation. Cependant, les incidences de telles circonstances li®es ¨ lôemploi sur 

la santé des immigrants nôont encore fait lôobjet dôexamens. Ce document nous présente les 

résultats dôun projet de recherche collaboratif dans lequel on examine les incidences du sous-

emploi et du chômage sur la santé des immigrants spécialisés à Mississauga, en Ontario. On 

fait appel à des entrevues en profondeur afin dôexaminer les expériences dôemploi et les 

perceptions des incidences subséquentes sur la santé parmi 22 immigrants récents. Les 

participants ont le plus fréquemment signalé des incidences sur la santé mentale attribuables 

au manque de revenus, à la perte de compétences liées à lôemploi, à la perte de statut social, 

ainsi quôaux pressions familiales. Ces préoccupations en lien avec la santé sôétendent 

également aux membres de la famille. En plus de la santé mentale, on perçoit que la santé 

physique est affectée par les situations dôemploi sous forme de niveaux de stress élevés et de 

conditions de travail pénibles. Ces constatations font la lumière sur la nature des liens entre 

lôemploi et la santé, ainsi que sur les déterminants de la santé des immigrants. Une recherche 

plus poussée sôimpose afin dôexaminer les effets à long terme du sous-emploi/chômage. 
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DLAMINI, Nombuso, Uzo ANUCHA, et Barat WOLFE. 2012. « Negotiated Positions: Immigrant 

Womenôs Views and Experiences of Employment in Canada », Journal of Women and Social 

Work, vol. 27, no 4, p. 420­434. 

Fondé sur une étude qualitative menée auprès dôimmigrantes à Windsor, en Ontario, cet article 

examine les réponses des femmes aux défis quôelles doivent surmonter sur le lieu de travail au 

Canada, ainsi que la valeur quôelles accordent au travail à lôextérieur du domicile. Les femmes 

ont ainsi mené une réflexion sur leur recherche dôemploi, leurs conditions dôemploi et leurs 

expériences de travail dans lesquelles interviennent les normes et les traditions de leurs pays 

dôorigine. En raison de la difficulté dôobtenir un emploi et de lôaspect délicat entourant le 

maintien dôun emploi dans un climat économique précaire, les femmes nôont aucunement 

combattu la discrimination dont elles étaient victimes sur le lieu de travail. 

 

DOCQUIER, Frédéric, B. Lindsay LOWELL, et Abdeslam MARFOUK. 2009. « A Gendered 

Assessment of Highly Skilled Emigration », Population and Development Review, vol. 35, no 2, 

p. 297­321. 

Même si les femmes représentent une proportion considérable et croissante des migrants de 

lôétranger, on a généralement négligé leur mobilité dans les écrits. La quantification et la 

caractérisation de la migration des femmes devraient permettre de mieux comprendre les forces 

qui façonnent la migration internationale. Nous élaborons un ensemble original de données en 

présentant des indicateurs ventilés selon le sexe de la migration internationale en fonction du 

niveau de scolarité, et ce, pour 195 pays sources, en 1990 et 2000. Nous constatons que les 

femmes représentent une part croissante du nombre dôimmigrants dans les pays de lôOCDE et 

quôelles présentent des taux dôémigration de personnes spécialisées plus élevés que les 

hommes. 

 

FANG, Tony, et John S. HEYWOOD. 2010. « Immigration, Ethnic Wage Differentials and Output 

Pay in Canada », British Journal of Industrial Relations, vol. 48, no 1, p. 109­130. DOI : 

10.1111/j.1467-8543.2009.00740.x. 

Les travaux récents nous portent à croire que les différences de salaires parmi les minorités 

ethniques au Canada sont moins élevées chez les personnes qui reçoivent une rémunération 
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au rendement et que les avantages liés à rémunération au rendement sont plus grands pour les 

minorités ethniques. Cet article va plus loin en ce sens. Premièrement, on y démontre les 

différences importantes entre les sexes. Les constatations antérieures reposent presque 

exclusivement sur les hommes, alors que nous montrons que la différence de salaire chez les 

minorités est faible ou nulle pour les femmes dans le secteur à taux horaire et dans le secteur 

de la rémunération au rendement. Deuxièmement, lorsquôon tient compte des tendances sur les 

plans de lôimmigration et de la langue, la différence de salaire selon lôethnie favorise les 

minorités. Les femmes minoritaires rémunérées en fonction de leur production gagnent plus que 

les femmes qui ne sont pas en situation minoritaire. Alors que lôécart demeure souvent négatif 

pour les hommes appartenant à une minorité rémunérés à lôheure, il devient négligeable dans 

notre comparaison la plus étroite. 

 

FANG, Tony, Al-Karim SAMNANI, Milorad M. NOVICEVIC, et Mark N. BING. 2013. « Liability-of-

Foreignness Effects on Job Success of Immigrant Job Seekers », Journal of World Business, 

vol. 48, no 1, p. 98­109. DOI : 10.1016/j.jwb.2012.06.010. 

Nous avons examiné lôhypothèse du passif représenté par lôorigine ®trang¯re (POE) pour les 

chercheurs dôemploi immigrants et originaires du pays en analysant un ensemble de données 

nationales qui suit leur utilisation des méthodes de recherche dôemploi et les résultats connexes 

sur le marché du travail canadien. À notre connaissance, il sôagit de la premi¯re mise ¨ lôessai 

empirique du POE sur un plan individuel tout en neutralisant des variables à de multiples 

niveaux. Nous constatons que le POE est corroboré lorsque les postulants font appel aux 

méthodes de recherche dôemploi par médias riches quôoffrent les réseaux sociaux et les 

organismes de recrutement, mais non lorsquôils utilisent les médias pauvres que sont les 

annonces dans les journaux et Internet. Les limites et les implications de lôétude, ainsi que la 

recherche à venir sont abordées. 

 

FANG, Tony, Jelena ZIKIC, et Milorad M. NOVICEVIC. 2009. « Career Success of Immigrant 

Professionals: Stock and Flow of Their Career Capital », International Journal of Manpower, 

vol. 30, no 5, p. 472­488. DOI : 10.1108/01437720910977661. 
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But ï Ce document a pour but dôétudier les répercussions que lôinfluence réciproque entre les 

investissements dans le capital humain individuel et organisationnel peut avoir sur la réussite 

professionnelle des immigrants. Conception/méthode/approche ï Lôanalyse se sert de lôEnquête 

sur le milieu de travail et les employés (EMTE) du Canada de 2003 pour déterminer lôincidence 

de la formation (autofinancée et commanditée par lôemployeur) et les autres pratiques en 

matière de ressources humaines (comme les dépenses de formation par employé, 

lôappartenance à une équipe, ainsi que la rotation des postes de travail) sur les résultats 

professionnels de lôemployé. Lôestimation la plus élémentaire est une fonction linéaire fondée 

sur les sous-échantillons dôimmigrants et de non-immigrants de lôEMTE. Constatations ï On a 

constaté quôil existe une relation positive entre lôinvestissement des employeurs dans la 

formation et le perfectionnement (dôapr¯s leurs dépenses de formation par employé) et des 

indicateurs objectifs de réussite professionnelle (salaire et promotions) pour les non-immigrants, 

mais non pour les professionnels immigrants (PI). Implications pratiques ï Le sujet est opportun 

compte tenu du besoin croissant dô®tudier la relation entre les pénuries actuelles de main-

dôîuvre qui d®coulent des forces de la mondialisation, ainsi que le flux de talents de 

professionnels mobiles et expérimentés à lôéchelle internationale. De façon particulière, alors 

que les organisations sôefforcent dôétendre leurs activités à lôéchelle mondiale, leur capacité 

dôintégrer et dôexploiter lôexpertise internationale, les connaissances linguistiques, ainsi que les 

réseaux que les PI amènent avec eux est primordiale. Originalité/valeur ï Cette étude est 

originale et apporte une contribution unique, puisquôelle combine les points de vue 

individualistes et organisationnels concernant le bassin et lôafflux de capital humain en ce qui 

concerne les professionnels immigrants. Alors que la recherche réalisée à ce jour était 

concentrée en majeure partie sur lôapproche individualiste et sur les investissements en capital 

des immigrants, lôétude aborde le point de vue organisationnel qui est tout aussi important. 

 

FONG, Eric, Elic CHAN, et Xingshan CAO. 2013. « Moving Out and Staying in the Ethnic 

Economy », International Migration, vol. 51, no 1, p. 61­77. DOI : 10.1111/j.1468-

2435.2009.00534.x. 

Notre étude repose sur un ensemble de données concernant 513 immigrants chinois recueillies 

à Toronto en 1998 et en 1999. Nous avons examiné la façon dont les expériences antérieures 

dans lôéconomie ethnique influent sur les transitions dôemploi actuelles. Notre analyse est allée 

au-delà des études antérieures en situant la transition professionnelle dans le contexte de 
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lôintégration économique des immigrants, en tenant compte des résultats possiblement 

contraires du processus de transition et des transitions dôemploi récurrentes qui ont précédé. 

Les renseignements descriptifs de lôétude témoignent des deux formes de résultats du 

processus de transition dôemploi, à savoir sôéloigner de lôéconomie ethnique ou continuer dôen 

faire partie. Fondés sur le modèle de risques contraires de lôanalyse de lôhistorique des 

événements, qui tient simultanément compte des résultats différents du processus de transition 

dôemploi, les résultats confirment que lôexpérience préalable au sein de lôéconomie ethnique 

augmente la probabilité dôune transition dôéloignement de lôéconomie ethnique ainsi que de 

maintien dans lô®conomie ethnique. Cependant, les résultats nous suggèrent aussi de manière 

évidente que ceux qui présentent un niveau élevé dôaptitudes linguistiques en anglais sont plus 

susceptibles de sôéloigner de lôéconomie ethnique. Les résultats du modèle des événements 

répétés nous démontrent que lôexpérience dôune transition récurrente des emplois modifie 

effectivement les effets des transitions dôemploi au sein de lôéconomie ethnique, où lôon sôattend 

à un environnement de travail coutumier. 

 

FONG, Eric, et Peter SHI JIAO. 2013. « Job Matching for Chinese and Asian Indian Immigrants in 

Canada », Canadian Studies in Population, vol. 40, nos 1-2, p. 23­34. 

Partant de données recueillies récemment à Toronto, une grande ville canadienne, nous avons 

examiné lôinad®quation de lôemploi chez les immigrants chinois et asiatiques-indiens. Notre 

étude révèle quôun pourcentage relativement faible dôimmigrants chinois, ainsi quôun 

pourcentage encore plus faible dôimmigrants asiatiques-indiens évoluent dans la même 

industrie et exercent la même profession quôavant dôimmigrer. Lôanalyse multidimensionnelle 

nous porte à croire que des études supérieures avant lôimmigration aident les immigrants à 

obtenir un premier emploi qui correspond à lôemploi quôils occupaient avant dôimmigrer. Même si 

certaines études ont révélé que les études à lôétranger ont un effet de décote sur les gains et 

lôobtention dôun emploi, nos constatations révèlent que des études supérieures à lôétranger 

améliorent lôad®quation entre les emplois occupés avant et après lôimmigration. Les implications 

de ces constatations font lôobjet dôune discussion. 
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FONG, Eric, et Jing SHEN. 2011. « Explaining Ethnic Enclave, Ethnic Entrepreneurial and 

Employment Niches: A Case Study of Chinese in Canadian Immigrant Gateway Cities », Urban 

Studies, vol. 48, no 8, p. 1605­1633. DOI : 10.1177/0042098010379278. 

Même si des décennies de recherche nous ont aidés à comprendre le fonctionnement et les 

implications des secteurs industriels où sont concentrées les minorités, les raisons dôune 

concentration dans certains secteurs plutôt que dôautres demeurent nébuleuses. Afin de 

comprendre la raison pour laquelle les minorités se retrouvent concentrées dans certains 

secteurs, cet article se sert de quatre sources dô®crits ï écologie humaine, dualité du marché du 

travail, enclave ethnique et créneau professionnel ï qui lui permettent dôexplorer la façon dont 

les facteurs puisés dans les écrits contribuent à expliquer la concentration des groupes 

minoritaires dans certaines industries particulières. Lôétude repose sur des tableaux 

spécialement demandés à Statistique Canada du recensement canadien de 2001. On procède 

à une comparaison approfondie de la concentration des Chinois dans les secteurs industriels de 

trois grandes régions métropolitaines où lôon retrouve des proportions élevées de Chinois 

(Toronto, Vancouver et Calgary). Les implications des résultats font lôobjet dôune discussion. 

 

FRANK, Kristyn. 2011. « Does Occupational Status Matter? Examining Immigrantsô Employment 

in Their Intended Occupations », Canadian Studies in Population, vol. 38, nos 1-2, p. 115­134. 

La recherche qui vise à examiner lôintégration économique des immigrants au Canada est axée 

avant tout sur les écarts de gains entre les populations dôorigine canadienne et celles dôorigine 

étrangère. Même si certaines études portent sur lôad®quation de lôemploi chez les immigrants, 

de vastes niveaux de classification professionnelle sont utilisés. Ce document comporte deux 

objectifs : 1) examiner lôad®quation de lôemploi chez la population immigrante à un niveau de 

classification précis; et 2) élargir la recherche sur lôemploi des immigrants en déterminant si les 

caractéristiques de leurs professions souhaitées ont une incidence sur la probabilité dôune 

adéquation de lôemploi. Les résultats révèlent que les immigrants en quête de professions plus 

prestigieuses sont considérablement moins susceptibles dôobtenir une adéquation que ceux qui 

recherchent un emploi moins prestigieux. 
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ððð. 2013. « Immigrant Employment Success in Canada: Examining the Rate of Obtaining a 

Job Match », International Migration Review, vol. 47, no 1, p. 76­105. DOI : 10.1111/imre.12014. 

Cette étude fait appel à des données longitudinales pour examiner le rythme auquel les 

immigrants récents au Canada obtiennent un emploi qui correspond à leur profession 

précédente ou souhaitée. On constate que des facteurs sociodémographiques, tels le statut de 

minorité visible et la région de résidence, influent sur la vitesse à laquelle cette cohorte 

dôimmigrants obtient une adéquation sur le plan de lôemploi. Les facteurs ayant trait au capital 

humain ont également une incidence considérable. Un examen des caractéristiques 

professionnelles révèle que les immigrants qui souhaitent exercer une profession de prestige 

obtiennent une adéquation plus lentement que ceux qui cherchent un emploi moins prestigieux. 

 

FRIESEN, Marcia R. 2011. « Immigrantsô Integration and Career Development in the Professional 

Engineering Workplace in the Context of Social and Cultural Capital », Engineering Studies, 

vol. 3, no 2, p. 79­100. DOI : 10.1080/19378629.2011.571260. 

Le Canada compte de plus en plus sur les ingénieurs immigrants pour pallier les pénuries de 

main-dôîuvre dans le domaine du génie. Cependant, les immigrants signalent la 

reconnaissance officielle des titres de compétences étrangers, les obstacles à lôagrément et 

lôacquisition dôune expérience de travail professionnel comme étant les principaux défis dôune 

intégration réussie. Les employeurs en génie indiquent également la reconnaissance des titres 

de compétences, lôexpérience de travail pertinente et les aptitudes en communication comme 

étant les trois principaux déterminants de lôaccès dôun immigrant au travail en génie et de sa 

réussite dans ce domaine. Lôexpression « reconnaissance des qualifications » désigne les 

processus qui permettent de relever ces défis. Lôétude a consisté à suivre 39 ingénieurs 

immigrants pendant et après leur participation à un programme universitaire de reconnaissance 

des qualifications. De 2004 à 2009, nous avons ainsi recueilli des données longitudinales 

auprès des ingénieurs immigrants et des employeurs où ils ont réalisé leurs stages grâce à des 

entrevues de groupe, des questionnaires dôenqu°te et des rapports de stage. Nous avons 

ensuite analysé les données afin dôétudier lôintégration et le développement de carrière des 

ingénieurs immigrants dans les lieux de travail où lôon sôadonne à des activités de génie, 

délimitant ainsi lôintégration professionnelle grâce à une théorie du capital humain, social et 

culturel, ainsi que de lôhabitus. Les constatations nous portent à croire que lôintégration 
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professionnelle réussie des ingénieurs immigrants peut être interprétée comme étant 

lôacquisition de multiples formes de capital et dôhabitus. 

 

FULLER, Sylvia. 2011. « Up and on or down and out? Gender, Immigration and the 

Consequences of Temporary Employment in Canada », Research in Social Stratification and 

Mobility, vol. 29, no 2, p. 155­180. DOI : 10.1016/j.rssm.2010.09.001. 

Quôadvient-il des travailleurs temporaires lorsque leur emploi prend fin? Un emploi temporaire 

représente-t-il une étape éphémère vers un meilleur emploi ou annonce-t-il un cycle continu de 

précarité? Quelles sont les implications de la dynamique de lôemploi temporaire sur les grands 

modèles dôinégalité sur les marchés du travail? Les chercheurs européens ont accordé de plus 

en plus dôattention à ces questions dans le contexte des préoccupations entourant la relation 

entre lôinégalité et lôinsécurité sur les marchés du travail dotés de mesures de protection 

réglementaires robustes pour les travailleurs de lôint®rieur. Cependant, la recherche sur les 

résultats de lôemploi temporaire dans les marchés du travail moins réglementés dôAmérique du 

Nord reste limitée. Ce document sôappuie sur les riches données de panel représentatives de 

lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu (EDTR) de Statistique Canada et sur la 

régression de Cox à risques contraires pour évaluer les résultats et la dynamique de lôemploi 

temporaire dans ce contexte trop peu étudié. Parmi les principales contributions, mentionnons 

les estimations plus précises des transitions, la prise en compte de nombreux résultats 

théoriquement pertinents (emplois permanents; nouveaux emplois temporaires; et périodes de 

chômage et de retrait de la population active), ainsi que la situation de lôeffet des sexes et du 

statut dôimmigrant sur les transitions dôemploi temporaire dans le contexte de la dynamique des 

emplois permanents. Les constatations nous présentent une image plus pessimiste des 

résultats généraux des emplois temporaires que la recherche antérieure, mais nous portent à 

croire que la dynamique dôun emploi temporaire nôamplifie aucunement les inégalités selon le 

sexe et le statut dôimmigrant. 

 

FULLER, Sylvia, et Todd F. MARTIN. 2012. « Predicting Immigrant Employment Sequences in the 

First Years of Settlement », International Migration Review, vol. 46, no 1, p. 138­190. DOI : 

10.1111/j.1747-7379.2012.00883.x. 
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Quôadvient-il des travailleurs temporaires lorsque leur emploi prend fin? Un emploi temporaire 

représente-t-il une étape éphémère vers un meilleur emploi ou annonce-t-il un cycle continu de 

précarité? Quelles sont les implications de la dynamique de lôemploi temporaire sur les grands 

modèles dôinégalité sur les marchés du travail? Les chercheurs européens ont accordé de plus 

en plus dôattention à ces questions dans le contexte des préoccupations entourant la relation 

entre lôinégalité et lôinsécurité sur les marchés du travail dotés de mesures de protection 

réglementaires robustes pour les travailleurs de lôint®rieur. Cependant, la recherche sur les 

résultats de lôemploi temporaire dans les marchés du travail moins réglementés dôAmérique du 

Nord reste limitée. Ce document sôappuie sur les riches données de panel représentatives de 

lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu (EDTR) de Statistique Canada et sur la 

régression de Cox à risques contraires pour évaluer les résultats et la dynamique de lôemploi 

temporaire dans ce contexte trop peu étudié. Parmi les principales contributions, mentionnons 

les estimations plus précises des transitions, la prise en compte de nombreux résultats 

théoriquement pertinents (emplois permanents; nouveaux emplois temporaires; et périodes de 

chômage et de retrait de la population active), ainsi que la situation de lôeffet des sexes et du 

statut dôimmigrant sur les transitions dôemploi temporaire dans le contexte de la dynamique des 

emplois permanents. Les constatations nous présentent une image plus pessimiste des 

résultats généraux des emplois temporaires que la recherche antérieure, mais nous portent à 

croire que la dynamique dôun emploi temporaire nôamplifie aucunement les inégalités selon le 

sexe et le statut dôimmigrant. 

 

GANS, Herbert J. 2009. « First Generation Decline: Downward Mobility among Refugees and 

Immigrants », Ethnic and Racial Studies, vol. 32, no 9, p. 1658­1670. DOI : 

10.1080/01419870903204625. 

Même si, à lôinstar des autres scientifiques sociaux qui étudient la mobilité, les chercheurs dans 

le domaine de lôimmigration ne sôattardent habituellement quôà la mobilité ascendante, les 

immigrants et les réfugiés souffrent souvent de mobilité descendante. Tel est particulièrement le 

cas des nouveaux arrivants qui étaient des professionnels dans leur pays dôorigine et qui 

travaillent maintenant à titre de techniciens, même si les nouveaux arrivants de statut inférieur 

peuvent également vivre une telle situation. Pour certains immigrants et réfugiés, la mobilité 

descendante est temporaire; dôautres peuvent en souffrir tout au long de leur vie et même 

transmettre cette malédiction à leurs enfants. On aborde, dans ce document, les différents 
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effets de la mobilité descendante, les façons dont les immigrants et les réfugiés parviennent ou 

non à composer avec ce phénomène, ainsi que les conséquences de leur diminution de classe 

et de statut sur leurs enfants. Ce document peut être lu en tant que suite à mes articles 

précédents dans Ethnic and Racial Studies, intitulés « Second Generation Decline » (1992) et 

« Acculturation, Assimilation and Mobility » (2007). 

 

GOLDMANN, Gustave, Arthur SWEETMAN, et Casey WARMAN. 2011. The Portability of New 

Immigrantsô Human Capital: Language, Education and Occupational Matching, document de 

travail no 1271 du département dôéconomie de lôUniversit® Queenôs. Sur Internet : 

http://qed.econ.queensu.ca/working_papers/papers/qed_wp_1271.pdf. 

Les implications de la portabilité du capital humain ï incluant les liens réciproques entre 

lôéducation, les aptitudes linguistiques et lôad®quation entre lôemploi avant et apr¯s 

lôimmigration ï au chapitre des gains des nouveaux immigrants au Canada sont examinées. 

Compte tenu de lôimportance des compétences propres à la profession, nous étudions 

également, à titre de précurseurs, la mobilité professionnelle et observons la convergence vers 

la distribution des compétences professionnelles au sein de la population du pays, et ce, même 

si quatre années après lôarriv®e, les immigrants demeurent moins susceptibles dôoccuper un 

emploi très spécialisé. Les immigrants qui réussissent à faire concorder lôemploi trouvé dans le 

pays dôaccueil et lôemploi occupé dans le pays source obtiennent des gains beaucoup plus 

élevés. Cependant, il est étonnant de constater que ni lôad®quation ni les aptitudes linguistiques 

nôont dôincidence sur lôavantage que peut procurer lôexp®rience de travail avant lôimmigration, 

qui est significativement négatif dôaprès les statistiques. Autre fait important, les aptitudes en 

anglais ont une incidence directe appréciable sur les gains et jouent sur les avantages de la 

scolarité obtenue avant lôimmigration, mais non de lôexpérience sur le marché du travail obtenue 

avant lôimmigration. 

 

GOLDRING, Luin, et Patricia LANDOLT. 2011. « Caught in the WorkïCitizenship Matrix: The 

Lasting Effects of Precarious Legal Status on Work for Toronto Immigrants », Globalizations, 

vol. 8, no 3, p. 325­341. DOI : 10.1080/14747731.2011.576850. 
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Cet article examine la relation entre un emploi précaire et le statut juridique précaire de migrant. 

La recherche initiale sur les expériences dôemploi des travailleurs immigrants à Toronto porte 

sur les effets de plusieurs paramètres, incluant le capital humain, les réseaux, les variables du 

marché du travail, ainsi quôune variable relative au changement de statut juridique, sur la 

précarité dôemploi mesurée au moyen dôun indice de travail précaire (ITP) à huit indicateurs. Le 

statut juridique précaire a des effets négatifs durables sur la précarité dôemploi; tant les 

r®pondants arriv®s avec un statut de migrant pr®caire et lôayant conserv® que ceux pass®s ¨ un 

statut sûr étaient plus susceptibles de conserver un travail précaire que les répondants qui 

b®n®ficiaient dôun statut sûr à leur arrivée et lôont conserv®. Cela ne laisse aucun doute quant 

au fait que lôinsécurité et la vulnérabilité des travailleurs migrants ne découlent pas seulement 

de leur situation « irrégulière ». Nous introduisons ici la notion dôune matrice travail-citoyenneté 

qui permet de rendre compte des façons dont la précarité du statut juridique et celle du travail 

se recoupent dans la nouvelle économie. Des personnes et des groupes complets traversent 

des périodes dôinsécurité travail-citoyenneté, où les situations antérieures peuvent avoir des 

effets à long terme, les transitions se déroulent sur une période indéfinie au cours de la vie, et 

les gains sur un front ne sont pas toujours émulés sur dôautres fronts. 

 

GORDON, Michelle, Martha IRELAND, et Mina WONG. 2011. « A Dynamic Community of 

Discovery: Planning, Learning and Change », International Review of Research in Open and 

Distance Learning, vol. 12, no 1, p. 96­99. 

Le programme Prior Learning and Competency Evaluation and Documentation (PLACED ï 

évaluation et attestation de lôapprentissage et des compétences préalables) de lôUniversité 

Ryerson est financé par le gouvernement de lôOntario dans le but dôinciter les professionnels 

formés à lôétranger (PFE), les employeurs et les organismes de réglementation/professionnels à 

utiliser des pratiques axées sur les compétences. En 2008, les auteurs créaient à lôintention des 

PFE un outil dôauto-évaluation permettant de monter un portfolio des connaissances et des 

compétences dôun individu tout en lui présentant les aspects du milieu de travail et du marché 

du travail au Canada. Les auteurs considéraient quôun tel outil aiderait les PFE à examiner leurs 

options de carrière et souhaitaient concevoir un atelier en ligne qui procurerait une certaine 

flexibilité aux utilisateurs dont les priorités étaient fort probablement le travail et les obligations 

familiales. Cette courte description du projet indique : a) les raisons pour lesquelles lôoutil 

dôauto-évaluation a été élaboré; b) la façon dont on a encouragé lôauto-efficacité des 
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participants; c) la façon dont on a utilisé le système de gestion de lôapprentissage Blackboard; 

d) ce que les participants ont tiré de lôatelier; et e) la façon dont lôatelier a évolué en fonction des 

observations des animateurs, des réactions des participants, ainsi que de la demande dôune 

organisation de lôextérieur désirant quôon adapte lôatelier. En unissant nos efforts pour concevoir 

lôatelier en ligne sur lôauto-évaluation et la planification des PFE, nous nous sommes concentrés 

sur deux concepts principaux, soit lôauto-évaluation et la planification de carrière. Gardant ces 

priorit®s ¨ lôesprit, nous nous sommes efforcés, au cours de lôatelier, dôaccroître la découverte 

de soi, lôauto-efficacité, les aptitudes individuelles pour la recherche, la planification des 

mesures, ainsi que le perfectionnement professionnel continu. Nous nous sommes servis de la 

plate-forme dôapprentissage Blackboard, qui est utilisée en classe et pour lôapprentissage en 

ligne partout à lôUniversité Ryerson. 

 

GREIG, Alison. 2013. « Program Evaluation of a Model to Integrate Internationally Educated 

Health Professionals into Clinical Practice », BMC Medical Education, vol. 13, no 140. DOI : 

10.1186/1472-6920-13-140. Sur Internet : 

http://www.biomedcentral.com.ezproxy.library.yorku.ca/1472-6920/13/140. 

Contexte : La demande pour les professionnels de la santé ne cesse dôaugmenter, en partie en 

raison du vieillissement de la population et de la proportion élevée de praticiens qui approchent 

de la retraite. LôUniversité de la Colombie-Britannique (UBC) a élaboré un programme visant à 

répondre à cette demande en aidant les physiothérapeutes formés à lôétranger dans leur 

préparation en vue des examens de compétences nationaux dans le domaine de la 

physiothérapie. Le but était de créer un programme comprenant les outils dôenseignement et 

lôinfrastructure permettant dôaider les physiothérapeutes formés à lôétranger (PFE) à se préparer 

à la pratique au Canada, ainsi que dôaméliorer leur taux de réussite à lôexamen national 

dôévaluation des compétences. Méthodes : Le programme a été élaboré à partir dôun modèle 

logique et évalué en faisant appel à la méthode dôévaluation des programmes. Les outils et les 

ressources du programme comprenaient des modules dôenseignement et des trousses 

pédagogiques élaborés et peaufinés à partir des réactions dôexperts cliniciens, de PFE, ainsi 

que de mentors dans le domaine de la physiothérapie en clinique. Une banque dôexamens a été 

créée et utilisée pour appuyer lôenseignement par des examens. Des mentors cliniciens ont été 

recrutés et formés afin dôapporter un soutien clinique et culturel aux participants. Résultats : Le 

programme des PFE a permis recruté 124 PFE, dont 69 sont maintenant intégrés aux effectifs 
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canadiens dans le domaine de la physiothérapie, alors que dôautres PFE continuent de 

présenter des demandes de participation au programme. Les diplômés étrangers qui ont 

participé au programme présentaient un taux de réussite amélioré à lôexamen national des 

compétences en physiothérapie. En participant au programme, ils ont augmenté de 28 % 

(intervalle de confiance de 95 %, de 2 % à 59 %) leur possibilité de réussir au volet écrit par 

rapport à leurs homologues qui nôavaient pas suivi le programme. En 2010, 81 % de tous les 

PFE candidats qui ont terminé le programme de lôUBC ont réussi le volet écrit, alors que 82 % 

ont réussi le volet clinique. Conclusion : Le programme sôest révélé un succès durable. On 

pourrait reproduire ce modèle de programme pour faciliter lôintégration dôautres professionnels 

de la santé de lôétranger à la population active. 

 

GRENIER, Gilles, et Li XUE. 2011. « Canadian Immigrantsô Access to a First Job in Their 

Intended Occupation », Journal of International Migration and Integration, vol. 12, no 3, 

p. 275­303. DOI : http://dx.doi.org.ezproxy.library.yorku.ca/10.1007/s12134-010-0159-z. 

ê partir de renseignements d®taill®s fournis par lôEnqu°te longitudinale aupr¯s des immigrants 

du Canada sur la trajectoire dôemploi, cette ®tude sôint®resse au temps quôil faut aux immigrants 

récents pour d®crocher un premier emploi dans la profession quôils souhaitent exercer, celle-ci 

étant déterminée par une question sur les intentions relatives au marché du travail posée durant 

la premi¯re s®rie dôentrevues. Lôad®quation entre la profession réelle et celle souhaitée est 

réalisée au moyen des deux premiers chiffres du code de la Classification nationale des 

professions, qui indiquent tour ¨ tour le genre et le niveau de comp®tence. Au moyen dôun 

modèle de régression à effet proportionnel de Cox, les auteurs évaluent la mesure dans 

laquelle le capital social et le capital humain acc®l¯rent lôacc¯s ¨ la profession souhait®e. Ils 

constatent que la premi¯re ann®e au Canada est cruciale pour lôobtention dôun emploi dans le 

domaine souhaité; après cette période, les chances de trouver un tel emploi diminuent pour 

atteindre une courbe horizontale. En g®n®ral, les personnes qui envisagent dôexercer une 

profession autre que libérale, par exemple dans le domaine de la vente et des services, des 

m®tiers, des transports et de lôop®ration dô®quipement, dans le secteur primaire ainsi que dans 

le domaine de la transformation et de la fabrication, obtiennent plus rapidement un emploi dans 

la profession souhaitée. Les résultats de lô®tude montrent par ailleurs que la scolarit®, la 

ma´trise de lôanglais, le fait de poss®der une exp®rience de travail au Canada et les r®seaux 

dôamis sont autant de facteurs qui aident ¨ trouver un emploi dans le domaine souhait®. 
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GUERRERO, Laura, et Mitchell G. ROTHSTEIN. 2012. « Antecedents of Underemployment: Job 

Search of Skilled Immigrants in Canada », Applied Psychology, vol. 61, no 2, p. 323­346. DOI : 

10.1111/j.1464-0597.2011.00470.x. 

Nous étudions les facteurs que les immigrants spécialisés peuvent améliorer afin que leur 

recherche dôemploi soit plus fructueuse, mais en particulier pour éviter de se retrouver au 

chômage. Nous avons mis à lôessai un modèle de déploiement qui tient compte des obstacles 

que doivent surmonter les immigrants spécialisés au cours de leur recherche dôemploi 

(obstacles linguistiques et culturels, ainsi que le manque de soutien social dans le pays 

dôaccueil), les conceptions de la recherche dôemploi ainsi que les résultats de la recherche 

dôemploi (incluant le sous-emploi). Nous avons recueilli les données au moyen dôun 

questionnaire en ligne et obtenu 357 réponses utiles de la part dôimmigrants spécialisés au 

Canada. La mise ¨ lôessai des hypothèses sôest déroulée dans le cadre dôune analyse de 

régression partielle par les moindres carrés. Nous avons établi une relation positive entre la 

maîtrise de la langue et les connaissances culturelles, dôune part, et la clarté de la recherche 

dôemploi et son auto-efficacité, dôautre part. Le soutien social ne présentait un lien quôavec 

lôauto-efficacité du processus de recherche dôemploi. La clarté de la recherche dôemploi 

présentait un lien avec lôintensité du processus. Lôintensité de la recherche dôemploi était liée au 

nombre dôentrevues lequel, à son tour, était lié au nombre dôoffres dôemploi. Enfin, le nombre 

dôoffres dôemploi présentait un lien négatif avec le sous-emploi. Notre étude aide à comprendre 

la recherche dôemploi des immigrants spécialisés, alors quôon y examine les facteurs pouvant 

les aider à surmonter les obstacles et à améliorer les résultats de leur recherche dôemploi. 

 

GUO, Shibao. 2009. « Difference, Deficiency and Devaluation: Tracing the Roots of 

Non/recognition of Foreign Credentials for Immigrant Professionals in Canada », La revue 

canadienne pour lô®tude de lô®ducation des adultes = The Canadian Journal for the Study of 

Adult Education, vol. 22, no 1, p. 37­52. 

La non-reconnaissance des titres de compétences étrangers et de lôexpérience de travail 

préalable influe grandement sur les gains des immigrants ([Li], 2001, 2008; Reitz, 2001). En 

comparant les gains de quatre groupes, soit les natifs du Canada qui possèdent des diplômes 

obtenus au Canada, les immigrants qui possèdent des diplômes obtenus au Canada, les 

immigrants qui possèdent des dipl¹mes dôorigines diverses, et les immigrants qui possèdent 
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des diplômes obtenus ¨ lô®tranger, Li (2001) a constaté que les immigrants sont pénalisés par 

rapport aux natifs du Canada en ce qui concerne la valeur de leurs diplômes. Dans une étude 

récente portant sur la valeur du transfert de capital humain au Canada après lôimmigration en 

provenance de la République populaire de Chine, Li (2008) soutient quôil arrive souvent que la 

valeur possible du capital humain transféré grâce à lôimmigration ne bénéficie pas dôune pleine 

reconnaissance en raison de caractéristiques du marché canadien qui récompensent 

différemment les titres de compétences en fonction du sexe, de la race et du statut dôétranger 

des travailleurs éventuels. Li estime que de 1991 à 2000, 53 480 immigrants de Chine ayant fait 

des études universitaires sont venus au Canada, permettant ainsi à notre pays dôéconomiser 

1,8 milliard de dollars en frais dôéducation. Malheureusement, à peine près de 59 % de ces 

immigrants très instruits ont participé au marché du travail canadien en 2001. Ceux qui ont 

participé, de poursuivre Li, ont gagné bien moins que les diplômés universitaires natifs du 

Canada. Premièrement, la non-reconnaissance des titres de compétences étrangers et de 

lôexpérience de travail préalable peut être attribuée à un modèle de différence déficitaire. Une 

des facettes de la société canadienne repose sur son engagement à lôégard du pluralisme 

culturel; cependant, divers commentateurs prétendent que le Canada ne souscrit au pluralisme 

que de façon superficielle (Cummins, 2003; Dei, 1996; Fieras et Elliott, 2002; Ghosh et Abdi, 

2004; Moodley, 1995). En réalité, le Canada tend à accorder la priorité au « pluralisme 

apparent », ce qui signifie que nous tolérons les différences plutôt que de les accepter (Fieras 

et Elliott, p. 2). Dans la pratique, les différences ont été entourées dôexotisme et banalisées. 

Alors quôil est permis dôaffirmer doucement des différences minimes sous des formes 

dépolitisées et décontextualisées, comme lôalimentation, la danse et les festivités, nombre de 

Canadiens voient habituellement les différences fondamentales qui remettent en question 

lôhégémonie et qui résistent à la cooptation comme étant déficientes, déviantes, pathologiques 

ou autrement diviseuses. Un des obstacles qui nous empêche de reconnaître pleinement le 

degré dôinstruction et les expériences professionnelles des immigrants est clairement lôattitude 

prédominante à lôégard de la différence. En fait, les attitudes et les comportements négatifs à 

lôendroit des immigrants coexistent avec lôengagement du Canada à lôégard des principes 

démocratiques comme la justice, lôégalité et lôéquité. La coexistence de ces deux idéologies 

contraires peut être qualifiée de « racisme démocratique »  (Henry, Tator, Mattis et Rees, 

2006). Le racisme démocratique empêche le gouvernement de vraiment accepter les 

différences ou de modifier quoi que ce soit dans lôordre social, économique et politique existant, 

et dôappuyer des politiques et des pratiques qui pourraient améliorer le faible statut des 

immigrants, parce que ces politiques sont vues comme contraires et une menace à la 
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démocratie libérale. Cette analyse a de profondes implications pour le domaine de lôéducation 

des adultes. Alors que notre population se diversifie de plus en plus, il est impératif pour les 

enseignants aux adultes dôêtre plus inclusifs et dôaccepter les différences comme des 

expressions valides et précieuses de lôexpérience humaine. Par conséquent, cette étude incite 

fortement les enseignants aux adultes à redonner vie au rôle progressif de lôenseignement aux 

adultes en amenant une certaine démocratie et un changement social ([Cunningham], 2000; 

Freir, 1970; Welton, 2001) par un réexamen de la pratique de lôéducation des adultes. Par 

exemple, les enseignants aux adultes ont qualifié lôévaluation et la reconnaissance des acquis 

(ERA) dôinnovation probablement la plus radicale depuis lôarrivée de lôéducation officielle de 

masse au 19e siècle (Thomas, 1998, p. 330). En ce qui concerne la non-reconnaissance et la 

dévaluation des titres de compétences étrangers des immigrants au XXIe siècle, nous devons 

réévaluer la pratique de lôERA en nous demandant si celle-ci a perdu ses racines radicales pour 

devenir un obstacle sérieux à lôapprentissage des adultes plutôt quôun facilitateur. Afin de 

susciter une prise de conscience critique de la question, il semble important de commencer par 

surmonter le « discours de droiture morale », puisque toute critique de la pratique dôERA a été 

reçue comme une critique des principes de justice sociale qui sous-tendent cette pratique 

(Harris, 2006, p. 8). De plus, il est moralement et économiquement urgent, pour les 

organisations gouvernementales, les associations professionnelles, les établissements 

dôenseignement ainsi que les organismes dôévaluation des acquis de démanteler les barrières 

et dôadopter un cadre inclusif qui épouse lôensemble des connaissances et des expériences 

humaines, et ce, peu importe le milieu ethnique ou culturel dôoù elles émanent. Autrement, il 

sera encore plus difficile pour les immigrants de devenir des citoyens à part entière et productifs 

dans les sociétés dôaccueil, sans égard aux particularités de leurs milieux ethniques et culturels. 

 

GUO, Shibao, et Hongxia SHAN. 2013. « The Politics of Recognition: Critical Discourse Analysis 

of Recent PLAR Policies for Immigrant Professionals in Canada », International Journal of 

Lifelong Education, vol. 32, no 4, p. 464­480. DOI : 10.1080/02601370.2013.778073. 

La mobilité transnationale sans précédent que les immigrants spécialisés ont connue dans la 

lutte qui se livre ¨ lô®chelle mondiale pour les talents étrangers a fait en sorte que la 

reconnaissance des titres de compétences étrangers est devenue un défi stratégique pour de 

nombreux pays. Sous la pression des critiques, le gouvernement canadien a récemment mis 

sur pied de nouvelles initiatives dans le but de faciliter la reconnaissance des compétences des 
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étrangers grâce à des interventions gouvernementales. Fondé sur une analyse critique du 

discours, cet article analyse lôorientation stratégique de deux documents phares du 

gouvernement qui concernent lôévaluation et la reconnaissance des acquis (ERA) pour les 

professionnels immigrants au Canada. Cette analyse démontre que si ces initiatives prétendent 

encourager des pratiques de reconnaissance à la fois équitables, rapides et transparentes, elles 

jouent un rôle déterminant dans le renforcement des idéaux de lôindividualisme du marché et de 

lôéquité procédurale. Plus particulièrement, elles ont fait du gestionnariat le mécanisme 

permettant de réduire les obstacles à la reconnaissance, ce qui a dans les faits contribué à 

consolider la position de monopole des organismes de réglementation canadiens dans la 

définition des connaissances et des aptitudes valides, ainsi que des normes canadiennes. Les 

immigrants sont non seulement tenus à lôécart du processus qui consiste à déterminer la valeur 

de leurs compétences, mais ils ont également fait lôobjet dôune objectivation plus poussée à 

lôégard des normes canadiennes universelles relatives aux professions. Pour bâtir un système 

dôERA plus inclusif et plus équitable, on suggère, dans cet article, dôamorcer un changement de 

paradigme vers la justice recognitive, ce qui nous amènera au-delà du discours de rectitude au 

moment de débattre des questions dôERA concernant la reconnaissance des titres de 

compétences étrangers pour les professionnels immigrants. 

 

HAKAK, Luciana Turchick, et Akram AL ARISS. 2013. « Vulnerable Work and International 

Migrants: A Relational Human Resource Management Perspective », The International Journal 

of Human Resource Management, vol. 24, no 22, p. 4116­4131. DOI : 

10.1080/09585192.2013.845427. 

Les études antérieures ont abordé la vulnérabilité des migrants dans le milieu de travail en 

sôattardant sur les problèmes entourant un de quatre facteurs clés, soit le contexte national, les 

réseaux, les relations dôemploi et lôacculturation individuelle. Ces constatations passées sont 

examinées dans ce document et on y avance que pour vraiment comprendre les raisons pour 

lesquelles les migrants sont vulnérables au travail, il est recommandé dôadopter un point de vue 

relationnel permettant de voir ces facteurs comme fondamentalement entrelacés. Des 

propositions théoriques sont présentées pour expliquer lôinteraction entre ces quatre facteurs 

lorsquôil sôagit de définir les problèmes auxquels font face les travailleurs migrants. Enfin, des 

recommandations sont présentées aux gestionnaires des ressources humaines en fonction du 
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cadre proposé, et ce, dans le but ultime de réduire la vulnérabilité des migrants en milieu de 

travail. 

 

HAKAK, Luciana Turchick, Ingo HOLZINGER, et Jelena ZIKIC. 2010. « Barriers and Paths to 

Success: Latin American MBAsôs Views of Employment in Canada », Journal of Managerial 

Psychology, vol. 25, no 2, p. 159­176. DOI : 10.1108/02683941011019366. 

But ï Ce document vise à examiner les obstacles perçus et les voies menant à la réussite des 

professionnels immigrants dôAmérique latine sur le marché du travail canadien. 

Conception/méthode/approche ï Les constatations proviennent de 20 entrevues semi-

structurées auprès de diplômés latino-américains de programmes de MBA au Canada. Les 

entrevues ont fait lôobjet dôune analyse visant à déterminer les nouvelles catégories et les 

thèmes communs. Constatations ï Malgré leur solide scolarité, les participants ont perçu 

plusieurs obstacles à leur réussite en milieu de travail au Canada, plus précisément les 

obstacles linguistiques, le manque de réseaux, les différences culturelles, ainsi que la 

discrimination. Ils ont également cerné les facteurs qui ont influé sur leur réussite 

professionnelle au Canada, tels les réseaux homophiles et leurs antécédents latino-américains. 

Limites/implications de la recherche ï En se penchant sur les récits des professionnels 

immigrants dôAmérique latine, lôétude examine les points de vue subjectifs des expériences 

dôimmigration et de la discrimination de ce groupe unique qui suscite rarement lôattention. Un 

échantillon plus vaste rehaussera la confiance à lôégard des constatations de lôétude, et les 

études à venir devraient porter sur la dynamique de ces enjeux au fil du temps. 

Originalité/valeur ï Ce document nous présente un aperçu des expériences sur le marché du 

travail et des mécanismes dôadaptation des professionnels immigrants dôAmérique latine au 

Canada, un groupe qui fait actuellement lôobjet de trop peu dôétudes. Lôapproche qualitative de 

lôétude nous a permis dôexaminer les défis que doivent surmonter les professionnels immigrants 

au-delà de ceux quôon aborde habituellement dans les écrits (comme la dévaluation des titres 

de compétences étrangers) et de constater que le fait dôêtre un Latino-Américain peut constituer 

un inconvénient à cause de la discrimination ou un avantage, puisquôil permet aux 

professionnels immigrants de se démarquer des autres chercheurs dôemploi. 
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HALL, P.V., et T. SADOUZAI. 2010. « The Value of óexperienceô and the Labour Market Entry of 

New Immigrants to Canada », Analyse de politiques = Canadian Public Policy, vol. 36, no 2, 

p. 181­198. 

 

HOBBINS, Bonnie, et Pat BRADLEY. 2013. « Developing a Prelicensure Exam for Canada: An 

International Collaboration », Journal of Professional Nursing, vol. 29, no 2, p. S48­52. 

Neuf études réalisées précédemment révèlent que lôexamen de sortie HESI dôElsevier (E2) est 

précis dans une proportion de 96,36 % à 99,16 % lorsquôil sôagit de prédire la réussite des 

infirmières autorisées à lôexamen dôautorisation du National Council. Aucun examen uniformisé 

comparable nôexiste au Canada afin de prédire la réussite à lôExamen dôautorisation infirmière 

au Canada (EAIC). À lôinstar de lôexamen E2, un tel examen pourrait servir à évaluer le degré 

de préparation des étudiants canadiens en sciences infirmières à lôEAIC, et les résultats aux 

nombreuses catégories de sujets pourraient encadrer les efforts de correction des étudiants afin 

quôils réussissent à lôEAIC dès la première tentative. La collaboration internationale entre un 

expert dans lôélaboration de lôexamen HESI et un professeur en sciences infirmières du 

Canada, qui a joué un rôle dôexpert en matière de contenu, a donné lieu à lôélaboration dôun 

examen en 180 points à choix multiples/réponses uniques pr®alable ¨ lôexamen dôautorisation, 

qui a fait lôobjet dôun essai pilote auprès dôétudiants canadiens en sciences infirmières 

(N = 175). Les données dôanalyse des différents éléments résultant de cet essai pilote ont servi 

à lôélaboration dôun examen pr®alable ¨ lôexamen dôautorisation en 160 points, qui comprenait 

20 points pilotes supplémentaires. La fiabilité estimée de cet examen est de 0,91, et il présente 

une validité qui concorde avec lôEAIC, puisque son plan directeur reproduit celui de lôEAIC. 

 

HOU, Feng. 2009. « Immigrants Working with Co-Ethnics: Who Are They and How Do They 

Fare? », International Migration, vol. 47, no 2, p. 69­100. DOI : 10.1111/j.1468-

2435.2009.00516.x. 

On a jugé la participation aux économies ethniques comme une autre avenue menant à 

lôadaptation économique des immigrants et des minorités dans les principaux pays où lôon 

accueille des immigrants. Cette étude porte sur un aspect important des économies ethniques, 

soit la concentration coethnique en milieu de travail. Faisant appel à un vaste échantillon 
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représentatif national provenant de lôEnquête sur la diversité ethnique de 2002 de Statistique 

Canada, cette étude aborde quatre questions : 1) Quel est le niveau de concentration 

coethnique au travail pour les groupes minoritaires du Canada? 2) De quelle façon les 

travailleurs qui présentent la même ethnicité que la plupart de leurs collègues diffèrent-ils des 

autres travailleurs sur le plan des caractéristiques sociodémographiques? 3) Un niveau plus 

élevé de concentration coethnique au travail est-il associé à des gains moins élevés? 4) Un 

niveau plus élevé de concentration coethnique au travail est-il associé à une satisfaction plus 

élevée ¨ lô®gard de la vie? Les résultats montrent quôà peine une faible proportion des 

immigrants et des Canadiens de naissance travaillent dans des milieux homogènes sur le plan 

ethnique. Dans la huitième région métropolitaine en importance au Canada, près de 10 % des 

immigrants autres que les Britanniques/Français sont de même origine ethnique que la majorité 

de leurs collègues. Ce niveau atteint 20 % chez les immigrants chinois et 18 % chez les 

immigrants portugais. Au sein des groupes minoritaires canadiens de naissance, le niveau de 

concentration coethnique en milieu de travail équivaut environ à la moitié de celui des 

immigrants. Les travailleurs immigrants dans les milieux à forte concentration ethnique 

présentent des niveaux de scolarité et une maîtrise de lôanglais et du français bien moins 

élevés. Les hommes immigrants qui travaillent principalement avec des gens de la même ethnie 

gagnent en moyenne près de 33 % de moins que les travailleurs dont peu ou aucun des 

collègues sont de la même ethnie. Près des deux tiers de cet écart sont attribuables aux 

différences quant aux caractéristiques relatives à la démographie et à lôemploi. Pendant ce 

temps, les immigrants qui travaillent dans des milieux ethniques homogènes sont moins 

susceptibles dôexprimer de faibles niveaux de satisfaction ¨ lô®gard de leur vie que les autres 

travailleurs immigrants. Chez les Canadiens de naissance, la concentration coethnique nôest 

pas toujours associée aux gains et à la satisfaction ¨ lô®gard de la vie. 

 

ððð. 2013. « Immigrant Entry Earnings over the Past Quarter Century: Re-Examining the  

Roles of Changing Characteristics and Returns to Skills », Canadian Studies in Population, 

vol. 40, nos 3-4, p. 149­163. 

Dans cette étude, on examine si les facteurs associés à lôaugmentation de lôécart des gains 

entre les Canadiens de naissance et les immigrants récents ont joué des rôles différents dans 

les années 1980 et 1990, et au début des années 2000. Les résultats montrent que chez les 

hommes immigrants récents, les changements dans les caractéristiques de la population ont eu 
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lôeffet le plus important dans les années 1980, époque à laquelle lôécart des gains sôest accru le 

plus, mais cet effet compositionnel a diminué dans les années 1990 et au début des 

années 2000. Lôévolution du rendement de lôexpérience et de la formation acquises au Canada 

a eu peu dôeffet chez les hommes au cours des trois périodes. Au début des années 2000, 

lôaccroissement de lôécart des gains sôexpliquait principalement par lôéclatement de la bulle des 

TI, alors quôune forte proportion dôimmigrants occupaient des postes liés aux TI. 

 

HOU, Feng, Teresa ABADA, et Yuqian LU. 2013. « Bosses of Their Own: Are the Children of 

Immigrants More Likely to Be Self-Employed than Their Parents? », Journal of Ethnic and 

Migration Studies, vol. 39, no 8, p. 1319­1335. DOI : 10.1080/1369183X.2013.778154. 

ê lôaide dôune méthode de cohorte générationnelle, ce document compare les taux de travail 

autonome des parents immigrants et de leurs enfants alors quôils se trouvaient dans le même 

groupe dôâge, soit de 25 à 44 ans. Nous nous intéressons à trois questions : 1) Les enfants 

dôimmigrants sont-ils plus ou moins susceptibles dôêtre des travailleurs autonomes que leurs 

parents? 2) Les enfants dôimmigrants sont-ils plus ou moins susceptibles dôêtre des travailleurs 

autonomes que les enfants de natifs du Canada? 3) Le changement générationnel du taux de 

travail autonome entre les parents immigrants et leurs enfants est-il différent de celui entre les 

parents natifs du Canada et leurs enfants? Les résultats indiquent que les enfants de sexe 

masculin nés au Canada dôimmigrants présentaient un taux de travail autonome moins élevé 

que leurs pères. La diminution du taux de travail autonome ne sôobservait pas uniquement entre 

les pères immigrants et les hommes de la deuxième génération; on pouvait également 

lôobserver entre les parents natifs du Canada et leurs enfants. Dans les deux groupes, cette 

diminution était attribuable à lôévolution des événements au cours de la vie, comme les études 

plus longues, une diminution du nombre de mariages et la baisse du nombre dôenfants. À 

lôinstar de lô®cart avec leurs pères, les hommes de la deuxième génération présentaient un taux 

de travail autonome plus élevé que les hommes de la troisième génération et plus. Chez les 

femmes, le taux de travail autonome a augmenté entre les immigrantes et leurs filles, ainsi 

quôentre les femmes nées au Canada et leurs filles. 
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HOU, Feng, et Simon COULOMBE. 2010. « Earnings Gaps for Canadian-Born Visible Minorities in 

the Public and Private Sectors », Analyse de politiques = Canadian Public Policy, vol. 36, no 1, 

p. 29­43. 

Dans cet article, nous comparons les salaires de deux groupes de Canadiens : les membres de 

minorités visibles nés au Canada, et les Blancs; nous considérons séparément les secteurs 

public et privé. À partir des données du recensement de 2006, nous montrons que, dans le 

secteur public, les membres des deux groupes reçoivent un salaire égal pour un travail égal. 

Par contre, dans le secteur privé, les hommes membres de minorités visibles reçoivent un 

salaire significativement inférieur à celui des Blancs qui occupent un emploi comparable. Si l'on 

compare les Blancs et les membres des minorités visibles numériquement très importantes, on 

observe des écarts salariaux majeurs chez les hommes noirs dans le secteur privé, et un écart 

majeur chez les femmes noires dans les secteurs public et privé. Dans le cas des Canadiens 

d'origine asiatique ou sud-asiatique, on observe un petit écart salarial seulement chez les 

hommes, dans le secteur privé. 

INGRAM, Sandra, Marcia FRIESEN, et Anita ENS. 2013. « Professional Integration of International 

Engineering Graduates in Canada: Exploring the Role of a Co-Operative Education Program », 

International Journal of Engineering Education, vol. 29, no 1, p. 193­204. 

Ce document présente les constatations dôune étude exploratoire conçue pour examiner le rôle 

dôune session de stage dans lôintégration de diplômés en génie de lôétranger (ingénieurs 

immigrants) à la profession dôingénieur au Canada. Les participants à cette étude étaient tous 

inscrits à un programme universitaire de reconnaissance des compétences comprenant comme 

volet essentiel un stage en milieu de travail. Les données ont été recueillies dans le cadre 

dôentrevues en groupe de discussion dans le but de connaître les impressions des participants 

sur lôexpérience de stage et sa relation avec leur développement de carrière. Les données ont 

été interprétées au moyen dôun cadre théorique de catégories culturelles et de capital social et 

culturel, dans le but de discerner les aspects habilitants et invalidants dôune expérience de 

stage dans le cadre du développement de carrière des professionnels immigrants. Les données 

révèlent que les obstacles les plus importants concernaient les attentes et les compétences des 

participants dans le domaine des normes culturelles et des styles interactionnels qui sont 

exclusifs au milieu de travail professionnel nord-américain. La mise en îuvre dôun volet 

consacré à la pratique professionnelle dans la partie scolaire du programme universitaire (avant 

tout placement en stage) a contribué à sensibiliser davantage les étudiants aux différences 
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culturelles au travail. La session de stage en milieu de travail faisait fond sur cette préparation 

et leur a procuré des occasions de reconnaître et de développer le capital social et culturel dans 

le contexte canadien, relativement au développement des compétences professionnelles 

(savoir-être) et à lôexposition à des occasions de mentorat et de réseautage. On cerne les 

implications sur le plan de lôintégration des professionnels immigrants et de la relation entre les 

constatations et les autres groupes sous-représentés. 

 

KOLAWOLE, B. 2009. « Ontarioôs Internationally Educated Nurses and Waste in Human 

Capital », International Nursing Review, vol. 56, no 2, p. 184­190. DOI : 10.1111/j.1466-

7657.2008.00666.x. 

But : Analyser dôun îil critique le gaspillage du capital humain des infirmières de lôOntario 

formées à lôétranger dû au chômage ou au sous-emploi. 

Contexte : La mondialisation des effectifs infirmiers fait en sorte que de plus en plus 

dôinfirmières formées à lôétranger migrent chaque année au Canada. En Ontario, les infirmières 

formées à lôétranger représentent 11 % de la main-dôîuvre infirmi¯re totale, mais beaucoup 

sont incapables dôy obtenir lôautorisation dôexercer. Dôaprès lôOrdre des infirmières et infirmiers 

de lôOntario (OIIO), 40 % des infirmières formées à lôétranger qui tentent leur chance ne 

terminent jamais le processus de demande et nôobtiennent ainsi jamais le titre dôinfirmière 

autorisée en Ontario. Les obstacles systémiques qui empêchent lôautorisation en Ontario 

peuvent résulter de nôimporte laquelle des sept exigences entourant le processus de demande. 

Lôincapacité des infirmières formées à lôétranger dôobtenir lôautorisation revêt une grande 

importance compte tenu de la pénurie dôinfirmières à lôéchelle nationale et mondiale. De plus, 

lôincapacité dôobtenir lôautorisation entraîne un gaspillage énorme de capital humain, en 

particulier dans les pays en développement qui ont investi financièrement dans lôéducation des 

infirmières. Même si, en Ontario, plusieurs programmes à lôintention des infirmières formées à 

lôétranger ont été mis en place, des obstacles existent au niveau de la conception et de 

lôadministration de ces programmes, et ceux-ci sont décrits. Source de données : Article 

dôopinion dôintérêt international et article dôintérêt humain. Conclusion : Les infirmières formées 

à lôétranger doivent surmonter des obstacles importants qui les empêchent de sôintégrer au 

système de soins de santé en Ontario. Nous présentons les grandes lignes de plusieurs 

stratégies en matière de politiques et de gestion quôil serait possible de mettre en îuvre pour 

faciliter leur intégration au système de soins de santé en Ontario. 
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LAUER, Sean, Lori WILKINSON, Miu Chung YAN, Rick SIN, et A. Ka Tat TSANG. 2012. « Immigrant 

Youth and Employment: Lessons Learned from the Analysis of LSIC and 82 Lived Stories », 

Journal of International Migration and Integration, vol. 13, no 1, p. 1­19. DOI : 10.1007/s12134-

011-0189-1. 

La recherche dôun emploi est devenue un défi considérable pour bien des jeunes. Les jeunes 

immigrants, qui occupent une place importante dans lôensemble des migrants, sont 

particulièrement vulnérables au moment dôentrer sur le marché du travail du pays hôte en raison 

dôobstacles structurels variés. Nous tendons cependant à négliger leur expérience sur le 

marché du travail dans le discours et dans la recherche consacrés aux politiques publiques. 

Nous décrivons, dans ce document, lôexpérience dôemploi de jeunes immigrants récemment 

arrivés en nous fondant sur une analyse de lôELIC et sur les constatations dôentrevues 

approfondies menées auprès de 82 jeunes immigrants dans quatre villes au Canada. Nos 

résultats révèlent que les jeunes immigrants récemment arrivés tendent à occuper des emplois 

peu spécialisés, doivent attendre longtemps avant de trouver un emploi, ont de la difficulté à 

faire reconnaître leurs titres de compétences étrangers et disposent de moins de façons 

dôaccéder aux marchés de lôemploi.  

 

LEE, Sharon M., et Barry EDMONSTON. 2011. « AgeȤatȤArrivalôs Effects on Asian Immigrantsô 

Socioeconomic Outcomes in Canada and the U.S », International Migration Review, vol. 45, 

no 3, p. 527­561. DOI : 10.1111/j.1747-7379.2011.00857.x. 

Lôâge à lôarrivée constitue un facteur de prédiction important des résultats chez de nombreux 

immigrants, mais la discussion se poursuit sur la meilleure façon de mesurer et dôétudier ses 

effets. Cette recherche constitue une reprise et un prolongement dôune étude avant-gardiste de 

Myers, Gao et Emeka (2009, International Migration Review, vol. 43, p. 205-229) sur les effets 

de lôâge au moment de lôarrivée aux États-Unis dôimmigrants mexicains afin de constater si des 

résultats comparables existent chez dôautres groupes dôimmigrants et dans dôautres pays. Nous 

examinons les données du recensement américain de 2000 et de lôAmerican Community 

Survey de 2006, ainsi que des recensements de 1991, 2001 et 2006 du Canada, afin dôévaluer 

différents effets de lôâge à lôarriv®e sur les r®sultats socioéconomiques des immigrants 

asiatiques. Nous confirmons plusieurs des constatations essentielles de Myers et coll., incluant 
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lôabsence de points de rupture évidents des effets de lôâge à lôarrivée pour tous les résultats et 

la supériorité de mesures continues de lôâge à lôarrivée. Une analyse additionnelle révèle des 

effets différents de lôâge à lôarrivée en fonction du sexe et de lôethnicité asiatique. Nous 

proposons des lignes directrices, qui viennent sôajouter à celles présentées par Myers et coll., 

afin de mesurer et dôétudier les effets de lôâge à lôarrivée sur les résultats des immigrants. 

 

LENE, Alexandre. 2011. « Occupational Downgrading and Bumping down: The Combined 

Effects of Education and Experience », Labour Economics, vol. 18, no 2, p. 257­269. DOI : 

10.1016/j.labeco.2010.11.007. 

La concurrence pour les emplois entre les travailleurs a des implications considérables en 

matière « dôabaissement du niveau de poste » et de « supplantation descendante ». Pour 

rendre compte de ces phénomènes, nous envisageons un modèle de correspondance dans 

lequel des travailleurs très instruits et peu instruits se disputent les emplois spécialisés. Une 

augmentation exogène dans la proportion de travailleurs très spécialisés augmente la 

proportion de ces travailleurs dans les emplois de bas niveau (abaissement du niveau de 

poste). On constate également, dans ce document, que les changements dans la composition 

des effectifs ont une incidence sur les occasions des travailleurs dôaccumuler de lôexpérience. 

Une augmentation de lôoffre relative de travailleurs très instruits réduit les possibilités 

dôapprentissage en cours dôemploi pour les travailleurs peu instruits. Les travailleurs doivent 

posséder une scolarité et de lôexpérience pour avoir accès aux emplois spécialisés. 

 

LEWIS, Nathaniel, M. 2010. « A Decade Later: Assessing Successes and Challenges in 

Manitobaôs Provincial Immigrant Nominee Program », Analyse de politiques = Canadian Public 

Policy, vol. 36, no 2, p. 241­264. 

Au cours de la dernière décennie, le programme des candidats du Manitoba a permis 

dôaccroître lôimmigration dans la province et de mieux répartir les immigrants sur son territoire. 

En même temps, la croissance rapide du programme et l'accent qui a été mis sur la 

décentralisation au cours de son application n'ont pas été sans soulever certains problèmes. 

Dans cette analyse sur 10 ans du programme, on observe que, dans plusieurs localités de la 

province, il y a un manque de services d'établissement, et que la plus grande partie de 
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l'application du programme et des tâches relatives à l'établissement est prise en charge par les 

immigrants et les communautés. L'analyse montre également que l'éparpillement des efforts qui 

a caractérisé la publicité et la mise en place du programme (le fait de compter sur des 

employeurs et des consultants particuliers et sur des organismes ethnoculturels, par exemple) a 

conduit à une sorte d'inégalité ethnoculturelle, puisque certains groupes se voient offrir 

beaucoup d'aide pour s'établir dans la province ï souvent pour y faire un travail bien précis ï, 

alors que d'autres sont pratiquement écartés. 

LIGHTMAN, Naomi, et Luann GOOD GINGRICH. 2012. « The Intersecting Dynamics of Social 

Exclusion: Age, Gender, Race and Immigrant Status in Canadaôs Labour Market », Études 

ethniques au Canada = Canadian Ethnic Studies, vol. 44, no 3, p. 121­145. 

Grâce à un cadre dôexclusion sociale et à une analyse des données récentes provenant de 

lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu (2009), une base de données longitudinales 

nationale, cette recherche empirique explore les mécanismes de création des groupes sociaux 

et de détermination des résultats socioéconomiques dans le Canada actuel. Notre objectif 

consiste à explorer et à décrire les caractéristiques sociales et les attributs personnels qui se 

recoupent afin dôorienter les réalités économiques divergentes. À cette fin, nous présentons, 

pour débuter, un bref examen des écrits consacrés à lôexclusion sociale, ainsi que des données 

descriptives sur plusieurs aspects de lôâge et de lôimmigration. Nous procédons ensuite à des 

régressions logistiques de cinq dimensions de lôexclusion économique afin dôexaminer qui sont 

les exclus de la société sur le plan économique au Canada. Par la suite, afin que lôaccent de 

lôanalyse sôéloigne des effets individuels de certains attributs sociaux en particulier, nous 

calculons la probabilité combinée de deux aspects de lôexclusion économique (faibles gains 

individuels et emplois précaires) pour huit prototypes dôindividus afin dôen d®gager les effets 

communs de la dynamique sociale en rapport avec lôâge, le sexe, la condition de minorité 

visible, ainsi que le statut dôimmigrant, et pour explorer ultimement qui se démarque et qui tire 

de lôarrière sur le marché du travail au Canada. Nous terminons par une discussion des 

implications sur le plan des politiques et de la recherche. 

 

LOUIS, Winnifred R., Richard N. LALONDE, et Victoria M. ESSES. 2010. « Bias against Foreign-

Born or Foreign-Trained Doctors: Experimental Evidence », Medical Education, vol. 44, no 12, 

p. 1241­1247. DOI : 10.1111/j.1365-2923.2010.03769.x. 
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Objectifs : Nous comprenons mal le préjugé à lôendroit des étudiants en médecine et des 

médecins nés ou formés à lôétranger, et ce, malgré son incidence attestée sur le recrutement, 

lôintégration et le maintien. Cette recherche consiste en un examen expérimental de lôinteraction 

du lieu des études en médecine et de la nationalité lors des évaluations des compétences et de 

la fiabilité des médecins. 

Méthodes : Un échantillon ¨ lôaveuglette de patients éventuels a procédé à lôévaluation de 

candidats fictifs pour un poste de médecin au sein dôun cabinet communautaire dans une 

nouvelle clinique de santé locale. Les candidats ont été décrits comme ayant tous le même 

profil de personnalité, des compétences légales pour la pratique, de nombreux diplômes 

dô®tudes, ainsi quôune expérience de travail pertinente. Le lieu des études en médecine (soit le 

pays dôorigine du candidat ou le Royaume-Uni) et le contexte national (Australie ou Pakistan) 

des candidats ont fait lôobjet dôune manipulation expérimentale indépendante. Résultats : 

Conformément aux travaux précédents sur la dévalorisation des compétences et sur le préjugé, 

les candidats dôorigine étrangère ont reçu une évaluation moins favorable que les candidats nés 

au pays, et ce, malgré un niveau de scolarité, une expérience de travail et une personnalité 

comparables. Cependant, lorsque les études en médecine avaient été réalisées outre-mer dans 

un pays industrialisé, les évaluations (des compétences et de la fiabilité) étaient meilleures et le 

préjugé fondé sur la nationalité, atténué. Conclusions : Ces constatations démontrent la 

dévalorisation sélective des titres de compétences des médecins nés à lôétranger. Les données 

montrent une interaction du lieu des études en médecine et de la nationalité à la naissance 

dans le préjugé à lôendroit des médecins étrangers. Concrètement, les données révèlent que les 

avantages des études en médecine réalisées dans les pays industrialisés peuvent sôétendre au-

delà des résultats directs (formation de grande qualité et reconnaissance institutionnelle) à 

lôavantage indirect de lôatténuation du préjugé du patient fondé sur la nationalité. 

 

LUK, Jasmine. 2012. « Who Works Behind Your Local Tim Hortons Counter? An Examination of 

Immigrant Deskilling in Metro Vancouver », Sojourners, vol. 3/4, p. 22­45. 

Même si par ses politiques dôimmigration, le Canada recrute activement des personnes 

spécialisées ¨ lôaide dôun système de points qui évalue lôadmissibilité à lôimmigration en fonction 

de lôexpérience de travail, de la scolarité et dôautres attributs (CIC, 2007), des obstacles 

systémiques poussent de nombreux immigrants très instruits et hautement spécialisés au 

Canada à occuper des postes secondaires qui ne reflètent ou qui nôexigent aucunement leurs 
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compétences. Par conséquent, beaucoup dôimmigrants qui arrivent au Canada connaissent une 

baisse inattendue de leur mobilité professionnelle qui peut durer de nombreuses années. Cette 

transformation a des conséquences considérables en ce qui concerne la situation 

socioéconomique, le bien-être personnel, les relations familiales et la construction identitaire 

dôun individu. On qualifie souvent de déqualification le processus par lequel les immigrants 

perdent leur accès aux professions auxquelles ils étaient auparavant admissibles en raison 

dôune dévaluation et de la non-reconnaissance de leurs expériences de travail à lôétranger et de 

leurs titres de compétences étrangers. Cette étude exploratoire examine les comptes rendus 

qualitatifs des expériences dôimmigrants possédant un diplôme dôétudes postsecondaires 

embauchés dans une des nombreuses succursales du Grand Vancouver de Tim Hortonôs, la 

populaire franchise canadienne de beignets et de café. Plus particulièrement, cette étude 

examine la façon dont des facteurs sociaux, comme le sexe, la situation socioéconomique et la 

présence de communautés ethniques, jouent sur lôexpérience de déqualification. Le but ultime 

de cette recherche est dôen arriver ¨ une interprétation plus complexe et approfondie de la 

déqualification des immigrants en cernant certaines des expériences détaillées et 

contextualisées que la recherche quantitative ne permet pas de compiler. Par lôexamen des 

comptes rendus détaillés des expériences, des comportements et des réflexions des individus 

en ce qui a trait à la déqualification, cette étude qualitative vise à donner un aperçu de 

lôincidence quôont les structures et les politiques sociales sur les expériences des immigrants 

spécialisés sur le terrain. 

 

MAGALHAES, Lilian, Christine CARRASCO, et Denies GASTALDO. 2010. « Undocumented Migrants 

in Canada: A Scope Literature Review on Health, Access to Services, and Working 

Conditions », Journal of Immigrant and Minority Health, vol. 12, no 1, p. 132­151. DOI : 

10.1007/s10903-009-9280-5. 

On estime quôil existe de 30 à 40 millions de travailleurs sans papiers dans le monde. Même si 

la migration de sans-papiers est devenue un problème très pertinent à lôéchelle internationale, 

on a gravement négligé de lôétudier au Canada, en particulier en ce qui concerne son incidence 

sur la santé. Cette étude a pour but dôexplorer la notion du statut de sans-papiers au Canada en 

procédant à un exercice visant à déterminer la portée de la littérature examinée par les pairs et 

de la littérature grise rédigée en anglais, en français, en portugais, ainsi quôen espagnol 

de 2002 à 2008. Les buts précis consistent à : i) résumer et diffuser les constatations recueillies 
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dans les milieux universitaire et communautaire en ce qui concerne la santé, lôaccès aux 

services et les conditions de travail des migrants sans papiers au Canada; ii) examiner les 

sources et lôutilisation des éléments probants; iii) identifier les lacunes importantes que 

présentent les connaissances actuelles; iv) établir les recommandations en matière de 

politiques et de recherche, incluant la prise en compte des questions comme le 

transnationalisme, lôéthique, les approches interdisciplinaires, la différence selon le sexe, la 

résilience, ainsi que lôincidence sur les enfants des parents nôayant pas de statut juridique. 

 

MINA, Elaine Elizabeth Santa, Carol EIFERT, Martha IRELAND, Carol FINE, Vaska MICEVSKI, Ruth 

WOJTIUK, Martha VALDERRAMA, et Gail WILSON. 2011. « The Development of an Online 

Instrument for Prior Learning Assessment and Recognition of Internationally Educated Nurses: 

A Pilot Study », International Review of Research in Open and Distance Learning, vol. 12, no 1, 

p. 100­110. 

Une équipe interprofessionnelle de lôUniversité Ryerson a procédé à lôélaboration et à lôessai 

dôun outil entièrement en ligne dôévaluation et de reconnaissance des acquis (ERA) à lôintention 

des infirmières formées à lôétranger (IFE). Lôoutil comportait deux étapes : un volet consacré à 

lôauto-évaluation, suivi dôun examen à choix multiples et dôune évaluation descriptive (vignette). 

Lôétude avait pour buts de décrire le profil démocratique des infirmières autorisées (IA) formées 

à lôétranger (IFE), de préparer des réponses de référence qui démontrent la compétence de 

niveau débutant de lôIA IFE type, ainsi que de décrire lôexpérience v®cue lorsquôon utilise un 

outil dôERA en ligne. Lôapproche utilisée a fait appel à différentes méthodes. Les constatations 

ont révélé que les IA IFE qui ont immigré en Ontario, au Canada sont dôâges variés et viennent 

dôun vaste éventail de pays. Le processus dôERA est prometteur en ce qui a trait à une 

évaluation objective de lôadmissibilité des IFE à lôExamen dôautorisation infirmière au Canada 

(EAIC) et lorsquôil sôagit de répondre à un besoin global. Lôoutil doit faire lôobjet dôautres essais 

sur un échantillon plus vaste. 

 

NADEAU, Serge, et Aylin SECKIN. 2010. « The Immigrant Wage Gap in Canada: Québec and the 

Rest of Canada », Analyse de politiques = Canadian Public Policy, vol. 36, no 3, p. 265­282. 
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Dans cet article, les auteurs analysent la nature des diff®rences que lôon observe entre le 

Québec et le reste du Canada dans les écarts de salaires entre les hommes immigrants et les 

hommes nés au Canada au cours de la période 1980-2000. Comparativement aux Canadiens 

de naissance, la performance des immigrants du reste du Canada sur le plan salarial a toujours 

®t® sup®rieure ¨ celle des immigrants du Qu®bec, et sôest constamment am®lior®e vis-à-vis de 

celle-ci. Les auteurs montrent que le phénom¯ne nôest pas d¾ au fait que les politiques 

dôimmigration du Qu®bec sont diff®rentes de celles du reste du Canada, puisque lô®cart serait 

encore plus important si le Qu®bec accueillait les m°mes types dôimmigrants que le reste du 

Canada; lôon ne peut pas non plus expliquer le phénomène par le fait que les immigrants 

subiraient plus de discrimination au Québec. En fait, les auteurs observent que la différence 

grandissante entre lô®cart salarial immigrants-Canadiens de naissance au Québec et dans le 

reste du Canada refl¯te surtout lô®volution de lôavantage salarial dont profitent les immigrants 

qui obtiennent la citoyenneté canadienne (et dont ne profitent pas ceux qui restent immigrants 

admis); cet avantage a pratiquement disparu au Qu®bec, alors quôil est resté stable dans le 

reste du Canada au cours de la période étudiée. 

NAKHAIE, Reza, Xiaohua LIN, et Jian GUAN. 2009. « Social Capital and the Myth of Minority Self-

Employment: Evidence from Canada », Journal of Ethnic and Migration Studies, vol. 35, no 4, 

p. 625­644. DOI : 10.1080/13691830902765244. 

À partir des données de lôEnquête sur la diversité ethnique réalisée par Statistique Canada 

en 2001, ce document démontre que les minorités visibles, en particulier les Noirs, sont moins 

susceptibles de devenir des travailleurs autonomes lorsquôon les compare aux Européens. La 

proportion de travailleurs autonomes chez les minorités visibles est le moins élevée dans les 

secteurs de lôéconomie que sont la fabrication et les industries primaires. Dans la mesure où le 

capital social est important pour travailler de manière autonome, ses avantages varient en 

fonction du type de capital social et dôindustrie. Des preuves révèlent également que les 

avantages en emploi découlant du capital social varient entre les groupes ethnoraciaux, 

remettant ainsi en question lôidée selon laquelle le capital social est une source dôavantage 

ethnique pour les groupes minoritaires. 

 

NOVAK, Lydia, et Charles CHEN. 2013. « Career Development of Foreign Trained Immigrants 

from Regulated Professions », International Journal for Educational and Vocational Guidance, 

vol. 13, no 1, p. 5­24. DOI : 10.1007/s10775-012-9235-6. 
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Dans cet article, nous tentons dôexaminer et de comprendre les expériences de 

perfectionnement professionnel des immigrants formés à lôétranger dans des professions 

réglementées (IFEPR) au Canada. Afin de présenter un certain contexte de lôimmigration dans 

lôenvironnement canadien, nous nous attardons sur une panoplie de facteurs qui influencent le 

bien-être professionnel des IFEPR. Nous appliquons les principales notions de plusieurs 

grandes théories en matière de perfectionnement professionnel aux IFEPR en proposant 

quelques stratégies dôassistance générales visant à donner aux membres de cette population le 

pouvoir de gérer leur carrière et de se perfectionner dans un nouvel univers de travail dans leur 

pays hôte. 

 

OREOPOULOS, Philip. 2011. « Why Do Skilled Immigrants Struggle in the Labor Market? A Field 

Experiment with Thirteen Thousand Resumes », 148 American Economic Journal: Economic 

Policy, vol. 3, no 4, p. 148­171. DOI : 10.1257 / pol.3.4.148. 

Des milliers de curriculum vitae manipulés de façon aléatoire ont été envoyés en réponse à des 

annonces en ligne de possibilit®s dôemploi à Toronto afin de déterminer les raisons pour 

lesquelles les immigrants admis en vertu de leurs compétences éprouvent de la difficulté sur le 

marché du travail. Lôétude a permis de constater une discrimination considérable au sein de 

différentes professions à lôégard des candidats possédant une expérience acquise à lôétranger 

ou de ceux qui avaient des noms indiens, pakistanais, chinois et grecs par rapport aux noms 

anglais. La maîtrise des langues, lôexpérience au sein dôune entreprise multinationale, 

lôinstruction dans des écoles très sélectives ou dôautres activités parascolaires nôavaient aucun 

effet réducteur. Les recruteurs justifient ce comportement en invoquant des préoccupations 

relatives aux aptitudes linguistiques, mais omettent de tenir vraiment compte des aspects 

compensatoires lorsquôils sont énoncés. 

 

ORTLIEB, Renate, et Barbara SIEBEN. 2013. « Diversity Strategies and Business Logic: Why Do 

Companies Employ Ethnic Minorities? », Group & Organization Management, vol. 38, no 4, 

p. 480­511. DOI : 10.1177/1059601113497094. 

Les entreprises ont plusieurs raisons de faire appel aux minorités ethniques ou de sôabstenir de 

les utiliser. Les chercheurs dans le domaine de la gestion qui étudient la diversité sur le lieu de 
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travail ont maintes fois tenté de décrire les raisons, mais aucun cadre présentant un fondement 

théorique nôa encore été élaboré. Cet article présente les grandes lignes dôune nouvelle façon 

dôaborder ce sujet en se fondant sur la théorie de dépendance à lôégard des ressources. Nous 

proposons une typologie de stratégies sur la diversité définie par le genre de ressources 

essentielles que les minorités ethniques procurent aux organisations. Axée sur la logique en 

affaires, la typologie présente de nombreuses applications aux fins de la recherche à venir sur 

les antécédents et les conséquences des stratégies, un bassin de compétences diversifiées, 

ainsi que des relations de pouvoir. Nous proposons la théorie de la dépendance ¨ lô®gard des 

ressources comme une approche explicative fructueuse en matière de diversité et nous en 

décrivons les implications pratiques pour différents intervenants. 

 

PANDEY, Manish, et James TOWNSEND. 2011. « Quantifying the Effects of the Provincial 

Nominee Programs », Analyse de politiques = Canadian Public Policy, vol. 37, no 4, p. 495­512. 

Pour promouvoir une dispersion plus uniforme des immigrants économiques au Canada, le 

gouvernement fédéral et différents gouvernements provinciaux ont élaboré les programmes des 

candidats de la province (PCP). Dans ce document, nous présentons un survol de ces 

programmes et nous évaluons leur incidence sur le flux dôimmigrants dans les provinces de 

petite taille, qui ont de la difficulté à attirer et à retenir de nouveaux arrivants possédant des 

compétences spécialisées. Après avoir neutralisé les conditions économiques provinciales, 

nous constatons que les programmes des candidats au Manitoba, à lôÎle-du-Prince-Édouard et 

au Nouveau-Brunswick étaient associés à des augmentations considérables du flux 

dôimmigrants dans ces provinces. Nous constatons également que les taux de maintien des 

immigrants sur une période dôun an nôont diminué dans aucune province après la mise en place 

des PCP. En fait, les taux de maintien des immigrants dans le cadre des programmes des 

candidats étaient plus élevés dans la plupart des provinces que pour les immigrants 

économiques entrés au pays dans le cadre de programmes fédéraux. Nous en venons donc à 

la conclusion que les PCP se sont révélés efficaces pour attirer et retenir les immigrants. 

 

PENDAKUR, Krishna, et Ravi PENDAKUR. 2011. « Color by Numbers: Minority Earnings in 

Canada 1995-2005 », Journal of International Migration and Integration, vol. 12, no 3, 

p. 305­329. DOI : 10.1007/s12134-010-0160-6. 
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Nous étudions les modèles de disparité des gains au sein des groupes ethniques canadiens de 

naissance au Canada au cours de trois années de recensement, soit 1996, 2001 et 2006. Cela 

prolonge la pertinence de lôouvrage « Colour My World » de 10 ans (Pendakur et Pendakur, 

2002). Nous constatons que les écarts de gains auxquels sont confrontées les minorités visibles 

canadiennes de naissance sont demeurés intacts depuis les années 1990. Cela est quelque 

peu étonnant, puisque la taille de cette population a augmenté de façon radicale au cours des 

20 dernières années. Dôautres modèles observés dans les années 1990, comme les gains 

relativement faibles chez les Asiatiques du Sud et les Noirs, en particulier à Montréal et à 

Toronto, demeurent évidents dans les années 2000. Une exception à cette perspective de 

« mauvais augure » concerne les individus venant des Caraïbes qui ont bénéficié dôune 

convergence substantielle de leurs gains par rapport aux travailleurs majoritaires. 

 

PHYTHIAN, Kelli, David WALTERS, et Paul ANISEF. 2009. « Entry Class and the Early Employment 

Experience of Immigrants in Canada », Canadian Studies in Population, vol. 36, nos 3-4, 

p. 363­382. 

Malgré son importance sur le plan des politiques, la recherche portant sur le rendement 

économique des immigrants par catégorie dôimmigration fait terriblement défaut. On présume 

généralement que les immigrants sélectionnés en fonction du capital humain présenteront des 

résultats économiques supérieurs aux immigrants qui ne font lôobjet dôaucune présélection. On 

spécule cependant que les réseaux sociaux des immigrants membres de la famille procurent un 

accès à des ressources dôemploi auxquelles les autres nôont pas accès. Les deux arguments 

présentent un certain mérite, mais il existe peu de recherche permettant dôétayer une ou lôautre 

des allégations. Cette étude fait appel à des données de lôEnquête longitudinale auprès des 

immigrants du Canada afin dôétudier le lien qui existe entre la catégorie dôimmigrants et la 

situation dôemploi des immigrants six mois après leur arrivée. Les constatations révèlent peu de 

différence entre les travailleurs spécialisés et les immigrants membres de la famille, alors que 

les gens dôaffaires immigrants et les réfugiés sont bien moins susceptibles dôêtre embauchés. 

Les implications pour les politiques sont abordées. 

 

PREMJI, Stephanie, Patrice DUGUAY, Karen MESSING, et Katherine LIPPEL. 2010. « Are 

Immigrants, Ethnic and Linguistic Minorities over-Represented in Jobs with a High Level of 
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Compensated Risk? Results from a Montréal, Canada Study Using Census and Workersô 

Compensation Data », American Journal of Industrial Medicine, vol. 53, no 9, p. 875­885. DOI : 

10.1002/ajim.20845. 

Objectif : Peu de sources de données canadiennes permettent dôexaminer les disparités en 

fonction de lôethnicité, de la langue ou du statut dôimmigrant au niveau des expositions 

professionnelles ou des résultats sur la santé. Cependant, il est possible de documenter les 

mécanismes capables de créer des disparités, comme la surreprésentation de certains groupes 

de la population dans les emplois à risque élevé. Nous avons évalué, dans le contexte 

montréalais, la relation entre la composition sociale des emplois et le niveau de risque 

correspondant. Méthodes : Nous avons fait appel aux données du recensement de 2001 de 

Statistique Canada et à celles de la Commission des accidents du travail du Québec pour les 

années 2000 à 2002 afin de caractériser les catégories dôemploi définies comme étant des 

groupes industriels majeurs croisés avec trois catégories professionnelles (travailleurs manuels, 

mixtes et non manuels). Les variables suivantes ont été utilisées afin de décrire la composition 

des emplois : immigrant, minorité visible et minorité linguistique. La fréquence des problèmes 

de santé pour lesquels une indemnité a été versée et la durée moyenne de lôindemnit® ont 

déterminé le niveau de risque de lôemploi. Nous avons analysé la relation entre la composition 

sociale et le niveau de risque des emplois en faisant appel à des corrélations de Kendall. 

Résultats : La proportion dôimmigrants et de minorités présentait un lien positif important avec le 

niveau de risque des différentes catégories dôemploi. De nombreuses relations ne présentaient 

une importance que pour les femmes. Lors des analyses portant sur les emplois manuels, les 

relations par rapport à la fréquence étaient inverses et importantes, sauf en ce qui concerne la 

proportion dôindividus possédant une connaissance du français seulement, puisque cette 

relation est demeurée positive. Conclusions : Les immigrants, les minorités visibles et les 

minorités linguistiques à Montréal sont plus susceptibles de travailler lorsquôil existe un niveau 

accru de risque indemnisé. Les relations inversées au sein des emplois manuels peuvent 

sôexpliquer par une insuffisance des déclarations et de lôindemnisation au sein des populations 

vulnérables par rapport aux gens qui connaissent la langue de la majorité de la province. 

 

PREMJI, Stephanie, et Peter M. SMITH. 2013. « Education-to-Job Mismatch and the Risk of Work 

Injury », Injury Prevention, vol. 19, no 2, p. 106­111. 
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Objectifs : Examiner lôassociation entre lôinad®quation études-emploi et les blessures au travail. 

Méthodes : Nous avons fait appel aux données transversales des Enquêtes sur la santé dans 

les collectivités canadiennes de 2003 et 2005 (n = 63 462) pour examiner la relation entre un 

niveau de scolarité incongru par rapport aux compétences professionnelles exigées et le risque 

de subir une blessure au travail qui oblige à consulter un médecin ou une pathologie gestuelle 

articulaire (PGA) attribuable au travail. Nous avons aussi examiné lôeffet de la blessure sur 

lôinteraction entre une surinstruction et le statut dôimmigrant récent. Les modèles ont été 

stratifiés selon le sexe et rajustés pour tenir compte des facteurs de confusion possibles. Les 

exigences physiques professionnelles ont été conceptualisées en tant que variable de 

médiation possible. Résultats : Après avoir tenu compte des covariables, nous avons associé la 

surinstruction à la blessure au travail et à la PGA pour les deux sexes. La prise en compte des 

exigences professionnelles a atténué lôeffet sur la blessure au travail, mais nôa pas éliminé lôeffet 

sur la PGA chez les hommes. Lôinteraction entre la surinstruction et le statut dôimmigrant récent 

a eu pour effet, chez les hommes, de quadrupler la probabilité dôune blessure au travail 

comparativement aux immigrants non récents qui ne présentent pas une surinstruction. Après 

avoir tenu compte des exigences professionnelles, les hommes immigrants récents surinstruits 

présentaient toujours une augmentation de plus du double de la probabilité de blessure. 

Conclusions : Le risque de subir une blessure au travail est plus élevé chez les gens dont 

lôinstruction excède les exigences de la tâche. Ces constatations soulignent le besoin de 

sôattaquer aux obstacles à un emploi convenable, en particulier chez les immigrants récents. 

 

PRESTON, Valerie, Ann KIM, Samantha HUDYMA, Nancy MANDELL, Meg LUXTON, et Julia 

HEMPHILL. 2013. « Gender, Race and Immigration: Aging and Economic Security in Canada », 

Revue canadienne de politique sociale = Canadian Review of Social Policy, nos 68-69. Sur 

Internet : https://pi-library-yorku-ca.ezproxy.library.yorku.ca/ojs/index.php/crsp/article/view/3438. 

Une part croissante de la population canadienne est constituée dôimmigrants vieillissants qui ne 

possèdent pas les ressources financières nécessaires pour assurer leur retraite. De façon 

disproportionnée, les minorités visibles, dont bon nombre des aînés qui sont nés à lôétranger, 

bénéficient dôun accès limité aux programmes de sécurité du revenu, à des régimes de retraite 

privés et à des économies. Nous examinons la racialisation de la pauvreté qui en découle chez 

les immigrants vieillissants au Canada en nous attardant tout particulièrement sur les effets du 

statut de minorité visible et dôimmigrant, ainsi que du sexe. Notre analyse des renseignements 
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contenus dans le recensement de 2006 du Canada confirme que de nombreux immigrants 

vieillissants peinent à assurer leur sécurité économique, qui procure un niveau de vie à la fois 

stable et adéquat. Les personnes âgées qui sont nées à lôétranger sont plus susceptibles que 

les aînés canadiens de naissance de présenter des revenus qui sont inférieurs à ce paramètre 

de la pauvreté quôest le seuil de faible revenu. Le pourcentage dôhommes et de femmes 

canadiens de naissance et immigrants de différentes origines ethnoraciales qui présentent de 

faibles revenus diffère également de manière substantielle. Les immigrantes, en particulier 

celles des minorités visibles, sont les plus pauvres. Nous préconisons une approche 

intersectionnelle afin de comprendre et combattre la pauvreté chez les aînés. Chez les 

immigrants vieillissants, le risque de sôappauvrir dépend du sexe et du milieu ethnoracial, ainsi 

que du lieu de naissance. 

 

REESE, Laura A. 2012. « Immigration and the Economic Health of Canadian Cities », 

Environment and Planning C-Government and Policy, vol. 30, no 2, p. 297­321. DOI : 

10.1068/c11195r. 

Cette recherche explore les relations entre la diversité des populations locales et le bien-être 

économique, plus précisément les liens entre les populations nées à lôétranger, dôautres 

paramètres de la diversité communautaire, et la santé économique locale. Partant des données 

sur la population de villes canadiennes de taille moyenne, jôen viens à la conclusion quôil existe 

une relation étroite entre lôimmigration et la santé. De nombreux autres aspects de la diversité ï 

la langue, le statut de minorité visible, ainsi que la religion ï présentent également un lien avec 

la santé économique, mais seule la corrélation avec la naissance ¨ lô®tranger demeure 

significative dans la régression multiple. La mesure dans laquelle la croissance de la population 

dépend de lôimmigration et la dispersion évidente des immigrants au sein des communautés de 

taille moyenne au Canada constituent des arguments justifiant quôon accorde une attention 

accrue aux politiques publiques qui facilitent lôétablissement pour des motifs humanitaires et afin 

de favoriser le développement économique local. 

 

REITZ, Jeffrey, Josh CURTIS, et Jennifer ELRICK. 2014. « Immigrant Skill Utilization: Trends and 

Policy Issues », Journal of International Migration and Integration, vol. 15, no 1, p. 1­26. DOI : 

10.1007/s12134-012-0265-1. 
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Depuis 1996, le problème de la sous-utilisation des compétences des immigrants au Canada 

sôest intensifié considérablement. Les immigrants ayant étudié à lôuniversité sont plus 

nombreux, alors que lôanalyse des recensements nous révèle que leur accès à des emplois 

spécialisés de professionnels et de gestionnaires a connu une baisse de 1996 à 2006. La 

baisse dôaccès depuis 2001 coïncidait avec les efforts accrus déployés dans le cadre des 

programmes, incluant lôévaluation des titres de compétences étrangers, la formation relais, etc. 

Les différences au niveau des politiques dôune province à lôautre ou au niveau des groupes 

professionnels ciblés ont également eu peu dôincidence sur les tendances globales. La valeur 

(en dollars dôaujourdôhui) du travail perdu dans lôéconomie canadienne est passée 

dôenviron 4,80 milliards de dollars par année en 1996 à près de 11,37 milliards de dollars 

en 2006. 

 

REITZ, Jeffrey G. 2011. « Taxi Driver Syndrome: Behind-the-Scenes Changes Are Creating New 

Problems on Top of Old Ones », Literary Review of Canada, vol. 19, no 2. Sur Internet : 

http://go.galegroup.com/ps/i.do?id=GALE%7CA251087041&v=2.1&u=yorku_main&it=r&p=AON

E&sw=w&asid=3e0f21ba8a4b5d1de58f118c9cb7b90a. 

Les professionnels immigrants sont-ils encore chauffeurs de taxi? 

La réponse est oui. De plus, ils sont concierges, emballeurs à lôépicerie, gardiens dans les 

immeubles de bureaux, livreurs de pizza, serveurs dans les restaurants et préposés dans les 

centres dôappel. Une fois au Canada, de nombreux immigrants spécialisés, en particulier ceux 

qui viennent de lôInde, des Caraïbes, de la Chine ou de pays arabes, se retrouvent dans des 

emplois qui sont de loin inférieurs à leurs niveaux de scolarité ï malgré quôon les ait 

sélectionnés pour leurs niveaux élevés de formation et dôexpérience dans des professions 

comme les soins de santé, le génie et lôéducation. On qualifie ce problème de « gaspillage des 

cerveaux », et dôaprès certains économistes, il coûte au Canada au moins 3 milliards de dollars 

par année, sans compter les rêves brisés que vivent les immigrants en tant que tels. 

Dôinnombrables organisations ont procédé à lôessai de solutions afin de contrer ce problème de 

sous-emploi, mais les effets ont été modestes. Le gouvernement fédéral intervient maintenant ï 

ou tout dépendant de votre point de vue, recule ï et modifie de manière radicale le genre 

dôimmigrants admis au Canada et ce que le pays attend dôeux. 
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REITZ, Jeffrey G., Heather ZHANG, et Naoko HAWKINS. 2011. « Comparisons of the Success of 

Racial Minority Immigrant Offspring in the United States, Canada and Australia », Social 

Science Research, vol. 40, no 4, p. 1051­1066. 

La réussite des enfants dôimmigrants des minorités raciales sur les plans des études, de 

lôemploi et du revenu est très comparable pour plusieurs groupes dôorigine immigrante aux 

États-Unis, au Canada et en Australie. Une analyse fondée sur les dossiers fusionnés des 

enquêtes de la population américaine pour la période de 1995 à 2007 ainsi que des 

recensements de 2001 du Canada et de lôAustralie, et tenant compte des régions urbaines 

dôétablissement des immigrants, révèle des modèles communs de réalisations enviables chez 

les Chinois et les Sud-Asiatiques de la deuxième génération, moins chez les Asiatiques dôautres 

origines et encore moins chez les Noirs dôorigine Afro-Antillaise. Les situations relativement plus 

faibles ¨ lôentr®e de ces groupes dôimmigrants aux É.-U. disparaissent avec la deuxième 

génération, ce qui révèle quôils bénéficient dôune mobilité intergénérationnelle ascendante plus 

®lev®e. De plus, lôç assimilation segmentée », qui nous porte à croire à une assimilation 

descendante des immigrants afro-antillais dans une sous-catégorie urbaine aux É.-U., est peu 

corroborée. 

 

ROMAN, Monica, et Zizi GOSCHIN. 2011. « Does Religion Matter? Exploring Economic 

Performance Differences among Romanian Emigrants », Journal for the Study of Religions and 

Ideologies, vol. 10, no 30, p. 183­212. 

Même si la migration et la religion se sont traditionnellement développées en tant que deux 

sujets de recherche distincts, lôattention dans lôactuel contexte de la mondialisation et du 

transnationalisme commence à porter sur le lien qui les unit. La religion a peu retenu lôattention 

dans les études roumaines consacrées à la migration jusquôà présent. À partir des résultats de 

notre sondage mené auprès de migrants internationaux roumains de différentes confessions 

religieuses, ce document vise à susciter un intérêt à lôégard de la relation entre la migration et la 

religion, et ce, tout en permettant aux gens de mieux comprendre les facteurs de rendement 

économique dans un contexte de migration en sôattardant sur les caractéristiques distinctives 

des minorités religieuses roumaines. Nous abordons les angles théorique et empirique de la 

question en faisant appel à plusieurs méthodes statistiques. Nos principales constatations sont 

conformes à lôhypothèse selon laquelle la croyance religieuse influence le comportement et le 

rendement économique des migrants roumains. 
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RONQUILLO, Charlene, Geertje BOSCHMA, Sabrina T. WONG, et Linda QUINEY. 2011. « Beyond 

Greener Pastures: Exploring Contexts Surrounding Filipino Nurse Migration in Canada through 

Oral History », Nursing Inquiry, vol. 18, no 3, p. 262­275. DOI : 10.1111/j.1440-

1800.2011.00545.x. 

Lôhistoire des infirmières immigrantes des Philippines au Canada a peu retenu lôattention. 

Malgré tout, le Canada est un pays qui accueille un nombre croissant de migrants philippins et 

qui intègre les infirmières philippines à un rythme constant à ses effectifs dans le domaine des 

soins de santé. Cette étude vise à jeter un regard au-delà des points de vue de la migration 

mondiale que lôon retrouve dans les analyses traditionnelles de lôéconomie et des politiques, 

ainsi quôau-delà des raisons pour quitter un pays et des facteurs dôattirance dont on parle 

régulièrement dans les écrits consacrés à la migration. Faisant appel à lôhistoire orale, cette 

étude explore les récits biographiques de neuf infirmières immigrantes des Philippines qui 

travaillent présentement en Colombie-Britannique et en Alberta, au Canada. Les récits révèlent 

le rôle essentiel de la culture de migration profondément enracinée aux Philippines dans la 

décision des infirmières philippines de migrer. De plus, les récits illustrent le poids des 

pressions culturelles et des conceptions sociétales auxquels ces infirmières se sont heurtées et 

qui ont influencé au départ leur décision dôentreprendre une carrière en sciences infirmières et 

dôémigrer par la suite. Lôhistoire orale est un outil puissant lorsquôil sôagit dôexaminer lôhistoire de 

la migration, puisquôelle fait la lumière sur les nuances entourant lôexpérience quôon pourrait 

autrement négliger. Cette étude explore les liens complexes qui existent entre les différents 

facteurs qui motivent la migration, le processus décisionnel, ainsi que les autres expériences 

préalables à la migration des infirmières philippines. 

 

ROTH, Wendy D., Marc-David L. SEIDEL, Dennis MA, et Eiston LO. 2012. « In and Out of the 

Ethnic Economy: A Longitudinal Analysis of Ethnic Networks and Pathways to Economic 

Success across Immigrant Categories », International Migration Review, vol. 46, no 2, 

p. 310­361. DOI : 10.1111/j.1747-7379.2012.00889.x. 

Les avantages économiques que représente pour les immigrants lôacceptation dôun emploi dans 

des lieux de travail ethniques, plutôt que dans lôéconomie ouverte, font lôobjet dôun intense 

débat. Nous effectuons une étude longitudinale des différences entre les catégories 

dôimmigrants quant à la façon dont le choix dôun lieu de travail ethnique ou non ethnique 

influence la composition ethnique des réseaux sociaux et lôincidence de ces facteurs sur la 
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réussite économique des immigrants. Partant de lôEnquête longitudinale auprès des immigrants 

du Canada, qui comporte les données recueillies six mois, deux ans et quatre ans après 

lôarrivée, nous constatons un appui des deux côtés du débat économique ethnique lorsque 

celui-ci est qualifié en fonction de la catégorie dôimmigrants. Alors que les immigrants 

économiques profitent des lieux de travail non ethniques, les immigrants membres de la famille 

se voient imposer des peines économiques dans lôéconomie ouverte et se débrouillent mieux 

dans les lieux de travail ethniques. Nous soutenons que les immigrants empruntent des voies 

segmentées dôintégration principalement en raison des politiques qui les classent en fonction 

des catégories de visa. 

 

SAKAMOTO, Izumi, Jane KU, et Yi WEI. 2009. « The Deep Plunge: Luocha and the Experiences 

of Earlier Skilled Immigrants from Mainland China in Toronto », Qualitative Social Work, vol. 8, 

no 4, p. 427­447. DOI : 10.1177/1473325009346518. 

Une étude théorique fondée a examiné les expériences dôadaptation socioculturelle des 

immigrants spécialisés « antérieurs » venus de la Chine continentale. Le terme « antérieurs » 

fait référence ici aux personnes qui sont demeurées au Canada plus de trois ans et qui, par 

conséquent, ne sont plus considérées comme des « nouveaux arrivants » admissibles aux 

programmes dôétablissement financés par le fédéral. Une analyse de 29 entrevues détaillées et 

de quatre groupes de discussion comprenant 29 participants a fait ressortir le thème général de 

« luocha » (plongée en profondeur). Le terme « luocha » désigne lôécart énorme que les 

immigrants spécialisés ont vécu entre leur vie actuelle au Canada et leur vie en Chine avant 

dôimmigrer. Il contextualise les nombreux défis associés à leurs expériences dôadaptation 

socioculturelle (établissement). Ces immigrants ont également discuté des différentes stratégies 

quôils ont utilisées pour composer avec cette plongée en profondeur. Les recommandations en 

matière de prestation de services sociaux et de politique sociale sont abordées. 

 

SCHITTENHELM, Karin, et Oliver SCHMIDTKE. 2010. « Integrating Highly Skilled Migrants into the 

Economy: Transatlantic Perspectives », International Journal, vol. 66, no 1, p. 127. 

Plutôt que de sôattarder sur les changements récents dans la politique dôimmigration et à la 

concurrence croissante à lôéchelle internationale en ce qui concerne les « meilleurs cerveaux », 
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cet article analyse la façon dont les sociétés canadiennes et européennes à succès ont, dôun 

point de vue comparatif, profité des compétences des nouveaux arrivants et procuré à ces 

derniers un accès équitable aux possibilités sur le plan professionnel. À cet égard, il vaut la 

peine de souligner plusieurs différences importantes en matière de marchés du travail des pays 

concernés. Comparativement à leurs homologues de lôEurope continentale, les sociétés nord-

américaines ont toujours été caractérisées par une réglementation moindre des marchés du 

travail et des niveaux plus élevés de mobilité de la main-dôîuvre. Cependant, les marchés du 

travail en Europe tendent maintenant à évoluer dans une direction comparable. Nous avons 

récemment constaté quôon délaissait les carrières procurant un emploi de longue durée en 

faveur dôune augmentation du nombre de contrats temporaires, du travail à temps partiel et du 

travail autonome. Le sort des immigrants très spécialisés dans lôéconomie dépend de ces 

changements structuraux dans les économies nationales et des conditions dôemploi plus 

spécifiques dans les domaines professionnels particuliers. En gardant ¨ lôesprit ces processus 

complexes dôintégration des migrants très spécialisés au marché du travail, en quoi consistent 

les réalisations et les défis des politiques conçues pour attirer les migrants les plus qualifiés, 

des personnes qui présentent souvent un degré élevé de mobilité dans lôéconomie 

mondialisée? En étudiant cette question, cet article aborde un paradoxe qui touche à différents 

degrés tous les contextes nationaux étudiés. Dôune part, lô®volution de leur d®mographie les 

pousse à attirer des migrants très spécialisés sur un marché mondial où il y a de plus en plus 

de concurrence pour obtenir les travailleurs « les plus brillants ». Dôautre part, cependant, les 

sociétés européennes (mais également les sociétés coloniales classiques) omettent de profiter 

pleinement des expériences scolaires et professionnelles que les migrants apportent dans leurs 

nouveaux pays. Les nouveaux arrivants se heurtent souvent à différentes formes dôexclusion 

sur le marché du travail et se retrouvent avec des emplois pour lesquels ils sont surqualifiés. Il 

en découle alors un « gaspillage de cerveaux » qui est contre-productif lorsquôil sôagit 

dôatteindre les buts socioéconomiques de lôimmigration et qui nuit à cet objectif qui consiste à 

réussir lôintégration des nouveaux arrivants dans le tissu de la société. En sôattaquant à ce 

paradoxe, cet article met lôaccent sur les processus qui définissent la réussite ou lôéchec des 

immigrants très spécialisés à accéder au marché du travail avec le temps. À cet effet, nous 

faisons appel à une approche analytique distincte qui nous permet de conceptualiser les effets 

à long terme du « passage à un nouveau statut » que représente lôexpérience de la migration. 

Dôaprès plus de 200 entrevues descriptives menées auprès dôimmigrants très spécialisés, nous 

avons cerné des modèles récurrents dôexclusion sociale, juridique et symbolique. La portée à 

long terme de notre enquête nous permet, grâce à notre approche transatlantique comparative, 
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dôélaborer notre principale hypothèse en rapport avec nos constatations : alors que certains 

problèmes associés à lôexpérience immédiate de la migration sont relativement comparables au 

Canada et en Allemagne, les différences dans les réalisations à long terme dôinclusion équitable 

sur le marché du travail sont bien plus accentuées. Dans le cas de lôEurope, des modèles 

distincts dôeffets réducteurs cumulatifs reproduisent souvent les modèles dôinégalité sociale loin 

dans la deuxième génération. Ces constatations présentent des implications pour la façon dont 

les politiques dôimmigration et dôintégration sont conçues, ainsi que pour les effets politiques de 

lôadoption de politiques dôimmigration modernes et plus libérales. 

 

SCHMIDT, Clea, et Lee Anne BLOCK. 2010. « Without and within: Implications of Employment 

and Ethnocultural Equity Policies for Internationally Educated Teachers », Canadian Journal of 

Educational Administration and Policy, no 100 (février), p. 1­23. 

En analysant les politiques dôemploi dans six divisions scolaires de Winnipeg et le Plan dôaction 

pour lôéquité ethnoculturelle de la maternelle à la 12e année du Manitoba (Éducation, 

Citoyenneté et Jeunesse Manitoba, 2006), nous discutons des implications en matière 

dôintégration des enseignants formés à lôétranger (EFE) dans les écoles de la maternelle à la 

12e année. Les constatations nous révèlent que les politiques présentent plusieurs limitations 

majeures lorsquôil sôagit de favoriser lôintégration des EFE : manque dôéquité et de contenu 

propre aux EFE dans le cas de la plupart des politiques divisionnelles et manque de stratégies 

dôadhésion des parties prenantes et de mise en îuvre dans le cas de la politique sur lôéquité 

ethnoculturelle. Les recommandations subséquentes font appel au modèle de convergence des 

intérêts de la théorie critique des races afin de défendre lô®laboration et la mise en îuvre de 

politiques dôéducation qui mettent lôaccent sur un effectif plus diversifié chez les enseignants.  

 

SCOTT, Ian. 2010. « Accreditation of Prior Learning in Pre-Registration Nursing Programmes 2: 

The Influence of Prior Qualifications on Perceived Learning during the Foundation Year », 

Nurse Education Today, vol. 30, no 5, p. 438­442. DOI : 10.1016/j.nedt.2009.10.002. 

Lôapprentissage perçu des étudiantes infirmières non encore autorisées au cours du 

programme de base par rapport à leurs compétences préalables à lôadmission fait lôobjet dôune 

étude dans deux universités à partir dôun questionnaire quantitatif. Nous avons constaté que le 
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fait dôavoir des niveaux « A » ou une attestation de « National Vocational Qualifications » 

(compétences professionnelles nationales) avait une influence considérable sur lôapprentissage 

perçu dôun individu. Le fait de posséder des compétences professionnelles de niveau 3 avait 

une influence légèrement négative, alors que les compétences de niveau « A » se faisaient 

davantage ressentir. Les constatations en rapport avec lôapprentissage perçu et lôapprentissage 

expérientiel préalable résultant de lôutilisation de ce questionnaire ont déjà été présentées 

(Scott, 2007). Les implications des constatations de Scott (2007) et de lôanalyse sont abordées 

ici. Nous nôavons rien relevé qui appuierait la notion selon laquelle les personnes ayant suivi un 

apprentissage préalable pertinent assument des coûts parce quôelles doivent subir lôann®e 

dôapprentissage de base. 

 

SHAN, Hongxia. 2009a. « Practices on the Periphery: Highly Educated Chinese Immigrant 

Women Negotiating Occupational Settlement in Canada », La revue canadienne pour lô®tude de 

lô®ducation des adultes = The Canadian Journal for the Study of Adult Education, vol. 21, no 2, 

p. 1­18. 

En faisant appel à un cadre dôapprentissage situé, jôexamine la façon dont 10 immigrantes 

chinoises se sont acquittées de leur établissement professionnel au Canada. Je fais valoir 

lôexistence dôune relation constitutive mutuelle entre les stratégies dôemploi des femmes et les 

pratiques sur le lieu de travail au Canada, dont lôaccessibilité et la réceptivité varient selon les 

relations sociales comme le sexe, la race et les différences linguistiques perçues. De façon plus 

précise, jôexamine les pratiques des femmes lorsquôil sôagit de se mettre en position favorable 

par rapport au marché canadien du travail et leurs pratiques périphériques « légitimes » sur les 

lieux de travail canadiens. Je démontre que les pratiques des femmes en matière de position 

sur le marché du travail reposent sur un processus de construction identitaire qui est en 

interaction constante avec les pratiques dôexclusion du marché du travail. De plus, bénéficiant 

de peu de soutien sur leurs nouveaux lieux de travail, les femmes ont souvent eu recours à la 

tolérance stratégique et compté sur leurs connaissances et leur expertise préalables et sont 

devenues des agentes de changement. Lôespace légitime présupposé dans lôapprentissage 

situé était un droit que les femmes ont dû se mériter au Canada. 
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ððð. 2009b. « Shaping the Re-training and Re-education Experiences of Immigrant Women: 

The Credential and Certificate Regime in Canada », International Journal of Lifelong Education, 

vol. 28, no 3, p. 353­369. DOI : 10.1080/02601370902799150. 

Les obstacles à lôemploi que doivent surmonter les immigrants au Canada ont fait lôobjet de 

beaucoup de recherches, mais les stratégies dôemploi que déploient les immigrants sur le 

marché du travail du pays hôte retiennent moins lôattention. Pour combler cette lacune dans les 

écrits, deux projets sont réalisés afin dôexaminer la façon dont les immigrantes apprennent à 

optimiser leurs résultats sur le marché du travail. Les deux projets reposent sur des entrevues 

consacrées à lôhistorique de vie, combinées à une analyse ethnographique institutionnelle. Les 

entrevues sur lôhistorique de vie procurent aux femmes amplement dôespace pour (re)constituer 

leurs expériences par rapport aux contextes sociaux, économiques et politiques. Lôanalyse 

ethnographique institutionnelle part des expériences des personnes, mais elle vise à expliquer 

les pratiques et les processus sociaux dont se composent ces expériences. Les études révèlent 

que les femmes ont souvent recours au recyclage et à la mise à niveau de lôéducation dans le 

but dôaméliorer leurs perspectives dôemploi. Les expériences des femmes en matière 

dôéducation contribuent à leur donner accès à ce que je qualifie de régime de titres et de 

certificats (RTC), soit les pratiques et les processus sociaux qui attribuent des valeurs 

différentielles aux titres et aux certificats remis dans différents endroits. Je soutiens que, dans 

lôère de la mondialisation, le RTC facilite la gestion de la main-dôîuvre canadienne avec un 

nombre croissant de travailleurs immigrants, préservant ainsi le pouvoir patriarcal et 

suprémaciste blanc. Le RTC que jôexplique est principalement axé sur les Canadiens. Il découle 

de lôanxiété des gardiens de lôacc¯s lorsquôil sôagit de contrôler lôentr®e dans différents secteurs 

qui demandent et qui, de fait, produisent des certificats locaux. Le RTC témoigne également 

dôune tendance transnationale à exiger de plus en plus des titres de compétences, laquelle est 

chapeautée par des organisations et des sociétés internationales dôinfluence qui sont situées 

dans lôoccident économique. Les deux tendances ont aidé à créer un vaste marché de la 

formation qui contribue à féminiser le travail des immigrantes. Dans ce document, je présente 

également les différentes façons dont le RTC au Canada sert les immigrantes tout en leur 

nuisant, de sorte quôil est impératif de repenser les valeurs et les pratiques de formation qui 

sôadressent à elles. 
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ððð. 2013. « The Disjuncture of Learning and Recognition: Credential Assessment from the 

Standpoint of Chinese Immigrant Engineers in Canada », European Journal for Research on the 

Education and Learning of Adults, vol. 4, no 2, p. 189­204. DOI : 10.3384/rela.2000-

7426.rela0105. 

Pour mieux reconnaître les compétences acquises ¨ lôétranger, de nombreux pays de lôOCDE 

ont fait la promotion de lôéquité libérale, qui se traduit par des normes universelles et lôefficience 

institutionnelle. Ce document déroge à une telle façon de concevoir la reconnaissance du point 

de vue de la gestion. En sôappuyant sur une justice de reconnaissance, on y propose un point 

dôancrage alternatif pour les pratiques de reconnaissance, soit le point de vue ou les 

expériences quotidiennes des immigrants. Cette approche est illustrée au moyen dôune étude 

qualitative des pratiques de reconnaissance des titres de compétences dans la profession 

dôingénieur au Canada. Prenant le point de vue des immigrants chinois, lôétude relève une 

disjonction entre les pratiques de reconnaissance des titres de compétences et lô®tape o½ en 

sont les immigrants dans leur carrière après la migration. Considérant cette disjonction comme 

étant problématique, lô®tude d®gage plus pr®cis®ment des problèmes de reconnaissance 

comme la redondance et lôarbitraire, lôaccent excessif sur les études de premier cycle, ainsi que 

la mauvaise opinion de la formation dans les autres pays. Alors quôil est possible de sôattaquer à 

certains de ces problèmes en améliorant les procédures administratives, dôautres demandent 

un espace participatif qui permette aux immigrants de devenir des partenaires de lôévaluation 

plutôt que ses simples sujets. 

 

SHARAF, Mesbah Fathy. 2013. « Job-Education Mismatch and Its Impact on the Earnings of 

Immigrants: Evidence from Recent Arrivals to Canada », ISRN Economics, no de 

2013, 14 pages. DOI : http://dx.doi.org/10.1155/2013/452358. 

En faisant appel à la version la plus récente de lôEnquête longitudinale auprès des immigrants 

du Canada, ce document mesure la fréquence de lôinadéquation entre lôemploi et les études, en 

particulier de la surinstruction, en plus dôexaminer ses déterminants et dôestimer son incidence 

sur les gains des immigrants. Lôinad®quation entre lôemploi et les études est mesurée par la 

méthode de lôad®quation réalisée, et lôincidence correspondante sur les gains est estimée en 

faisant appel à une technique de la sur-adéquate-sous instruction. Les déterminants de la 

surinstruction sont examinés au moyen dôun modèle de probit à deux variables afin de tenir 

compte de la sélectivité de lôemploi. Des méthodes dôestimation des données de panel sont 
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utilisées afin dôestimer les équations relatives aux gains, alors que lôanalyse est stratifiée en 

fonction du sexe. Les résultats révèlent que les immigrants récents au Canada présentent une 

fréquence et une intensité élevées persistantes en matière de surinstruction qui entraîne une 

incidence négative considérable sur leurs gains. En particulier, les deux tiers des immigrants 

récents au Canada sont surinstruits et présentent une perte de salaire de 8 %, alors quôun 

immigrant sous-instruit perd en moyenne environ 2 %. Les résultats montrent également que la 

maîtrise de lôanglais ou du français et un investissement dans lôinstruction et la formation après 

avoir immigré réduisent considérablement la probabilité dôêtre surinstruit. Les constatations de 

cette étude pourraient profiter aux politiques conçues pour aider les immigrants à sôintégrer au 

marché du travail. 

 

SHE, Qianru, et Terry WOTHERSPOON. 2013. « International Student Mobility and High Skilled 

Migration: A Comparative Study of Canada, the United States and the United Kingdom », 

Springer Plus, vol. 2, no 132. DOI : 10.1186/2193-1801-2-132. Sur Internet : 

http://www.springerplus.com/content/2/1/132. 

Dans un contexte de changement démographique et de reconfiguration économique, le 

recrutement dôétudiants étrangers, en particulier au niveau tertiaire, a retenu de plus en plus 

lôattention des économies avancées dans le cadre dôune stratégie générale de gestion de la 

migration très spécialisée. Cette étude comparative est axée sur trois pays anglophones qui 

accueillent des étudiants étrangers, soit le Canada, les États-Unis et le Royaume-Uni. On y 

examine les politiques relatives aux étudiants étrangers, en particulier les règles dôadmission et 

dôimmigration, ainsi que les tendances dans la mobilité des étudiants depuis la fin des 

années 1990 en se fondant sur des données secondaires. En explorant la question du point de 

vue de lôéconomie politique, cette étude révèle des stratégies nationales distinctes en matière 

de gestion de la mobilité des étudiants, en plus de déterminer des facteurs clés qui façonnent 

lôenvironnement de la migration étudiante dans chaque pays et dôaborder les lacunes de la 

théorie du capital humain au moment dôanalyser la concurrence mondiale pour attirer les 

personnes très spécialisées. 
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SHIBAO, Guo. 2013. « The Changing Face of Work and Learning in the Context of Immigration: 

The Canadian Experience », Journal of Education and Work, vol. 26, no 2, p. 162­186. DOI : 

10.1080/13639080.2011.630657. 

Fondée sur les comptes rendus des expériences dôimmigrants chinois récents au Canada, cette 

étude examine la nature changeante du travail et de lôapprentissage dans le contexte de 

lôimmigration. Ses constatations révèlent la nature précaire du travail et de lôapprentissage des 

immigrants professionnels qui sont caractérisés par le temps partiel, les faibles salaires, 

lôinsécurité dôemploi, les risques élevés de santé déficiente, ainsi que les avantages sociaux et 

droits légaux limités. Lôétude démontre également que les titres de compétences et les 

connaissances que les immigrants ont acquis ¨ lô®tranger ont fait lôobjet dôune racialisation 

fondée sur les origines ethniques et nationales. Par conséquent, les immigrants ont souffert du 

chômage et du sous-emploi, dôun faible rendement économique et dôune mobilité sociale 

descendante. Les expériences racialisées des immigrants chinois montrent la façon dont les 

différences raciales et socioculturelles ont servi à ancrer lôinégalité sociale dans les transitions 

des immigrants. Le processus de déqualification et de requalification a fait en sorte que 

lôapprentissage est devenu un véhicule de colonisation des immigrants selon les normes et les 

valeurs de la société hôte. Lôétude encourage fortement les organismes gouvernementaux, les 

associations professionnelles, les établissements dôenseignement, ainsi que les organismes 

dôévaluation de lôapprentissage préalable à adopter un cadre inclusif qui englobe totalement les 

connaissances et les expériences humaines, peu importe le milieu ethnique et culturel dôoù 

elles émanent. 

 

SHINNAOUI, Doha, et Renu NARCHAL. 2010. « Brain Gain to Brain Waste: Individual Biases, 

Prejudice, and Discounting of Migrant Skills », International Migration & Integration, vol. 11, 

p. 423­437. DOI : 10.1007/s12134-010-0151-7. 

Cette étude reprend celle dôEsses et coll. (2006) sur le rôle des préjugés dans la décote des 

compétences des immigrants dans le contexte australien. On y examine les effets dôun préjugé 

subtil sur la décote dont font lôobjet les titres de compétences que les migrants ont acquis à 

lôétranger. Quatre-vingt-un étudiants dôune université australienne ont pris part à lôétude. Le 

concept reposait sur trois conditions expérimentales, la manipulation de lôemplacement, ainsi 

que la naissance dôéventuels demandeurs dôemploi. Les variables indépendantes comprenaient 

la cote de préjugé moderne, le lieu de naissance, ainsi que le lieu de formation (Australie, 
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Royaume-Uni et Liban). Les participants ont évalué les curriculum vitae de postulants 

hypothétiques en fonction des variables dépendantes (adéquation personne-emploi et 

personne-organisation). Les résultats ont partiellement corroboré les hypothèses, alors que le 

postulant libanais a obtenu une cote bien moins favorable que les postulants du Royaume-Uni 

et dôAustralie. Les constatations laissent entendre que les compétences et les titres de 

comp®tences acquis ¨ lô®tranger ont été utilisés comme un fondement prétendument légitime 

pour décoter les postulants dôune minorité visible, ce qui appuie la théorie dôun racisme aversif. 

Les résultats prouvent également le caractère adéquat du modèle de justification-suppression 

en tant que cadre permettant de comprendre les problèmes contemporains de la société 

occidentale, comme la décote des compétences des migrants. 

 

SINACORE, Ada, Anne-Marie MIKHAIL, Anusha KASSAN, et Alexandra LERNER. 2009. « Cultural 

Transitioning of Jewish Immigrants: Education, Employment and Integration », International 

Journal for Educational and Vocational Guidance, vol. 9, no 3, p. 157­176. DOI : 

10.1007/s10775-009-9166-z. 

Dans ce document est abordé le processus de transition culturelle que vivent les immigrants 

afin dôaccéder à lôintégration scolaire, professionnelle et sociale au sein de la société 

canadienne. Les résultats de cette étude phénoménologique, qui concerne 31 immigrants juifs 

dôArgentine, dôIsraël, de France et de lôancienne Union soviétique, révèlent que le manque 

dô®quivalence des ®tudes et le manque de reconnaissance de lôexpérience de travail à 

lôétranger, les obstacles linguistiques, la discrimination, les sentiments de compatriote/étranger, 

ainsi que la structure de la communauté étaient des obstacles communs à la transition 

culturelle. Cependant, les constatations laissent entendre que malgré une identité religieuse 

commune, les identités ethniques et les attentes des immigrants donnent lieu à des expériences 

de transition culturelle différentes. 

 

SINGH, Mina D., et Anne SOCHAN. 2010. « Voices of Internationally Educated Nurses: Policy 

Recommendations for Credentialing », International Nursing Review, vol. 57, no 1, p. 56­63. 

DOI : 10.1111/j.1466-7657.2009.00759.x. 
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Contexte : Les auteurs présentent des recommandations stratégiques générales en ce qui 

concerne les titres de compétences des infirmières formées à lôétranger (IFE) qui migrent afin 

de pratiquer les sciences infirmières dans des pays développés à haut revenu. Alors que les 

exemples proviennent principalement dôune étude qualitative portant sur les expériences des 

IFE au Canada, les suggestions exprimées touchent plus généralement toutes les infirmières ou 

sages-femmes qui veulent ou doivent pratiquer à lôextérieur du pays où elles ont fait leurs 

études. Les exemples de traitement des titres de compétences proviennent dôAustralie, de 

lôUnion européenne, de la Nouvelle-Zélande, du Royaume-Uni et des États-Unis. Méthodes : 

Cette étude a été réalisée selon une méthodologie de recherche descriptive biographique 

(qualitative). ê la suite dôun ®chantillonnage ¨ lôaveuglette, 12 IFE se sont portées volontaires 

pour participer. Résultats : Les IFE ont exprimé des recommandations fondées sur leurs 

expériences personnelles, qui visent toutes la transparence, la normalisation et lôharmonisation 

des processus dôattestation des comp®tences avant et au moment dôarriver dans le pays de 

destination. Les suggestions sont présentées dans le but dôassurer la pertinence du contenu 

des programmes dôintégration des IFE. Conclusions : Les auteurs suggèrent également que les 

organismes dôimmigration nationaux et les organismes de réglementation de la profession 

dôinfirmière pourraient mieux coordonner leurs activités lors du traitement des demandes 

dôéventuels migrants dans la catégorie des IFE. 

 

SKUTERUD, Mikal. 2010. « The Visible Minority Earnings Gap across Generations of 

Canadians », Revue canadienne dôéconomique = Canadian Journal of Economics, vol. 43, no 3, 

p. 860­881. DOI : 10.1111/j.1540-5982.2010.01598.x. 

La mesure dans laquelle lôécart dans les gains des minorités visibles du Canada témoigne 

dôune discrimination est une question qui présente un très grand intérêt stratégique. On 

soutient, dans ce document, quôen omettant de tenir compte de la généalogie canadienne 

limitée des minorités visibles, on surestime la discrimination si lôassimilation des immigrants est 

un processus intergénérationnel. En faisant appel aux recensements de 2001 et 2006 du 

Canada, on compare les gains hebdomadaires, sur la base dôun riche ensemble de 

caractéristiques relatives aux travailleurs et aux emplois, avec ceux des enfants immigrants et 

des Canadiens de deuxième génération ainsi que de troisième génération et plus, de sexe 

masculin. Les résultats révèlent une tendance ¨ lôaugmentation des gains chez les générations 

subséquentes des minorités visibles, mais non chez les hommes blancs. Malgré que cette 
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tendance sôobserve le plus entre la première et la deuxième générations, chez les hommes de 

race noire elle sôobserve ®galement entre les Canadiens de naissance qui ont ou non un parent 

canadien de naissance. Malgré ces progrès, on constate des écarts dans les gains de la plupart 

des groupes de minorités visibles même chez les Canadiens de troisième génération et plus. 

 

SMITH, P. M., et C. A. MUSTARD. 2009. « Comparing the Risk of Work-Related Injuries between 

Immigrants to Canada and Canadian-Born Labour Market Participants », Occupational and 

Environmental Medicine, vol. 66, no 6, p. 361­367. 

Objectif : Examiner le fardeau des blessures professionnelles chez les immigrants au Canada 

comparativement aux participants à la population active nés au Canada. Méthodes : À partir 

des données des Enquêtes sur la santé dans les collectivités canadiennes de 2003 et 2005 

(n = 99 115), deux échantillons représentatifs de la population nationale, nous avons examiné le 

risque de blessures professionnelles autodéclarées qui limitent lôactivité chez les immigrants au 

Canada depuis des durées variées. Nous avons tenu compte dans les modèles des heures de 

travail au cours des 12 derniers mois, ainsi que de différentes variables en matière de 

démographie et de travail. Résultats : Au cours de leurs cinq premières années au Canada, les 

hommes immigrants ont déclaré des taux moins élevés de blessures limitant les activités par 

rapport aux répondants canadiens de naissance. Il est étonnant de constater que le 

pourcentage de blessures demandant une attention médicale était bien plus élevé chez les 

immigrants récents que chez les répondants canadiens de naissance, entraînant ainsi un risque 

accru de blessures limitant les activités demandant une attention médicale chez les hommes 

immigrants comparativement aux participants à la population active nés au Canada. Aucun 

risque excessif nôa été constaté chez les immigrantes comparativement aux participantes à la 

population active nées au Canada. Conclusions : Au cours de leurs cinq premières années au 

Canada, les hommes immigrants sont exposés à un risque accru de blessures professionnelles 

qui demandent lôattention dôun médecin. Un tel risque est inexistant chez les immigrantes. De 

plus, compte tenu des différences dans le nombre de blessures limitant les activités qui 

demandent lôattention dôun médecin chez les différents groupes dôimmigrants, nous croyons que 

ce risque excessif chez les hommes immigrants peut être sous-estimé dans la source de 

données actuelle. Les chercheurs devraient tenter de bien dégager les obstacles que les 

immigrants doivent surmonter afin dôobtenir un emploi sûr, le nombre de blessures subies par 

les immigrants au travail, ainsi que les conséquences de ces blessures. 
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SMITH, Peter M., et Cameron A. MUSTARD. 2010. « The Unequal Distribution of Occupational 

Health and Safety Risks among Immigrants to Canada Compared to Canadian-Born Labour 

Market Participants: 1993-2005 », Safety Science, vol. 48, no 10, p. 1296­1303. DOI : 

10.1016/j.ssci.2010.03.020. 

Objectifs : Examiner la prévalence des facteurs de risque en santé et sécurité au travail chez 

les immigrants au Canada par rapport aux participants à la population active nés au Canada. 

Méthodes : En faisant appel aux données de lôEnquête sur la dynamique du travail et du revenu 

de Statistique Canada, nous avons examiné les probabilités différentielles de six risques 

différents en matière de santé et sécurité au travail : la non-participation à un syndicat ou à une 

convention collective; lôemploi dans des fonctions exigeantes sur le plan physique; lôemploi dans 

un lieu de travail comportant moins de 20 employés; les quarts de travail réguliers; les quarts de 

travail irréguliers; ainsi que le fait de posséder un emploi non permanent. Nos principales 

variables indépendantes étaient la durée depuis lôarrivée au Canada, le statut de minorité 

visible, la langue maternelle, ainsi que lôendroit où le niveau de scolarité le plus élevé a été 

atteint. Nous avons rajusté les modèles en fonction de lôâge, du sexe, de la scolarité, de la 

situation matrimoniale, de la province de résidence, de la vie en milieu urbain ou rural, ainsi que 

du groupe industriel. Résultats : Sur les six risques en santé et sécurité au travail que nous 

avons examinés, nous avons constaté que nos principales variables indépendantes décrivant 

les aspects du statut dôimmigrant étaient associées à cinq de ces risques, lôexception étant les 

quarts de travail irréguliers. La prise en compte de lôindustrie nôa pas atténué ces relations dans 

une grande mesure. Conclusions : Les immigrants au Canada sont soumis à de nombreux 

risques en santé et sécurité au travail comparativement aux répondants canadiens de 

naissance. Ces risques peuvent être intensifiés chez les immigrants, qui ne connaissent peut-

être pas les droits et les protections en vigueur sur le lieu de travail ou qui peuvent parvenir 

difficilement à exprimer les risques ou les préoccupations en matière de santé et sécurité. Une 

priorité devrait consister à informer les immigrants sur la santé et la sécurité au travail avant 

quôils ne commencent à travailler, soit au moment où ils intègrent le marché canadien du travail. 

 

SOMERVILLE, Kara, et Scott WALSWORTH. 2009. « Vulnerabilities of Highly Skilled Immigrants in 

Canada and the United States », American Review of Canadian Studies, vol. 39, no 2, 

p. 147­161. DOI : 10.1080/02722010902848169. 
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Malgré des catégories semblables dôimmigration permanente (immigration économique, 

regroupement familial et réfugiés), les expériences des immigrants spécialisés au Canada et 

aux États-Unis sont passablement différentes. Le système de points utilisés pour sélectionner 

les demandeurs dans la catégorie économique au Canada rend les immigrants spécialisés 

vulnérables à certains dangers suivant leur arrivée. Les titres de compétences et lôexpérience 

de travail acquis à lôétranger subissent une décote de la part des employeurs canadiens, qui 

imposent également une pénalité discriminatoire au niveau du revenu pour les minorités. Alors 

que les cohortes précédentes de migrants dans la catégorie économique peuvent avoir été 

avisées de ces dangers par des réseaux fiables de migrants, la recherche réalisée récemment 

au Canada nous porte à croire que les cohortes récentes ne bénéficient pas dôun tel filet de 

sécurité. Cet article porte sur les expériences dôintégration économique des migrants de la 

catégorie économique aux États-Unis compte tenu des expériences au Canada. Les 

vulnérabilités signalées au Canada semblent ne pas être transférables aux États-Unis, puisque 

la politique dôimmigration aux États-Unis insiste sur des engagements en matière dôemploi avant 

lôarrivée sous forme de parrainage par un employeur. Par conséquent, les éventuels migrants 

de la catégorie économique aux États-Unis ne migrent pas sans connaître au départ la façon 

dont leurs titres de compétences et leur « statut de minorité » influenceront leurs possibilités 

dôemploi. Cependant, pour les 85 000 travailleurs spécialisés que les États-Unis admettent 

chaque année au moyen de visas temporaires H-1B, les dangers illustrés dans lôexpérience 

canadienne sont pertinents, tout comme un certain nombre de préoccupations additionnelles. 

 

ððð. 2010. « Admission and Employment Criteria Discrepancies: Experiences of Skilled 

Immigrants in Toronto », International Migration & Integration, vol. 11, no 3, p. 341­352. DOI : 

10.1007/s12134-010-0138-4. 

Cette recherche nous aide à comprendre les expériences dôemploi des immigrants spécialisés 

au Canada en complétant et en développant les constatations statistiques provenant dôétudes 

déjà publiées. Grâce à des entrevues en profondeur avec 35 immigrants spécialisés de 

Bangalore, en Inde, vivant à Toronto, au Canada, nous constatons que les migrants vivent au 

niveau de lôemploi des frustrations qui découlent directement de lôécart entre les critères 

dôadmission (études et expérience de travail à lôétranger) et les critères dôemploi (études et 

expérience de travail au Canada). Après avoir résumé les données statistiques sur la non-

reconnaissance des titres de compétences étrangers, nous en venons à la conclusion que les 
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frustrations, au sein de notre échantillon dôimmigrants, découlent non pas de la décote des titres 

de compétences en soi, mais du système de points déterminant lôentrée au Canada, qui induit 

en erreur ces migrants quant ¨ lôexistence et à la prévalence de cette décote. 

 

SUTO, Melinda. 2009. « Compromised Careers: The Occupational Transition of Immigration and 

Resettlement », Work - Journal of Prevention Assessment and Rehabilitation, vol. 32, no 4, 

p. 417­429. DOI : 10.3233/WOR-2009-0853. 

Contexte : Le travail est une transition professionnelle importante qui accompagne lôimmigration 

et la réinstallation. Les problèmes entourant la recherche dôemploi et la récupération du capital 

économique sont multifactoriels, différenciés en fonction du sexe et modulés en fonction de 

contextes particuliers. Fait étonnant, les études et lôexpérience de travail passées ne prédisent 

pas de manière fiable la réussite sur le plan de lôemploi. Approche : Une théorie critique et des 

concepts ethnographiques ont servi de base à lôapproche méthodologique. Les données 

proviennent principalement dôentrevues en profondeur, réalisées en anglais, auprès de 

14 femmes très instruites qui ont immigré au Canada à lôâge adulte et cherché un emploi dans 

leurs professions. Les constatations thématiques ont fait lôobjet dôune analyse fondée sur les 

notions de capital, de domaine et dôhabitus de Bourdieu [7]. Constatations : Le thème des 

carrières compromises décrit la mobilité professionnelle descendante qui se produit malgré 

quôon sôattende ¨ ce que les ®tudes, les titres de compétences et lôexpérience puissent être 

transférés dans lôemploi souhaité. Une dévaluation des compétences acquises à lôétranger et 

lôabsence dôexpérience de travail pertinente au Canada sôajoutent aux responsabilités fondées 

sur le sexe, à un soutien social moindre, ainsi quôau temps consacré aux activités de 

réinstallation afin de créer des trajectoires de travail négatives. On examine le rôle que jouent 

les politiques fédérales et les organisations professionnelles afin de révéler les tensions entre 

les efforts que déploient les individus pour se trouver un emploi et les barrières institutionnelles 

qui entravent ces actions. Conclusion : Une approche dôenqu°te critique au sujet des relations 

déterminantes montre la façon dont le pouvoir et le privilège fonctionnent par rapport aux 

migrants. 

 

SWEETMAN, Arthur, et Casey WARMAN. 2010. « Canadaôs Temporary Foreign Workers 

Programs », Thèmes Canadiens = Canadian Issues, no du printemps, p. 19­24. 
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Fondamentalement, et comme côest le cas pour lôimmigration permanente, lôévaluation de 

lôincidence des travailleurs étrangers temporaires (TET) présuppose quôon doit déterminer si 

ces travailleurs servent de compléments aux facteurs de production existants ï par exemple, en 

réduisant la congestion au sein de lôéconomie ï ou en tant que remplaçants. Il est évidemment 

probable que de nombreux TET agissent à la fois comme compléments et remplaçants dans 

différents secteurs de production, et lôeffet net varie au sein de la population. Ainsi, des acteurs 

économiques ayant des points de vue différents peuvent, de façon tout à fait justifiable, avoir 

des intérêts différents et entretenir des opinions très différentes sur lôincidence que les 

programmes de TET ont sur eux. Une préoccupation importante à laquelle le gouvernement a 

toujours donné suite concerne la crainte que les TET puissent déplacer des travailleurs 

canadiens et entraîner une baisse des salaires pour les résidents permanents. Par conséquent, 

les TET doivent habituellement obtenir un avis relatif au marché du travail pour garantir 

quôaucun Canadien nôest disponible afin dôoccuper lôemploi en question au taux en vigueur. Il 

reste, cependant, de ces personnes qui soutiennent que les TET font concurrence aux 

Canadiens pour lôobtention des emplois, entraînant ainsi une pression vers le bas sur les 

salaires et augmentant le nombre de chômeurs. De manière plus subtile, par exemple, Green 

(2003), lorsquôil fait référence aux immigrants, propose quôen admettant des travailleurs très 

spécialisés, tout particulièrement, on dissuade peut-être les Canadiens de suivre une formation 

spécialisée. En occupant des emplois très recherchés, en particulier des emplois très 

spécialisés, les TET peuvent déformer les signaux du marché, ainsi que les prix relatifs, 

décourageant ainsi les Canadiens dôacquérir le capital humain nécessaire pour être admissibles 

à ces emplois. Bien quôil existe beaucoup dô®tudes sur les résultats économiques des 

immigrants, peu dô®crits r®cents portent sur les résultats des TET au Canada. Les écrits qui 

existent laissent cependant entendre que les TET ont connu énormément de succès, en 

particulier lorsquôon les compare aux récentes cohortes dôimmigrants. En faisant appel aux 

données des recensements, Warman (2009) constate que les gains hebdomadaires des 

hommes TET sont bien plus élevés que ceux des immigrants récemment admis. Les femmes 

TET jouissent également dôun avantage positif sur le plan des gains comparativement aux 

immigrantes récemment admises (les femmes au foyer étant exclues dans les deux cas). 

Warman (2010) examine le taux de rendement économique de lôexpérience sur le marché du 

travail à lôétranger pour les hommes TET par rapport aux cohortes dôhommes immigrants 

récents. Conformément à la recherche précédente (Schaafsma et [Arthur Sweetman], 2001, 

Aydemir et Skuterud, 2005), [CASEY WARMAN] constate que les immigrants récemment admis 

ne tirent aucun profit financier de leurs années dôexpérience de travail à lôétranger, alors que 
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ces avantages économiques constituent un élément extrêmement important de la croissance 

des salaires au cours du cycle de vie des Canadiens de naissance. Par contre, il constate que 

les hommes TET tirent un fort rendement économique positif de leur expérience sur le marché 

du travail à lôétranger. De plus, les hommes TET présentent des taux de rendement 

économique plus élevés pour leurs études à lôétranger que les immigrants récemment admis. 

Sweetman et Warman constatent que la plupart des anciens TET de sexe masculin ont ensuite 

été admis en tant que demandeurs principaux dans la catégorie des travailleurs qualifiés 

(environ 85 %). En ce qui concerne les femmes TET, la plupart ont été admises dans la 

catégorie des travailleurs qualifiés, mais elles étaient réparties uniformément entre les 

demandeures principales (43,6 %), et les personnes à charge et épouses (43,6 %). En limitant 

lôéchantillon aux travailleurs qualifiés demandeurs principaux, lesquels présentent les meilleurs 

résultats sur le marché du travail de tous les nouveaux immigrants, nous avons constaté que 

les hommes TET présentent des résultats bien supérieurs en matière dôemploi et de revenus 

que les personnes qui ne possédaient aucun capital humain canadien avant dôimmigrer au 

Canada. Cet avantage sôest atténué au cours des quatre années que concernent les données, 

mais il est demeuré très appréciable chez les hommes quatre ans après leur admission. Les 

anciennes TET de sexe féminin présentaient également de meilleurs résultats, mais lôavantage 

nôétait pas aussi important que chez les hommes TET, et il était devenu non significatif sur le 

plan statistique dès la quatrième année. Cependant, les erreurs types étaient très considérables 

pour les femmes, de sorte quôun avantage de lôordre de 15 % à 20 % nôaurait pas été 

statistiquement significatif pour ce sous-groupe. Même si lôéchantillon de TET utilisé dans le 

cadre de cette étude diffère considérablement des TET choisis dans la catégorie de 

lôexp®rience canadienne, les résultats nous portent à croire que la sélection dôimmigrants qui 

ont déjà acquis une expérience de travail au Canada deviendra probablement un mécanisme 

de sélection fructueux afin que les nouveaux immigrants parviennent à atteindre des résultats 

satisfaisants sur le marché du travail. 

 

TÜREGÜN, Adnan. 2012. « Rebuilding Professional Lives: Immigrant Professionals Working in 

the Ontario Settlement Service Sector », International Migration & Integration, vol. 14, 

no dôoctobre, p. 597­614. DOI : 0.1007/s12134-012-0258-0. 

Fondée sur un sondage en ligne et des entrevues approfondies menés de 2009 à 2010, cette 

®tude se penche sur lôexp®rience en Ontario dôun groupe cible de professionnels n®s et form®s 



141 

 

¨ lô®tranger. Il sôagit de gens qui nôont pas eu la possibilit® dôexercer leur profession après leur 

migration, mais qui se sont lanc®s dans une nouvelle profession, ¨ savoir lôaide ¨ 

lô®tablissement. Lôauteur d®termine leurs ®tudes et leur exp®rience professionnelle avant 

lôimmigration, leurs raisons pour avoir quitt® leur pays dôorigine (ou de r®sidence permanente) 

afin de sô®tablir au Canada, leurs attentes en immigrant, les choix quôils ont faits quant au 

maintien de leur profession, les efforts quôils ont d®ploy®s dans ce sens ou pour r®aliser un 

objectif de rechange, et leur r®orientation professionnelle en travailleurs de lô®tablissement. 

Lôexamen de la trajectoire canadienne de ces personnes ¨ double profession apporte trois 

contributions ¨ la recherche sur lôacc¯s des immigrants ¨ la vie professionnelle. Premi¯rement, 

leurs exp®riences personnelles r®v¯lent les processus sociaux dôinclusion dans lôexercice dôune 

profession, ou dôexclusion de cet exercice. Deuxi¯mement, contrairement aux immigrants 

d®professionnalis®s dans la p®riode apr¯s lôimmigration, cette population cible se réinvente 

dans une nouvelle profession et donne ainsi lôexemple dôune exp®rience dôimmigration plus 

nuanc®e. Troisi¯mement, leur pratique commune en tant que travailleurs de lô®tablissement 

nous aide à comprendre la dynamique de cette profession émergente. 

 

WALSH, Susan C., Susan M. BRIGHAM, et Yina WANG. 2011. « Internationally Educated Female 

Teachers in the Neoliberal Context: Their Labour Market and Teacher Certification Experiences 

in Canada », Teaching and Teacher Education, vol. 27, no 3, p. 657­665. DOI : 

10.1016/j.tate.2010.11.004. 

Dans ce document, nous examinons les difficultés quôun groupe dôenseignantes formées à 

lôétranger (EFE) ont vécues alors quôelles tentaient dôobtenir lôagr®ment dans les provinces 

maritimes au Canada. Nous interprétons leurs expériences dans un contexte de néolibéralisme, 

en particulier leur situation sur le marché du travail et dans la profession dôenseignante. Nous 

examinons les effets importants des différences comme le sexe, la race, lôethnicité, ainsi que 

lôemplacement régional des femmes EFE. Enfin, nous soulignons les implications en matière 

dôéducation des enseignants. 

 

ZIKIC, Jelena, Jaime BONACHE, et Jean-Luc CERDIN. 2010. « Crossing National Boundaries: A 

Typology of Qualified Immigrantsô Career Orientations », Journal of Organizational Behaviour, 

vol. 31, no 5, p. 667­686. DOI : 10.1002/job.705. 
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Cette étude qualitative porte sur les interdépendances professionnelles objectives-subjectives 

chez un échantillon de 45 immigrants qualifiés (IQ) au Canada, en Espagne et en France. Les 

défis particuliers qui accompagnent ce genre de carrières internationales d®cid®es par lôindividu 

découlent du pouvoir des institutions et des gardiens locaux de lôacc¯s, du manque de 

reconnaissance du capital professionnel acquis à lôétranger par les IQ, ainsi que du besoin de 

proactivité. Suivant une analyse des données primaires, nous cernons six thèmes majeurs dans 

les interprétations subjectives des obstacles objectifs des IQ, soit : le maintien de la motivation, 

la gestion de lôidentité, lôacquisition de nouveaux titres de compétences, lôacquisition dôun 

savoir-faire local, la création dôun nouveau réseau social, ainsi que lôévaluation de la réussite 

professionnelle. Lôanalyse des données secondaires nous permet dôétablir la distinction entre 

trois orientations professionnelles des IQ ï les IQ qui épousent le nouveau contexte, ceux qui 

sôy adaptent, et ceux qui y r®sistent ï, chacune incarnant des modèles distincts de motivation, 

dôidentité et de réponse. Cette étude élargit la perspective sans limite de la carrière en offrant 

une compréhension plus détaillée de la façon dont les migrants qualifiés gèrent leur mobilité 

physique et psychologique durant ces transitions professionnelles internationales quôils ont eux-

mêmes décidées. En ce qui concerne lôinterdépendance entre les aspects objectifs et subjectifs 

de la carrière, celle-ci illustre à quel point il est important dôéviter de prioriser un aspect tout en 

négligeant un autre et de ne pas traiter les deux côtés comme étant indépendants lôun de 

lôautre. Des implications pratiques sont proposées en ce qui concerne les efforts de gestion de 

carrière et les économies dôaccueil. 

 

ZUBERI, Dan, et Melita PTASHNICK. « In Search of a Better Life: The Experiences of Working 

Poor Immigrants in Vancouver, Canada », International Migration, vol. 50, p. e60­93. DOI : 

10.1111/j.1468-2435.2010.00659.x. 

Nous avons utilisé des données tirées de 72 entrevues en profondeur auprès de travailleurs de 

soutien immigrants dôh¹pitaux et dôh¹tels dans le secteur des services à Vancouver, au 

Canada, afin dôanalyser les décisions en matière de migration et les expériences suivant 

lôarrivée. Nous avons constaté que les réseaux sociaux des migrants avaient joué un rôle de 

premier plan, stimulant la migration et façonnant les expériences apr¯s lôarriv®e. Parallèlement, 

les conditions de travail vécues par les immigrants après leur arrivée, comme les faibles 

salaires et les heures de travail interminables, ont entraîné des défis importants. Alors que 

certains devaient occuper plusieurs emplois pour joindre les deux bouts, dôautres considéraient 
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que leur situation sur le plan économique les empêchait même dôamener leurs enfants au 

Canada. Dans certains cas, les enfants avaient été renvoyés dans leur pays dôorigine. Les 

caractéristiques des emplois à faible salaire dans le secteur des services limitaient également le 

temps dont ils disposaient afin de participer à la vie communautaire. Les constatations à la fois 

appuient et développent les théories formulées récemment en ce qui concerne lôintégration des 

immigrants aux États-Unis et au Canada. Comme les immigrants connaissent souvent un 

abaissement du niveau professionnel et sont entraînés dans des emplois peu rémunérés du 

secteur des services, les conditions de travail et les politiques sociales jouent un rôle important 

dans leurs expériences et leur intégration suivant leur arrivée. Sôaventurant au-delà des 

conceptions traditionnelles de la citoyenneté quôon retrouve dans les écrits sur lôimmigration, 

certains répondants ont fait appel à leurs organisations syndicales et communautaires pour 

tenter de modifier la société et dôaméliorer leur sort. Alors que certains ont tenté de faire régner 

la justice sociale en sôadonnant à lôactivisme politique, dôautres ont utilisé le temps limité quôils 

pouvaient consacrer à leur vie familiale et communautaire afin de reterritorialiser les valeurs de 

leurs pays dôorigine. Une partie de leur activisme débordait des frontières nationales, tel lôenvoi 

de sommes dôargent pour venir en aide à leurs êtres chers dans leur pays dôorigine, mais 

dôautres interventions comprenaient la participation au sein dôorganisations dans le but de 

promouvoir la justice sociale ou dôaméliorer la vie dans leur nouveau pays. Les expériences des 

travailleurs immigrants du secteur des services à Vancouver laissent entendre quôil faut insister 

davantage sur le rôle des politiques sociales et des politiques du travail sôadressant tant aux 

immigrants en particulier quôaux non-immigrants afin de comprendre lôintégration des 

immigrants en Amérique du Nord. 
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Appendice E : Bibliographie ï Littérature grise 

 

ABADA, Teresa, et Sylvia LIN. 2011. Niveau de scolarité et situation professionnelle des enfants 

des immigrants en Ontario, Conseil ontarien de la qualité de lôenseignement supérieur. Sur 

Internet : http://www.heqco.ca/SiteCollectionDocuments/Niveau-de-scolarit%C3%A9-FR.pdf. 

 

Fondée sur le recensement de 2006, cette étude porte sur les réalisations dans le domaine de 

lôéducation et sur les résultats sur le marché du travail (chômage et revenu) des enfants 

de 25 à 34 ans dôimmigrants vivant en Ontario. Nous déterminons les rôles des caractéristiques, 

tels le capital humain et le groupe-niveau de chaque individu, ainsi que la mesure dans laquelle 

ils rendent compte des différences au niveau de lôéducation et de la participation à la population 

active en Ontario. Nous constatons que la plupart des groupes présentent des taux dôétudes 

universitaires complétées plus élevés que la troisième génération. Cependant, les enfants des 

immigrants du Portugal, des États-Unis et des Philippines ont complété lôuniversité en moins 

grand nombre que les enfants de parents canadiens de naissance. Les hommes de la 

deuxième génération, incluant ceux de la Jamaïque, de lôAmérique latine, de lôAsie orientale, 

des Philippines, de lôInde, de lôAsie du Sud/Sud-Est, de lôAsie occidentale et de la région 

arabe/du Nord de lôAfrique, des États-Unis et de lôEurope orientale présentent tous des gains 

moins élevés que ceux de la troisième génération. Les groupes présentant des résultats moins 

élevés sur le plan de lôéducation ne sont pas nécessairement désavantagés en termes de 

revenus et dôemploi ï comme on peut le constater chez les Hollandais et les Portugais. En ce 

qui concerne les taux dôemploi et les revenus, la plupart des femmes de la deuxième génération 

ne diffèrent pas beaucoup de leurs homologues de la troisième génération. 

 

ABBOTT, Michael, et Charles M. BEACH. 2011. Immigrant Earnings Differences Across 

Admission Categories and Landing Cohorts in Canada, rapport de recherche no 81 du Réseau 

canadien de chercheurs dans le domaine du marché du travail et des compétences. Sur 

Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2081%20-

%20Abbott%20and%20Beach.pdf. 
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Lôétude se fonde sur les microdonnées longitudinales de la BDIM pour documenter les revenus 

annuels des immigrants canadiens de quatre grandes catégories dôadmission (les demandeurs 

principaux indépendants sélectionnés en raison de leurs compétences dans la composante 

économique, les personnes accompagnant les immigrants économiques, les immigrants de la 

catégorie du regroupement familial, et les réfugiés) et de trois cohortes annuelles dôadmission 

(1982, 1988 et 1994) pendant les 10 premières années qui suivent leur admission au Canada 

comme résidents permanents. Les résultats nous éclairent sur les revenus sur 10 ans des 

immigrants de ces quatre grandes catégories dôadmission au Canada. La première constatation 

majeure de lôétude est que les immigrants économiques sélectionnés en raison de leurs 

compétences touchaient constamment, et par une marge considérable, les revenus annuels les 

plus élevés de tous les immigrants, hommes et femmes, des quatre catégories dôadmission et 

des trois cohortes. Les immigrants de la catégorie du regroupement familial ou les réfugiés 

avaient en général les revenus les moins élevés. En revanche, les réfugiés affichaient dans les 

trois cohortes des taux de croissance du revenu considérablement plus élevés que ceux des 

autres groupes, hommes et femmes confondus, tandis que les immigrants économiques 

indépendants ou les immigrants de la catégorie du regroupement familial étaient ceux dont les 

revenus augmentaient le plus lentement au cours des 10 années suivant leur admission au 

Canada. La deuxième constatation majeure de lôétude est que les récessions économiques 

semblent avoir eu des effets négatifs clairement évidents sur les niveaux et les taux de 

croissance du revenu des immigrants. De plus, ces effets défavorables étaient bien plus 

prononcés chez les hommes immigrants que chez les femmes immigrantes. 

 

ADAMUTI-TRACHE, Maria. 2010. « Entreprendre des études additionnelles au Canada : Une 

strat®gie en vue de lôint®gration ®conomique chez les immigrants tr¯s instruits », Capsules de 

recherche : Un recueil de recherche de nos experts sur la reconnaissance des titres de 

comp®tences acquis ¨ lô®tranger au Canada, Citoyenneté et Immigration Canada. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf. 

 

Le Canada dispose dôune politique dôimmigration active et sélective dont le but est dôaccroître le 

capital humain. Par conséquent, des immigrants très instruits (soit des individus qui ont fait 

leurs études universitaires dans leurs pays dôorigine) sont arrivés en grand nombre au Canada 

au cours des deux dernières décennies. Cependant, la recherche et les preuves anecdotiques 

révèlent que les employeurs canadiens ne tiennent aucunement compte des compétences et de 

lôexpérience de travail acquises à lôétranger, ce qui entraîne ainsi un gaspillage considérable 
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des compétences et des talents des immigrants très instruits. Pour compenser la décote rapide 

de leur capital humain étranger, les immigrants instruits continuent de sôinstruire une fois arrivés 

au Canada. Le but premier de ma recherche consiste à examiner la façon dont les immigrants 

adultes très instruits exécutent leurs actions de façon stratégique et font appel au système 

dôéducation postsecondaire (EPS) canadien pour valider, préserver ou mettre à niveau leurs 

compétences acquises à lôétranger. Une analyse secondaire des trois vagues de lôEnquête 

longitudinale auprès des immigrants du Canada (ELIC) nous informe sur quatre années de la 

trajectoire de vie des immigrants depuis leur arrivée en 2000-2001. Cette recherche est axée 

sur les immigrants très instruits (qui avaient de 25 à 49 ans au moment de leur arrivée) qui 

nôétaient jamais venus au Canada avant dôimmigrer. 

 

AKBARI, Ather, et Yigit AYDEDE. 2010. « Les titres de scolarité des travailleurs immigrants et non 

immigrants sont-ils de parfaits substituts dans le marché du travail canadien? Une analyse de la 

fonction de production », Capsules de recherche : Un recueil de recherche de nos experts sur la 

reconnaissance des titres de comp®tences acquis ¨ lô®tranger au Canada, Citoyenneté et 

Immigration Canada. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf. 

 

Le vieillissement de la population et le fléchissement du taux de natalité ont amené les 

décideurs canadiens ¨ sôinqui®ter de la disponibilit® future de travailleurs qualifi®s au Canada. 

Lôémigration de la population en provenance des provinces de petite taille et des régions rurales 

a intensifié les effets de la composition démographique changeante de la population sur les 

marchés du travail régionaux. Bien que lôon garde intacte lôimportance de la r®unification des 

familles et des consid®rations dôordre humanitaire, on accorde dor®navant plus de poids ¨ la 

n®cessit® dôattirer des travailleurs qualifiés pour combler les pénuries de main-dôîuvre 

qualifiée. M°me si les immigrants qualifi®s sont au cîur des initiatives strat®giques r®gionales 

r®centes en mati¯re dôimmigration, lôabsence de reconnaissance de leurs titres de comp®tences 

dans le marché du travail canadien est perçue comme un obstacle important à leur intégration 

réussie à la population active canadienne. Les gouvernements fédéral et provinciaux, tout 

comme les organismes non gouvernementaux, investissent donc des ressources afin de 

supprimer cet obstacle ¨ lôint®gration des immigrants. Le public et le milieu universitaire 

canadiens ont beaucoup d®battu de lôabsence de reconnaissance des titres de comp®tences 

étrangers dans les marchés du travail locaux. Cependant, aucune étude systématique de cette 

question nôa ®t® entreprise ¨ ce jour dans la litt®rature. La pr®sente ®tude aide en partie ¨ 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf
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combler cette lacune et aussi ¨ ®valuer lôimpact de lôimmigration sur les gains des travailleurs 

nés au Canada dans les marchés du travail de petites régions au Canada. Cette évaluation est 

importante compte tenu de lôint®r°t nouveau des politiques publiques ¨ lô®gard de la 

r®gionalisation de lôimmigration et des cons®quences sur les march®s du travail r®gionaux. 

 

ALBERTA EDUCATION INTERNATIONAL EDUCATION SERVICES. 2013. Alberta Accredited 

International Schools Handbook, Edmonton, Crown in Right of Alberta. Sur Internet : 

http://education.alberta.ca/media/1161937/accreditation_handbook.pdf. 

 

LôAlberta Accredited International Schools Handbook est une publication dôAlberta Education 

qui sôadresse aux responsables des écoles à lôétranger et aux personnes qui prévoient établir 

une école internationale agréée en Alberta. 

 

ALBOIM, Naomi, et Karen COHL. 2012. Shaping the Future: Canadaôs Rapidly Changing 

Immigration Policies, Maytree Foundation, coll. « Policy Insights ». Sur Internet : 

http://maytree.com/wp-content/uploads/2012/10/shaping-the-future.pdf. 

 

Entre 2008 et le 1er juillet 2012, le gouvernement du Canada a procédé à de nombreux 

changements aux politiques concernant lôimmigration, lôentrée temporaire au Canada, ainsi que 

la citoyenneté. Le gouvernement a également modifié la façon dont il a entrepris la réforme en 

procédant, entre autres, à une augmentation importante des pouvoirs ministériels et du recours 

aux projets de loi omnibus. Dôaprès les annonces récentes du gouvernement fédéral, il est 

évident que ce changement, dôun rythme et dôune ampleur sans précédent, se poursuivra. Dans 

ce document sont décrits les changements, et leur incidence éventuelle sur un plan individuel et 

cumulatif est analysée. Alors que certains des changements sont positifs, les auteurs en 

déduisent que lôavenir du Canada subira les répercussions négatives de lôimportance que nous 

avons accordée récemment aux besoins à court terme sur le marché du travail, à lôabsence de 

politiques axées sur des éléments probants, au retrait des processus démocratiques 

traditionnels, ainsi quôà un environnement moins accueillant pour les immigrants et les réfugiés. 

Les auteurs suggèrent que le temps est venu pour quôait lieu une conversation à lôéchelle 

nationale sur le genre de pays que le Canada souhaite devenir et sur la façon dont lôimmigration 

et les politiques connexes peuvent nous aider à y parvenir. Ceux-ci proposent également que 

cet échange soit axé sur les principes qui sont énoncés dans le dernier chapitre du rapport. 
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ALLIANCE CANADIENNE DES SERVICES DôÉVALUATION DE DIPLÔMES, CENTRE DôINFORMATION 

CANADIEN SUR LES DIPLÔMES INTERNATIONAUX, et CONSEIL DES MINISTRES DE Lô£DUCATION 

(CANADA). 2009. Normes pancanadiennes de qualit® pour lô®valuation des dipl¹mes 

internationaux, Ressources humaines et Développement des compétences Canada (RHDCC). 

Sur Internet : http://www.cicic.ca/docs/2009-rapport-standards-evaluations.fr.pdf. 

 

En résumé, la recherche à des fins de diagnostic révèle quôil existe à la fois un besoin et une 

occasion dôharmoniser lôévaluation des titres de compétences dans ce pays et dôaméliorer 

lôaccès à ces services pour le client immigrant. Les consultations menées auprès des principaux 

intervenants et du groupe de travail sur lôévaluation du projet ont révélé que les initiatives 

futures visant à créer des normes pancanadiennes, des occasions de réseautage accrues, une 

amélioration de lôéchange dôinformation, ainsi que des projets de recherche communs peuvent 

contribuer à influencer positivement le domaine. Les changements visant à favoriser lôuniformité 

et, par conséquent, la portabilité des évaluations peuvent contribuer à simplifier et à accélérer le 

processus dôintégration, ce qui est bénéfique pour lôimmigrant à titre individuel, ainsi que pour 

lôéconomie du Canada. En tout, 11 recommandations ont été formulées à partir de la recherche 

effectuée. Ces recommandations appartiennent à trois grandes catégories dôaction : 

modifications aux politiques, perfectionnement professionnel et systèmes dôinformation. 

 

AMSSA BC. 2012a. Economic Immigration Class - Trends for Canada and BC, Colombie-

Britannique, Affiliation of Multicultural Societies and Service Agencies (AMSSA) BC. Sur 

Internet : http://www.amssa.org/files/AMSSA%20Info%20Sheet%20Issue%205%20-

%20Final.pdf. 

 

Le ministre de lôImmigration Jason Kenney a récemment annoncé que le Canada procédera à 

un remaniement de sa répartition des immigrants en priorisant lôimmigration économique et en 

insistant tout particulièrement sur la catégorie de lôexpérience canadienne (CEC). Il est 

intéressant de préciser que la répartition des cibles dôadmission en 2013 pour le Canada nôa 

que peu varié dans la catégorie économique (62,3 % pour 2013; 61,6 % pour 2012), ce qui 

porte à croire que le changement annoncé dans la répartition des immigrants touchera la 

catégorie des immigrants économiques. Entre 2010 et 2011, les nombres dôimmigrants en C.-B. 

ont chuté de près de 10 000, alors que la majeure partie de cette baisse était attribuable à la 

diminution du nombre dôimmigrants dans la catégorie économique. Par conséquent, lôAMSSA a 

jeté un regard plus attentif sur la composition de cette catégorie dôimmigrants. 
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ððð. 2012b. Labour Market Statistics - Trends for Canada and BC, Colombie-Britannique, 

Affiliation of Multicultural Societies and Service Agencies (AMSSA) BC. Sur Internet : 

http://www.amssa.org/files/Sheet/AMSSA%20Info%20Sheet%20Issue%204%20-%20Final.pdf. 

 

Les tendances démographiques actuelles révèlent que les nouveaux résidents permanents 

(RP) occuperont une place de plus en plus importante sur le marché du travail. Cet aspect se 

trouve accentué par le double défi qui se pointe à lôhorizon sur le plan démographique : le 

premier étant la retraite dôun grand nombre de baby-boomers et le deuxième, le nombre limité 

de nouveaux travailleurs qui proviendront de lôintérieur du pays. 

 

ððð. 2013. The Intersection of Poverty and Immigration in BC and Canada, Colombie-

Britannique, Affiliation of Multicultural Societies and Service Agencies (AMSSA) BC. Sur 

Internet : http://www.amssa.org/files/Sheet/AMSSA%20Info%20Sheet%20Issue%206%20-

%20Final.pdf. 

 

La Colombie-Britannique (C.-B.) présente le taux de pauvreté le plus élevé au Canada, alors 

que plus dôun demi-million de personnes, soit 11,5 % de la population, vit dans la pauvreté. Les 

immigrants récents et leurs familles souffrent de façon disproportionnée de la pauvreté et sont 

trois fois plus susceptibles de connaître la pauvreté que les personnes nées au Canada. La 

pauvreté et lôinégalité du revenu représentent un enjeu majeur des élections provinciales qui se 

tiendront en mai 2013 en C.-B., et ce document dôinformation de lôAMSSA nous présente la 

corrélation qui existe entre la pauvreté et lôimmigration au Canada et en C.-B. 

 

ANISEF, Paul, et Maria ADAMUTI-TRACHE. 2010. Incidences de lô®ducation postsecondaire au 

Canada sur les résultats des immigrants récents relativement au marché du travail, document 

de travail no 76 du CERIS ï Le centre Metropolis de lôOntario. Sur Internet : 

http://www.ceris.metropolis.net/wp-

content/uploads/pdf/research_publication/working_papers/wp76.pdf. 

 

Ce document fait appel aux trois vagues de lôEnquête longitudinale auprès des immigrants du 

Canada (ELIC) couvant la période de 2000 à 2004 afin dôévaluer les résultats au niveau de 

lôemploi à court terme des immigrants récents qui avaient étudié auparavant à lôuniversité et qui 

ont décidé de sôinscrire dans une université, un collège ou un autre établissement 
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dôenseignement postsecondaire au Canada. La principale question à laquelle nous avons tenté 

de répondre dans le cadre de cette recherche est la suivante : Des cheminements différents au 

niveau des études postsecondaires permettent-ils aux immigrants récents ayant déjà étudié à 

lôuniversité de réussir sur le plan de lôemploi? Les cheminements que nous avons examinés 

sont les suivants : 1. Recyclage ï Personnes qui tentent de suivre une formation ou des cours 

additionnels en rapport avec leur emploi sous forme dôun titre de comp®tences dans des 

établissements autres quôune université (comme des collèges communautaires et 

professionnels, des instituts, des écoles de métiers); 2. Valeur ajoutée ï Personnes qui 

sôinscrivent dans une université afin dôobtenir un diplôme dans le même domaine; 3. Nouveau 

départ ï Personnes qui tentent dôobtenir un diplôme universitaire dans un domaine différent; 4. 

Non-participation ï Personnes sans éducation ou sans études ou formation postsecondaires. 

Nous avons constaté que tous les groupes de cheminements ainsi que les non-participants 

améliorent leur situation dôemploi une fois arrivés au Canada, mais le niveau dôamélioration est 

moins élevé pour les non-participants que pour les personnes qui optent pour le recyclage et 

plus élevé pour les deux groupes ayant décidé de fréquenter lôuniversité (valeur ajoutée et 

nouveau départ). De plus, les immigrants des deux dernières catégories ont également affiché 

une amélioration plus grande du prestige professionnel, que lôon mesure au moyen dôune 

échelle élaborée par Goyder et Frank (2007). Les gains les plus importants ont été réalisés par 

les membres du groupe à valeur ajoutée. Nous avons vérifié si la participation à des études 

postsecondaires varie en fonction du temps pendant lequel les immigrants sont demeurés au 

Canada, les facteurs qui déterminent la décision de poursuivre les études, ainsi que les effets 

des études postsecondaires sur la création du capital social. Nous avons également étudié les 

différences en fonction du choix du domaine dô®tudes. Même si les études universitaires 

semblent assurer les meilleurs résultats, beaucoup dôimmigrants décident de poursuivre leurs 

études ailleurs que dans les universités. Même si les préférences de chacun ont un rôle à jouer 

dans cette décision, on devrait tenir compte de la réceptivité des établissements 

dôenseignement postsecondaire canadiens aux besoins des immigrants. Les efforts ayant pour 

but dôaméliorer lôexpérience des immigrants à titre dôétudiants contribueront à produire un 

environnement habilitant afin de les intégrer de manière efficace au marché du travail canadien. 

 

AUGUSTINE, Hon. Jean. 2012. « Working Toward Fair Access in the Regulated Professions », 

Diversité canadienne = Canadian Diversity, vol. 9, no 1, Montréal, Metropolis, Association 

dôétudes canadiennes. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/pdfs/Diversite_Racism_2012_ACS.pdf. 
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Dans plusieurs professions réglementées en Ontario, au Canada, lôautorisation dôexercer est un 

préalable à lôemploi. Le Bureau du commissaire à lôéquité (BCE) a cerné les obstacles à la 

délivrance équitable du permis dans les professions, en particulier chez les personnes ayant 

suivi leur formation à lôextérieur de lôOntario ou du Canada. Voici trois obstacles importants : les 

exigences en matière dôexpérience au Canada; la participation dôorganismes tiers qui évaluent 

les compétences; lôobligation pour les demandeurs de trouver des renseignements précis. La 

stratégie du BCE en matière dôamélioration continue et sa surveillance des changements aux 

règlements régissant les professions ont permis de réaliser bien des progrès. Des obstacles 

demeurent et les progrès se font lents, mais il y a lieu dôêtre optimistes. 

 

BANERJEE, Rupa. 2013. Do óTied-Moversô Get Tied Down? The Labour Market Adjustment of 

Highly Skilled Immigrant Women in Ontario, CERIS ï Le centre Metropolis de lôOntario. Sur 

Internet : http://www.ceris.metropolis.net/wp-content/uploads/2013/01/Final-

Report_BanerjeePhan1.pdf. 

 

Dans cette étude proposée, on examine lôeffet du statut de personne à charge sur lôintégration 

au marché du travail des femmes hautement qualifiées qui arrivent en Ontario. Les immigrantes 

hautement qualifiées doivent affronter de nombreux obstacles dans le cadre de leur adaptation 

au marché du travail. Elles doivent se démener non seulement pour que les employeurs 

canadiens reconnaissent leurs titres et leur expérience préalable, mais elles doivent également 

assurer un équilibre entre leurs rôles au sein de leur famille et leur désir de progresser sur le 

plan professionnel. Les conclusions de cette étude aideront les décideurs à comprendre 

lôimportance des rôles familiaux dans le cadre de lôadaptation économique des immigrants, de 

façon à se concentrer sur les initiatives ayant pour but de faciliter lôintégration des unités 

familiales des immigrants, plutôt que de sôattarder simplement aux individus. 

 

BEACH, Charles. 2014. « Immigrants Found to Experience More Earnings Mobility than Non-

Immigrant Population », Labour Market Matters, vol. 6, no 3, Réseau canadien de chercheurs 

dans le domaine du marché du travail et des compétences (RCCMTC). Sur Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/Labour%20Market%20Matters%20-%20March%20%202014.pdf. 

 

BENNETT-ABUAYYASH, Caroline, Victoria M. ESSES, et Leah K. HAMILTON. 2010. « Préjugés 

religieux, accréditation des compétences acquises à lôétranger et évaluation des compétences 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/Labour%20Market%20Matters%20-%20March%20%202014.pdf


152 

 

spécialisées et générales des immigrants », Capsules de recherche : Un recueil de recherche 

de nos experts sur la reconnaissance des titres de comp®tences acquis ¨ lô®tranger au Canada, 

Citoyenneté et Immigration Canada. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf. 

 

ê lôaide dôun paradigme exp®rimental dans lequel nous avons remis aux participants un 

curriculum vitae et une entrevue sur vid®o dôun candidat ¨ un emploi dans un organisme, nous 

avons examiné les effets du lieu de la formation (Canada par opposition ¨ lô®tranger) et de 

lôaffiliation religieuse (chr®tien par opposition ¨ musulman) sur lô®valuation des comp®tences 

sp®cialis®es (comp®tences techniques) du candidat et sur lô®valuation de ses comp®tences 

générales (compétences non techniques). Pour le candidat form® ¨ lô®tranger, nous avons aussi 

inclus de lôinformation pr®cisant quôil ®tait agréé pour travailler au Canada. Étant donné 

lôinclusion de lôagrément des compétences spécialisées, nous avons prédit que la discrimination 

¨ lôendroit du candidat musulman, titulaire de titres de compétences étrangers, surviendrait fort 

probablement ¨ lô®valuation des comp®tences g®n®rales. 

 

BENTON, Meghan. 2013. Maximizing Potential: How Countries Can Address Skills Deficits within 

the Immigrant Workforce, Washington, DC, Migration Policy Institute. Sur Internet : 

http://www.migrationpolicy.org/research/maximizing-potential-how-countries-can-address-skills-

deficits-within-immigrant-workforce. 

 

BIOTALENT CANADA. 2013a. « Professionnels form®s ¨ lô®tranger (PFE) », Séquençage des 

données ï Les ressources humaines : moteurs de la bioéconomie canadienne, rapport 

dôinformation sur le marché du travail. Sur Internet : 

http://www.biotalent.ca/sites/biotalent/files/PDF/Sequencing/Sequencing_the_data_FR_Sept19_

2013.pdf. 

 

Les professionnels form®s ¨ lô®tranger (PFE) représentent un pourcentage élevé de la 

main-dôîuvre canadienne dans le domaine de la bio®conomie. En 2013, 38,6 % des sociétés 

ont déclaré avoir à leur emploi des employés formés aux É.-U., alors que 52,1 % ont déclaré 

avoir à leur emploi des employés formés à lôétranger. Ces pourcentages chutent quelque peu 

lorsquôon les compare à 2008, alors que 45,9 % des répondants embauchaient des employés 

formés aux États-Unis et 58,8 % des PFE. La tendance qui consiste à embaucher des PFE 

varie légèrement dôune région à lôautre. Dans la plupart des régions, de 30 % à 40 % des 
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sociétés tendent à embaucher des PFE, alors que ce chiffre augmente pour atteindre 59,1 % au 

Québec et 45,3 % dans lôOuest. Les effectifs constitués de PFE comprennent des personnes de 

partout sur la planète, mais la plus grande part provient des États-Unis (28,5 %), suivis de près 

de lôEurope (22,5 %). Cela est comparable aux résultats de 2008, alors quôon déclarait 

que 37,1 % provenaient des États-Unis et 22,0 % provenaient dôEurope. On embauche des 

PFE dans toutes les professions, mais principalement pour la recherche et le développement, la 

recherche préclinique, ainsi que pour des postes de haute direction et de cadres supérieurs. 

 

ððð. 2013b. Du talent, des possibilités : Faciliter lôentr®e des nouveaux arrivants dans la 

bioéconomie canadienne, rapport sur les professionnels formés à lôétranger et le marché de 

travail. Sur Internet : 

http://www.biotalent.ca/sites/biotalent/files/PDF/nouveaux_arrivants/BioTalent_Canada_Talent_

Opportunities_Nov_13_2013_FR.pdf. 

 

BLOCK, Sheila, et Grace-Edward GALABUZI. 2011. Canadaôs Colour Coded Labour Market: The 

Gap for Racialized Workers, Centre canadien de politiques alternatives (CCPA). Sur Internet : 

https://www.policyalternatives.ca/sites/default/files/uploads/publications/National%20Office/2011

/03/Colour%20Coded%20Labour%20Market.pdf. 

 

Dans ce rapport, nous faisons appel aux données de la version longue du recensement 

de 2006 pour comparer les tendances au niveau du travail et du revenu chez les Canadiens 

racialisés et non racialisés au sommet du boom économique. On y constate que même lorsque 

lôéconomie est au mieux, lôécart des salaires entre les Canadiens racialisés et non racialisés est 

grand : les Canadiens racialisés gagnent à peine 81,4 cents pour chaque dollar versé aux 

Canadiens non racialisés. Lôécart de revenu est attribuable aux disparités dans la distribution 

des emplois plus sûrs et plus rémunérateurs. Les données révèlent que les Canadiens 

racialisés présentent des niveaux légèrement plus élevés de participation au marché du travail, 

mais quôils continuent malgré tout de faire face à des taux de chômage plus élevés, sans 

compter quôils gagnent moins que les Canadiens non racialisés. Lôemploi quôils sont en mesure 

dôatteindre est bien plus susceptible dôêtre un poste sans la moindre sécurité, temporaire et 

assorti dôun salaire peu enviable. Par exemple, on précise dans ce rapport que les Canadiens 

racialisés sont surreprésentés dans un éventail de services commerciaux traditionnels peu 

rémunérés allant des centres dôappel aux services de sécurité, en passant par les services de 

conciergerie, alors que tel nôest pas le cas des Canadiens non racialisés. Ce rapport constitue 
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un portrait de la racialisation continue de la pauvreté au Canada. Les taux de pauvreté des 

familles racialisées sont trois fois plus élevés que chez les familles non racialisées. En 2005, 

19,8 % des familles racialisées vivaient dans la pauvreté, comparativement à 6,4 % des familles 

non racialisées. Enfin, on établit des liens, dans ce rapport, entre les emplois à faible revenu, la 

racialisation de la pauvreté et les effets des deux phénomènes sur la santé des Canadiens 

racialisés. 

 

BONIKOWSKA, Aneta, Feng HOU, et Garnett PICOT. 2011. Les immigrants très scolarisés 

obtiennent-ils des résultats différents sur le marché du travail au Canada et aux États-Unis?, 

Statistique Canada. Sur Internet : http://www.statcan.gc.ca/pub/11f0019m/11f0019m2011329-

fra.pdf. 

 

On compare dans le présent document les changements dans les salaires des nouveaux 

travailleurs immigrants titulaires dôun diplôme universitaire au Canada et aux États-Unis, au 

cours de la période allant de 1980 à 2005, à ceux de leurs homologues nés au pays et à ceux 

des diplômés dôétudes secondaires (avantage salarial du diplôme universitaire). Les salaires 

des nouveaux immigrants de sexe masculin titulaires dôun diplôme universitaire ont diminué par 

rapport à ceux des titulaires dôun diplôme universitaire nés au pays au cours de lôensemble de 

la période à lôétude au Canada, mais ils ont augmenté entre 1990 et 2000 aux États-Unis. Les 

caractéristiques des immigrants arrivant au pays ont connu plus de changements au Canada 

quôaux États-Unis au cours de la période de 1980 à 2005. Par conséquent, les changements 

dans la composition de la population immigrante ont eu un effet négatif plus grand sur les 

résultats des immigrants très scolarisés au Canada quôaux États-Unis. Toutefois, même après 

avoir pris en compte ces changements dans la composition, la plupart des écarts entre les 

gains relatifs des immigrants au Canada et des immigrants aux États-Unis sont demeurés 

inchangés. Lôavantage salarial du diplôme universitaire dans le cas des nouveaux immigrants a 

été à peu près similaire dans les deux pays en 1980, mais il était considérablement plus grand 

aux États-Unis quôau Canada en 2000, particulièrement pour les hommes. 

 

BOUDARBAT, Brahim, Maude BOULET, et Nong ZHU. 2010. « Participation au marché du travail et 

revenus dôemploi des immigrants au Qu®bec par rapport au reste du Canada », Nos diverses 

cités = Our Diverse Cities : Le Québec, Montréal, Metropolis. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/pdfs/ODC_vol7_spring2010_f.pdf. 
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Deux résultats essentiels se dégagent de cette étude. Premièrement, les immigrants arrivés 

très jeunes présentent des situations très comparables à celles des natifs autant au Québec 

que dans le reste du Canada. ê lôopposé, ceux qui immigrent moins jeunes sont très 

d®favoris®s ¨ leur arriv®e, mais leur situation sôam®liore avec le temps pass® au pays. 

Deuxi¯mement, les immigrants arriv®s ¨ lô©ge adulte et r®sidant au Qu®bec sont plus 

défavorisés sur le marché du travail que ceux des autres provinces, et ce, malgré le fait que le 

Québec sélectionne ses immigrants économiques. 

 

BOUDARBAT, Brahim, et Victor CHERNOFF. 2009. « The Determinants of Education-Job Match 

among Canadian University Graduates », document de discussion no 4513, Montréal, IZA. 

http://ftp.iza.org/dp4513.pdf. 

 

Cette étude fait appel aux données de suivi de lôenquête auprès des diplômés ï promotion 

de 2000, afin dôexaminer les déterminants du jumelage éducation-emploi chez les diplômés 

dôuniversité au Canada. Sur le plan de la politique publique, la question de lôad®quation 

éducation-emploi est pertinente compte tenu des sommes considérables que la société investit 

dans les établissements postsecondaires, ainsi que du rôle que joue le capital humain dans le 

développement économique. Nos résultats révèlent quôun diplômé sur trois (35,1 %) occupe un 

emploi qui ne présente pas un lien étroit avec ses études. Le résultat le plus important consiste 

dans ce que les caractéristiques démographiques et socioéconomiques (sexe et contexte 

familial) nôont que peu dôinfluence sur cette adéquation. Par contre, les caractéristiques de 

scolarité ont énormément dôinfluence, les programmes propres à un domaine (comme les 

sciences sociales et lôéducation) étant le plus susceptibles de donner lieu à une adéquation 

études-emploi. De plus, le niveau de scolarité (soit les diplômés qui possèdent un diplôme 

dôétudes supérieures par rapport au baccalauréat), ainsi que les bonnes notes influencent 

grandement lôad®quation. Les caractéristiques dôemploi influencent aussi lôad®quation, mais 

dans une mesure mitigée, alors que certaines caractéristiques, comme lôindustrie, ainsi que le 

travail à temps plein (plutôt quôà temps partiel) influencent lôad®quation dans une grande 

mesure, tandis que dôautres, comme la permanence de lôemploi, ainsi que la méthode employée 

pour obtenir un emploi, nôont que peu dôeffet sur lôad®quation. 

 

BOURGEAULT, Ivy Lynn, Elena NEITERMAN, Jane LEBRUN, Ken VIERS, et Judi WINKUP. 2010. 

« Brain Gain, Drain & Waste: The Experiences of Internationally Educated Health Professionals 
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in Canada », Ottawa, Université dôOttawa. Sur Internet : 

http://www.threesource.ca/documents/February2011/brain_drain.pdf. 

 

Le Canada a toujours compté sur des professionnels de la santé formés à lôétranger (PSFE) 

afin de combler les pénuries dans les milieux ruraux et éloignés, ainsi que les postes difficiles à 

pourvoir dans son système de soins de santé. Il continue de le faire et, alors que tel a été le cas 

chez les médecins et les infirmières par le passé, il procède maintenant de cette façon avec les 

sages-femmes. Pendant ce temps, nous entendons de nombreux comptes rendus de PSFE qui 

sont incapables de pratiquer leur profession au Canada. Les obstacles à la pratique des 

PSFE ï ce que certains ont qualifié de « gaspillage de cerveaux » ï sont récemment devenus 

une préoccupation considérable pour les Canadiens. Les difficultés qui en découlent ne se 

limitent pas au contexte canadien ï en termes de perte de main-dôîuvre et de solutions 

possibles à sa crise des ressources humaines ï puisque la situation entraîne des implications 

considérables pour les pays dôoù migrent les fournisseurs de soins de santé. Cette étude a été 

conçue afin de combler certaines de ces lacunes que présentent nos connaissances en 

examinant : les expériences des médecins, infirmières et sages-femmes formés à lôétranger qui 

cherchaient ¨ sôint®grer ¨ la profession, qui ont réussi et qui ont décidé de réorienter leurs 

efforts; ainsi que les obstacles et les facteurs habilitants quôils ont rencontrés en cours de route 

et qui, dôaprès eux, ont influencé leur réussite relative ¨ sôint®grer aux systèmes provinciaux de 

soins de santé au Canada. Nous avons décidé, dès le départ, de recueillir les points de vue des 

PSFE. Cette décision avait pour but de compléter les recommandations stratégiques exprimées 

lors des consultations auprès des intervenants, parce que les enjeux qui sont venus à lôattention 

des intervenants canadiens peuvent être ou non le reflet fidèle des expériences des PSFE. 

Lôanalyse reposait sur une approche comparative entre les professions, puisquôelle nous a 

permis dôétablir un contraste entre le processus et les résultats des différents modèles 

dôintégration des différentes professions. Nous avons interviewé 67 diplômés internationaux en 

médecine (DIM), 70 infirmières form®es ¨ lô®tranger (IFE), ainsi que 39 sages-femmes formées 

¨ lô®tranger (SFFE), que nous avons recrutés en faisant appel à différents moyens dans quatre 

provinces, soit la Colombie-Britannique, le Manitoba, lôOntario et le Québec, et ce, dans deux 

langues. Partant de ces conversations, nous avons suivi leurs expériences, depuis leur décision 

de venir au Canada, en passant par le processus quôils ont suivi pour y parvenir, et nous avons 

ensuite examiné les obstacles et les facteurs habilitants au cours de leur intégration à la 

profession et au marché du travail. Nous avons présenté certaines de leurs recommandations 
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en matière de politiques dans le but dôaméliorer la situation des personnes qui suivront leur 

cheminement. 

 

BOYD, Monica, et Lisa KAIDA. 2010. « Intégration au marché du travail des ingénieurs et des 

médecins formés à lôétranger », Capsules de recherche : Un recueil de recherche de nos 

experts sur la reconnaissance des titres de compétences acquis ¨ lô®tranger au Canada, 

Citoyenneté et Immigration Canada. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf. 

 

Lôobjectif de la pr®sente recherche consiste ¨ examiner les cons®quences sur le march® du 

travail pour les personnes n®es ¨ lô®tranger dont les dipl¹mes les plus ®lev®s ont ®t® acquis ¨ 

lôext®rieur du Canada dans les domaines de la m®decine et du g®nie. Trois questions pr®cises 

ont été posées. Premièrement, quelles ont été les tendances au cours des deux dernières 

d®cennies en ce qui a trait ¨ la circulation ¨ lô®chelle internationale des ing®nieurs et des 

médecins? Deuxièmement, dans quelle mesure les ingénieurs et les médecins formés à 

lô®tranger occupent-ils des postes quôils devraient occuper, compte tenu de leur formation? 

Troisièmement, quels sont les manques à gagner pour les ingénieurs et les médecins 

immigrants form®s ¨ lô®tranger qui ne trouvent pas dôemploi correspondant ¨ leur formation? 

 

BUREAU DU COMMISSAIRE À LôÉQUITÉ. 2009. Étude sur les organismes dô®valuation des titres de 

compétences. Sur Internet : 

http://www.fairnesscommissioner.ca/files_docs/content/pdf/fr/study_of_qualifications_assessme

nt_agencies_print_pdf_french.pdf. 

 

Le but de cette étude, menée par le Bureau du commissaire à lôéquité (BCE), était de 

comprendre et de consigner la façon dont les organismes dôévaluation des titres de 

compétences de lôOntario remplissent leur mandat. Les recherches sur lôaccès aux professions 

réglementées en Ontario ont eu jusquôici tendance à ne sôintéresser quôaux organismes de 

réglementation. Or, les organismes dôévaluation sont aussi des acteurs clés en ce qui touche 

lôaccès aux professions. Il importe par conséquent de se demander comment ces organismes 

peuvent contribuer à veiller à ce que les candidats et les auteurs dôune demande soient traités 

de façon juste et équitable. Le BCE sôappuiera sur les résultats de lôétude pour soumettre des 

recommandations aux organismes de réglementation et au gouvernement. Ces résultats 

serviront aussi de fondement au dialogue qui doit sôengager entre les organismes de 
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réglementation et les organismes dôévaluation des titres de compétences avec lesquels ils 

collaborent. 

 

ððð. 2013a. Sur le chemin de lô®quit® : Accès aux professions réglementées en Ontario et 

n®cessit® dôint®grer les nouveaux arrivants au sein de lô®conomie mondiale. Sur Internet : 

http://www.fairnesscommissioner.ca/files_docs/content/pdf/fr/A%20Fair%20Way%20to%20Go%

20Full%20Report%20FR%20Jan%202013.pdf. 

 

La portée de la loi est vaste, dans la mesure où elle couvre 40 organismes de réglementation 

totalisant plus de 800 000 membres. Elle inclut des professions bien établies, par exemple le 

droit et la médecine, ainsi que des professions assumant depuis peu les droits et 

responsabilités des professions autoréglementées en Ontario. En outre, de nombreux métiers 

spécialisés seront bientôt placés sous la surveillance du BCE. Après cinq années dôactivité, le 

BCE occupe une position unique pour évaluer à la fois les progrès accomplis et les problèmes 

persistants en matière dôaccès équitable aux professions. Le présent rapport analyse les 

progrès réalisés et les défis rencontrés en matière dôaccès équitable aux professions de 2007 à 

2012; résume les principaux résultats des évaluations des organismes de réglementation qui 

ont été réalisées par le BCE en 2011-2012; et propose des mesures pour renforcer les progrès. 

 

ððð. 2013b. Exigences en matière de diplômes et solutions de remplacement acceptables : 

Défis et possibilités pour les professions réglementées de lôOntario. Sur Internet : 

http://www.fairnesscommissioner.ca/files_docs/content/pdf/fr/Academic%20Requirements%20a

nd%20Acceptable%20Alternatives_Office%20of%20the%20Fairness%20Commissioner.pdf.  

 

Les personnes formées à lôétranger éprouvent souvent des difficultés à satisfaire aux exigences 

en matière de diplômes relatives à lôagr®ment dans une profession réglementée de lôOntario. La 

présente étude, intitulée Exigences en matière de diplômes et solutions de remplacement 

acceptables : Défis et possibilit®s pour les professions r®glement®es de lôOntario, examine les 

enjeux liés à lôaccès équitable dans le cadre de ces exigences. Elle porte principalement sur les 

38 professions incluses dans le mandat du Bureau du commissaire à lôéquité de lôOntario. 

Lôétude présente les exigences normalisées en matière de diplômes de ces professions, 

examine la souplesse dont elles font preuve pour reconnaître des « solutions de remplacement 

acceptables » auxdites exigences et traite des enjeux liés à lôaccès équitable dans le cadre de 

ces solutions de remplacement.  
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CALGARY CATHOLIC IMMIGRATION SOCIETY. 2014. Settlement and Integration Experiences in 

Calgary, Looking Deep with Twenty-Four Stories. Sur Internet : http://www.calgarylip.ca/wp-

content/uploads/2013/05/interview-report_May17.pdf (consulté le 1er avril). 

 

Dans le cadre de cette étude, nous avons recueilli 24 récits auprès dôun groupe diversifié de 

femmes et dôhommes ayant vécu des expériences variées en matière dôimmigration et 

dôétablissement. Ces entrevues détaillées ont été catégorisées en fonction de thèmes, et sont 

axées avant tout sur lôexpérience des participants. Des entrevues de type exploratoire en 

personne et semi-structurées ont été réalisées en anglais (nous avons fait appel à des 

traducteurs pour deux entrevues). Les noms des participants apparaissant dans ce document 

ont été changés. Sept participants avaient 30 ans ou moins, huit avaient de 31 à 40 ans, alors 

que six avait 41 ans ou plus et trois participants nôont pas révélé leur âge. La moitié des 

participants étaient des femmes. 

 

CARTER, Tom, Manish PANDEY, et James TOWNSEND. 2010. The Manitoba Provincial Nominee 

Program: Attraction, Integration and Retention of Immigrants, étude no 10 de lôInstitut de 

recherche en politiques publiques (IRPP). Sur Internet : 

http://www.irpp.org/assets/research/diversity-immigration-and-integration/the-manitoba-

provincial-nominee-program/IRPP-study-no10.pdf. 

 

CENTRE FOR POPULATION, AGING AND HEALTH. 2014. The Underutilization of Immigrant Skills: 

Trends and Policy Issues, London (Ontario), Université Western. Sur Internet : 

http://sociology.uwo.ca/cluster/en/documents/Research%20Briefs/PolicyBrief14.pdf. 

 

Depuis 1996, le problème de la sous-utilisation des compétences des immigrants au Canada 

sôest accru de manière considérable. Les immigrants ayant étudié à lôuniversité sont plus 

nombreux, mais notre analyse du recensement révèle malgré tout que leur accès à des emplois 

spécialisés de professionnels et de gestionnaires a diminué entre 1996 et 2006. Au cours de 

ces années, la valeur du travail perdu au sein de lôéconomie canadienne en raison de la sous-

utilisation des compétences des immigrants est passée dôenviron 4,8 milliards à 

11,37 milliards de dollars par année. Compte tenu de lôimportance de lôimmigration pour le 

développement économique, lôévaluation des politiques actuelles et la prise en compte des 

orientations futures semblent urgentes. 
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CHENG, Liying, Melisa SPALING, et Xiaomei SONG. 2013. The Role of Testing in Professional 

Certification for Newly Arrived Foreign-Trained Professionals to Canada, document de travail 

no 94 du CERIS ï Le centre Metropolis de lôOntario, Toronto. Sur Internet : 

http://www.ceris.metropolis.net/wp-content/uploads/2013/01/CWP94_Cheng_Spaling_Song.pdf. 

 

Cette étude a pour but dôexaminer le rôle des épreuves dôagr®ment dans lôagr®ment 

professionnel du point de vue des professionnels formés à lôétranger nouvellement arrivés et de 

leurs associations professionnelles respectives. Lôétude se déroulera à Kingston, Windsor et 

Toronto ï qui présentent un éventail dôenvironnements dô®tablissement de petite, moyenne et 

grande taille en Ontario. Une combinaison de méthodes fondées sur des entrevues et lôanalyse 

des épreuves sera utilisée afin dôatteindre le but de la recherche. Les constatations de lôétude 

illustreront le rôle complexe que lô®preuve dôagr®ment joue lorsquôil sôagit dôappuyer avec 

succès les professionnels formés à lôétranger en tant quôétape essentielle/intégrale de lôatteinte, 

par le Canada, de ses objectifs à long terme sur les plans social et économique. 

 

CHICHA, Marie-Thérèse. 2010a. « La déqualification des immigrées hautement qualifiées à 

Montréal : une question de degré? », Nos diverses cités = Our Diverse Cities : Le Québec, 

Montréal, Metropolis. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/pdfs/ODC_vol7_spring2010_f.pdf. 

 

Cet article vise à cerner les facteurs explicatifs de la déqualification subie par les immigrantes 

hautement qualifiées établies à Montréal. Les résultats font ressortir une forte fréquence de la 

d®qualification parmi les 44 participantes ¨ lô®tude : 43 % sont fortement d®qualifi®es et 25 % le 

sont moyennement, même après plusieurs années au Québec. Celles qui ne sont pas 

déqualifiées (32 %) ont, pour la plupart, passé une ou plusieurs années dans des emplois de 

mise à niveau de leurs qualifications. Plusieurs variables jouent un rôle significatif dans la 

présence et le degré de la déqualification, soit les stratégies familiales, la reconnaissance des 

diplômes étrangers, les possibilités de requalification et la discrimination en milieu de travail. 

Les politiques dôint®gration doivent insister sur la coh®rence et le synchronisme des 

interventions sur divers plans afin dô®viter le gaspillage du capital humain dôun nombre 

important dôimmigrantes, et de contribuer à la réussite de leur intégration professionnelle. 
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Degree? », Nos diverses cités = Our Diverse Cities ï Quebec, vol. 7, Metropolis. 

http://canada.metropolis.net/pdfs/ODC_vol7_spring2010_e.pdf. 

 

Cet article vise à cerner les facteurs explicatifs de la déqualification subie par les immigrantes 

hautement qualifiées établies à Montréal. Les résultats font ressortir une forte fréquence de la 

d®qualification parmi les 44 participantes ¨ lô®tude : 43 % sont fortement d®qualifi®es et 25 % le 

sont moyennement, même après plusieurs années au Québec. Celles qui ne sont pas 

déqualifiées (32 %) ont, pour la plupart, passé une ou plusieurs années dans des emplois de 

mise à niveau de leurs qualifications. Plusieurs variables jouent un rôle significatif dans la 

présence et le degré de la déqualification, soit les stratégies familiales, la reconnaissance des 

diplômes étrangers, les possibilités de requalification et la discrimination en milieu de travail. 

Les politiques dôint®gration doivent insister sur la coh®rence et le synchronisme des 

interventions sur divers plans afin dô®viter le gaspillage du capital humain dôun nombre 

important dôimmigrantes, et de contribuer à la réussite de leur intégration professionnelle. 

 

CITIES OF MIGRATION. 2012. Good Ideas from Successful Cities: Municipal Leadership in 

Immigrant Integration, Cities of Migration ï A Maytree Idea. Sur Internet : 

http://citiesofmigration.ca/wp-content/uploads/2012/03/Municipal_Report_Main_Report2.pdf. 

 

Chaque ville au monde est en mesure dôoffrir un accueil plus invitant et de contribuer à la 

réussite des immigrants en créant des conditions propices à lôinvestissement, à lôattachement et 

au sentiment dôappartenance. Les villes occupent une position unique qui leur permet 

dôapprendre les unes des autres, dôadapter et de reproduire les pratiques exemplaires. Peu 

importe le cadre légal et les champs de compétence, ou les différences au niveau des 

responsabilités des municipalités, les villes du monde entier sont imputables à lôendroit de leurs 

commettants et disposent dôun vaste éventail de leviers afin dôamener des changements ï au 

moyen dôinstruments de politique (égalité, inclusion, non-discrimination), en tant que 

fournisseurs de services (établissement, éducation, logement, police, etc.), en tant 

quôemployeurs et gestionnaires de la diversité, ainsi quôen tant que moteurs de lôéconomie 

locale ï à partir des infrastructures et des approvisionnements jusquôau soutien des 

investissements, de lôentrepreneuriat et de lôincubation des petites entreprises. 
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CITOYENNETÉ ET IMMIGRATION CANADA. 2009. Lôengagement du gouvernement du Canada 

envers la reconnaissance des titres de compétences étrangers : Rapport dô®tape 2009. Sur 

Internet : http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/publications/bortce/rapport-etape2009.asp. 

 

Dans ce deuxième rapport dôétape, publié par le Bureau dôorientation relatif aux titres de 

compétences étrangers, on met en lumière les réalisations du fédéral dans le domaine de la 

reconnaissance des titres de compétences étrangers grâce à la collaboration de nombreux 

partenaires essentiels. Notre retour sur lôannée révèle un engagement solide de la part du 

gouvernement du Canada lorsquôil sôagit dôattirer des immigrants et dôassurer que des 

processus sont en place afin de permettre aux travailleurs formés à lôétranger dôexploiter 

pleinement leurs compétences et leurs connaissances sur le marché du travail au Canada. 

 

ðð. 2011. Rapport annuel au Parlement sur lôimmigration, rapport annuel, gouvernement du 

Canada. Sur Internet : http://www.cic.gc.ca/francais/pdf/pub/rapport-annuel-2011.pdf. 

 

La section 1 présente un aperçu du contexte dans lequel évolue actuellement le programme 

dôimmigration du Canada, ainsi quôun résumé du plan dôimmigration pour 2012. La section 2 

comporte un résumé des activités et des initiatives touchant la sélection des résidents 

permanents et temporaires. On y présente en outre les principales statistiques sur les résidents 

permanents et temporaires admis en 2010. La section 3 porte sur les partenariats que CIC a 

conclus avec les provinces et les territoires. Elle présente les ententes bilatérales actuellement 

en vigueur avec les provinces et les territoires, ainsi que les principales initiatives menées 

conjointement. La section 4 donne un aperçu des programmes dôétablissement et de 

réinstallation ainsi que des activités liées à la citoyenneté canadienne. La section 5 décrit le 

cadre de CIC pour lôanalyse comparative entre les sexes, fait état des activités menées dans ce 

domaine et donne un aperçu statistique des différences entre les sexes révélées par les 

principales statistiques sur lôimmigration. 

 

ððð. 2012a. Rapport de base de la BDIM 2008 ï Portrait national des résultats des 

immigrants : Revenus dôemploi de 2001 ¨ 2008. Sur Internet : 

http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/recherche/bdim2008/index.asp. 

 

Le présent rapport se penche sur les résultats selon les catégories dôimmigration. Il est axé plus 

particulièrement sur les travailleurs qualifiés ï demandeurs principaux (TQDP), en fonction 
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notamment de leur sexe, de leur âge au moment de lôimmigration et de leur groupe 

professionnel. Il fournit également des renseignements sur dôautres catégories dôimmigration en 

guise de comparaison. En raison de son lien étroit avec la Base de données longitudinales sur 

les immigrants (BDIM), alimentée à partir des dossiers fiscaux, le présent rapport inclura 

uniquement les immigrants âgés de 15 ans ou plus qui ont produit une déclaration de revenus. 

 

ððð. 2012b. Rapport de base de la BDIM 2008 ï Portrait provincial des résultats des 

immigrants : Revenus dôemploi de 2001 à 2008. Sur Internet : 

http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/recherche/bdim2008-rapport-base.asp 

 

Le présent rapport complète le portrait national, et conjointement, le portrait provincial et le 

portrait national composent le Rapport de base de la Base de donn®es sur lôimmigration (BDIM) 

2008, qui constitue le rapport central sur les documents de recherche de la BDIM, produit par la 

Direction g®n®rale de la recherche et de lô®valuation, et qui d®crit les r®sultats des immigrants 

pour 2008. Ce rapport contient de lôinformation sur les résultats des immigrants dans chaque 

province ou région (en raison de leur petite taille, les provinces de lôAtlantique sont regroupées 

pour former la région de lôAtlantique). La BDIM constitue la principale source de données. 

Dôautres ensembles de données, dont le Magasin des données de recherche (MDR) et les 

totalisations spéciales de lôAgence du revenu du Canada (ARC), sont également utilisés.  

 

ððð. 2012c. Profils des cat®gories dôimmigration dôapr¯s la BDIM 2008, Recherche et 

évaluation. Sur Internet : http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/recherche/bdim2008-profils-

cat.asp. 

 

Les profils couvrent les 12 catégories suivantes. Chaque profil contient deux sections 

principales : Contexte : Offre des données démographiques sur les immigrants admis dans la 

catégorie en question selon la province, le dernier pays de résidence permanente, la situation 

familiale, lôâge et le sexe; et Résultats économiques : Offre de lôinformation sur le rendement 

économique des immigrants de la catégorie en question par rapport à celui des immigrants 

dôautres catégories et à tous les Canadiens, y compris pour ce qui est des revenus dôemploi 

moyens, de la distribution des revenus, et de la fréquence des revenus dôemploi, du recours à 

lôaide sociale et du recours à lôassurance-emploi. 
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ððð. 2013a. Faits et chiffres 2012 ï Aper­u de lôimmigration : Résidents permanents et 

temporaires, gouvernement du Canada. Sur Internet : 

http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/statistiques/faits2012/index.asp. 

 

ððð. 2013b. Faits et chiffres 2012 ï Aper­u de lôimmigration : Résidents permanents et 

temporaires. Sur Internet : http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/statistiques/menu-faits.asp. 

 

CLANCY, Ray. 2014. Immigrants with Degrees Find It Harder to Find Professional Jobs in 

Canada, reportage, Immigrant Employment Council of BC (IECBC). Sur Internet : 

http://www.iecbc.ca/about-us/in-the-news/news/immigrants-degrees-find-it-harder-to-find-

professional-jobs-canada. 

 

Dôaprès les chercheurs, les immigrants très instruits au Canada sont confrontés à des difficultés 

plus nombreuses lorsquôil sôagit dôaccéder aux postes de professionnels et de gestionnaires 

quôau milieu des années 1990. Une équipe de lôUniversité de Toronto a analysé les tendances 

en ce qui concerne la réussite des immigrants possédant des diplômes universitaires dôaprès 

les données des recensements de 1996, 2001 et 2006 et constaté une tendance au 

« gaspillage des cerveaux ». Ils ont découvert que, quoique les immigrants récents soient plus 

susceptibles de détenir des diplômes universitaires que ceux qui les ont précédés, ils accèdent 

à des emplois très spécialisés dans des proportions moindres. En 1996, quelque 50,4 % des 

hommes récemment immigrés possédant une éducation supérieure étaient parvenus à obtenir 

un emploi très spécialisé comparativement à 70,7 % des hommes instruits nés au Canada. 

En 2006, cependant, à peine 43,5 % des hommes immigrants instruits avaient un tel emploi, 

alors que le pourcentage des hommes nés au Canada était demeuré inchangé. 

 

CONSEIL ÉCONOMIQUE DES PROVINCES DE LôATLANTIQUE. 2010. Embaucher des travailleurs 

internationaux au Canada atlantique ï Guide pour les employeurs, rapport de recherche. Sur 

Internet : http://web.apec-econ.ca/publications/view/?do-

load=1&publication.id=171&site.page.id=2000. 

 

Quand vous cherchez à combler un manque de main-dôoeuvre, il peut °tre utile de faire venir 

dans votre entreprise des travailleurs internationaux, ce qui permet du même coup de renforcer 

la diversité de votre main-dôoeuvre et de nouer des liens avec les marchés internationaux. 

Lôembauche de travailleurs internationaux exigera g®n®ralement de vous que vous ajustiez 
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certaines de vos strat®gies que vous utilisez ¨ lôheure actuelle pour lôembauche et pour retenir 

les membres de votre personnel. Le présent guide est donc conçu en vue de vous aider tout au 

long du processus, depuis le recrutement et la s®lection dôun travailleur international jusquô¨ 

lôint®gration de ce nouveau travailleur international dans votre personnel. Pour rendre le 

processus dôembauche dôun travailleur international facile ¨ suivre, nous lôavons d®compos® en 

cinq étapes, qui seront expliquées en détail dans les sections de ce guide. 

 

ððð. 2012. Le défi des compétences : cinq enjeux déterminants pour le marché du travail au 

Canada atlantique, rapport de recherche. Sur Internet : http://web.apec-

econ.ca/publications/view/?do-load=1&publication.id=212&site.page.id=2000 

 

Le présent rapport évalue les résultats obtenus récemment par le Canada atlantique sur le 

marché du travail et les enjeux déterminants auxquels la région fait face. Il a pour but de 

favoriser la compr®hension du march® du travail dans la r®gion et dôaider les parties int®ress®es 

¨ sôadapter aux enjeux mis en ®vidence. Le rapport se concentre sur cinq enjeux d®terminants : 

lôaffaiblissement des tendances d®mographiques; lô®volution de la demande de comp®tences; la 

n®cessit® dôam®liorer lôutilisation de la main-dôîuvre disponible; la capacit® quôa le march® de 

sôadapter aux changements d®mographiques et ®conomiques; et le caract¯re adéquat des 

informations et des politiques sur le marché du travail. 

 

COSCO, Lia. 2011. « Canadian Overseas Schools: A Unique Approach to the Export of 

Canadian Education », Agenda Canada-Asie = Canada-Asia Agenda, no 18, Fondation 

Asie-Pacifique du Canada. Sur Internet : 

https://www.asiapacific.ca/sites/default/files/filefield/canadian_overseas_school.pdf. 

 

La demande dôéducation canadienne est en hausse, de façon la plus visible en Asie. Un aspect 

important et croissant, quoique relativement inexploré, de lôengagement en matière dôéducation 

canadienne à lôétranger concerne les écoles ayant des campus ¨ lô®tranger et les ®coles 

internationales. La reconnaissance provinciale des écoles canadiennes ayant des campus à 

lô®tranger représente une des initiatives internationales les plus innovatrices dans le domaine de 

lôéducation. Cependant, un manque de transparence, de surveillance et de soutien au niveau de 

la reconnaissance et du fonctionnement des écoles canadiennes extraterritoriales représente 

un risque en ce qui concerne les normes du Canada en matière dôéducation internationale. 
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DECHIEF, Diane, et Philip OREOPOULOS. 2014. Why Do Some Employers Prefer to Interview 

Matthew but Not Samir? New Evidence from Toronto, Montreal and Vancouver, rapport de 

recherche no 95 du Réseau canadien de chercheurs dans le domaine du marché du travail et 

des compétences (RCCMTC). Sur Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2095%20-

%20Dechief%20and%20Oreopoulos.pdf. 

 

Aux fins de cette étude, les chercheurs ont fait parvenir par courriel des milliers de curriculum 

vitae créés de façon aléatoire en réponse à des offres dôemploi à Toronto, Montréal et 

Vancouver entre les mois de février et septembre 2010. Les curriculum vitae ont été créés de 

façon à donner une représentation plausible dôimmigrants types récemment arrivés de la Chine 

et de lôInde (les principaux pays sources dôimmigrants dans les trois villes) en vertu du système 

de points de même que de non-immigrants ayant ou non un nom de consonance étrangère. Les 

chercheurs ont recueilli et analysé les données en ce qui concerne les taux de rappel pour 

chaque type de curriculum vitae. Les chercheurs ont également procédé à une analyse 

qualitative comprenant des entrevues et des questionnaires envoyés par courriel aux éventuels 

employeurs. 

 

DIETZ, J., V. M. ESSES, C. JOSHI, et C. BENNETT-ABUAYYASH. 2009. The Evaluation of 

Immigrantsô Credentials: The Roles of Accreditation, Immigrant Race, and Evaluator Biases, 

document de travail no 18 du RCCMTC, Vancouver. Sur Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2018%20-

 %20Dietz%20and%20Esses.pdf. 

 

DIVERSITY INSTITUTE. 2009. « Sondage sur les immigrants dans le marché du travail dans la 

région de Peel », Capsules de recherche : Un recueil de recherche de nos experts sur la 

reconnaissance des titres de comp®tences acquis ¨ lô®tranger au Canada, Université Ryerson. 

Sur Internet : http://canada.metropolis.net/publications/francophone_capsule_f.pdf. 

 

Au cours de la derni¯re d®cennie, lôimmigration et la migration secondaire en provenance 

dôautres grandes villes comme Toronto ont transform® le paysage de Peel. En effet, cette 

municipalit® est devenue lôune des plus grandes et des plus diversifi®es, et conna´t lôun des taux 

de croissance les plus élevés en Ontario. Bien que la plupart des immigrants dans la région de 
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Peel soient tr¯s instruits et tr¯s qualifi®s, ils ont de la difficult® ¨ sôint®grer au march® du travail 

de Peel. Des recherches ¨ lô®chelle nationale et provinciale sur lôint®gration des immigrants au 

marché du travail confirment que de nombreux immigrants doivent surmonter un grand nombre 

dôobstacles et ont donc de la difficult® ¨ trouver un emploi et/ou un emploi qui corresponde à 

leurs compétences et expérience. En dépit de recherches poussées sur les expériences des 

immigrants sur le march® du travail au Canada et en Ontario, le manque dô®tudes ax®es sur 

Peel a laissé des lacunes dans notre connaissance de la région. Les niveaux élevés 

dôimmigration et la croissance rapide de la population, la situation des nouveaux arrivants qui se 

détériore sur le marché du travail, et le manque de données au sujet de Peel ont entraîné la 

n®cessit® dôeffectuer les recherches d®crites dans le pr®sent rapport. 

 

DUMONT, Jean-Christophe, Gilles SPIELVOGEL, et Sarah WIDMAIER. 2010. « Les migrants 

internationaux dans les pays développés, émergents et en développement : Élargissement du 

profil », Documents de travail de lôOCDE : Questions sociales, emplois et migrations, no 114, 

Organisation de coopération et de développement économiques (OCDE). Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/els/mig/48435895.pdf. 

 

La croissance de la mobilité internationale révèle lôimportance de données internationales 

comparables pour décrire la migration mondiale et ses caractéristiques, non seulement dans les 

pays de destination, mais aussi dans les pays dôorigine. Ce document donne une image 

détaillée des populations émigrée et immigrée dans les années 2000 à partir de la nouvelle 

base de données bilatérale mondiale DIOC-E. DIOC-E offre la possibilité dôétudier différents 

aspects de la migration sud-sud et de réaliser des comparaisons fiables avec la migration 

sud-nord. En particulier, des données plus fiables provenant des pays dôorigine permettent de 

calculer des taux dôexpatriation par niveaux dôinstruction en incluant les grands pays de 

destination hors de la zone OCDE. Cela remet en question des conclusions établies 

précédemment sur lôimportance relative de la migration dans différentes régions du monde, 

affine les caractéristiques principales des émigrants et donne un éclairage sur des questions 

clés comme la dimension « genre » de la migration internationale et la sélectivité des 

mouvements migratoires. DIOC-E (version 2.0) contient des données pour 89 pays de 

destination, dont 61 sont en dehors de la zone OCDE. La base de données contient des 

informations par niveaux dôinstruction, âge, sexe et résultats sur le marché du travail pour 

110 millions de migrants âgés de 15 ans et plus, soit environ 72 % de lôestimation mondiale des 

migrants internationaux. Au total, 46,8 millions de migrants (43,6 %) sont faiblement qualifiés, 
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37,5 millions (35 %) ont un niveau de scolarité intermédiaire et 23 millions (21,5 %) sont 

hautement qualifiés. Bien que la migration faiblement qualifiée prédomine en termes absolus, 

tant vers les pays de lôOCDE que vers les pays non membres, les taux dôexpatriation des 

migrants hautement qualifiés dépassent les taux dôexpatriation globaux dans toutes les régions, 

reflétant ainsi la sélectivité de la migration. Les analyses économétriques des déterminants 

bilatéraux de la migration des personnes hautement qualifiées distinguent la migration sud-nord 

de la migration sud-sud. En ce qui concerne la migration vers les pays de lôOCDE, la relation 

entre le taux dôexpatriation des personnes hautement qualifiées et le niveau de revenus des 

pays dôorigine suit une courbe en U inversée. Cependant, tel nôest pas le cas pour la migration 

vers les pays non membres. Les taux dôexpatriation globaux ainsi que ceux des personnes 

hautement qualifiées vers les pays non membres augmentent lorsque le niveau de revenu des 

pays dôorigine diminue.  

 

FANG, Tony, Nina DAMSBAEK, Philip KELLY, Maryse LEMOINE, Lucia LO, John SHIELDS, et Steven 

TUFTS. 2010a. « Are Immigrant Wages Affected By The Source Of Job Search Information? », 

rapport analytique no 7 de la Toronto Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI). Sur 

Internet : http://www.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport7.pdf. 

 

Question de recherche : Quels sont les résultats sur le marché du travail ï quôon définit, dans 

ce cas-ci, comme étant les salaires horaires moyens ï des immigrants présentement employés 

en fonction de la source dôinformation utilisée pour dénicher leur emploi? Points principaux : 

¶ Les immigrants employés qui ont obtenu leur emploi actuel grâce à des reportages, à des 
postes affichés par leur syndicat et à des organismes de recrutement présentaient les 
salaires horaires moyens les plus élevés. 

¶ Les immigrants employés qui ont obtenu leur emploi actuel grâce à leur initiative personnelle, 
à des membres de la famille ou des amis et aux centres dôemploi du Canada présentaient les 
salaires horaires moyens les plus faibles. 

¶ Les immigrants récents présentaient des salaires plus élevés lorsquôils avaient trouvé leur 
emploi sur lôInternet ou grâce à leur initiative personnelle. 

¶ Les immigrants sont plus susceptibles dôavoir trouvé leurs emplois actuels en faisant appel à 
des sources dôinformation donnant lieu à des salaires moins élevés (famille et amis, initiative 
personnelle) quôà des sources donnant accès à des salaires plus élevés (postes affichés par 
le syndicat, reportages ou organismes de recrutement). 

¶ Les immigrants qui avaient trouvé leur emploi grâce à des reportages, à des salons de 
lôemploi, à lôInternet, aux Centres dôemploi du Canada ou par des annonces réservées aux 
offres dôemploi gagnaient davantage que les Canadiens de naissance. 

¶ Plus les immigrants vivaient au Canada depuis longtemps, plus leur salaire horaire moyen 
était élevé. 
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¶ Les résultats des immigrantes étaient beaucoup moins reluisants que ceux des Canadiennes 
de naissance, des Canadiens de naissance et des immigrants. 

 

FANG, Tony, et coll. 2010b. Immigrant Earnings by Size of Workplace: Are Immigrant Earnings 

Affected by the Size of Their Employer?, rapport analytique no 3 de la Toronto Immigrant 

Employment Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport3.pdf. 

 

La taille de lôentreprise détermine le salaire horaire moyen. Les immigrants qui travaillent au 

sein de grandes entreprises présentent des salaires horaires moyens plus élevés, et ce, peu 

importe le sexe. En comparant la taille de lôentreprise, on constate que les hommes immigrants 

et les femmes immigrantes gagnent des salaires comparables à ceux de leurs homologues 

canadiens de naissance. Cependant, les immigrants récents gagnent toujours des salaires 

horaires moins élevés. Les Canadiennes de naissance et les immigrantes gagnent toujours des 

salaires horaires moins élevés que les hommes, et ce, même lorsque ceux-ci gagnent des 

salaires relativement peu élevés. Les immigrants qui sont arrivés entre 1991 et 2000 présentent 

des salaires moins élevés que les immigrants qui sont arrivés avant 1991 ou après 2000. 

 

ððð. 2012. Promotion in the Workplace: How Is Promotion in the Workplace Affected by 

Nativity, Period of Immigration, Ethnicity, Gender, Education, Occupation and Employment 

Tenure?, rapport analytique no 27 de la Toronto Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI). 

Sur Internet : http://www.yorku.ca.ezproxy.library.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport27.pdf. 

 

On examine, dans ce rapport, la probabilité quôun employé se voie accorder une promotion. 

Parmi les employés qui ont obtenu une promotion, on examine également le nombre de 

promotions quôon leur a décernées. Dans lôensemble, les Canadiens de naissance présentent 

une probabilité plus élevée dôobtenir une promotion que les immigrants de longue date et les 

immigrants récents, bien que la différence soit minime. Cependant, chez ceux qui ont obtenu 

des promotions, les immigrants récents en ont obtenu moins que les Canadiens de naissance 

ou les immigrants de longue date.  

 

FÉDÉRATION CANADIENNE DES MUNICIPALITÉS. 2014. La qualité de vie dans les municipalités 

canadiennes : Lôimmigration et la diversit® dans les villes et les collectivit®s canadiennes, 

rapport thématique no 5. Sur Internet : 
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http://www.fcm.ca/Documents/reports/Immigration_and_Diversity_in_Canadian_Cities_and_Co

mmunities_FR.pdf (consulté le 1er avril). 

 

Ce cinquième rapport thématique publié par la Fédération canadienne des municipalités (FCM) 

dans le cadre du Système de rapports sur la qualité de vie (SRQDV) porte sur les tendances et 

les enjeux liés à lôimmigration et à la diversité dans 24 des plus grandes municipalités, 

municipalités régionales et communautés métropolitaines du Canada, qui représentent 54 % de 

la population canadienne. Le rapport, qui se fonde sur des données couvrant la période 

de 2001 à 2006, compare et met en contraste trois groupes distincts : les non-immigrants, côest-

à-dire des citoyens canadiens nés au Canada; les immigrants de longue date, côest-à-dire des 

résidents nés à lôétranger qui vivent au Canada depuis plus de cinq ans; et les immigrants 

récents, des résidents nés à lôétranger qui vivent au Canada depuis cinq ans ou moins. 

 

FORUM DES MINISTRES DU MARCHÉ DU TRAVAIL (FMMT). 2009. Cadre pancanadien dô®valuation 

et de reconnaissance des qualifications professionnelles acquises ¨ lô®tranger, Gatineau, Sa 

Majesté la Reine du Chef du Canada. Sur Internet : 

http://www.edsc.gc.ca/fra/emplois/reconnaissance_titres/docs/cpc.pdf. 

 

On décrit, dans ce premier rapport dôétape, les efforts pancanadiens que le gouvernement 

fédéral, ainsi que les gouvernements provinciaux et territoriaux ont entrepris au cours de la 

dernière année, et ce, souvent en collaboration avec les intervenants, afin de mettre en place 

un cadre pancanadien dôévaluation et de reconnaissance des qualifications professionnelles 

acquises à lôétranger. En plus de certains des faits saillants de 2009-2010, on y trouve 

également des exemples de pratiques exemplaires quôutilisent différentes instances, ainsi que 

les priorités pour la prochaine année. 

 

ðð. 2011. Cadre pancanadien dô®valuation et de reconnaissance des qualifications 

professionnelles acquises ¨ lô®tranger : Rapport dô®tape, Novembre 2009 ï Décembre 2010, 

rapport dôétape. Sur Internet : 

http://www.edsc.gc.ca/fra/emplois/reconnaissance_titres/docs/fcr_fra.pdf. 

 

On décrit, dans ce premier rapport dôétape, les efforts pancanadiens que le gouvernement 

fédéral, ainsi que les gouvernements provinciaux et territoriaux ont entrepris au cours de la 

dernière année, et ce, souvent en collaboration avec les intervenants, afin de mettre en place 



171 

 

un cadre pancanadien dôévaluation et de reconnaissance des qualifications professionnelles 

acquises à lôétranger. En plus de certains des faits saillants de 2009-2010, on y trouve 

également des exemples de pratiques exemplaires quôutilisent différentes instances, ainsi que 

les priorités pour la prochaine année. 

 

FUDGE, Judy. 2011. The Precarious Migrant Status and Precarious Employment: The Paradox 

of International Rights for Migrant Workers, document de travail no 11-15 de Metropolis British 

Colombia ï Centre of Excellence for Research on Immigration and Diversity, Victoria 

(Colombie-Britannique). Sur Internet : 

http://celarc.ca.ezproxy.library.yorku.ca/cppc/230/230396.pdf. 

 

FULLER, Sylvia. 2011. Immigrant Employment Trajectories and Outcomes in the First Settlement 

Years: A Sequence-Oriented Approach, document de travail no 11-07 de Metropolis British 

Colombia ï Centre of Excellence for Research on Immigration and Diversity. Sur Internet : 

http://mbc.metropolis.net/assets/uploads/files/wp/2011/WP11-07.pdf. 

 

Malgré que les questions de mobilité occupent une place importante dans notre façon de 

comprendre les expériences dôétablissement des immigrants par rapport aux chances qui 

sôoffrent à eux à long terme au cours de leur vie, lôanalyse des trajectoires complexes en 

matière de mobilité demeure un défi. La recherche actuelle tend à porter principalement sur des 

événements singuliers ou sur les mesures des résultats sommaires, et ne tient pas compte des 

aspects multidimensionnels, cumulatifs et propres au cheminement des trajectoires des 

immigrants sur le marché du travail. Partant des données de lôEnquête longitudinale auprès des 

immigrants du Canada, ce document analyse les modèles holistiques dôintégration des 

immigrants sur le marché du travail alors quôils évoluent un mois à la fois au cours des quatre 

premières années suivant leur établissement. Des méthodes séquentielles (techniques de 

jumelage optimales et analyse regroupée) sont utilisées afin dôidentifier un ensemble de 

cheminements types quôempruntent les immigrants une fois arrivés au Canada. Des modèles 

de régression démontrent également que le type de cheminement que suivent les immigrants 

détermine leurs salaires quatre années suivant leur établissement. 

 

GARNESAN, Soma. 2009. « Promoting Mental Health for Immigrants and Refugees », Cultures 

West. Sur Internet : 
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http://www.amssa.org/sites/default/files/kcfinder/files/Promoting%20Mental%20Health%20in%2

0Immigrants%20and%20Refugees.pdf. 

 

GILMORE, Jason. 2009. Les immigrants sur le marché du travail canadien en 2008 : analyse de 

la qualit® de lôemploi, no 71-606-X au catalogue, no 5, Statistique Canada, coll. « Série 

dôanalyses de la population active immigrante ». Sur Internet : http://www.statcan.gc.ca/pub/71-

606-x/71-606-x2009001-fra.pdf. 

 

Ce rapport est axé sur une comparaison entre les travailleurs immigrants et ceux nés au 

Canada. Lorsque lôon compare différents groupes de personnes, il est important de comprendre 

les différences dans la structure par ©ge, sexe, scolarit®, anciennet®, taille de lôentreprise et 

profession, ®tant donn® quôelles expliquent parfois certains des écarts observés. En 2008, les 

immigrants occupés de 25 à 54 ans, et plus particulièrement ceux établis récemment, étaient 

plus jeunes, plus susceptibles dô°tre de sexe masculin, avaient des niveaux plus élevés de 

scolarité postsecondaire, étaient plus susceptibles de travailler dans des petites entreprises et 

avaient tendance à appartenir à des groupes professionnels différents par rapport aux 

travailleurs nés au Canada.  

 

GIRARD, Magali, et Michael SMITH. 2009. Working in a Regulated Occupation in Canada: An 

Immigrant ï Native-Born Comparison, rapport de recherche no 44 du Réseau canadien de 

chercheurs dans le domaine du marché du travail et des compétences. Sur Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2044%20-

%20Girard%20and%20Smith.pdf. 

 

On ignore le nombre dôimmigrants occupant des emplois réglementés et non réglementés. Un 

élément majeur de cette étude est lôutilisation des données de Statistique Canada pour 

classifier les professions, dôune province à lôautre, dans les catégories « réglementée » et « non 

réglementée » afin dôexaminer ensuite les covariables de lôexercice dôune profession 

réglementée. Dans lôensemble, les immigrants ne sont pas moins susceptibles dôoccuper un 

emploi réglementé. Les immigrants ayant fait leurs études en Asie se révèlent être bien moins 

susceptibles dôavoir accès à une profession réglementée que les Canadiens de naissance ou 

les autres immigrants. 
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GOLDMANN, Gustave, Casey WARMAN, et Arthur SWEETMAN. 2009. The Economic Return of 

New Immigrantsô Human Capital, rapport de recherche no 21 du Réseau canadien de 

chercheurs dans le domaine du marché du travail et des compétences. 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2021%20-

%20Goldmann,%20Warman,%20Sweetman.pdf. 

 

À lôaide dôun ensemble de données sur lôemploi dans les pays sources, nous examinons les 

effets de lôad®quation des emplois dans le pays source et le pays hôte sur la rémunération et le 

taux de rendement économique du capital humain acquis à lôétranger des personnes qui 

immigrent au Canada. Lôexamen de la répartition par profession révèle que les immigrants 

convergent très rapidement vers la courbe des compétences de la population canadienne en ce 

qui concerne lôemploi principal, bien que, quatre ans après leur arrivée, ils se trouvent encore 

sous la courbe des compétences de leur pays dôorigine. Nous avons aussi découvert quôune 

grande partie des immigrants envisagent un emploi différent de celui quôils occupaient dans leur 

pays dôorigine. Même si les immigrants qui réussissent à obtenir dans le pays hôte un emploi 

correspondant à celui quôils occupaient dans leur pays dôorigine ont de meilleurs revenus, 

lôad®quation des emplois nôa pas dôeffet sur le rendement de lôexpérience de travail potentielle 

acquise à lôétranger. Toutefois, le taux de rendement de la scolarité est plus élevé pour les 

immigrants dont lôemploi dans le pays hôte et celui dans le pays dôorigine concordent, surtout 

dans le cas des immigrantes. 

 

GOLDRING, Luin, Jenna HENNEBRY, et Kerry PREISBISCH. 2009. Temporary Worker Programs: 

North Americaôs Second-Class Citizens, Canada Watch. Sur Internet : 

http://robarts.info.yorku.ca/files/2012/03/CW_2009_MrO.pdf. 

 

GOLDRING, Luin, et Patricia LANDOLT. 2009a. Immigrant Strategies to Improve Work and 

Achieve Income Security, troisième rapport, Toronto, Immigrants and Precarious Employment 

Project. Sur Internet : http://www.arts.yorku.ca/research/ine/research/publications.html. 

 

Dans le troisième rapport, nous examinons les stratégies que les immigrants utilisent afin 

dôaméliorer leurs expériences de travail et pour réduire la précarité de leurs emplois. Nous 

déterminons également si de telles stratégies peuvent contribuer à réduire la pauvreté. Nous 

utilisons les notions apprises dans le deuxième rapport, dans lequel nous avons étudié 

certaines des causes dôun emploi précaire, ce que nous mesurons au moyen de lôindice 



174 

 

dôemploi précaire (IEP). Nous tentons ici de comprendre ces facteurs qui ont contribué à 

modifier la précarité entre les expériences dôemploi précédente et actuelle des immigrants. Qui 

sont ceux dont la situation dôemploi sôest améliorée? Qui sont ceux dont la situation dôemploi ne 

sôest pas améliorée? Enfin, nous décrivons, à partir de nos constatations, trois conséquences 

de cette recherche. 

 

ððð. 2009b. Immigrants and Precarious Employment in the New Economy, introduction aux 

rapports de recherche, Toronto, Immigrants and Precarious Employment Project. Sur Internet : 

http://www.arts.yorku.ca/research/ine/research/publications.html. 

 

Lôindice dôemploi précaire (IEP) est un outil de mesure efficace pour la recherche et lôélaboration 

des politiques. Il résume en une seule mesure un ensemble complexe de conditions 

caractérisant le travail sur le marché du travail de la nouvelle économie. LôIEP peut servir à 

comparer la qualité des emplois entre des groupes et au fil du temps pour certains groupes et 

individus. Le travail précaire entraîne des répercussions négatives considérables sur le bien-

être des immigrants. Les répondants au sondage qui possédaient un emploi précaire au cours 

de leur première année au Canada étaient plus susceptibles de souffrir de douleurs chroniques, 

de connaître le harcèlement au travail, et de se voir demander dôeffectuer des tâches 

dangereuses. Le premier emploi dôun individu au Canada jette les bases des occasions 

dôemploi subséquentes. Les personnes qui ont occupé des emplois précaires au cours de leur 

première année au Canada étaient plus susceptibles dôoccuper de tels emplois au cours de 

lôannée du sondage, et ce, peu importe le temps passé au Canada. La scolarité ï peu importe 

quôon lôait acquise dans le pays dôorigine ou au Canada ï ne prédit aucunement le genre 

dôemploi quôun immigrant obtient et ne protège pas les immigrants dôun travail précaire. Tel est 

le cas des premiers emplois, ainsi que des emplois subséquents. Les immigrants font appel à 

différentes stratégies pour améliorer leur situation au travail. La formation en cours dôemploi est 

souvent associée à une baisse de la précarité. Les stratégies gouvernementales en matière 

dôéducation et de formation ne sont aucunement des gages dôemplois stables ou de sécurité du 

revenu. On ne peut sôattendre à ce que les services dôétablissement parviennent à résoudre les 

problèmes sur le marché du travail. Les travailleurs immigrants en situation précaire vivent dans 

la pauvreté. Cinquante pour cent des travailleurs présentant une précarité dôemploi de moyenne 

à élevée versaient plus de 30 % de leur revenu en loyer, de sorte quôils avaient un « besoin 

impérieux de logement ». La moitié dôentre eux ont déclaré quôils étaient incapables 
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dôéconomiser. Les répondants conjuguaient de multiples emplois et travaillaient plusieurs 

heures chaque semaine afin de joindre les deux bouts. 

 

ððð. 2009c. Newcomers and Precarious Work, deuxième rapport, Toronto, Immigrants and 

Precarious Employment Project. Sur Internet : 

http://www.arts.yorku.ca/research/ine/research/publications.html. 

 

Nous avons fait appel à notre sondage sur les immigrants et le travail précaire afin de 

déterminer certaines des causes dôun emploi précaire. Le sondage portait sur les expériences 

de travail au cours de la première année dôun nouvel arrivant au Canada ainsi quôen 2005, 

lôannée du sondage. Lôindice dôemploi précaire (IEP) réunit un ensemble complexe de facteurs 

afin dôévaluer la précarité dôun emploi. Voir le premier rapport pour plus de détails. Dans le 

deuxième rapport, nous nous penchons sur la probabilité quôun nouvel arrivant obtienne un 

r®sultat ®lev® ou bas ¨ lôIEP. (Un résultat élevé signifie que son emploi est très précaire.) Par 

conséquent, nous pouvons déterminer ceux qui sont plus susceptibles dôoccuper un emploi 

précaire. Nous pouvons découvrir les facteurs démographiques, sociaux et institutionnels qui 

rendent différents groupes plus ou moins précaires. Nous examinons également la façon dont 

les emplois précaires influencent le bien-être dôun individu (voir la case 1). Enfin, nous 

résumons nos principales constatations et nous indiquons certaines des implications de cette 

recherche. 

 

ððð. 2012. The Impact of Precarious Legal Status on Immigrantsô Economic Outcomes, 

Institut de recherche en politiques publiques. Sur Internet : 

http://www.irpp.org/en/research/diversity-immigration-and-integration/the-impact-of-precarious-

legal-status-on-immigrants-economic-outcomes/. 

 

Les auteurs concluent en indiquant des façons dôatténuer les effets de la précarité sur les 

résultats économiques et lôinégalité sociale des immigrants, incluant le remplacement des 

formes provisoires de migration temporaire par la résidence permanente, une période de 

transition plus brève pour accéder au statut juridique et à la résidence permanente, des permis 

de travail ouverts pour les travailleurs migrants temporaires, lôamélioration de lôéquité sur le 

marché du travail et le lieu de travail, ainsi quôun accès plus vaste aux services dôétablissement. 

Ils demandent également la tenue dôun dialogue public éclairé sur la transformation actuelle du 
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système dôimmigration national, incluant le rôle accru des employeurs dans la sélection des 

immigrants. 

 

GOUVERNEMENT DE LôALBERTA. 2011a. Fact Sheet: Education Overview Guides. Sur Internet : 

http://eae.alberta.ca/apps/immigration/12638.asp. 

 

Emploi et Immigration a créé les Education Overview Guides afin de mettre à la disposition des 

employeurs et des professionnels des ressources humaines une source dôinformation conçue 

pour les aider à reconnaître les dipl¹mes dô®tudes acquis à lôétranger. 

 

ððð. 2011b. How to Work in Your Occupation in Alberta: Information for Immigrants. Sur 

Internet : http://work.alberta.ca/documents/work-in-your-occupation-in-Alberta-brochure.pdf. 

 

ððð. 2012. A Foreign Qualification Recognition Plan 2010-2011, ministère de lôEmploi, des 

Compétences, de la Formation et du Travail de lôAlberta. Sur Internet : 

http://work.alberta.ca/documents/progress-report-2011-FQR-for-Alberta.pdf. 

 

Publié en 2008, le FQR Plan indique les mesures de collaboration et stratégiques ayant pour 

but dôaméliorer la réussite, sur le marché du travail, des immigrants en Alberta et de les aider à 

tirer profit au maximum de leur scolarité, leurs compétences et leur expérience de travail pour 

leur propre profit et celui de notre économie. Le plan intègre et reconnaît le rôle essentiel des 

employeurs, des établissements dôenseignement, des organismes de réglementation 

professionnelle, ainsi que des organismes dôaide aux immigrants lorsquôil sôagit dôintégrer les 

immigrants au marché du travail. 

 

GOUVERNEMENT DE LA COLOMBIE-BRITANNIQUE, 2012. « B.C. Immigration Trends 2010 

Highlights », Facts and Trends, gouvernement de la Colombie­Britannique. Sur Internet : 

http://www.welcomebc.ca/welcome_bc/media/Media-

Gallery/docs/communities/immigration_trends_2010.pdf? 

 

Rapport de Welcome BC intitulé Immigration Trends pour la période de 2006 à 2010, ainsi que 

les fiches de renseignements de certains groupes dôimmigrants (enfants, aînés, marché du 

travail, Asie-Pacifique et étudiants étrangers). 
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GOUVERNEMENT DU CANADA. 2010. Le gouvernement du Canada aide les comptables formés à 

lô®tranger ¨ int®grer la population active : Le Plan dôaction ®conomique du Canada prévoit des 

mesures pour répondre aux défis du marché du travail, communiqué. Sur Internet : 

http://nouvelles.gc.ca/web/article-fr.do?nid=555739&_ga=1.38671269.78544563.1389723614. 

 

Le gouvernement du Canada finance un projet qui permettra aux comptables formés à 

lôétranger de trouver plus facilement du travail dans leur domaine. LôAssociation des comptables 

généraux accrédités du Canada (CGA-Canada) recevra 990 993 $ dans le cadre du 

Programme de reconnaissance des titres de compétences étrangers pour financer son projet 

dôharmonisation nationale en matière de reconnaissance des titres de compétences étrangers. 

Le projet de CGA-Canada servira à élaborer un outil national dôautoévaluation qui permettra 

dôévaluer de façon rapide, juste et cohérente les études et lôexpérience professionnelle des 

comptables formés à lôétranger. LôAssociation collaborera en outre avec des organismes 

comptables internationaux dont les programmes sôapparentent aux normes canadiennes afin 

dôétablir avec eux des accords mutuels de reconnaissance des titres de compétence. 

 

ððð. 2013. £valuation du Bureau dôorientation relatif aux titres de comp®tences ®trangers 

(BORTCE), Division de lôévaluation, Recherche et évaluation. Sur Internet : 

http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/evaluation/bortce.asp. 

 

Le présent rapport présente les constatations faites à lôissue de lôévaluation du Bureau 

dôorientation relatif aux titres de compétences étrangers (BORTCE) qui a été menée de 

février 2012 à septembre 2012. Cette évaluation a été réalisée conformément aux exigences 

énoncées dans la Loi sur la gestion des finances publiques et la Politique sur lôévaluation du 

Secrétariat du Conseil du Trésor. 

 

GRADY, Patrick, et Herbert GRUBEL. 2011. Do Recent Immigrants Impose a Fiscal Burden?, 

Institut Fraser, coll. « Commentaires », 1er juin. Sur Internet : 

https://www.fraserinstitute.org/publicationdisplay.aspx?id=17697&terms=immigrant. 

 

Dans un récent éditorial (« Fraser Instituteôs immigration analysis is flawed », 26 mai), 

Robert Vineberg remet en question la validité de notre analyse dans laquelle nous avons conclu 

que les immigrants récents imposent un fardeau fiscal dôenviron 20 milliards de dollars par 

année aux contribuables canadiens. Il prétend également que ce fardeau est compensé par les 
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avantages non fiscaux que procurent des immigrants. 

 

GRUBEL, Herbert. 2013. Immigrant Selection Process Should Make Better Use of Private-Sector 

Employment Needs to Ensure New Immigrants Can Succeed Economically, communiqué, 

Institut Fraser. 

https://www.fraserinstitute.org/publicationdisplay.aspx?id=20301&terms=immigrant. 

 

Le processus de sélection des immigrants au Canada devrait reposer davantage sur les 

besoins en emploi du secteur privé et sur des contrats de travail préétablis pour garantir que les 

nouveaux immigrants prospèrent et réussissent sur le plan économique, comme en conclut un 

nouveau rapport publié aujourdôhui par lôInstitut Fraser, un groupe de réflexion non partisan et 

indépendant sur la politique publique canadienne. 

 

GULIAN, Thomas, et Marie MC ANDREW. 2010. « Lôintégration professionnelle des immigrants : 

des défis persistants aux solutions novatrices », Nos diverses cités = Our Diverse Cities : Le 

Québec, vol. 7, Metropolis. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/pdfs/ODC_vol7_spring2010_f.pdf. 

 

Résumé : LôInstitut de recherche sur lôintégration professionnelle des immigrants (IRIPI) du 

Collège de Maisonneuve est un des trois nouveaux Centres collégiaux de transfert de 

technologie dans le domaine des pratiques sociales novatrices (CCTT-PSN). Le projet de 

recherche de lôIRIPI mise sur le transfert de connaissances et le partage des expertises afin de 

mettre en îuvre des pratiques sociales novatrices destin®es ¨ am®liorer lôintégration 

professionnelle des immigrants. En intervenant à la fois en direction des immigrants et des 

milieux de travail, lôInstitut contribue à lôeffort collectif face au défi de lôintégration des personnes 

immigrantes au marché du travail et à la société québécoise. 

 

GUO, Shibao. 2010. Understanding Immigrantsô Downward Social Mobility: A Comparative 

Study of Economic and Social Integration of Recent Chinese Immigrants in Calgary and 

Edmonton, document de travail no 10-12 du Prairie Metropolis Centre. Sur Internet : 

http://www.ualberta.ca/~pcerii/WorkingPapers/WP1012.pdf. 

 

En examinant lôintégration économique et sociale des immigrants chinois à Calgary et 

Edmonton, cette étude révèle que les immigrants récents ont été confrontés à des obstacles de 
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différents types, dont tout particulièrement au niveau de lôemploi et de la langue. De plus, ils ont 

connu la déqualification et la dévaluation de leur apprentissage et de leur expérience de travail 

préalables après avoir immigré au Canada. Par conséquent, plusieurs ont connu le chômage et 

le sous-emploi, un faible rendement sur le plan économique, ainsi quôune mobilité sociale 

décroissante, ce qui a nui à leur processus dôintégration. Lôexpérience négative des immigrants 

peut être attribuée à un triple effet de verre, soit une grille de verre, une porte de verre et un 

plafond de verre. Alors que la grille de verre empêche les immigrants dôaccéder aux 

communautés professionnelles protégées, la porte de verre les empêche dôobtenir des emplois 

professionnels au sein dôentreprises à fort salaire. Côest le plafond de verre qui empêche les 

immigrants dôaccéder aux postes de gestion en raison de leurs différences ethniques et 

culturelles. On demande, dans cette étude, dôadopter un cadre inclusif qui vise une justice de 

reconnaissance en assurant un équilibre entre la mobilité libre et la reconnaissance ainsi que 

lôappartenance à part entière au Canada. 

 

GUO, Shibao, et Hongxia SHAN. 2013. Recognition of Qualifications and Competencies of 

Migrants: Canada, Organisation internationale pour les migrations (OIM). 

 

HAWTHORNE, Lesleyanne. 2013. Recognizing Foreign Qualifications: Emerging Global Trends, 

Migration Policy Institute. Sur Internet : 

http://www.emnbelgium.be/sites/default/files/publications/mpi-credentialing-globaltrends.pdf. 

 

La nature de la migration spécialisée a grandement évolué depuis les vingt dernières années. 

Alors que des nombres croissants de professionnels spécialisés cherchent à migrer, on 

constate une croissance rapide de la migration temporaire et provisoire. Les sociétés 

transnationales justifient de plus en plus leurs investissements en procédant à la mutation 

dôemployés autour du monde et en se préoccupant moins des frontières nationales que les pays 

qui les accueillent. Cette migration spécialisée peut entraîner des défis considérables pour les 

organismes de réglementation nationaux qui tentent dôentretenir les normes professionnelles 

tout en accommodant les modèles transitoires en pleine transformation de mobilité et en 

facilitant le recours aux compétences des immigrants. Les pays hôtes ont traditionnellement 

demandé aux travailleurs formés à lôétranger de se soumettre à un processus dôévaluation des 

titres de compétences à la fois long, complexe et souvent dispendieux avant de pouvoir occuper 

de plein droit des emplois réglementés sur leur territoire. Compte tenu de lôaugmentation des 

mouvements migratoires temporaires ou provisoires et du rôle accru que joue la migration 
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parrainée par les employeurs afin de pourvoir immédiatement certains postes vacants en 

particulier, des voies plus flexibles menant aux professions réglementées se révèlent de plus en 

plus attrayantes pour les gouvernements, les employeurs et les migrants à titre individuel. 

 

HIEBERT, Daniel. 2009a. « The Economic Integration of Immigrants in Metropolitan Vancouver », 

Choix IRPP = IRPP Choices, vol. 15, no 7, Institut de recherche en politiques publiques (IRPP). 

Sur Internet : http://archive.irpp.org/choices/archive/vol15no7.pdf. 

 

Ce rapport a pour but de présenter les connaissances de base au sujet des résultats 

économiques des immigrants dans la région métropolitaine de Vancouver en fonction de 

caractéristiques comme les aptitudes linguistiques, le niveau dôinstruction, lôannée dôarrivée, le 

sexe, lôâge, le pays dôorigine et la catégorie dôadmission. Je vais commencer avec un court 

résumé des processus dôimmigration au Canada pour ensuite présenter un survol statistique 

des tendances en matière dôimmigration dans la région métropolitaine à partir des données de 

recensement et des données administratives recueillies par Citoyenneté et Immigration 

Canada. Je soulignerai les différences entre Vancouver et les autres centres importants 

dôétablissement des immigrants, soit Toronto et Montréal. Le rapport se terminera par un 

résumé de la situation générale des immigrants dans lôéconomie de Vancouver. Jôen profiterai 

pour corroborer les constatations de plusieurs études de lôimmigration au Canada qui 

présentent une image terne de lôintégration sur le plan économique. Cependant, je crois que la 

BDIM, combinée à des données de recensement sur lesquelles les chercheurs insistent 

rarement, présente également un point qui va à lôencontre de cette opinion dominante et nous 

porte à croire que la situation économique des immigrants peut ne pas être aussi sombre que 

ce quôon présente généralement. 

 

HIGGINBOTTOM, Gina, Rwamahe RUTAKUMWA, et Ramadimetja Shirley MOGALE. 2010. 

« Infirmiers formés à lôétranger et système de soins de santé de lôAlberta », Capsules de 

recherche : Un recueil de recherche de nos experts sur la reconnaissance des titres de 

comp®tences acquis ¨ lô®tranger au Canada, Citoyenneté et Immigration Canada. Sur Internet : 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf. 

 

LôAustralie, le Canada, les £tats-Unis et le Royaume-Uni ont cherché à réduire le manque de 

personnel infirmier au moyen du recrutement dôinfirmiers form®s ¨ lô®tranger (IFE). Lô®thique de 

ce type de stratégies est complexe. En Alberta, Capital Health a récemment entrepris des 
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campagnes de recrutement en Australie, en Inde, au Royaume-Uni et aux Philippines afin de 

combler des pénuries de main-dôîuvre infirmière régionales, ce qui a donné lieu à 800 offres 

dôemploi conditionnelles. Des recherches insuffisantes à ce jour ont été effectuées sur la 

transition des IFE dans le contexte des soins de santé canadiens; les recherches existantes 

mettent surtout lôaccent sur le probl¯me de la reconnaissance des titres de comp®tences. 

Cependant, une transition en douceur a, au bout du compte, des répercussions non seulement 

sur les IFE, mais également sur la prestation des soins de santé en général. Les systèmes de 

soin de santé sont configurés et évoluent en relation avec la conjoncture socioéconomique, 

politique et culturelle; cette derni¯re est diff®rente dôun £tat nation ¨ un autre ¨ un tel point quôil 

pourrait y avoir dôimportantes variations dans le contexte de la prestation des soins de sant®, et 

la formation et lôinstruction des professionnels de la santé, y compris les infirmiers. 

 

HOU, Feng. 2010. Entry Earnings of Canadaôs Immigrants over the Past Quarter Century: The  

Roles of Changing Characteristics and Returns to Skills, document de travail no 63 du Réseau 

canadien de chercheurs dans le domaine du marché du travail et des compétences (RCCMTC). 

Sur Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2063%20-

%20Hou.pdf. 

 

Nous examinons si les facteurs li®s au creusement de lô®cart salarial ¨ lôentr®e entre les 

personnes nées au Canada et les immigrants ont joué des rôles différents dans les 

années 1980 et 1990 et au début des années 2000. Dans le cas des immigrants récents de 

sexe masculin, nous constatons que ce sont les changements dans les caractéristiques de la 

population qui ont eu lôeffet le plus marqué dans les années 1980, époque où lôécart salarial 

sôest accentué le plus, mais que cet effet de « composition » a diminué dans les années 1990 et 

au début des années 2000. Lôévolution du rendement de lôexpérience et de la scolarité acquises 

au Canada avait un effet peu marqué chez les hommes, mais plus prononcé chez les femmes 

au cours des trois périodes. Au début des années 2000, lôaccroissement de lôécart salarial 

sôexpliquait principalement par lôéclatement de la bulle technologique, combiné à la forte 

proportion dôimmigrants qui occupaient des postes liés aux technologies de lôinformation. De 

plus, le rendement de lôexpérience acquise ¨ lô®tranger a diminué au cours des années 1980 

et 1990, mais il a affiché un redressement modéré au début des années 2000. Par contre, le 

rendement relatif de la scolarité des immigrants a chuté au début des années 2000. 
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HOULE, René, et Lahouaria YSSAD. 2010. « Reconnaissance des dipl¹mes et de lôexp®rience de 

travail acquis ¨ lô®tranger des nouveaux immigrants », no 75-001-X au catalogue, Statistique 

Canada. Sur Internet : http://www.statcan.gc.ca/pub/75-001-x/2010109/pdf/11342-fra.pdf. 

 

Cette étude porte sur la cohorte de nouveaux immigrants qui sont arrivés dôoctobre 2000 à 

septembre 2001; on examine leurs résultats en termes de reconnaissance des titres de 

compétences et de lôexpérience de travail acquis à lôétranger à trois moments sur une période 

de quatre ans, soit six mois, deux ans et quatre ans suivant leur arrivée. Lôétude a révélé que 

les immigrants admis à titre de demandeurs principaux dans la catégorie des travailleurs 

qualifiés, soit les individus sélectionnés précisément pour leurs compétences et leur scolarité ï 

présentaient la probabilité prédite la plus élevée de voir leurs titres de compétences et leur 

expérience de travail reconnus (respectivement 39 % et 56 %) après quatre années de 

résidence au Canada, comparativement aux autres nouveaux arrivants, comme les immigrants 

de la catégorie du regroupement familial et les réfugiés. 

 

IMMIGRANT EMPLOYMENT COUNCIL OF BRITISH COLUMBIA (IECBC). 2012. BC Employer 

Consultation Report: Recruiting & Retaining Immigrant Talent, Vancouver (Colombie-

Britannique). Sur Internet : http://www.iecbc.ca/sites/default/files/IEC-

BC_BCEmployerConsultationReport_Spring2012.pdf. 

 

IEC-BC a publié les résultats dôune étude indépendante qui demande une participation accrue 

des employeurs lorsquôil sôagit de jumeler les besoins de main-dôîuvre de mani¯re ¨ tirer profit 

des talents des immigrants. Le document intitulé BC Employer Consultation Report: Recruiting 

& Retaining Immigrant Talent nous donne un aperçu des efforts et des problèmes des 

employeurs de la Colombie-Britannique en matière de recrutement et de maintien en poste des 

immigrants spécialisés. 

 

INGRAM, S., et A.H. ENS. 2011. The Co-Operative Education Work Term: A Comparison of 

Expectations and Outcomes for International Engineering Graduates in Canada, document 

T2H-1, T2H-7, 2011 Frontiers in Education Conference (FIE). Sur Internet : 

http://resolver.scholarsportal.info.ezproxy.library.yorku.ca/resolve/01905848/v2011inone/t2h1_tc

ewtafiegic. 
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Un stage en milieu de travail permet aux étudiants de réfléchir quant à la façon dont leur 

expérience de travail correspond à leurs attentes initiales. Une telle possibilité sôest présentée 

dans le cadre dôune étude exploratoire plus vaste au cours de laquelle nous avons examiné la 

façon dont les diplômés étrangers en génie (ingénieurs immigrants) perçoivent leur participation 

à un programme universitaire dôalternance travail-études dans le cadre dôun cheminement 

alternatif dôagrément professionnel en génie combinant huit mois dô®tudes à un stage en milieu 

de travail rémunéré dôune durée de quatre mois. La recherche préalable a révélé la possibilité 

que des programmes dôalternance travail-études appuient lôintégration des femmes et dôautres 

groupes sous-représentés à la profession dôingénieur par lôacquisition de compétences 

générales principalement grâce à des expériences positives de mentorat et de réseautage. 

Dans le cadre de cette étude, nous avons examiné la possibilité quôun stage en milieu de travail 

offre des avantages comparables aux diplômés en génie de lôétranger. Nous avons ainsi 

recueilli des données qualitatives lors de séances de discussion en groupe comprenant des 

étudiants et des employeurs, ainsi quôà partir de rapports de stage et de documents du 

programme. Les constatations révèlent la valeur que représente le stage pour les diplômés en 

génie de lôétranger, alors quôil leur permet dôacquérir simultanément des compétences 

techniques et culturelles, y compris par le mentorat et le réseautage. Cette étude permet de 

mettre en relief la possibilité que le stage en milieu de travail apporte le capital humain, culturel 

et social qui est essentiel à lôintégration des diplômés internationaux en génie à la profession 

dôingénieur au Canada. 

 

JAYAWEERA, Hiranthi, et Bridget ANDERSON. 2009. Migrant Workers and Vulnerable 

Employment: A Review of Existing Data, TUC Commission on Vulnerable Employment. Sur 

Internet : http://www.vulnerableworkers.org.uk/wp-content/uploads/2008/08/analysis-of-migrant-

worker-data-final.pdf. 

 

Dans le cadre de ce projet, on étudie lôampleur et les conditions des emplois vulnérables chez 

les travailleurs ayant migré récemment et qui sont arrivés au R.-U. au cours des 10 dernières 

années. On y compare les données dôensembles locaux/régionaux à petite échelle aux données 

de la Labour Force Survey (LFS) et du Workersô Registration Scheme (WRS). Les indicateurs 

dôemploi vulnérable que nous avons choisis dans le cadre du projet en fonction des indicateurs 

établis par la CoVE sont : salaire ï inférieur au salaire minimum, retenues injustes, suspension 

illégale du salaire et des droits au paiement des congés/jours de maladie; heures ï par 

exemple, preuve de sous-emploi ou dôun trop grand nombre dôheures travaillées sans 
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rémunération; insécurité ï comme lôabsence dôun contrat dôembauche écrit, le congédiement 

injuste ou sans préavis des travailleurs temporaires, le versement de salaires en espèces, 

lôabsence de numéro dôassurance nationale ou la non-inscription au WRS; logement ï comme 

les retenues injustes pour le logement offert par lôemployeur, des conditions restrictives ou de 

piètre qualité. 

 

JONES, Melanie K., et Peter J. SLOANE. 2009. Disability and Skill Mismatch, document de 

discussion no 4430, IZA. http://ftp.iza.org/dp4430.pdf. 

 

Ce document réunit deux volets des écrits consacrés à la surqualification et à lôinvalidité à partir 

du sondage de 2004 intitulé British Workplace Employment Relations Survey (WERS). On y 

constate que les personnes invalides sont plus susceptibles de faire lôobjet dôune inadéquation 

sur le marché du travail, de subir une pénalité sur le plan salarial et de présenter une 

satisfaction moindre quant à leur emploi, les effets étant plus intenses chez les personnes qui 

présentent une restriction relative au travail. En accordant aux travailleurs davantage de 

discrétion quant à la façon de réaliser leur travail, on réduirait considérablement ces effets 

négatifs. 

 

KELLY, Philip, Mila ASTORGA-GARCIA, et Enrico ESGUERRA. 2009. Explaining the 

Deprofessionalized Filipino, document de travail no 75 du CERIS ï Le centre Metropolis de 

lôOntario, Toronto. Sur Internet : http://www.ceris.metropolis.net/wp-

content/uploads/pdf/research_publication/working_papers/wp75.pdf. 

 

Ce projet a été réalisé en collaboration par Philip Kelly, Ph. D., de lôUniversité York et par la 

Community Alliance for Social Justice (CASJ). Au cours du premier stade de la collaboration, 

soit en 2005-2006, nous avons entrepris un sondage auprès des immigrants instruits aux 

Philippines à Toronto, faisant ainsi la lumière sur leur historique dôimmigration, leurs études et 

leur formation professionnelle, leurs expériences sur le marché canadien du travail, ainsi que 

leurs réflexions sur les obstacles qui les empêchent de réaliser leur plein potentiel. Le sondage 

était distribué par la CASJ et nous avons reçu 421 questionnaires remplis. Ont suivi deux séries 

de groupes de discussion. La premi¯re s®rie sôest déroulée en 2006-2007 avec des groupes de 

professionnels philippins (certains exerçaient leur profession, mais la plupart étaient incapables 

de le faire) : ingénieurs, comptables, physiothérapeutes et infirmières. Ces groupes de 

discussion avaient été conçus pour aborder les obstacles que doivent surmonter les 
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professionnels philippins désirant accéder à certaines professions réglementées. Dans 

lôensemble, on soutient, dans ce rapport, quôil existe une combinaison précise de circonstances 

qui déterminent les expériences des Philippins et ces circonstances ne sont pas toujours 

englobées dans les arguments sur lôaccès aux professions et la déqualification axés sur les 

expériences des immigrants en général. Pris de manière isolée, aucun de ces facteurs nôest 

exclusif à la population philippine au Canada (sauf, peut-être, la catégorie dôimmigration des 

aides familiaux), mais une fois regroupés, ils caractérisent lôexpérience distinctive des 

immigrants philippins alors quôils tentent de sôintégrer au marché du travail. 

 

KELLY, Philip, et coll. 2010. Language Skills: How Do Language Skills Affect the Labour Market 

Outcomes of Immigrants? Is There an Average Language Threshold Required for Immigrants to 

Find Work at an Appropriate Level?, rapport analytique no 11 de la Toronto Immigrant 

Employment Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca.ezproxy.library.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport11.pdf. 

 

KELLY, Philip, Stella PARK, et Laura LEPPER. 2011. Economic Recession and Immigrant Labour 

Market Outcomes in Canada, 2006-2011: How Has Canadaôs Recession Affected the 

Canadian-Born and Immigrantsô Labour Market Outcomes, rapport analytique no 22 de la 

Toronto Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport22.pdf. 

 

Le taux de chômage a connu une croissance rapide au début de 2009 au Canada et est 

demeuré à un niveau élevé depuis ce temps. Pendant la récession, le taux de chômage chez 

les hommes a atteint des niveaux bien plus élevés que chez les femmes.  

Å Lôécart entre les niveaux de chômage chez les immigrants et les Canadiens de naissance 

sôest élargi au cours de la récession, mais la tendance nôest pas égale sur le plan 

géographique. 

Å Une baisse du nombre dôemplois à temps plein et une augmentation du nombre dôemplois à 

temps partiel étaient particulièrement apparentes chez les immigrants récents, et ce, pendant et 

après la récession. 

Å Le Canada a connu une baisse globale du nombre dôemplois dans le secteur de production 

des biens et une croissance modeste dans le secteur des services. Cependant, cette tendance 

est inégale sur le plan géographique, et elle est particulièrement accentuée à Toronto par 

rapport à Vancouver et à Montréal. 
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Å Les niveaux dôemploi des immigrants récents dans le secteur de la production des biens ont 

été particulièrement touchés lors de la récession. 

 

KENT, Tom. 2010. Immigration: For Young Citizens, Caledon Institute of Social Policy. 

http://www.caledoninst.org/Publications/PDF/903ENG%2E.pdf 

 

Tom Kent prétend que lôimmigration au Canada est chaotique. Le gouvernement fédéral a 

choisi de régler les problèmes en refilant la majeure partie de sa responsabilité aux 

gouvernements des provinces et aux employeurs qui recrutent de toute évidence des 

travailleurs temporaires. Dans la confusion qui en a résulté, on perd de vue le but de 

lôimmigration pour notre pays. On incite fortement les autorités à adopter certaines mesures 

dôallègement, comme de meilleurs services dôétablissement et une mise à niveau sur le plan 

linguistique, mais on en fait peu. Au mieux, il sôagit uniquement de solutions provisoires. Des 

changements en profondeur sôimposent. Kent formule 12 suggestions. 

 

KIM, Ann H., et coll. 2014. The Agency Data on Migration (ADMIG) Project: A Pilot Study, 

document de travail financé par le CRSH, Université York. Sur Internet : 

http://p2pcanada.ca/wp-content/uploads/2013/11/Ann-Kim-Agency-Data-on-Migration-

Project.pdf (consulté le 25 mars). 

 

KIM, Ann H. 2010. The Economic Integration of Koreans in Canada: Self-Employment and 

Social Integration, publication destinée au Groupe des politiques, Toronto, CERIS ï Le centre 

Metropolis de lôOntario, DP 2008-2009. Sur Internet : http://www.rdc-cdr.ca/economic-

integration-koreans-canada-self-employment-and-social-integration-0. 

 

KUSTEC, Stan. 2012. Le r¹le de lôoffre de travailleurs migrants sur le marché du travail canadien, 

Recherche et évaluation, Citoyenneté et Immigration Canada. Sur Internet : 

http://www.cic.gc.ca/francais/ressources/recherche/2012-migrant/documents/pdf/migrant2012-

fra.pdf. 

 

Les principales questions abordées dans ce document portent sur la façon dont évoluera le 

marché du travail canadien au cours de la prochaine décennie et le rôle que jouera le 

programme dôimmigration dans ce contexte difficile. Les immigrants ont ®t® un ®l®ment 

important de lôoffre de main-dôîuvre au cours des deux dernières décennies et ils continueront 
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dô°tre une source importante de nouveaux travailleurs. Il ne faut toutefois pas sous-estimer le 

rôle de la population née au Canada. Ce document a pour but de déterminer la contribution des 

programmes dôimmigration dans le contexte du march® du travail canadien dans son ensemble. 

Il nôest pas surprenant que les immigrants forment une proportion plus importante de 

lôaccroissement de la population et de la main-dôoeuvre, compte tenu des changements 

démographiques qui se produisent au Canada. Les données historiques révèlent que les gains 

en main-dôoeuvre provenant de la population n®e au Canada d®passent largement les gains 

attribuables ¨ lôimmigration, et cette tendance devrait se maintenir dans lôavenir. Ce document 

conclut que les programmes canadiens dôimmigration ne permettent pas ¨ eux seuls de 

résoudre les principaux enjeux auxquels le marché du travail canadien est confronté. Cela dit, 

lôimmigration peut se r®v®ler un outil pr®cieux pour rem®dier aux pénuries dans certaines 

professions ou r®gions gr©ce ¨ lôadmission de r®sidents permanents de diff®rentes cat®gories et 

dô®trangers titulaires dôun permis de travail temporaire. Compte tenu de la nature dynamique du 

marché du travail canadien, il est essentiel que les programmes dôimmigration du Canada 

soient suffisamment souples pour répondre aux besoins du marché du travail canadien 

dôaujourdôhui et de demain, non seulement pour optimiser les avantages pour lô®conomie 

canadienne, mais également pour assurer lôint®gration des nouveaux immigrants. 

 

LENOIR-ACHDJIAN, Annick, Sébastien ARCAND, Denise HELLY, Isabelle DRAINVILLE, et Michèle 

VATZ LAAROUSSI. 2009. « Les difficultés dôinsertion en emploi des immigrants du Maghreb au 

Québec : Une Question de perspective », Choix IRPP = IRPP Choices, vol. 15, no 3. Sur 

Internet : http://irpp.org/wp-content/uploads/assets/research/diversity-immigration-and-

integration/les-difficultes-dinsertion-en-emploi-des-immigrants-du-maghreb-au-

quebec/vol15no3.pdf. 

 

Les auteurs ont interviewé 22 chercheurs dôemploi nord-africains et 15 conseillers à Sherbrooke 

et à Montréal. À partir de ces entrevues, les auteurs ont relevé trois grands domaines de 

consensus entre ces deux groupes. Le premier concerne la difficulté que ces immigrants 

doivent surmonter lorsquôils doivent faire reconnaître leurs titres de compétences : les 

employeurs ont tendance à décoter lôéducation et lôexpérience de travail acquises à lôétranger. 

Le deuxième concerne les lacunes propres aux immigrants dans le contexte du marché du 

travail québécois : connaissance inadéquate de lôanglais, absence dôexpérience de travail au 

Canada, absence de réseaux professionnels et incapacité de répondre rapidement aux 

exigences des associations professionnelles. Le troisième domaine concerne la discrimination 
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chez les employeurs. Les auteurs ajoutent quôalors que plusieurs des conseillers en emploi ont 

adopté une attitude résignée ou passive à lôégard des employeurs, renforçant ainsi lôexclusion 

et la discrimination, dôautres étaient en quête de moyens efficaces afin de lutter contre la 

discrimination. Certains, par exemple, ont tenté de pousser les employeurs à réfléchir sur les 

préjugés quôils entretiennent à lôégard des Africains du Nord et de sôattarder plutôt sur leur 

préoccupation première, qui consiste à embaucher des travailleurs compétents. Cette stratégie, 

qui demande quôon établisse une relation de confiance entre les employeurs et les conseillers, 

constitue un aspect fréquent de la formation interculturelle, que les auteurs recommandent à 

tous les conseillers en emploi. Cela pourrait contribuer à réduire la discrimination chez les 

employeurs et il sôagirait alors dôun outil que les conseillers en emploi pourraient utiliser afin de 

combattre leur propre sentiment dôimpuissance dans la lutte contre la discrimination. 

 

LIEBIG, Thomas. 2009. Jobs for Immigrants : The Labour Market Integration of Immigrants and 

Their Children in Norway, Organisation de coopération et de développement économiques 

(OCDE). Sur Internet : http://www.oecd.org/els/mig/43247521.pdf. 

 

La section I présente un survol des principaux résultats des immigrants sur le marché du travail 

en Norvège en les comparant aux résultats à lôéchelle internationale, ainsi que leur évolution 

dans le temps. On définit, dans la section II, le cadre dôintégration, soit lôévolution et la 

composition actuelle de la population dôimmigrants, les principaux éléments de la politique 

dôintégration, ainsi que les intervenants dans le domaine de lôintégration des immigrants sur le 

marché du travail. La section III brosse un portrait détaillé des migrants sur le marché du travail, 

incluant lôincidence des caractéristiques sociodémographiques, la convergence des résultats 

des immigrants et de ceux des natifs avec le temps, ainsi que lôincidence des conditions macro-

économiques. À la section IV figure une analyse de certaines des principales caractéristiques 

du marché du travail norvégien, ainsi que leurs liens avec lôintégration. Vient ensuite une 

analyse des principaux instruments de la politique dôintégration à la section V. Quant à la 

section VI, on y jette un regard sur lôintégration des enfants des immigrants au marché du 

travail, suivi dôun coup dôîil sur les ®l®ments prouvant lôexistence de la discrimination à la 

section VII. Enfin, le rapport se termine par un sommaire et des recommandations. 

 

LO, Lucia, et coll. 2010. Place of Study of Highest Education: Are Degrees/diplomas from Inside 

and Outside of Canada Valued Differently in the Labour Market?, rapport analytique no 14 de la 
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Toronto Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca.ezproxy.library.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport14.pdf. 

 

Moins de la moitié (47 %) des immigrants ont obtenu leur diplôme le plus élevé au Canada. 

Ceux qui sont arrivés avant 1990 sont plus susceptibles de détenir un diplôme canadien (66 %), 

alors que les immigrants plus récents sont plus susceptibles de détenir un diplôme étranger. 

Å La grande majorit® des Canadiens de naissance d®tiennent un dipl¹me canadien (96 %). Les 

diplômes étrangers proviennent habituellement dôautres pays anglophones, comme les 

États-Unis, le Royaume-Uni ou lôAustralie, ainsi que de lôEurope continentale. 

Å Les dipl¹mes obtenus ¨ lôextérieur du Canada sont plus susceptibles dôêtre des baccalauréats 

ou des diplômes supérieurs, mais les détenteurs de diplôme étrangers sont moins susceptibles 

de travailler dans leur domaine dôétudes que ceux qui détiennent un diplôme canadien. Ils 

tendent également à gagner des salaires moindres, et ce, peu importe leur lieu de travail et leur 

profession.  

Å La plupart des Canadiens de naissance et des immigrants travaillent ¨ lôextérieur de leur 

domaine dôétudes principal. Il existe cependant des écarts en fonction de lôendroit où a été 

obtenu le diplôme le plus élevé, soit de 23,7 % pour les personnes qui se sont vu décerner un 

diplôme en Asie du Sud à 46,3 % pour ceux qui détiennent un diplôme canadien.  

Å Lorsquôon neutralise dôautres variables, les personnes instruites au Canada et dans dôautres 

pays anglophones sont plus susceptibles dôêtre embauchées dans leur domaine dôétudes. Elles 

gagnent également un salaire plus élevé que les autres groupes qui travaillent dans la même 

profession dans la même ville. 

 

LOWE, Sophia J. 2010. Transitioning Temporary Foreign Workers to Permanent Residents: A 

Case for Better Foreign Credential Recognition, document de travail no 91 du CERIS ï Le 

centre Metropolis de lôOntario. Sur Internet : http://www.ceris.metropolis.net/wp-

content/uploads/pdf/research_publication/working_papers/wp91.pdf. 

 

Au cours des 10 dernières années, il y a eu des changements profonds dans les politiques 

dôimmigration du Canada. Un des changements les plus importants a ®t® lôaccroissement du 

nombre de travailleurs étrangers temporaires (TET) admis. Ce changement a eu lieu en 

réaction à lôincapacité apparente des immigrants arrivant dans le cadre du Programme des 

travailleurs qualifiés du gouvernement du Canada de répondre rapidement aux besoins du 

marché du travail (Picot et Hou, 2009; Picot et Sweetman, 2005; Reitz, 2007). Les TET 
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constituent une main-dôîuvre rapidement disponible pour les employeurs canadiens, et 

beaucoup de TET dénichent des emplois et des conditions de travail qui les satisfont, en plus 

dôavoir accès au statut de résident permanent alors quôils demeurent au Canada. Cependant, 

les 50 000 TET et plus (soit près de 28 % de tous les TET) qui occupent des emplois peu 

spécialisés sont aux prises non seulement avec des conditions de travail difficiles, mais ils sont 

également confrontés à des obstacles insurmontables pour obtenir la résidence permanente.  

 

LUM, Lillie. 2010. « Tenir compte des styles dôapprentissage dans les programmes de transition 

pour les professionnels formés à lôétranger », Capsules de recherche : Un recueil de recherche 

de nos experts sur la reconnaissance des titres de comp®tences acquis ¨ lô®tranger au Canada, 

Citoyenneté et Immigration Canada. 

http://canada.metropolis.net/publications/pdfs/francophone_capsule_f.pdf. 

 

Selon la présente recherche, si nous pouvons mieux comprendre les styles dôapprentissage et 

les préférences des immigrants professionnels dans les cours de transition, nous pourrons faire 

vivre des expériences éducatives plus utiles aux apprenants immigrants et à leurs formateurs, 

engendrant davantage de réussite en matière dôétudes et dôemploi. Peu de recherches portent 

sur les expériences dôapprentissage des PFE inscrits dans des programmes de transition pour 

les professionnels. La présente recherche a défini des approches et des stratégies éducatives 

efficaces qui complètent les styles et les préférences dôapprentissage des PFE et favorisent la 

réussite scolaire et lôobtention dôun emploi. Les questions portant sur les styles dôapprentissage 

et les préférences des étudiants dôun groupe multiculturel ont été abordées. Les défis, les 

succès et les obstacles que vivent les PFE étudiants au sein des programmes de transition ont 

été étudiés au moyen de sondages et dôentrevues. 

 

MAYTREE FOUNDATION. 2011. Charting Prosperity: Practical Ideas for a Stronger Canada, 

options de politiques. Sur Internet : http://maytree.com/wp-

content/uploads/2010/02/PolicyInsights2011PublicationScreenRes.pdf. 

 

MCKAY, Sonia, Eugenia MARKOVA, Anna PARASKEVOPOULOU, et Tessa WRIGHT. 2009. The 

Relationship between Migration Status and Employment Outcomes, Working Lives Research 

Institute, coll. « Undocumented Worker Transitions ». Sur Internet : 

http://www.undocumentedmigrants.eu/library/v65239_3.pdf. 
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Notre recherche nous a permis de constater que lôadoption universelle de politiques restrictives 

en matière dôimmigration, combinée à la criminalisation de la migration, se sont accompagnées 

dôun afflux de migrants sans papiers dans les sept pays. Nous constatons que ce phénomène 

sôest produit dans le contexte de lôabandon des politiques de fermeture des frontières adoptées 

dans les années 1970. Cependant, le renversement de ces politiques sôest déroulé dans le but 

précis dôencourager uniquement lôadmission de certains groupes « choisis » de migrants et côest 

ce qui a mené à la criminalisation des personnes qui nôappartiennent pas au groupe « choisi ». 

On souligne également, dans ce rapport, une augmentation de la sous-traitance en particulier 

en ce qui concerne les travailleurs sans papiers, mais de façon plus générale en ce qui 

concerne les travailleurs migrants. Ces changements dans les structures du marché du travail 

et dans les formes et lôorganisation de la production ont entraîné la création dôune main-dôîuvre 

constituée de migrants qui sont particulièrement vulnérables. Nous avons également constaté 

une réduction globale du salaire social (soit les avantages sociaux après un emploi) et une 

baisse générale des salaires dans certains secteurs. Nous constatons des liens évidents entre 

les conditions de travail des économies parallèle et officielle et nous voyons ces dernières non 

pas comme des entités distinctes, mais plutôt comme deux aspects dôun modèle économique 

qui dépend autant du secteur parallèle que du secteur officiel. Nous avons également constaté 

lôexistence de modèles organisationnels comparables de recrutement dans les sept pays et 

nous remarquons certaines preuves dôun déplacement de certains groupes de migrants par 

dôautres, ce déplacement étant parfois provoqué par le racisme. Nous avons aussi remarqué un 

déplacement considérable de travailleurs migrants sans papiers vers le travail autonome, un 

phénomène qui sôaccompagne dôun déplacement du fardeau de risque au niveau de lôemploi, 

de sorte que les migrants sans papiers assument une part non équitable de ces risques. De 

plus, ils sont généralement contraints à accepter un processus de déqualification afin de 

survivre. Cela nous porte à croire que lôabsence de droits des travailleurs migrants sans papiers 

constitue une raison décisive qui pousse les employeurs à les embaucher et à les exploiter. La 

plupart des migrants que nous avons interviewés en rapport avec le projet de transition de 

travailleurs sans papiers (TTSP) travaillaient dans ce quôon peut décrire comme un secteur 

semi-officiel, et ce, peu importe sôils avaient alors légalement le droit de travailler. On pourrait 

dire de ce secteur quôil fonctionne à la façon dôune entreprise à lôintérieur du secteur officiel, 

mais quôil embauche néanmoins des travailleurs qui nôavaient pas de papiers ni le droit de 

travailler ou qui avaient des papiers, mais qui ne déclaraient pas la totalité ou une partie de 

leurs revenus. Ainsi, le travail dans le secteur non officiel ne dépendait pas du statut de 

lôindividu en tant quôimmigrant.  
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MYERS, Karen, et Natalie CONTE. 2013. Building New Skills: Immigration and Workforce 

Development in Canada, Washington, DC, Migration Policy Institute. Sur Internet : 

http://www.migrationpolicy.org/research/building-new-skills-immigration-and-workforce-

development-canada. 

 

Une analyse de la façon dont les services grand public et ciblés fonctionnent sur le terrain nous 

permet de mettre au jour les problèmes suivants : Complexité. La complexité du processus de 

prestation des services fait en sorte quôil est difficile pour les travailleurs immigrants et natifs de 

trouver les services ou les programmes de formation qui favorisent le plus leurs objectifs de 

carrière. Cet obstacle pourrait nuire tout particulièrement aux immigrants qui ne connaissent 

pas les systèmes locaux et qui comptent sur une quantité moindre de réseaux personnels et 

professionnels. Accès. Les chercheurs dôemploi peuvent être confrontés à des obstacles 

lorsquôil sôagit dôaccéder à la formation, depuis le financement jusquôaux obstacles linguistiques, 

en passant par lôorganisation des services de garde et le transport. Il est probable que ces 

obstacles soient encore plus insurmontables pour les immigrants. Évaluation. Lôévaluation des 

programmes de perfectionnement de la main-dôîuvre laisse ¨ d®sirer, de sorte quôon ignore 

toujours sôils ont une incidence véritable sur les résultats des immigrants. Sans cette évaluation, 

il est difficile de déterminer où il faut apporter des améliorations ou dôanalyser lôincidence du 

choix chez les immigrants de se prévaloir des services grand public ou de services ciblés. 

Rentabilité. On constate des preuves limitées des bénéfices reçus en retour de la formation 

dispensée aux immigrants. Les preuves qui existent nous portent à croire que les petits 

investissements dans la formation peuvent « débloquer » le capital humain des immigrants et 

leur permettre de se sortir de la pauvreté. Cependant, on en sait peu sur les programmes qui 

fonctionnent, de sorte quôil est difficile pour les migrants de déterminer les meilleurs 
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programmes et pour les décideurs de déterminer la façon de cibler les investissements. De 

plus, il se peut que la formation corresponde peu aux besoins des employeurs. Il existe 

quelques secteurs quôil faudra surveiller. Premièrement, certains décideurs et intervenants ont 

soulevé des questions à savoir si on devrait fusionner les services grand public et les services 

ciblés. Il semble que les immigrants préfèrent avoir recours aux services conçus à leur intention, 

ce qui porte à croire que ces services répondent peut-être mieux à leurs besoins. Cependant, 

lôexistence de deux systèmes parallèles est coûteuse et possiblement inefficace.  

Deuxièmement, on sôentend de plus en plus pour dire que le système est trop axé sur lôoffre et 

quôil nôest pas parvenu à faire participer de manière adéquate des intervenants clés, comme les 

employeurs. Les données nous portent à croire que les programmes produisent des résultats 

positifs durables dans les cas où les employeurs conçoivent la formation, déterminent les 

compétences nécessaires et offrent des stages ou une formation en cours dôemploi. Cependant, 

il est difficile de faire participer les employeurs : ils sont peu incités à offrir une formation en 

cours dôemploi si leur entreprise se compose principalement de travailleurs peu spécialisés ou 

si elle est trop petite pour que des investissements soient viables. 

 

NICKLETT, Emily, et Sarah BURGARD. 2009. Downward Social Mobility and Major Depressive 

Episodes among Latino and Asian American Immigrants to the United States, rapport de 

recherche no 09-668, Institute for Social Research, Université du Michigan, Population Studies 

Center. Sur Internet : http://www.psc.isr.umich.edu/pubs/pdf/rr09-668.pdf. 

 

Objectifs : Nous avons analysé lôassociation entre la mobilité sociale vers le bas qui se produit à 

la suite de lôimmigration aux États-Unis, ainsi que la probabilité dôépisodes de dépression 

majeurs. Méthodes : À partir des données de lôétude nationale sur les Latino-Américains et les 

Asio-Américains (NLASS), nous avons examiné la mobilité vers le bas en comparant la situation 

sociale subjective (SSS) des immigrants dans leur pays dôorigine à leur SSS déclarée aux 

États-Unis. La variable dépendante était un épisode de dépression majeur au cours de la 

derni¯re ann®e dôapr¯s les critères DSM-IV. Les modèles de régression logistique ont permis 

de neutraliser différentes caractéristiques sociodémographiques et en matière dôimmigration. 

Résultats : Les analyses nous portent à croire que la mobilité vers le bas de la SSS est 

associée à un risque accru dôépisodes de dépression. Lôassociation est motivée par les 

individus pour lesquels lôemploi constituait une raison très importante pour immigrer. Parmi les 

autres facteurs associés de manière indépendante à une probabilité accrue de dépression, 

mentionnons : origine latine, sexe féminin, durée de résidence plus longue aux États-Unis et 
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citoyenneté américaine. Conclusions : Nos constatations portent à croire que les immigrants qui 

font les frais dôune mobilité sociale vers le bas courent un risque élevé dôépisodes de 

dépression majeurs. Les politiques ou les interventions axées exclusivement sur les immigrants 

présentant une situation sociale peu enviable peuvent rater un autre groupe à risque, soit les 

personnes souffrant dôune mobilité vers le bas à partir de situations plus enviables à lôorigine. 

 

OCDE-DAESNU. 2013. Les migrations internationales en chiffres. Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/els/mig/les-migrations-internationales-en-chiffres.pdf. 

 

Résultats clés :  

¶ Les migrations internationales continuent dôaugmenter malgr® la crise ®conomique et 
financière. Toutefois, le nombre total de migrants a ralenti sa progression depuis 2007. 

¶ En 2013, le nombre de migrants internationaux nés dans un pays du Sud et vivant dans un 
pays du Nord, ou « migration sud-nord », était très légèrement inférieur au nombre de 
migrants nés dans un pays du Sud et vivant dans un pays du Sud, ou « migration Sud-Sud »  

¶ La part des femmes parmi les migrants allait de 52 % au Nord à 43 % au Sud, en 2013. Sur 
dix migrants internationaux âgés de moins de 20 ans, six résidaient dans les régions en 
développement. À lôinverse, sept migrants de plus de 60 ans sur dix vivaient dans les régions 
développées.  

¶ Le nombre de migrants diplômés du supérieur dans les pays de lôOCDE a augmenté 
de 70 % en dix ans, pour atteindre 27 millions en 2010-2011. Dans la zone de lôOCDE, 
environ 30 % des migrants étaient diplômés de lôenseignement tertiaire, et un cinquième 
dôentre eux venaient dôInde, de Chine ou des Philippines.  

¶ Les travailleurs migrants, notamment les hommes, ont été durement touchés par la crise 
économique. En 2010-2011, dans les pays de lôOCDE, il y avait 7,1 millions de chômeurs 
nés à lôétranger, soit un taux de chômage moyen de 11,6 %.  

¶ Les taux dôémigration vers les pays de lôOCDE étaient en augmentation, notamment pour 
lôEurope, lôAmérique latine et les Caraïbes. Les taux dôémigration des personnes hautement 
qualifiées dépassaient les taux globaux pour la plupart des pays dôorigine, reflétant ainsi la 
nature sélective des migrations.  

¶ Parmi les diplômés de lôenseignement tertiaire nés en Afrique, un sur neuf vivait dans un 
pays de lôOCDE en 2010-2011. Les chiffres correspondants pour lôAmérique latine et les 
Caraïbes et pour lôAsie sont respectivement dôun sur 13 et dôun sur 30. Le risque de fuite des 
cerveaux est particulièrement prononcé dans les pays peu peuplés et les états insulaires, 
mais limité dans les pays fortement peuplés hors de la zone de lôOCDE. 

 

OMIDVAR, Ratna. 2010. Canadaôs Immigration Score: Recommendation for a Win-Win, Maytree 

Foundation. Sur Internet : http://maytree.com/speeches/immigration_score.html. 

 

Comment les centaines de milliers dôimmigrants qui arrivent chaque année au Canada se 

débrouillent-ils dans le processus dôimmigration? Dans un article du numéro de juillet-août 2010 

de Policy Options, Ratna Omidvar, la présidente de Maytree, examine la mesure dans laquelle 
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notre politique dôimmigration est fructueuse à court, à moyen et à long termes pour le Canada, 

ainsi que pour les immigrants. En faisant appel à divers indicateurs économiques, sociaux et 

politiques, elle constate que le Canada réussit bien à moyen et à long termes, mais quôil doit 

faire mieux à court terme. Selon elle, le résultat du Canada sur ce front est pitoyable. Elle 

présente plusieurs recommandations ayant pour but dôaccroître les avantages de lôimmigration 

au cours des premières années suivant lôarrivée, entre autres, en consolidant le Programme 

des travailleurs qualifiés du gouvernement fédéral. 

 

ORGANISATION DE COOPÉRATION ET DE DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUES (OCDE). 2008. A Profile 

of Immigrant Populations in the 21st Century: Data from OECD Countries, Publications de 

lôOCDE. Sur Internet : http://www.keepeek.com/Digital-Asset-Management/oecd/social-issues-

migration-health/a-profile-of-immigrant-populations-in-the-21st-century_9789264040915-

en#page3. 

 

Cette publication renferme certains des renseignements les plus complets présentement 

disponibles sur lôorigine et les caractéristiques structurales de la population dôimmigrants dans 

les pays de lôOCDE. 

 

ððð. 2010. Perspectives des migrations internationales 2010 : Naturalisation et intégration 

des immigrés sur le marché du travail, Publications de lôOCDE. Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/migrations/48329552.pdf.  

 

Ce chapitre fait le bilan des données disponibles sur la naturalisation des immigrants et ses 

liens avec les résultats sur le marché du travail. Il cherche à éclaircir les points suivants : 

premièrement, comment la situation des immigrants naturalisés sur le marché du travail des 

différents pays se compare-t-elle à celle de leurs homologues qui nôont pas adopté la nationalité 

de leurs pays hôtes? Deuxièmement, les immigrants pour lesquels on observe de meilleurs 

résultats étaient-ils déjà en fait mieux intégrés avant leur naturalisation ou bien les améliorations 

sont-elles apparues après la naturalisation? Troisièmement, si les résultats sôaméliorent après 

la naturalisation, pourquoi est-ce le cas? 

 

ððð. 2012. « Lôévolution du rôle de lôAsie dans les migrations internationales », dans 

Perspectives des migrations internationales, troisième partie, Publications de lôOCDE. Sur 
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Internet : http://www.keepeek.com/Digital-Asset-Management/oecd/social-issues-migration-

health/perspectives-des-migrations-internationales-2012_migr_outlook-2012-fr#page173. 

 

La partie III examine les problématiques qui apparaissent concernant les migrations au sein de 

lôAsie et depuis lôAsie vers les pays de lôOCDE, autour de trois questions clés : Les pays de 

lôOCDE auront-ils toujours le pouvoir dôattirer et de retenir les migrants qualifiés de la région? 

Les pays de destination asiatiques parviendront-ils à gérer la transition de modèles restrictifs 

vers des modèles sélectifs, et à gérer les défis que représente lôintégration des immigrants? 

Dans quelle mesure les modèles de gestion des migrations de travailleurs de la région 

continueront-ils de fonctionner efficacement? Elle commence par un aperçu des migrations en 

Asie, puis étudie la concurrence que représentent les pays asiatiques en tant que destinations 

pour les migrations, et sôattarde sur les difficultés spécifiques rencontrées par les pays 

asiatiques, membres et non membres de lôOCDE, dans la gestion des migrations de travailleurs 

peu spécialisés et des migrations familiales. 

 

ððð. 2013a. Politiques et données des migrations internationales ï Base de données sur les 

immigr®s dans les pays de lôOCDE et dans les pays non-OCDE : DIOC. Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/els/mig/dioc.htm. 

 

Il y a quelques années, lôOCDE a commencé à compiler des données fondées sur les 

recensements de population des pays de lôOCDE menés en 2000. Depuis, une seconde série 

de recensements a été ajoutée à la première. Et lôOCDE a joint ses efforts à ceux de la Banque 

mondiale dans un projet visant à étendre la couverture de la base de données sur les immigrés 

dans les pays de lôOCDE (DIOC) à des pays de destination non membres lôOCDE (DIOC-E ou 

DIOC étendue). Cette collecte de données a permis de calculer des taux dôémigration par 

niveau de scolarité. Les ensembles de données comprennent des informations sur les 

caractéristiques démographiques (âge et sexe), la durée de séjour, les résultats sur le marché 

du travail (situations, professions, secteurs dôactivité), le domaine dôétudes, le niveau de 

scolarité atteint et lieu de naissance. 

 

ððð. 2013b. Perspectives des migrations internationales 2013, Publications de lôOCDE. Sur 

Internet : http://www.keepeek.com/Digital-Asset-Management/oecd/social-issues-migration-

health/perspectives-des-migrations-internationales-2013_migr_outlook-2013-fr#page1. 
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Cette publication analyse les développements récents des mouvements et des politiques 

migratoires dans les pays membres de lôOCDE et dans certains pays non membres, y compris 

la migration de travailleurs très et peu spécialisés, de migrants temporaires et permanents, et 

dô®tudiants. 

 

ððð. 2013c. Politiques et données des migrations internationales : Statistiques clés sur les 

migrations internationales dans les pays de lôOCDE. Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/els/mig/statcles.htm. 

 

Cette page Web renferme une annexe avec statistiques (et des chiffriers Excel) des stocks et 

des flux dôimmigrants de 2001 à 2011, incluant les arrivées de populations étrangères; les 

départs de populations étrangères; les arrivées de demandeurs dôasile; les stocks de 

populations nées à lôétranger; les stocks de populations étrangères; ainsi que lôacquisition de la 

nationalité. Cette page Web présente également les résultats sur le marché du travail des 

immigrants de 2008 à 2012, incluant les taux dôemploi trimestriels en fonction du sexe et du lieu 

de naissance; les taux de chômage trimestriels en fonction du sexe et du lieu de naissance; et 

les taux de participation trimestriels en fonction du sexe et du lieu de naissance. 

 

ððð. 2013d. Politiques et statistiques migratoires : notes par pays. Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/migrations/mig/perspectivesdesmigrationsinternationales2013notesparpa

ys.htm. 

 

Page Web présentant un lien menant aux deux pages de notes sur les plus récents 

changements dans les mouvements et les politiques migratoires tels quôils sont publiés dans 

lôédition 2013 des Perspectives des migrations internationales. 

 

ððð. 2013e. Perspectives de lôemploi de lôOCDE 2013, Publications de lôOCDE. Sur Internet : 

http://www.keepeek.com/Digital-Asset-Management/oecd/employment/perspectives-de-l-

emploi-2013_empl_outlook-2013-fr#page1. 

 

Le document intitulé Perspectives de lôemploi de lôOCDE 2013 examine les marchés du travail 

dans le sillage de la crise. On y trouve également des chapitres consacrés à la législation sur la 

protection de lôemploi; aux systèmes dôavantages sociaux, ¨ lôemploi et aux programmes de 

formation, ainsi quôaux gains de réemploi et aux compétences après la perte dôemploi. 
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ððð. 2013f. Perspectives de lôOCDE sur les compétences 2013 : Premiers résultats de 

lô®valuation des comp®tences des adultes, Publications de lôOCDE. Sur Internet : 

http://skills.oecd.org/lesperspectivessurlescompetences.html. 

 

Cette première édition des Perspectives de lôOCDE sur les comp®tences présente les premiers 

r®sultats de lô£valuation de lôOCDE sur les comp®tences des adultes (PIAAC) qui a mesur® les 

comp®tences des adultes dans 24 pays. Lô®valuation apporte un nouvel ®clairage sur la 

disponibilit® dôune s®lection de comp®tences clés et leur utilisation dans le cadre professionnel 

et priv®. Lôune de ses composantes majeures est lô®valuation directe dôun ensemble de 

comp®tences cl®s en traitement de lôinformation, ¨ savoir la litt®ratie, la num®ratie et la 

résolution de problèmes dans des environnements à forte composante technologique. 

 

ððð. 2013g. Migration internationale : Reprise des flux migratoires mais les immigrés sont 

victimes de la montée du chômage, Publications de lôOCDE. Sur Internet : 

http://www.oecd.org/fr/migrations/les-fluxmigratoires-reprennent-mais-lesimmigres-patissent-

delamonteeduchomage.htm. 

 

Dans ce rapport est analysée lôincidence fiscale de lôimmigration. Il y est mentionné que 

lôaugmentation des niveaux dôemploi des migrants à égalité de ceux des natifs se traduirait par 

des retombées économiques considérables, en particulier dans les pays comme la Belgique, la 

France et la Suède, où lôon compte de vastes populations dôimmigrants bien établies. On y 

constate également que lôincidence actuelle des vagues cumulatives de migration au cours des 

cinquante dernières années est pratiquement nulle en moyenne au sein des pays de lôOCDE. 

Le travail représente le principal déterminant de la contribution fiscale des migrants, et la lutte 

contre la discrimination est essentielle afin dôy parvenir, dôaprès lôOCDE. Ce rapport évalue le 

niveau de discrimination dans les différents pays et on constate que celle-ci est bien plus 

répandue quôon le croyait. De façon générale, un individu qui possède un nom à consonance 

immigrante, par exemple, doit envoyer au moins deux fois plus de demandes dôemploi pour 

obtenir une entrevue dôemploi que celui dont le nom nôest pas celui dôun immigrant. 

 

ORGANISATION INTERNATIONALE POUR LES MIGRATIONS. 2010. Fact-Sheet on the Impact of the 

Economic Crisis on Return Migration. Sur Internet : 

http://www.globalmigrationgroup.org/sites/default/files/uploads/documents/IOM_Fact-
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Sheet_1_final_21052010.pdf. 

 

Les réactions des pouvoirs publics à la crise ont été variées. Même si nous avons constaté 

certains retours et si des politiques ont été mises en place pour réagir à ces résultats, les 

preuves accumulées à ce jour ne révèlent aucune tendance globale à lôéchelle mondiale. Bien 

quôil nôexiste pas de solution uniforme pour les d®cideurs, lôOIM présente des éléments dôune 

approche stratégique globale comprenant, entre autres, le retour et la réintégration. Dans le 

cadre de toute réponse à la crise, les États doivent adopter un point de vue à court et à long 

termes en ce qui concerne la migration pour tenir compte des besoins sur le marché du travail, 

ainsi que dôobjectifs plus vastes de développement. 

 

ððð. 2013. Recognition of Qualifications and Competences of Migrants. Sur Internet : 

http://publications.iom.int/bookstore/index.php?main_page=product_info&cPath=41_7&products

_id=930. 

 

Dans cette étude, on examine les pratiques nationales actuelles en matière dôévaluation, de 

validation et de reconnaissance de lôapprentissage officiel, non officiel et informel des migrants 

à partir de certaines expériences à lôintérieur et à lôextérieur de lôUnion européenne (UE). 

Lôétude confronte les pratiques nationales aux exigences complexes des marchés du travail 

modernes et aux besoins différents des différents groupes de compétences des migrants. Tout 

en tenant compte des nouveautés au niveau des méthodes dôévaluation des compétences, de 

lôétablissement de cadres de reconnaissance bilatéraux et multilatéraux, ainsi que de lôadoption 

de mesures préalables à la migration, lô®tude explore les approches des pouvoirs publics pour 

contrer le gaspillage des cerveaux de différents groupes de migrants qui résident dans les États 

membres de lôUE. 

 

ðð. 2011. Canadian Orientation Abroad: Helping Future Immigrants Adapt to Life in Canada. 

Sur Internet : http://www.iom.int/cms/coa/about-coa. 

 

Orientation canadienne à lô®tranger (OCE) est un projet mis en îuvre par lôOIM et financé par 

Citoyenneté et Immigration Canada (CIC). OCE offre des séances dôinformation et dôorientation 

avant le départ aux réfugiés, aux immigrants et aux aides familiaux résidants pour les aider à 

sôadapter à la vie au Canada. Depuis plus de vingt ans, lôOIM a procédé avec succès à la mise 

en place dôune formation axée sur lôorientation avant le départ au nom du Canada. Depuis la 
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création de lôOCE en novembre 1998 et jusquôen décembre 2013, 172 175 participants prêts à 

se voir décerner un visa ont assisté à une séance dôorientation préalable au départ. La 

participation à ces séances de lôOCE est volontaire et gratuite. Les séances qui sôadressent aux 

réfugiés sôétendent généralement sur trois jours, alors que les séances destinées aux 

immigrants durent une seule journée. 

 

ORRENIUS, Pia M., et Madeline ZAVODNY. 2009. Tied to the Business Cycle: How Immigrants 

Fare in Good and Bad Economic Times, Migration Policy Institute. Sur Internet : 

http://www.migrationpolicy.org/research/tied-business-cycle-how-immigrants-fare-good-and-

bad-economic-times. 

 

Même si les immigrants ont réalisé des avancées considérables sur le marché du travail, lôécart 

au niveau des gains entre les immigrants et les natifs est demeuré pratiquement inchangé. Les 

gains des immigrants ont augmenté, en particulier au cours des années 1990, mais cette 

croissance était pratiquement identique à celle des gains des natifs. Le taux de pauvreté chez 

les immigrants a plongé au cours des années 1990 pour demeurer ensuite relativement stable 

jusquôà ce que sôinstalle la récente récession à la fin de 2007. Les résultats économiques des 

immigrants ont commencé à se détériorer avant que la récession ne débute vraiment, et ce, en 

grande partie en raison de lôeffondrement du marché immobilier. Alors que les prix des maisons 

ont commencé à chuter au printemps 2006, lôemploi dans le domaine de la construction 

résidentielle est entré dans un marasme et les taux dôemploi chez les immigrants ont chuté. Le 

taux de chômage chez les immigrants sôest mis à augmenter vers la fin de 2006. Depuis ce 

temps, les immigrants ont fait les frais de pertes dôemplois plus considérables et de taux de 

chômage plus élevés que les natifs. Le modèle que présentent ces changements se reflète 

dans une analyse statistique de lôemploi et du chômage au cours des 15 dernières années. 

Malgré une tendance de longue date en matière dôaugmentation des taux dôemploi et de baisse 

des taux de chômage, les résultats économiques des immigrants à court terme sont plus 

étroitement liés au cycle du marché que ceux des natifs. La question qui sôensuit naturellement 

est la suivante : Pour quelle raison les résultats sur le marché du travail des immigrants sont-ils 

plus cycliques? Puisque les immigrants diffèrent à plusieurs égards des natifs, différentes 

explications sont possibles :  

Å Les immigrants sont habituellement moins instruits et plus susceptibles dôappartenir à groupe 

racial ou ethnique minoritaire. Les résultats économiques des immigrants se sont détériorés en 

grande partie parce quôils sont surreprésentés au sein des groupes de scolarité qui ont subi les 
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pertes dôemplois les plus importantes. Les immigrants qui nôont pas de diplôme dôétudes 

secondaires, peu importe leur origine, présentent les résultats économiques les plus cycliques, 

le seul autre groupe dans cette situation étant les immigrants dôAmérique latine.  

Å Les immigrants diff¯rent des natifs dans leur industrie et leur profession. Les personnes qui 

sont nées à lôétranger sont plus susceptibles de travailler dans des secteurs cycliques et dans 

des professions où lôon constate le plus grand nombre de pertes dôemploi lors dôun 

ralentissement. Cependant, elles sont également plus mobiles entre les différents secteurs et 

types dôemploi, ce qui peut leur être salutaire lors des récessions 

Å Le statut dôimmigrant joue aussi un rôle. Dôaprès les estimations du Pew Hispanic Center, près 

de 12 millions dôimmigrants nôont pas de statut juridique.  

 

PELLIZZARI, Michele, et Anne FICHEN. 2013. « A New Measure of Skills Mismatch: Theory and 

Evidence from the Survey of Adult Skills (PIACC) », OECD Social, Employment and Migration 

Working Papers, no 153, Publications de lôOCDE, Organisation de coopération et de 

développement économiques (OCDE). Sur Internet : http://www.keepeek.com/Digital-Asset-

Management/oecd/social-issues-migration-health/a-new-measure-of-skills-

mismatch_5k3tpt04lcnt-en#page1. 

 

On propose, dans ce document, une nouvelle mesure de lôinad®quation entre lôemploi et les 

compétences qui combine lôinformation sur la maîtrise des compétences, lôinad®quation 

autodéclarée et lôutilisation des compétences. Les résultats de cette analyse nous démontrent 

quôen moyenne, pour lôensemble du sondage, près de 86 % des employés salariés ont une 

bonne adéquation dans le domaine de la littératie, alors que 4 % sont sous-qualifiés et 10 % 

sont surqualifiés. Le recoupement de lôinad®quation de la littératie et de la numératie est 

considérable : 94 % des travailleurs qui ont une bonne adéquation de la littératie ont également 

une bonne adéquation de la numératie. Les hommes sont plus susceptibles dôêtre surqualifiés 

que les femmes, alors que la différence des sexes au niveau de la sous-qualification est 

minime. Les diplômés tertiaires sont considérablement moins susceptibles dôêtre sous-qualifiés 

que les travailleurs moins instruits et ils sont également plus susceptibles dôêtre surqualifiés. 

Les travailleurs étrangers sont considérablement plus susceptibles dôêtre sous-qualifiés et 

considérablement moins susceptibles dôêtre surqualifiés. Des différences apparaissent 

également lorsquôon regarde les différents groupes dôâge. 
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PICOT, Garnett, et Feng HOU. 2009. The Effect of Immigrant Selection and the IT  Bust on the 

Entry Earnings of Immigrants, rapport de recherche no 29 du Réseau canadien de chercheurs 

dans le domaine du marché du travail et des compétences. Sur Internet : 

http://www.clsrn.econ.ubc.ca/workingpapers/CLSRN%20Working%20Paper%20no.%2029%20-

%20Picott%20and%20Hou.pdf. 

 

Les règles en matière de sélection des immigrants ont été modifiées au début des 

années 1990, entraînant ainsi une augmentation dramatique de la part des immigrants reçus 

qui détiennent un diplôme universitaire et dans la catégorie économique des immigrants 

qualifiés. Ces changements ont fait lôobjet dôune mise en îuvre grandement r®ussie suivant la 

détérioration considérable des gains initiaux dans les années 1980. On demande, dans ce 

document, si ces changements dans la sélection des immigrants ont amélioré les gains initiaux 

des immigrants dans les années 1990. En sôintéressant aux années 2000, on demande, dans 

ce document, si après presque deux décennies de détérioration, les gains initiaux des 

immigrants ont connu une amélioration tôt au cours de la décennie et, si tel nôest pas, quelles 

en sont les raisons. Nous constatons quôau cours des années 1990, la modification des 

caractéristiques des immigrants a peu contribué à améliorer les gains au bas de la distribution 

des gains et, par conséquent, les taux de pauvreté chez les immigrants entrants. Une part 

rapidement croissante des immigrants possédant un diplôme universitaire et appartenant à la 

catégorie des travailleurs qualifiés se sont retrouvés au bas de la distribution des gains. Ils ont 

été incapables de convertir leur scolarité et leur statut de « travailleurs qualifiés » en des gains 

plus élevés. Comme on le mentionne dans le document, cette incapacité peut être attribuable à 

la langue, à la diplômanie, à la qualité de lôéducation, ou aux problèmes dôoffre. Cependant, les 

caractéristiques changeantes ont entraîné une augmentation des gains chez les immigrants au 

centre et au haut de la distribution des gains. Nous avons également constaté que, de 2000 

à 2004, les gains initiaux des immigrants ont repris leur descente, mais pour des raisons 

différentes des explications habituelles du déclin précédent. Suivant une augmentation 

considérable dans lôoffre des immigrants entrants désirant travailler dans le domaine des TI et 

du génie à la fin des années 1990 et au début des années 2000, ces immigrants ont été 

confrontés au ralentissement dans le domaine des TI. Il en a résulté une baisse des gains 

initiaux, laquelle était concentrée principalement chez ces travailleurs. 

 

PICOT, Garnett, et Arthur SWEETMAN. 2012. Making It in Canada: Immigration Outcomes and 

Policies, étude no 29 de lôInstitut de recherche en politiques publiques (IRPP). Sur Internet : 
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http://archive.irpp.org/pubs/IRPPstudy/IRPP_Study_no29.pdf. 

 

Les auteurs proposent les r®formes suivantes : r®duire lôimmigration en p®riode de r®cession, 

s®lectionner des immigrants plus jeunes, maintenir lôaccent sur les comp®tences linguistiques, 

inscrire lôimmigration parrain®e par les employeurs dans le cadre des objectifs ¨ long terme, 

continuer de privil®gier les immigrants hautement qualifi®s (¨ la fois ceux qui poss¯dent un 

métier spécialisé et ceux qui ont un diplôme dô®tudes coll®giales ou universitaires) et soutenir la 

r®ussite ®conomique des enfants dôimmigrants. 

 

PLANTE, Johanne. 2010. Caractéristiques et résultats sur le marché du travail des immigrants 

form®s ¨ lô®tranger, Culture, tourisme et Centre de la statistique de lôéducation, ministère de 

lôIndustrie, Statistique Canada. Sur Internet : http://www.statcan.gc.ca/pub/81-595-m/81-595-

m2010084-fra.pdf. 

 

Lôimmigration constitue une composante de plus en plus importante de la croissance 

démographique au Canada, qui reçoit chaque année plus de 200 000 immigrants. Selon un 

rapport de Statistique Canada, les immigrants représentaient plus des deux tiers (69 %) de la 

croissance démographique observée entre 2001 et 2006 (Statistique Canada, 2007a). 

Contrairement aux vagues dôimmigrants qui sont arrivés dans les années 1950 et 1960, ceux 

qui sont arrivés au Canada depuis les années 1970 possèdent des niveaux de scolarité 

relativement élevés. Les données du recensement de 2006 montrent que, parmi les immigrants 

« très récents » (ceux qui ont immigré entre 2001 et 2006), un peu plus de la moitié (51 %) 

détenaient un grade universitaire, soit plus de deux fois la proportion de diplômés parmi la 

population née au Canada (20 %) et beaucoup plus que dans le cas des immigrants arrivés au 

pays avant 2001 (28 %). 

 

ððð. 2011. Intégration des immigrants form®s ¨ lô®tranger au march® du travail canadien : 

facteurs déterminants de la réussite, no 81-595-M au catalogue, no 094, Culture, tourisme et 

Centre de la statistique de lôéducation, Ottawa, Statistique Canada. Sur Internet : 

http://www.statcan.gc.ca/pub/81-595-m/81-595-m2011094-fra.pdf. 

 

Cette analyse a r®v®l® que la probabilit® dôavoir une bonne concordance ®tudes-compétences 

professionnelles et études-revenu dôemploi ®tait plus ®lev®e chez les travailleurs r®mun®r®s 

connaissant uniquement lôanglais (et les deux langues officielles dans le cas de la concordance 
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études-compétences professionnelles) par rapport ¨ ceux affichant dôautres profils linguistiques. 

Le fait dô°tre un homme, dô°tre mari® ou de vivre en union libre, dôavoir des enfants dô©ge 

pr®scolaire, de vivre dans un centre de population et de travailler ¨ temps plein toute lôann®e 

dans le cas de la concordance études-compétences professionnelles figurent également parmi 

les caractéristiques et les facteurs déterminants plus étroitement liés à une intégration 

« réussie è des travailleurs r®mun®r®s au march® du travail du Canada. Les incidences de lô©ge 

et de lôappartenance ¨ une minorit® visible nô®taient pas aussi ®videntes lorsque lôanalyse 

portait sur les huit professions sélectionnées et elles ne pouvaient pas être généralisées. 

 

PRESTON, Valerie, et coll. 2010a. Country of Birth and Gender: How Do Gender and Country of 

Birth Affect Labour Market Outcomes for Immigrants?, rapport analytique no 4 de la Toronto 

Immigrant Employment Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport4.pdf. 

 

Le fait de détenir un diplôme universitaire nôest aucunement gage dôun résultat meilleur sur le 

marché du travail pour les immigrants. Les immigrants possédant au moins un diplôme 

universitaire présentent des revenus annuels moins élevés que les Canadiens de naissance 

ayant la même scolarité.  

Å Le taux de ch¹mage moyen de tous les immigrants ayant ®tudi® ¨ lôuniversité est deux fois 

plus élevé que le taux de chômage de leurs homologues canadiens de naissance, et ce, même 

si les deux groupes présentent des taux de participation à la population active comparables.  

Å Lôécart des gains annuels entre les diplômés universitaires canadiens de naissance et 

immigrants est plus grand chez les immigrants qui sont arrivés récemment.  

Å Les immigrantes poss®dant au moins un dipl¹me universitaire pr®sentent les r®sultats les plus 

médiocres sur le marché du travail. Leurs gains annuels sont plus bas et leurs taux de chômage 

plus élevés que les Canadiennes de naissance, les immigrants et les Canadiens de naissance 

présentant une scolarité égale.  

Å Les dipl¹m®s universitaires n®s au Pakistan et en Iran d®clarent les gains annuels les moins 

élevés et les taux de chômage les plus élevés de tous les immigrants possédant un diplôme 

universitaire. Une recherche plus poussée sôimpose afin de comprendre les effets du pays de 

naissance sur lôintégration des immigrants diplômés universitaires sur le marché du travail à 

Toronto.  
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Å Les r®sultats sur le march® du travail sont g®n®ralement plus reluisants pour les immigrants 

très instruits qui ont de 35 à 44 ans : ils présentent des gains annuels plus élevés et des taux de 

chômage plus faibles que les immigrants dans les autres groupes dôâge. 

 

ððð. 2010b. University Educated Immigrants: What Are the Labour Market Outcomes of 

University Educated Immigrants?, rapport analytique no 8 de la Toronto Immigrant Employment 

Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : http://www.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport8.pdf. 

 

Les hommes immigrants et les femmes immigrantes présentent des gains annuels moins 

élevés que leurs homologues canadiens de naissance.    

Å Plus le temps écoulé depuis que les immigrants sont arrivés au Canada est long, plus les 

gains moyens augmentent. Les augmentations du revenu annuel présentent un écart 

considérable qui sôaccro´t plus lôimmigration est récente, et ce, pour les deux sexes et la plupart 

des pays dôorigine. 

Å Les gains annuels des immigrants varient selon le pays dôorigine. Les immigrants de 

Hong Kong et de la Guyane présentent les gains les plus élevés des immigrants; les immigrants 

du Pakistan et de Chine présentent les gains annuels les moins élevés chez les immigrants. 

Les hommes immigrants et les femmes immigrantes présentent des taux de chômage plus 

élevés que les Canadiens et Canadiennes de naissance. 

Å Les taux de ch¹mage ont tendance ¨ augmenter plus lôimmigration est r®cente, alors que le 

taux de participation demeure stable pour toutes les périodes dôimmigration. 

Å Les taux de ch¹mage et de participation chez les immigrants varient en fonction du pays de 

naissance. 

 

ððð. 2011a. Do Educational Attainment, Gender and Age Affect Labour Market Outcomes of 

Immigrants?, rapport analytique no 16 de la Toronto Immigrant Employment Data Initiative 

(TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca.ezproxy.library.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport16.pdf. 

 

Lôécart de salaire entre les Canadiens de naissance et les immigrants est plus grand chez les 

adultes qui sont plus instruits. 

Å Les Canadiennes de naissance et les immigrantes gagnent toujours moins que leurs 

homologues de sexe masculin. Les immigrantes ï et plus précisément les immigrantes 

récentes ï qui sont moins instruites vivent la pire des situations.  
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Å Les taux de ch¹mage de tous les immigrants sont plus élevés que chez les Canadiens de 

naissance à tous les niveaux de scolarité, et ce, malgré des taux de participation comparables 

sur le marché du travail. 

Å Les femmes immigrantes ayant poursuivi des études collégiales et universitaires présentent 

les taux de chômage les plus faibles de toutes les immigrantes. En ce qui concerne les hommes 

immigrants, ceux qui possèdent des compétences dans un métier présentent les taux de 

chômage les plus faibles. 

Å Dans tous les groupes dôâge, les personnes possédant un diplôme universitaire présentent les 

plus grandes différences au niveau des taux de chômage et de participation entre les adultes 

canadiens de naissance et immigrants. 

 

ððð. 2011b. How Does Full/Part-Time Employment Status Affect Labour Market Outcomes of 

Immigrants Over Time?, rapport analytique no 25 de la Toronto Immigrant Employment Data 

Initiative (TIEDI). http://www.yorku.ca.ezproxy.library.yorku.ca/tiedi/pubreports25.html. 

 

ððð. Country of Birth and Educational Attainment: How Do Country of Birth and Educational 

Attainment Influence the Labour Market Outcomes of Immigrants in Terms of Earnings, 

Unemployment Rate and Participation Rate?, rapport analytique no 13 de la Toronto Immigrant 

Employment Data Initiative (TIEDI). Sur Internet : 

http://www.yorku.ca.ezproxy.library.yorku.ca/tiedi/doc/AnalyticalReport13.pdf. 

 

Les immigrants qui sont arrivés plus tôt au Canada gagnent plus, et ce, peu importe leur niveau 

de scolarité. Pour chaque pays de naissance, lôécart au niveau des gains est pire chez les 

immigrants récents. Les immigrants de Chine, du Pakistan et dôIran comptent parmi les plus bas 

salariés, alors que les immigrants de la Guyane et de la Jamaïque font partie de ceux qui 

gagnent le plus. 

Å ê quelques exceptions pr¯s, les taux de ch¹mage des immigrants plus r®cents sont plus 

élevés chez les immigrants qui sont arrivés il y a plus longtemps. 

Å Il est difficile de distinguer quelque tendance que ce soit au niveau du pays de naissance. 

Pour chaque période dôarrivée, les immigrants de différents pays de naissance déclarent les 

taux de chômage les plus et les moins élevés pour chaque niveau de scolarité. 

Å Notre analyse met au jour des diff®rences consid®rables en ce qui concerne les expériences 

sur le marché du travail des immigrants de différents pays de naissance, et ce, même pour les 
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cohortes ayant des périodes dôarrivée et des niveaux de scolarité comparables. Cependant, 

cette analyse ne permet pas de distinguer les raisons de ces différences. 

 

PROGRAMME CANADIEN DôINTÉGRATION DES IMMIGRANTS (PCII). 2013. Canadian Immigrant 

Integration Program (CIIP) Quarterly Statistical Report. Sur Internet : 

http://www.newcomersuccess.ca/images/stories/reports/2013-december-stats-report.pdf. 

 

Le rapport détaillé sur les statistiques est publié par le PCII depuis octobre 2010, alors quôon 

procéda au lancement du programme étendu financé par Citoyenneté et Immigration Canada 

(CIC). Ce rapport couvre la période du 1er octobre 2010 au 31 décembre 2013, et on y présente 

principalement des données regroupées, sauf indication contraire. De plus, on y souligne les 

grandes étapes du programme pour le trimestre dôoctobre à décembre 2013. 

 

QUINTINI, Glenda. 2011. « Over-Qualified or Under-Skilled: A Review of Existing Literature », 

OECD Social, Employment and Migration Working Papers, no 121, Publications de lôOCDE, 

Organisation de coopération et de développement économiques (OCDE). 

http://www.keepeek.com/Digital-Asset-Management/oecd/social-issues-migration-health/over-

qualified-or-under-skilled_5kg58j9d7b6d-en#page1. 

 

Les inadéquations entre les compétences des travailleurs et les exigences de leur emploi sont 

grandement répandues dans les pays de lôOCDE. Les études qui font appel aux qualifications 

en remplacement des compétences nous portent à croire que jusquôà un travailleur sur quatre 

pourrait être surqualifié et jusquôà un sur trois pourrait être sous-qualifié pour son travail. 

 

RAI, Vikram. 2013. Labour Market Information for Employers and Economics Immigrants in 

Canada: A Country Study, Centre dôétude des niveaux de vie. Sur Internet : 

http://www.csls.ca/reports/csls2013-01.pdf. 

 

Dans ce rapport, on tire des leçons de lôexpérience canadienne en matière dôimmigration 

pouvant contribuer à améliorer les résultats des immigrants sur le marché du travail et à 

éliminer les obstacles dans le domaine de lôinformation sur le marché du travail. Il arrive souvent 

que les travailleurs dôorigine étrangère ne disposent pas de lôinformation nécessaire sur les 

possibilités que leur offre le marché du travail au Canada, ce qui peut empêcher les travailleurs 

très spécialisés de trouver un emploi dans leur domaine, au détriment de lôéconomie 




































































